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AUDIENTIA SUMMI PONTIFICIS : 30106186
Salutation au Saint Pere
Tres Saint Pere,
Permettez-moi derprirnerc) votre Saintete la recoarraissance des
Pretres et Freres de la XXXVII Assemblee Generale de la Congre-
gation de la Mission, pour 1'accueil que Volts ricers accordez. ! otis
sommes rnembres dune Congregation que noire Fondaletir, Saint
Vincent de Paul, se plaisait a regarder comme la plus chetive de
l'L'glise. Tres Saint Pere, laissez-moi vous assurer de nolr-e lovalisnte
et de nos prieres. Nos sentiments d'aujourd'hut peuvetn s'exprimer
daps les mots dune lettre aelressec par Saint Vincent it volre illus-
Ire predecesseurAlexandre VII, lors de son elevation a la Chaire de
Saint Pierre: Votr-e pontifical "a etc re4u partotit truce la nterne joie.
La republigue chretienrrc se sent anintee d'im nouveau courage; elle
attend do cet evenemen1 touter sortes de bietis et par-dessus tout la
paix generale, dom tout le monde sail et dit Votre Saintete tres desi-
reuse. Fasse Dieu gite Vostre Saintete noes procure ce grand Net?-
fait, et ga'il lui plaise vows accorder longue vie" (Caste V, 369).
Richard McCCLLL•N
Superieur ;;eneral ('.211.
Discours du Pape Jean - Paul II
Giovanni Paolo Il ha ricevuto sta-
mane, lunech 30 giugno, in udienra
nella Sala del Concistoro. i E^arteci-
panti all'Assemblea Generale Bella
Congregazione delta iNIissione (PP.
Lazzaristi). Ouesto it testo del discor-
so pronunciato dal Papa:




1. Que le Seigneur soil beni!
C'est 1.ui gtri eons fait la grace
de certe rencontre, pour tot rrteil-
leta-ser-ice de 1'Eglise. Toto-rlot is
egalement nos esprits et nos
carers viers saitrt Vincent de
Paul, honmte daction et de
pricre, d'ori anisation et cl'imagi-
nation, de commandenrenl et
d'huntihte, homme d'autrefoilet
d'aujourd'litti. Que ce pavsan des
Landes, deverac par la grace de
Dieu on genie de la charite, polls
aide tolls a rernettre encore nos
mains a la charrue scats phis
jamais regardereu arriere, pour
le seal labour quit cotnpte:
1'artnonce clc la Rcrmie 'oitt elle
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aux pauvres!
C'ette priere ne me fait pas
oublier de remercier le Pere
Richard McCullen pour le bon
travail de son generalat et
d'of frir rtes souhaits priants an
Pere qui vient d'etre eltt Respon-
sable general, a/in qu'ii accont-
plisse an mieicr la mission que la
divine Providence lui reserve en
cette periode exigeante pour les
societes de vie apostolique. Et a
vous touts, qui aver ete clelegues
par vos quarante-huit provinces,
j'exprinte un vain ardent: faites
l'ir► ipossible pourcomnuotiquer
aux quatre mille memhre.s de la
Congregation le souffle renova-
teur de cette trente-septienie
Assemblee capitulaire!
2. Prenant connaissance de la
synth Cse des reponses an ques-
tionnaire destine a preparer cette
rencontre romaine, jai reinar-
quu le ties fort pourcentage de la
participation des provinces. Ce
qui m'a egalement frappe, c'est
la volonte unanone d'avaiicer
ensemble en trois directions
principales: /'engagement plus
net an service des pauvres, la
relance de la vie communautaire
et la necessite de revoir la forma-
tion pour la Mission.
Sans interferer da ►s le derou-
lentent de vos travaux, it
in'incombe de vou.s encourager
an nom du Christ et de 1'Eglise.
A propos du premier objectif,
vous etes tout a fait duns !'esprit
de votre fondateur qui ecrivait:
"Nous sommes les pretres des
pauvres. Dieu moss a choisis
pour eux. C'est la noire capital,
tout le reste est accessoire ". Et je
cite encore cette phrase percu-
tante, bien duns son style: "/I
fact alter an pauvre , comme on
va an feu". Votre volonte d'un
nouveau recentrage sur le ser-
vice prioritaire des pauvres est
egalement en consonance avec la
Constitution Gaudiuin ct spes.
Des les premieres lignes, irons
lisons que l'Eglise vent titre pre-
se me an milieu des hontnies qui
peinent et qui sou f f rent. Cest en
sontme la spirirualite que Mon-
sieur Vincent n'a cesse d'appro-
fondir ei de coin iotiquer a ses
disciples: 1'adoration et lYrnita-
tion du Verbe Incarne, "7c Mis-
sionnaire du Pere, envove aux
pauvres ". Depuis le X Vile siecle,
les formes de pauvreie out varie.
On pourrait dire qu'elles ii'ont
pas regresse. L'at,bieinent de la
science, de ses applications, le
developpement inidustriel et la
croissance souvent incohererite
din monde urbain o ► it engendre
de nouveaux pauvres, qui sou/-
frent autant et sans doute plus
que les populations rurales et
citadines des siecles passes. Sans
monopoliser la cliarite el 1'action
sociale, Monsieur Vincent
retimerait ciel et terre pour alter
an secours des pauvres
d'attjourd'htti et pour les evange-
liser. Chers Peres et Freres de la
Nfission, plus que jamais, avec
atrdacc, ltumilite et competence,
recherche;, les causes de la pau-
vrete et encourage: les solutions
a court et a long terme, des solut-
tions concretes, mobiles, effica-
ces. En agissant ainsi, vos% coo-
pCrez a la credibiliie de 17ivant-
gile et de I'Eglise. Mais, sans plus
attertdre, vive: proc/ie,, des pau-
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vres et faites en sorte qu'ils tie
soient jarnais prives de la Bonne
Nouvelle de Jesus-Christ.
3. La volonte, surgie de tour
les horizons de la Congregation,
de relancer la vie communau-
taire a aussi retenu mon atten-
tion. Vous savez comment saint
Vincent parfait on ecrivait avec
une vehemence evangelique a
propos de 1'enniettenient et de
I'egoi'sme de cerlaines comrnu-
nautes . Suriout , it cherchait a
bruler le cceur de ses Confreres
de la Mission, en les suppliant
d'allera la source meme de la vie
contntunautaire , a savoir les pro-
fondeurs du invstere de la Tri-
nite. One dirait - il aujou rd'hiii,
alors que les nouvelles cominu-
naules qui surgissent partout
sont le signe d'un besoin com-
munautaire chaleureux daps
tine societe facilemcnt anonvine
el froide? Vos Constitutions (cha-
pitre II) explicitent parfaitentent
l'esprit et les chemists de la vie
commune tant enseignee par
votre Pere . C'est a chaque com-
ntunaute de hien etablirson pro-
jet. Et it revient a claque mem-
bre de le faire reussir. Je vous
encourage vivement a reserver
tin temps fort chaque semaine
ou chagtce quinzaine pourappro-
fondir le ntystere de la priere,
pour vous intpregner des ecrits
si vivants de votre fondaieur,
pour juger sereinernerll de vos
activites apostoliques , pour revi-
ser precisernen t la inarche de
vostre vie fraternelle . Et si vows
parlez de coresponsabilite corn-
munautaire , qu'elle soft hien
entendue! Les mentbres dune
comntunaule tie peuvent reduire
le responsable a souscrire a tou-
tes lours propositions. Its ont ii
1'aider a hien gander le cap stir
les exigences vincentiennes, avec
patience. One vos holes, que les
habitants proches de vos residen-
ces soient tentoins, j'ose ajouler
houleverses, de votre sirnplicite
et de votre dignite, de votre pcuc-
vrete et de votre joie, de votre
comprehension des problenies
de ce temps et de votre ardeur
aposlolique!Et que les echanges
entre contmunautes, entre pro-
vinces, pout-titre mieux organi-
ses, vit'ifieiit tonic la Congrega-
lion de lit Aliscion.'
4. Ent fin, je vous apporte ales
encouragements les rrteilleurs
pour tine accentuation el lute
renovation de la formation pour
la Mission. Sans le moindre
douse, si saint Vincent vivait
aujourd'hui, it rnuintiendrait
contre vents et niareeti 1'intintite
avec Dieu, le serfs de Dieu. 11 don-
nerait grand echo aux textes con-
ciliaires invitant les pretres a
enracinerl'unite de leurvie et de
leur action dans la charite pas-
torale du Christ, /'Unique Pas-
teur. Et, stir le plan precis de la
formation, it aurait abondam-
nient morniave le Decret stn- la
formation des pretres. Je ii'insis-
terai pas stn- tine evidence, a
savoir les mutations actuelles et
futures de la societe. Persons
settlement aux ;Missions populai-
res dont saint Vincent, corninc
saint lean Eudes, furent des pro-
moteurs absolurnenl remarqua-
hles. Quel langage et quelles
methodes erniploieraient-its
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aujourd 'hui? Les tentatives
entreprises au tours ties vingi
dernieres annees, en Occident,
se sont heu tees biers soave tit a
des c/iangements socio-cultttrels
considerables. C'est pourquoi, je
soutiens sans reserve les pro jets
que vows etudie: pour donner
aux futurs pretres ei aux futurs
freres de la Congregation de la
Alissione tore formation spiri-
tuelle, doctrinale ci pastorale
pro/orule, solide, et adaptee aux
besoins de noire temps. Votre
souci de la formation des for-
mateurs esi capital lui aussi. A
volts de voir si tine insertion
episodique de vos jetores candi-
dats an sacerdoce clans one tres
bonne equipe sacerdotale pasto-
rale tie contribiterait ,as a les
trrtirir et ci les forti/icr. A eons
en/in tie decider de la mise cur
pied de centres regiorraux on
d'un centre international d'etu-
des vincentieitties. Ce projet
petit evidemme nt contribuer an
renouveau clans 1'unite . D'ail-
leurs, la devise don nee a cette
trenteseptienre Assemblee tie
recortvre-t-elle pus tout rot re
labeutr present et t'os efforts a
venir: "!brawn Corpus et onus
Spiritus in Christo"?
Chers Fils de Monsieur Vin-
cent, l'Eglise de ce temps compte
beaucoup stir volts. Elle tie sera
pas dC4ue! C'est Bans cette espe-
rarice que j'irrvogtte cur la Con-
gr(;gation de la Mission , ses res-
ponsables et touts ses membres,
les plus abondantc.s bertedic lions
divines et la protection mater-
ne/le de Marie / tnmaculee,
Notre -Dame de la Medaille mira-
culett De.
(O.R., 30.6-1.7.1986, p. 8)
Dear Father General of the
Congregation of the Mission,
Dear Vincentian Fathers,
1. Blessed he the Lord! lie it
is who gives us the grace of this
meeting for it better service to
the Church. Let us likewise turn
our hearts and minds towards
Saint Vincent de Paul, a man of
action and prayer, of ad-
minist ration and imagination, of
leadership and humility, a man
of yesterday and of today. May
this man from Landes, who by
God's grace became a master of
charity, help us all to put our
hands to the plough once again,
without ever looking hack, for
the only work that counts: an-
nouncing the Good News to the
poor.
This prayer does not allow nee
to forget to thank Father
Richard McCullcn for his good
work as general and to offer my
prayerful best wishes to him on
his re-election to this post, that
he may accomplish to the hest of
his ability the mission which
Divine Providence has reserved
for him in this demanding
period for societies of the
apostolic life. To you, also, who
have been sent as delegates by
Your forty-eight provinces, 1 ex-
press an ardent wish: ac-
- 417 -
complish the impossible in
order to share with the four
thousand members of your Con-
gregation the renewing spirit of
this thirty-seventh Chapter.
2. As I was acquainting
myself with the synthesis of the
responses to the questionnaire
which was designed to prepare
for this meeting at Rome, I noti-
ced the very high percentage of
participation from the provin-
ces. What likewise struck me is
the unanimous will to go for-
ward together in three principal
directions: a more distinct corn-
mitmcnt to the service of the
poor, a renewal of conrnnrrrity
life and a necessary revision of
the formation for the mission.
Without interfering in the
course of your labours, it is my
responsibility to encourage you
in the name of Christ and of the
Church.
With regard to your first goal,
you are completely in accord
with the spirit of yor- Founder,
who wrote: "We are the priests
of the poor-. God has chosen us
for them. This is our principal
work, all the rest is accessory."
Again, I quote this sentence
which is so much in his style:
"The poor person must be
approached as one approaches
fire." Your desire for a new
recent ring on the primary ser-
vice of the poor is likewise in
keeping with the Constitution
Guudiurrr el Spes. From the very
first lines we read that the
Church wishes to be present in
the midst of people who toil and
are suffering. It is, in short, the
spirituality which Monsieur-
Vincent never ceased to Iathorn
and to pass on to his disciples;
the adoration and imitation of
the Incarnate Word , "the Mis-
sionary of the Father sent to
the poor." Since the 17th cen-
tury, the forms of poverty have
changed. It could be said that
they have not regressed. The
advent of science and its appli-
cations , industrial development
and the often haphazard
growth centres have begotten a
new class of poor - who suffer
as much as and, undoubtedly,
more than the rural and town
populations of past centuries.
Without monopolizing charity
and social action, Monsieur
Vincent would move heaven
and ear'tIi to go to the aid of
today's poor and to evangelize
them. Dear Fathers and Bro-
thers of the Mission, search out
more than ever, with boldness,
humility and skill, the causes
of poverty and encourage short
and long term solutions; adap-
table and effective concrete
solutions. By doing so, you will
work for the credibility of the
Gospel and of the Church.
Without waiting further, howe-
ver, live close to the poor and
see to it that the Good News of
Jesus Christ is never lacking to
t hem.
3. The desire to renew com-
munity life, which has arisen
from all sides in the Congrega-
tion, has also caught nay atten-
tion. You know how Saint Vin-
cent used to speak or write with
evangelical fervour regarding
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the fractiousness and the
egoism of certain corn Muni ties.
Above all, he sought to set
ablaze the heart of his Brothers
of the Mission by begging them
to go to the very source of com-
munity life; namely, the depths
of the mystery of the Trinity.
What would he say today when
new communities which are
arising everywhere are the sign
of the need for the warmth of
community life in a society
which is easily anonymous and
cold? Your Constitutions
(chapter II) make perfectly ex-
plicit the spirit and the ways of
the common life such as were
taught by your Father. It is up
to each community to form its
plan well. It depends on each
member to make it succeed. I of-
fer- you lively encouragement to
set aside a special time every
week or every fortnight to
search more deeply into the
mystery of prayer, to immerse
yourselves in the writings, so
contemporary, of your Founder-,
to evaluate calmly your
apostolic activities, to examine
carefully Your community life.
If you speak of co-responsibility
in community, let it be correct-
ly understood. The members of
a community cannot reduce the
office of superior to that of
subscribing to all their pro-
posals. They must help hint to
steer a good course according to
the demands of Saint Vincent
with patience. May your guests,
may your neighbours bear
witness, I dare say be unsettled,
by your simplicity and your
dignity, by your poverty and
your joy, by your understanding
of the problems of the times and
by Your apostolic zeal! May ex-
changes between communities,
between provinces, perhaps bet-
ter organized, be a source of life
for the whole Congregation of
the Mission.
4. Finally, I offer you my
foremost encouragement for an
emphasis on and a renewal of
the formation for the Mission.
Without the least doubt, if Saint
Vincent were alive today, he
would uphold, in the face of all
opposition, intimacy with God,
a feeling for God. He would
strongly re-echo the conciliar
texts inviting priests to found
the unity of their life and action
in the pastoral charity of Christ,
the one Shepherd. Regarding
the precise plan of formation, he
would draw ahundantiv on the
Decree for the Formation of
Priests. I will not dwell on the
obvious; namely, the present
and future changes in society.
Let us think only of the popular
missions which Saint Vincent,
together with Saint John Eudes,
promoted in so rernarakable a
manner. What language and
what methods would they use
today? The attempts undertaken
in the course of the last twenty
years, in the West, have often
run up against considerable
soeio-cultural changes. That is
why I unreservedly support the
programme you are studying for
giving the future priests and
future brothers of the Congrega-
tion of the Mission a spiritual,
doctrinal and pastoral forma-
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tion which is profound, solid
and adapted to the needs of our
times. Your concern for the for-
rnation of the directors of for--
rnation is also of prime impor-
tance. It is up to You to see if
temporary work on the part of
your young candidates for
priesthood with a good pastoral
team of priests would not help
mature and strengthen them. It
is up to you, finally, to decide on
the establishment of regional
centres or of an international
centre for Vincentian studies.
Obviously, this programme can
help the renewal in unity.
Moreover, does not the motto
given to this thrity-seventh
Assembly, "Unum Corpus et
urns Spiritus in Chrislo," in-
clude all your present and
future efforts?
Dear sons of Monsieur Vin-
cent, today's Church needs you
very much. She will not be
disappointed! It is in this hope
that I invoke on the Congrega-
tion of the Mission, on its
leaders and all its members
God's most abundant blessings
anti the maternal protection of
Marv Immaculate, Our Lady of
the Miraculous Medal.
(O.R., engl.edit. 11.8. 1986, p. 12)
Estimado padre responsable
general de la Congregaci6n de la
Mision, estimados padres pau-
les:
El ejemplo
de San Vicente de Paul
1. iBcndito sea el Senor! El
es quien nos da la gracia de este
encuentro, para un mcjor servi-
cio a la Iglesia. Asirnisrno dirigi-
mos nuestros espiritus y nuestros
curazones hacia San Vicente de
Paul, hombre de action Y oracion,
de organization e imagination, de
mando v hurnildad, hombre de
aver- v de hoy. iQue este vecino de
las Landes, comer-tido poi la gra-
cia de Dios en un genio de la carf-
clad, nos ayude a poner nuestras
manor en el arado sin mirar
jamas hacia atras, de cara al
unico trabajo que cuenta: iEl
anuncio de la Buena Nueva a los
pobres!
Esta oracion no me hate olvi-
dar el agradecimiento al padre
Richard McCullen poi el buen
trabajo de su generalato y el
ofrecimiento de rnis deseos de
oracion por el padre que sera
elegido responsable general, a
fin de que cumpla muy bien la
mision que la divina Providencia
le reserva en este periodo exi-
gente para las sociedades de
vida apostolica. Y a todos voso-
tros, que habeis siclo delegados
por vuestras cuarenta y ocho
provincias, os expreso on deseo
ardiente: ;Raced lo imposible
para comunicar a los cuatro mil
miembros de la congrcgacion el
aliento renovador de esta
XXXVII asamblea capitular!
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En la linea del Concilio
2. Al tener conocimicnto de la
sintesis de respuestas al cucstio-
nario destinado a preparar este
encuentro romano, he advertido
el gran porcentaje de participa-
cion de las Provincias. Lo que
tambien me ha sorprendido es la
voluntad unanime de avanzar
juntos en Tres direcciones prin-
cipales: el compromiso mas
claro al servicio de los pobres,
el relanzamiento de la vida
comunitaria v la necesidad do
recibir la forrnaci6n para la
Mision.
Sin interferir en el desarrollo
de vuestros trabajos, me com-
pete animaros en nombre de
Cristo v de la Iglesia.
A prop6sito del primer obje-
tivo, estais totalrnente sintoniza-
dos con el espiritu de vuestro
fundador, quc escribia: "Somos
los sacerdotes de los pobres. Dios
nos ha escogido para ellos. Es
nuestro capital, todo lo demas
es accesorio". Y cito ademas
esta frase conmovedora, dentro
de su estilo: "flay que it al
pobre, como se va al fuego".
Vuestra voluntad de volver a
centraros en el servicio priorita-
rio a los pobres esta igualmente
en consonancia con la Constitu-
ci6n Gaudium et spes. Desde las
primeras lineas, leemos que la
Iglesia quiere estar presente en
mcdio de los hombres que viven
cntre penas v sulrimientos. Es
en suma la espiritualidad que
San Vicente no ha dejado de pro-
fundizar v de comunicar a sus
discipulos: la adoracion v la imi-
taci6n del Verbo Encarnado, "el
Misionero del Padre, enviado a
los pobres". Desde el siglo XVII,
las formas de pobreza han cam-
biado. Podriamos decir que
estas no han retrocedido. El Pro-
greso de la ciencia, de sus apli-
caciones, el desarrollo indus-
trial v el crecimiento a veces
incoherente del mundo urbano
han engendrado nuevos pobres,
que sufren tanto v sin duda mas
que las poblaciones rurales v
urbanas de los siglos pasados.
Sin rnonopolizar la caridad v la
acci6n social. San Vicente remo-
veria cielo v Berra para it en
ayuda de los pohres de hoy para
evangelizarlos.
Queridos padres v hermanos
de la Misi6n: Mas que nunca,
con audacia, humildad y compe-
tencia, buscad ]as causas de la
pobreza y estimulad las solucio-
nes a corto v a largo plazo, solu-
ciones concretes, flexibles, efi-
caces. Si actuais asi, cooperareis
a la credibilidad del Evangelio
v de la Iglesia. Pero, sin esperar
mas, vivid a] lado de los pobres
v actuad de manera que no se
vean privados nunca de la
Buena Nueva dc Jesucristo.
Vida comunitaria
3. La voluntad, surgida en
todos los sectores de la Congre-
gaci6n, de relanzar Ia i'ida
comrntitaria ha llamado tatn-
hie'n rtti atettcioit. Vosotros
saheis ccitno Sant Vicente
hablaba o escribia cote otto velte-
tnetzcia evangelica a propasito
de la division v del egoismo de
ciertas corttonidades. Sobre
todo, buscaba encender el cora-
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zrin de sus hermauos de la
Mision suplicandoles yue fueran
a la Puente misma de la vida
comunitaria , a saber, las profun-
didades del misterio de la Trini-
dad. ZQuc diria hov cuando las
nuevas comunidades que surgcn
por todas partes son el signo de
una necesidad comunitaria
ardiente en una sociedad facil-
mente anonima y Fria? Vuestras
constituciones (capitulo (I)
explicitan perfectanrente el espi-
ritu y los caminos do la vida
cumuli tan ensenado por vues-
tro padre. Es propio de cada
comunidad establecer hien sit
proyecto . Y cada miembro ha de
ponerlo en practica . Os animo
vivamente a que reservcis un
ticmpo fuerte cada semana o
cada quince dins it profundizar
el misterio de la oraci6n, para
impregnaros de los escritos tan
vivos de vuestro fundador, para
juzga r serenamente vuestras
actividades apostolicas, para
revisar con precision la marcha
de vuestra vida fraternal. Y si
hablais de corresponsahilidad
comunitaria , ique se enticnda
bien! Los miembros de una
comunidad no pueden reducir al
responsable a suscribir todas
sus proposiciones. Tienen que
ayudarle a mantener bien la
orientacion hacia las exigencias
vicencianas , con paciencia. iQuc
vuestros hucspedes , que los que
habitan cn vuestras residencias
scan testigos, incluso inc at-CVO
a decir , transformadores, Lie
vuestra sencillez de vida v de
vuest ra dignidad , de vuestra
pobreza v de vuestra alegria, de
vuestra comprension de los pro-
blernas de este tiempo v de vues-
tro ardor apostolico! iY que los
mtercamhios entre comunkladcs,
entre Pruvincias quiza major
organizados, vivifiquen toda Ia
Congregaci6n do la Mision!
Formacion espiritual,
doctrinal v pastoral
4. Finalmente os day mis
metores iiiimos para que real-
ccis v rcnovcis la forruacicin
para la A1isi6n. Sin la menor
duda, si San Vicente viviera hay,
mantendria contra viento v
marea la intimidad con Dios, el
sentido de Dios. Darla gran reso-
nancia a los textos conciliares,
invitando a los sacerdotes a
enraizar la unidad de su vida v
de sit ac(-ion en la caridad pas-
toral de Cristo, el 6nico Pastor.
Y en el plan preciso de la fornia-
cion, hahria acuriado abundan-
temente el Dec reto sobre la for-
macion de los sacerdotes. Yo no
insistiria en unit evidencia, a
saber, los cambios actuales v
futuros de Ia sociedad. Pense-
mos solo en las Misiones popu-
lares de las que San Vicente,
como San Juan Eudes, fueron
promotores de primera linea.
zQue lenguaje v que mctodos
emplearian hoy? Los intentos
entrecortados a lo largo de los
veinte Ultimos anos, en Occi-
dente, han tropezado muy a
menudo con cambios socio-
culturales considerabies. Por
eso apoyo sin reserva los
provectos que estudiais para
dar a Ios futuros sacerdotes v a
los futuros hernianos de la Con-
gregation Lie la Mision una for.
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macion espiritual, doctrinal y
pastoral profunda, s6lida y
adaptada a las necesidades de
nuestro tempo. Vuestra inquie-
tud por la formaci6n de los for-
madores es capital en si misma.
Tendriais quc ver si una inser-
ci6n temporal de vuestros jove-
ncs candidatos al sacerdocio en
un buen equipo sacerdotal de
pastoral no contrihuiria a hacer-
Ics madurar v a fortalecerles.
Teneis quc dccidir finalmente
si poner en pic cenIros regiona-
les o un centro internacional de
estudios vicencianos. Este
provecto puede contrihuir evi-
dentemente a la renovaci6n en
la unidad. Por otra parte, el
lema dado a csta XXXVII asam-
blea, i,no recoge vuestro trahajo
presence v vuestros esfuerzos
venideros: "Unum Corpus et
units Spiritus in Christo"?
Queridos hijos de San Vicente:
L.a Iglesia de este tiempo espera
mucho de vosotros. ;Ella no que-
darai defraudada! Con esta espe-
ranza invoco sobre la Congrega-
ci6n de la Misi6n, sus respunsa-
bles y todos sus mienibros, las
11-ids ahundantes bendiciones divi-
nas y la proteccion maternal de
Maria Inmaculada, Nuestra
Senora de la Medalla Milagrosa.
(O.R., edir.espan. 31.8.1986, p. Ini
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ELENCHUS \1I\1BRORUM XXXVII CONVENTUS
(;V\ERALIS ANNI 1986
Dies Not Dies Voc Dies Ord
ALEGRIA Gregorio Vis Por 25.04. 41 18.09 .60 23.06.68
ANTONELLO Erminio Dep Tau 23.09.44 17.09.60 19.03.69
ATALLAH Michel Dep Ori 19 .03.24 05.12.45 08.04.51
ATALLAH Naoum Vis Ori 07.11.26 05 .12.45 12.04.52
BALESTRERO Pietro Vis Tau 25.08 .21 23.08.36 23.07.44
BASTIAENSEN Adrian Dep AmC 04.00.27 20.09.45 19.07.53
BEL.LEMAKERS Wiel Dcp Hol 06.08.33 20.09.50 15.12.57
BENZAL Raimundo Dcp Put- 09.12.33 25.09.58 26.06.66
BERNAL Carlos Vis Cub 06.10.49 26.09.79 01.02.82
BIANCHI Miguel A. Dep Arg 09.10.44 04.03.62 29.06.71
BILLER Victor Dep Ids 13.06.29 20.09.50 15.12.57
BOLJKA Stanko Dep Jug 06 .05.21 14.08.39 20.01.46
BOMBA Wladysla%% Vis Pol 05.02.38 07.10.56 23.06.63
BOONE Polcdore Sub Bel 03 .12.11 21.08.31 03.07.38
BOROSTYAN Joseph Vis Hun 17 .03.12 28.06.35 23.06.40
BOUET Joseph Vis Tol 15.02.25 27.09.42 16.04.49
BRAGA Carlo Dep Rom 01.01.27 26.09.42 24.06.50
CABEZAS Alfonso Vis Col 11.12.43 05.01.61 24.05.69
('AWLEY John P. Dep Met- 19.07.38 26.05.56 27.05.65
CHACON Daniel Vis AmC 28.07.36 12.12.54 22.04.63
CLAFFEY James E. Dep Orl 03.04.44 09.06.64 27.05.72
COONEY Gregory Dep Aul 07.09.48 03 .03.66 10.09.72
COSTA FERREIRA
Luciano da vVis Moz 21.02.45 27.09.61 01.02.70
DANJOU Gonzague Vis Mad 06 .08.33 17.09.51 29.06.61
DELL'AMORE Cclio Sub Flu 21.06.31 17.0151 28.09.58
DE PALMA Beniamino Vis Nea 15.05.41 27.09.57 03.04.65
DIEDERICH Petct- Vis Ger 26.10.34 09.05.54 31.07.60
DOBBELAAR Let) Vis Act 04.05,42 07.09.62 20.07.69
DOMINGO Francisco Vis Per 04.06.4(1 23.09.56 13.09.64
DUKALA Jan Dep Pol 03.10.36 03.10.52 19.06.611
EI.D('IAYEN Antonio Vis Chi 04.08.27 19 .09.44 09.09.51
ESSING Gerard Dep Act 18. 08.27 22 .09.49 22.07.56
FERNANDEZ MENDOZA
Ignacio Dep Cae 04.05 .36 23.09.54 14.04.63
FONSATTI Jose Carlos ')ep Cur 29.11.51 15.01.71 02.12.74
FRENKEN Gerald() Vis For 01.07.46 07.09.66 19.05.77
FUNKE Josef Dep Cos 11.01.31 07.09.51 22.03.58
GABBIADINI Louis Dep Zai 02.07.25 13.08.44 25.03.53
GARCIA Miguel Dep Bar 08 .05.45 07.09.63 28.06.72
GAZIELLO Jean•Fran`ois AsG CuG 23.02.28 24.06.46 13.03.54
GELIO Roberto Dep Tau 01.07.40 31.08.58 02.04.66
GEORGES Desire Vis Bel 09 . 09.24 18.09.43 10.04.50
GOLDEN Paul L. Dep OcC 04.01.39 26.05.56 27.05.65
GOMES PEREIRA
Antonio Dep Flu 27 .05.32 17.01.51 28.09.58
-425 -
GOULDRICK John W. Dep Or] 05.05 . 41 19.06 . 6 2 30.05.69
GRINDEL John Vis Occ 14.09.37 18.07.56 24.05.64
GROETELAARS Victor Vis I Iol 21 . 1 1.36 21.09.56 19.03.63
GUERRA Giuseppe Dep Nea 13.12.44 26.09.60 19.03.68
GUTIERREZ NAVA
Aaron Dep Mex 30 . 06.51 08.09.73 05.05.78
GUIIERREZ Tomas E. Vis Arg 22.09 . 22 08.03 . 40 01.12.46
HENZAMANN Paul SeG CuG 2 5.122 2 15.10 . 40 05.04.47
IILOND Waclaw Vis NAn 12 . 07.29 07 . 10.51 05.05.55
HOLUBICKI Karol Sub Pol 20 . 02.48 08 . 12.72 19.06.76
KANGI . F.R Franz Dep Aus 27 . 05.50 05.08.68 30.06.74
KAPUSCIAK .lozcf Dep Pol 25 . 1 1.50 1 1.10.68 31.05.75
KEIGHER Leo Dep OcC 25 . 05.30 18.07.60 19.07.62
KIN Joseph Dcp Sin 20 . 01.24 01 . 09.44 01.04.51
LAMERAND Daniel Dep Par 21 . 11.32 10.10 . 52 22.10.61
LANDOUSIES Jean Dep Par 17.04.46 26 . 09.65 30.09.72
LANGARICA Carlos Vis Mex 04 . 11.30 21.09 . 47 02.0255
LAUTISSIER Claude Vis Par 07.09.x`2 21.09.51 29.06.61
LO Ambroise Vis Sin 25 . 08.19 07 .09.42 02.12.48
LOGE .AN Jean Dep Tol 06.05.39 10.07.57 27.11.63
LONDONO Aurelio Del) Col 13.01 . 38 07 . 09.54 30.03.63
LOPEZ MASIDE Jose
Maria Dep Sal 27 .03.43 22 . 09.59 04.06.69
MAGAI . HAES Manuel G. Sub Moz 13.11.43 25. 09.60 08.09.68
MAHONEY Gerard M. Vis Orl 23 . 02.33 09 . 06.53 30.05.61
MALONEY Robert P. Dep Orl 06.05.39 10.06 . 58 28.05.66
MANIMTIM Marcelo Dcp Phi 30.10.50 18 . 06.68 15.03.76
MARTIN James Dennis Vis Mer 06.12.35 31 . 06.53 10.07.62
McCULLEN Richard SuG CuG 28 . 07.26 07 . 09.45 25.05.52
MIKULA Augustin Del Slo 23 . 12.13 18.07 . 33 26.06.38
\MINKIEI . Stephen Dep NAn 14 .0 7.30 14 . 06.49 30.05.57
MONTALVO Hugo Dcp Aeq 21.03 . 34 14.08 . 51 29.06.59
MORIN .lean G. Dep To] 13 . 04.23 25.08 . 40 23.12.48
\IlLE'l ' Jusc Vis Bar 20.01.31 07.09.48 10.05.56
\II'I,I..AN Francis J. Vis Hib 06 . 10.25 10 . 10.4.5 28.05.50
NARANJO S . Gabriel Dep Col 24 . 09.50 1 1 . 02.71 08.12.76
NOONAN Mark John Dep Hib 05 .07.42 07 . 09.62 31.05.69
O'CONNELL Brian J. Dep Orl 21.08.40 14.06.60 25.05.68
O'DONNELL Hugh F. Vis OcC 30.10.34 30.05.52 28.05.61
ONATT Mathew Vis Ind 26 .05.37 28.06.59 12.03.67
ORCAJO O. Ant,,nino Dcp Mat 18.06 . 34 07.11.50 21.06.59
URNELAS Adelin„ Vis Lus 04.03.33 19.07.51 24.07.60
PALO' Lauro AsP Flu 11.12.39 04.0257 20.09.64
PEREZ FI .ORES Miguel VcG CuG 02.04.28 19.09.44 31.05.52
PIRES DE ALMEIDA JoscAsG CuG 26.12.23 25 . 01.42 08.09.49
POGORELC Zdravko Vis J ug 02 . 03.39 25 . 09.61 29.06.67
POZUELO Julian Del Mat 27 . 01.27 24 .01.44 1 1.02.46
PRADO GOMEZ
Fabriciano Vis Sal 25 . 01.34 16 . 09.53 14.04.63
PRENT Karel Dep Hol 28.06 . 25 07 .06.45 15.0751
PRODHAM C' vril Dep Ind 06 . 01.37 05 . 07.56 02.12.64
RAFFERTY Kevin Dep Hib 29 . 04.36 07 . 09.54 07.114.62
RF.IS G . Jose Carlos Dep Lus 03 . 11.47 26 . 09.63 25.01.73
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REKSOSUSILO
Stanislaus Vis Ids 13.11.38 26.09.57 02.02.65
RICHARDSON James W. Del OcC 05.02.09 23.09.25 10.06.33
RIGAZIO Alejandro OeG CuG 06.08.21 09.03.38 23.12.44
RODRIGUEZ R. FranciscoVis Ven 06.04.38 23.09.56 25.07.65
RODRIGUEZ Victor Dep Chi 27.11.40 11.06.60 30.05.69
ROMAN Alberto Dep Mat 21.03.23 19.09.39 06.10.46
ROMAN Jose Maria Vis Mat 14.10.28 19.09.44 18.01.53
RYBOLD John Dep OcC 13.08.39 16.09.59 19.05.67
SAINZ Rafael Vis Cae 17.11.26 22.09.43 09.09.51
SALAMERO Anselmo Dep Mat 20.09.29 17.09.46 21.09.53
SANCIIEZ MALLO Jose
Manuel Dep Sal 24.12.35 22.09.51 19.06.60
SANZ Valentin Sub Cub 28.03.51 01.09.75 27.09.76
SCOTT Gerald Vis An] 28.01.31 26.02.48 24.07.54
SCHNELLE Otto Dep Ger 29.04.09 19.04.31 31.07.37
SEBAS'IYEN Emeritus Dep Hun 10.05.30 03.07.48 21.06.56
SHELDON William W. PrG CuG 03.12.27 12.06.45 07.06.52
SIMON Andre Dep Par 07.06.23 26.09.43 30.06.51
SORIA Enrique Vis Acq 08.07.36 27.09.54 29.06.61
SUESCUN Julio Dep C:ae 07.05.35 22.09.51 20.09.59
UBILLUS Jose Antonio Dep Per 30.06.42 15.02.64 27.12.67
TREYER Johan Vis Aus 10.03.14 30.07.32 18.02.40
VALENGA Geraldo Vis Cur 30.04.42 15.02.60 29.06.68
Van BROEKHOVEN Jan vVis Zai 26.05.37 21.09.57 19.03.64
Van den BERG Adrianus Dep For 21.03.26 04.09.43 15.07.51
Van LINDEN Philip Dc p OcC 10.09.43 17.06.61 23.05.70
VARGAS Francisco Vis Phi 01.11.43 16.06.60 25.05.68
VEI..A Luis Del) Ven 23.09.31 21.09.47 05.03.55
VERNASCIII Alberto \'is Rom 07.01.39 07.09.57 19.03.63
VISCA Carlo Dep Mad 23.12.39 06.10.56 22.02.64
WEISSMANN .ltizef Dep Pol 19.11.14 20.11.30 01.05.39
WYPYCII Stanislaw AsG CuG 14.04.42 07.11.60 24,06.67
ZINGSHLIM Juan vVis Cos 14.11.10 12.05.30 01.08.36
TRADUCTORES
Al Alertrdn
del Castellano Sr. Georgia ARAKI (y P. Galindo)
Frances Sr. Irene ESSER
Ingles P. Americo MARTINS
Italiano P. Stefano CAVAI,I.OTTO
Portugucs P. Americo MARTINS
Al Castellano
del Aleman P. Luis HUERGA
Frances P. Jose Luis CUESTA
Ingles P. Victor F_LIA
Italiano P . Luis IIUERGA




del Aleman Sr. Georgia ARAKI
Castellano P. Jean -Pierre FESFUILLE
Ingles P. Emile TOULEMONDE (y Sr.
CASTELNEAU)
Italiano P . Georges BALDACCHINO
Porlugues P. Josh Pereira Gll-
del Aleman P. Simon KWAKMAN
Castellano P. John KENNEDY
Frances P. Bernard QUINN
Italiano P. Stephen INDIA
Portugucs P. Joaquirn FERNANDES da SILVA
Latinista P. Michele NATUZZI
SECRETARIATUI ADD1CTI













Opening Mass of General Assembly, C.M.
Reacting: 2 Kings 2:1, 6-14
My clear Confreres,
When we read the account of Saint Vincent's death in the diary
of Father .lean Gicquel, one cannot but be impressed by two facts,
- the serenity of Saint Vincent's death and the importunity of his
Confreres to have a final blessing from the Saint for the many
charitable associations that he had founded in his lifetime. It Ivas
the diarist, Jean Gicquel, himself who would seen to have been the
most insistent in obtaining a special word of blessing from the lips
of Saint Vincent, so much so that at one point Saint Vincent asked
hint to desist for a while. Jean Gicquel and those around Saint Vin-
cent when he was dying, were not unlike Elisha in the reading of
today's Mass. They wanted to be assured that Saint Vincent, before
his departure from earth, would, like Elijah, leave his Confreres with
"a double portion "of his spirit. "And Elisha said: 'I pray you, let
me inherit a double portion of your spirit'." (2 Kings 2:9). Clearly
Elisha had recognized the features of an authentic prophet in Eli-
jah and had been impressed by the dynamic courage which Elijah
had shown in his mission to Israel. In asking for a double portion
of the prophet's spirit, Elisha was requesting that lie be recognized
as the principal spiritual heir of Elijah. Elisha's prayer was a very
daring one, for, as we know, the life of the prophet Elijah had been
a monumental one, distinguished for its deeds of courage and
heroism. Rather like Janes and .john of the Gospels, who had ask-
ed Our Lord that they he given places of preference in His Kingdom,
Elisha received a reply similar to that which Our Lord gave to.lolrn
and Janres. "You do not know what you are asking." (Mk 10:38). ''Eli-
jah said: 'You have asked a hard thing'." (2 Kings 2:10).
If the meaning of Elisha's prayer be interpreted, as the Scrip-
tural commentators suggest, as a request to be considered the prin-
cipal spiritual heir of Elijah, then it has a certain appropriateness
for us gathered here this morning. Forare we not, as a Community,
along with the Daughters of Charity, considered by the Church to
be the principal spiritual heirs of Saint Vincent de Paul? Indeed,
our Constitutions would seem to indicate that the first task of an
Assembly is to take measures to protect that portion of our in-
heritance which we have received from our father, Saint Vincent.
l f, then, we ask a double portion of Saint Vincent's spirit, we do so
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in order that we may preserve the spiritual patrimony which is ours.
The prayer, "give me a double portion of your spirit", comes easily
enough to our lips. We would do well, however, to ponder it in the
context of the reply which Elijah gave to his disciple: "You have
asked a hard thing." (2 Kings 2:10).
With what depth of authenticity, we may ask, are we able to
pray for a double portion of the spirit of Saint Vincent? If God should
decide to take us at our word and to give us a double portion of Saint
Vincent's spirit, what would result? It would not necessarily mean
that we would launch as many charitable projects for the poor and
needy of the world as did Saint Vincent. It would, however, certainly
mean living celibacy, poverty, obedience and stability with an in-
tensity twice that which is evidenced in our lives at present. It would
mean, I think, that the would become twice as simple as the are now,
twice as humble, twice as gentle, twice as mortified, twice as zealous.
"Give me a double portion of your spirit... You have asked a hard
thing." Yes, perhaps so hard that on reflection we might feel con-
strained by honesty to modify our prayer. Yet, can we or should we
ask for anything less, we upon whose shoulders has fallen the man-
tle of the prophet, Vincent de Paul? He was cast in the mold of a
prophet. He could, like Elijah, confront political leaders in the in-
terests of justice. Like Elijah, lie could find food for the poor. Like
Elijah, he discovered that God was not to be found in the storm of
agitation, but in the breeze of gentle love.
The mantle we have received from Saint Vincent is a prophet's
mantle. A prophet in New Testament times is one who sees clearly
the chasm that lies between the Gospel and the world, and who can
courageously and lovingly point to practical means of bridging that
chasm. The prophetic vocation of the Congregation in todav's world
is to feel the pain of the chasm that lies between the Gospel and the
world of the poor, and to offer through simple word, humble exarrt-
ple and loving action, the practical means to span that chasm. It
is to be hoped that this Assembly, guided by the Spirit of God, it-ill
at its close have taken some decisions, not necessarily many but prac-
tical and profound, which will give to the Congregation at all levels
a more prophetic character in the Church and in the world, so that
the poor of Sion may be given bread and its priests clothed with
saving power. "Pauperes Sion, sacerdotes eius induam salutare. "
"Give , 0 Lord, if it please You ", prayed Saint Vincent, "this spirit
to the Company that it may labor to render itself more agreeable
in Your Sight . You will fill it with the ardent desire of rendering itself
like unto You , and this desire will cause it to live by Your life in such
a way that each one may he able to say with Saint Paul , ' I live now,
not I. but Christ lives in me.' (Gal 2:28)." (Coste XII, pp. 164-165). ".
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"Elijah said to Elisha: 'Pray, stay on here a while....'
And E lisha said: '1 pray you, let me inherit a double portion of
your spirit.'
And he said: ' You have asked a hard thing...
And Elisha took up the mantle of Elijah that had fallen upon
him. " Amen.
18 de jLi nio de 1986
\4isa de apertura de la Asamblea General, C.M.
Lectura 2 Re 2,1,6114
Queridos Co lrermarto.s,
Cuando leerrros el relato de in muerte dcr Stitt Vicente en el diario del
P. Juan Gicquel, into no puede menos de gttedar innpresionado pordos /techos:
por la serenidad con la que niurio San Vicente v lei irtoportiotidad de los
Colicrmanos por obtener aria bendiciori final del Santo para leis mochas
asociaciones caritativas que el labia fundado d urante sit vida. El riiisrrro
cronista, P. Juan Gicquel, parece que fife aura de los que was insistierorr (,it
conseguir de los mismos labios de San Vicente tntn palabra dc be ndiciort,
liasta sal pinto gue Suit Vicente It, Togo It- dejaru trnngnilo. El P. Jua,i Gicquel
y todos los que estaban en torso a San Vicente cttando agoni:aba, rro se
comportaron de distirua innPiera gue Fliseo, segurn in lectura de in 4Lisa de
ha v. F.llos deseaban estur seguros de que Stitt Vicente, canes de que
abandonara in tierra, dejara a sus Coherrmrrws dos iercioc de sit espiritu,
come F./ias. "Y Eliseo pidio: Defame en herencia dos tercios de lu espiritu"
(2 Re 2,9). Fliseo reconocio en Elias los rasgos do on atlerttico profeta v quedo
irnpresionado por el enrage vigoroso con el que Elias manifesto sit niision
it Israel. .41 pedir los dos tercios del espiritu del profeta. Fliseo It, esiaba
pidiendo (life se le reconociese coma el principal heredero espiritual de Flits.
Lei peticicin de Fliseo Inc realnteiite atrcvida, porcpte, canto nosotrossabemos,
let villa del prafeia Flias fife grurulioca, rmty seiialada por see coraie y Sit
heroisnio. Fliseo recibi6 tore respr tcesia conro In (left, Auestro Seiior dio a
Santiago y Juan, los del Evangelio, cuando pidieron a Nuestro Senor tell
!agar preferente en sit Reino: "No sabeis Io quc pedis" (,tic 10,38). "Elias dijo:
No pides nada! (2 Re 2,10).
Si el ruego de Eliseo se inteipreta, segiin los comentavistas de in Escritnra
sugiereri, conro icon peticion para scr considerado el principal heredero
espiritual tie Elias, eruonces nos in podemos apropiar rtosofros, retoiidos agui
esta inai)ana. Poryue, nosotros, Como Commmidad, to nrisnio gue las Hijas
tie in Caridad l,no Samos considerados en In Iglesia colt, los principales
herederos espirituales de San Vicente de Patil?. Fit verdad, riuestras
Constituciones parecen inc/icarque in primera tarea de in.4samblea General
es tartar medidas para proteger la porcion de nuesira liercacia, la que le rums
recibido de nuesiro padre, Sun Vicente. Si, pues, pedirnos los dos tercios de
espiritu elf, Scat Vicente, io hacernos con el fin de conservar nttestra
patrirrtonio espiritual. La peticicin "dame los dos tercios de to espiritu" vierie
quids demasiado fdcilmente a rueestros labios. Ilacenios biers, sin embargo,
en sopcsarla en el contexto de let respttesta que Elias dio a sit discipndo: '' No
piles nada!" (2 Re 2,10).
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i,Con que grado de auteruicidad, podemos pregtnuurnos, sontos capa-
ces de pedir los dos tercios del espiritu de Scut Vicente? Si Dios nos tontara
por la palabra v nos concediera los dos iercios del e.spirint de San Vicente
gigue resultarra? No significaria gue lancemos necesariantente machos provec-
tos de caridad eft favor de los pobres v para remedial, /its necesidades del
in undo comp lo Itizo San l'icenic. Sin embargo, ciertameme signi ficaria vivir
el celibato, la pobre za, la obediencia v la eslabilidad con una intertsidad dos
veces manor que la cjue actuahnerue aparece in rmestras vidcrs. Sigrti fica-
ria, creo, que debertamo.s ser dos veces nuis sencillos de lo gue somos ahora,
dos veces ntds htonildes, dos veces rneis mmlrsos, dos veces elms rnortifica-
dos, dos veces mcis Hellos de celo. "Dame los dos tercios de ut espiritu... ;No
piles nada!". Cierianrente, quizds sea dentasiado v si re/lesiomnos, pode-
ntos sentirnos Itonestamente ohligudos a curnbiar nuesrra peticion. No obs-
tutne Lpodemos o debemos pedir memos, nosotros, sobre cuvos hombros ha
caido el manoo del pro/eta Vicente de Paid? F.1 foe fundido en el molde tie
profeta. El pudo, corno Elias, crtfrentarse con los lideres politicos en favor
de la jusricia. Como Flias, el pudo !talkie alimento para los pobres. Como
Flias, el descuhrici gtur Dios rto.se encontraba ert lit iormenta de la agitacicin,
sitto en la brisa del amor suave.
El otanto que nosotros hentos recihido de Salt Vicente es el nrarrto de
on pro/eta. ('n profeta en los tientpos del a'tcevo Testantertto es quiert ve cla-
rarnenle el abismo gue evisle enure el Evartgelio v el rrtundo, v el tine ptcede
senalar con amor v brio los mee/ios practicos para sobrepasar ese abisoto.
La voeacion pro/etica de lit Congregacirirt ell el mtmdo de boy estd en se rttir
el dolor por el abismo clue se extiende enure el Lion ge lio v el mundo de los
pobres v ofrecer rrtec/ictrue nna sencilla pa/ohru, tut ejemplo hturti/de v una
accion Ilona de afecto los medio.s prdciico.s paw atraversar e.se abismo. Es
de esperar gue estu Asamblea, guiada por el Espiritu tie Dios, tome, al final,
algunus decisiones, no necesariamente muchas, pero si prcicticas v profttrt-
das. gue den a la Congregucicin, it todos los niveles, tilt touo mas profetico
CO Ia Iglesia v ern el rnurtdo. de tal manera que las pobres tie Slott piledapi
saciarse de pant v .stns sacerdotes vestirse de salvation. " Puuperes Stoll, satu-
rabo paribus, sacerdotes eius induam sahuare ".
"Dad, Oh Senor si os place, pidio San Vicente a Nuestro Senor,
''este espiritu a la Compania. Ella trabajara por hacerse calla vez
mas agradable a tus Ojos. To la Ilcnaras de ardor para que sea seine-
Jame a Ti; y este anhelo la hate va vivir de to vida, de modo que calla
uno puede decir corms San Pablo: Vivo vo, mas no son vo, es Cristo
quien vive en mi" (Gal 2,28). (Coste, XI, p. 457, FS).
"Elias dijo a Eliseo: 'Quedatc: agar: to ruego...'.
Y Eliseo dijo: 'Dejarne en herencia dos tercios tie tit espiritu'.
El le respondio: ';No piles nada...!'
Y Eliseo recogici el rnartto tie Elias gue habit caido sobre el". Amen.
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18 juin 1986
Messe d'ouvcrture de I'Assemblce. Generale, C.M.
Lecture: 2 Rois 2: 1,6-14
Mes chers Confreres,
Quand notes liscros, duns le journal de Jean Gicquel (XIII, 175-193), le
recit de la more de Saint Vincent, on tie peat qu'etre impressionne par deux
faits: la serenite de la most de Saint Vincent et let tres grande insistance des
Cron Freres de recevoir one ultime benediction du Saint pour les nombreuses
associations charitahles qu'il avail fondees an cours de so vie. C"est 1'auteur
du journal, Jean Gicquel lui-mime, qui semble avoir in.sisie le plus pour obte-
nir one benediction speciale de Saint Vincent, an point titre le saint lui
demanda de censer pour un moment.
Jean Gicyuel et cetix qui entouraient Saint Vincent a I7reure de sa more,
ressemblaiem tin pea it Elisee, Bans la lecture de la Alessi de ce jour. 1/s vou-
laient titre certains que Saint Vincent, avant de quitter la terse, comme Elie,
laisserait it ses Confreres one "double part de son esprit". F-lisee die: "Que
nxe revienne one double part de ton esprit" (2 R 2:9). 11 est clair gat'Flisee
avail reconnu en Elie les traits dun vrai proplrete, it restait irnpressiortne
par le courage dvncunique avec lequel Elie avail accompli sa mission en Israel.
En demandant one double portion de l'esprit d'Elie, Elisee demandait ce etre
recormu connne principal heritier spirituel. La priere d'Flisee etait tres auda-
cieuse, car, connne notes le savorts, la vie the proplrete Elie arctic ete extraor-
dinaire, parsenree d'actes de courage heroique. Lorsque Jacques et Jean
demanderont a Notre-Seigneur des places privilegiees, Jesus-Christ leur repon-
dra: "vous tie savez pas ce que vous rcclamez" (Marc 10:38). De mime Elie
repond a Elisee: "Tu demandes une chose difficile" (2 R 2:10).
Si, corn me ics cormnentatenis de 1'Fcriture le suggerent. rtous compre-
nons la prierc d'Elisee connne one demande detre regarde. connne le prin-
cipal heritier spirituel d'Elie, elle e.st particulierement a propos pour notes,
qui somnres reunis ici ce matin. En last que Contrnunaute, avec les Filles
de la Charite, me sontrrres-notes pas regardes par I'Egli.se, comrne les premiers
heritiers spirituels de Saint Vincent de Paul? De fait, nos Constitutions indi-
quem que la premiere taclte dune Assembles est de prendre des me.sures
pour proteger la portion d'heritage que noes aeons re4:ue de noire pere, Saint
Vincent. Si clone vous dentandons title double portion de ('esprit de Saint
Vincent, Woos le faisorts pour preserver le patritnoine spirituel qui est noire.
La priere "donne-moi une double portion de ton esprit", vient assez facile-
ment stir nos levres. /s oublions cependcntt pas, de la peser Bans h: contexte
de la reponse donnee par Fit(, a son disciple: "Tu demandes une chose diffi-
cile" (2 R 2:10).
,Voris pouvons noes demander , avec quells profondeur d'autherticite
notes pouvons prier pour one double portion de !'esprit de Saint Vincent?
Si Dieu se decidait a rtous prendre an serieux et vous donnait une double
portion de 1'esprit de Saint Vincent , qu'en resulterait - il? Ccla rte.signi fierait
pas necessairement que noes lancerions autam do pro jets charitahles pour-
les pauvres ei les necessiteu x du monde que le fit Saint Vincent. C'ela signi-
fierait , sans aucun doute , que lions vivrions lc' cclibat , la patcvrete , l'obeis-
sance et la stabilite avec le double d'intensite clout noun fai.snns preuve clans
nos vies rrtaintenant . Je pence que cola signifierait que lions serious deux
foes plus simples que vous rte le sontrrtes mairttenattt , dett-x foes plus hum-
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bles, deux fois plus roux, deux foil pIt is morti fies, dean' fois plus <,eles. "Donne-
rnoi une double portion de ton esprit ... Tu demandes Line chose difficile".
Oui, petit-titre tellement difficile qu'a la reflexion I'linririeiete pottrrait noes
amener a modifier notre priere. Et pouriant. pouvons-noes demander tuoius,
noits, stir les epaules de qui est tombs le manicau du prophete Vincent do
Paul? Il a ete Louie clans le monde dun prophete. C'noimne Elie it a su a f f router
les chefs politiques pour les interets de to justice. Conine Elie, it a troure
la nourriture pour les pauvres. Comme Elie, it a reconvert que Dieu ne se
trouve pas Bans la tempete de !'agitation , rnai.s darts la brise d'un amour
aitnahle.
Le nianteau gue minus avoris recu ale Saint Vincent de Paid est no rrtarctear
de prophete. (1n prophete, dons le Nouveau Testament, c'est quelgu'tin qui
voit clairement 1'abime qui separe le monde de 1'L'rangile, quelqu'on gici,
avec courage et amour , sail moritrer des ntovens pratigues pour lancer urt
pout sur cet abirne . La vocation prophetigue de la Congregation, dams le
monde d'aujourd hut, c'est de ressentir to souftrance levant 1'abirne entre
l'Evangile et le monde des pauvres, ei d'of frir, avec ties paroles simples, par
un humble exemple et une action aimante, les movers pratigues pour
traverser cet abirne. /l taut esperer gue cette Assembles, guides par 1'Esprit-
Saint , prendra, sursa fill, quelquesdecisions, pas riecessairemern nonibreuses,
mais pratigues ei profoodes, qui donne root it la Congregation, a tolls les
niveaux , no caractere plus prophetique clans I'Eglise et le monde, a fin gue
les pauvres de Sion puissertt rece voir du pain et ses pretres titre rei•ents de
pouvoir salvifique: "Pauperes Sion, ... sacerdotes silts induant sahuare
"Seigneur", priait Saint Vincent, " s'il vows plait de donnercet esprit
a la Compagnic, qu'elle travaille a se rendre. toujours pE lus agreable
a vos veux, vows Ia remplire-r_ d'ardeur pour dcvcnir semtblable a vous;
et Letts affect ion la fait deja vivre de votre vie, en sorte que chacun
puisse dire avec Saint Paul: si je vis, ce West plus moi, mail le Christ
qui vit en moi " (Gal 2:20). (Coste, XII, pp. 164-165.
"Elie dit a Elisee: 'Reste clone ici...'.
El Elisee lit: 'le ten prie, laisse-inoi heriter tine double portion de toll
esprit'.
Et it dit: 'Tic me demandes tote chose difficile'.
Et Elisee ramassa le rrtauteau d'Elie qui ctait tombs sur lui ". Amen.
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A REFLECTION ON THE STATE
OF THE CONGREGATION
INTRODUCTION
We are opening this Assembly in the first days of the year that
will mark the 250th Anniversary of the Canonization of Saint Vin-
cent. It was on the 16th of June 1737 that Pope Clement XII in the
Basilica of Saint John Lateran declared Vincent de Paul to be a
Saint. The day coincided with the feast of the Blessed Trinity, that
mystery which together with the mystery of the Incarnation, Saint
Vincent had in his lifetime honored in a special way and asked the
Congregation to do likewise. (CR X,2). We have entered on a year
in which we will be recalling and rejoicing in the fact that the
Church put her seal on the holiness of Saint Vincent by declaring
him to be a Saint. It is not out of place at the beginning of this,
the 37th General Assembly of the Congregation, to remind ourselves
that in the last analysis, our concerns, our discussions and our deci-
sions will ideally centre upon holiness, or as the Eastern theologians
might express it, divinization. If our Assembly is not about holiness
or divinization of the Congregation, then it will be missing its pur-
pose. The Constitutions remind us that:
"The spirit of the Congregation is a participation in the spirit
of Christ Ilimsel f "as proposed br Saint Vincent : "He sent inc
to preach the Gospel to the poor ." (Lk 4:18). "Jesus Christ is
the rule of the Mission and shall be considered as the center
of its life and activity." ( SV XII, 130). (C.V).
A General Assembly is a moment in the history of the Congrega-
tion when the entire Congregation intensifies its work of preserv-
ing and promoting the spirituality and apostolic vitality of the Com-
munity; of protecting our heritage and stimulating appropriate
renewal in accordance with that heritage. (cf. C. 135 and 137, § 1).
A General Assembly is a moment in the history of the Congrega-
tion when the entire Congregation, to quote the opening paragraph
of our Constitutions, "makes every effort to put on the spirit of Christ
Himself (CR 1:3) in order that it aright acquire a perfection ap-
propriate to its vocation. " (CR XII, 13). (C. 1). It is a moment when
it reflects on how it is carrying on "the work of evangelizing the
poor, especially the more abandoned"(C. 1:2). It is a moment when
it gives thought to the manner in which it is helping "in the forma-
tion of clergy and laity to lead them to a fuller participation in the
evangelization of the poor" (C. 1:3).
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At the beginning of this year that marks the 250th anniversary
of Saint Vincent's canonization and at the beginning of this 37th
General Assembly, it is timely to remind ourselves of the
observation of Henri Bremond on Saint Vincent that ''it is not his
love of mankind which led him to sanctity. It is rather that sanctity
made him truly and of ficacious/v charitable. It is not the poor who
gave him to God, but God who gave him to the poor.'' (H. Brcmond
Histoire Litteraire du Sentiment Religieu en France, vol. III, p. 219).
Let me cast a glance back, not over the 250 years that have
passed since the canonization of Saint Vincent, but over the 6 Years
that have passed since the holding of our last General Assembly.
What I propose to offer you are some personal reflections on the
Congregation and its life during the past 6 year's. These reflections
do not claim to be fully comprehensive nor to be a detailed report
on the administrative activities of the General Council. What I offer
is the fruit of some reflections made in the light of 6 years'
experience and based largely on the replies which the Visitors
offered in answer to a questionnaire presented to them and their
Councils a little over a year ago. Let the record here my thanks to
the Visitors for their replies which reflected the great diversity of
conditions and situations in which the Congregation finds itself
today. Let me set these observations in the framework of some of
the phrases which are daily on our lips when we pray that
traditional Community prayer, "0 Hope of Israel".
0 HOPE OF ISRAEL
What signs of hope for the future of the Congregation have
appeared during the past 6 years? What signs of renewal have
sprung to life since our last General Assembly? In continents that
have four seasons, Spring does not come suddenly. Sunny, mild days
alternate with dull, cold ones. It is so with the renewal of the
Congregation. There have been unmistakable signs of springtime
during these past 6 years, even if the ground is still hard and much
plowing has yet to he done.
Throughout the Congregation there are notable signs of a desire
to draw closer to the poor so that as a Community we could break
the bread of God's word for them. These signs are reflected in
declarations, decisions and norms made at Provincial Assemblies,
resulting in some new foundations in the poorer sectors of society.
Some Provinces have shown a new awareness of the injustices
suffered by the poor and have in a variety of ways been seeking
practical and peaceful means of dismantling the structures of
injustice in society.
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In many provinces, too, there has surfaced a strong desire to
penetrate deeply into the mind and heart of Saint Vincent through
a more critical study of his writings and to use new-found insights
into orientating our mission to the poor. The books and articles
that in the past 6 years have been written by Confreres on the life,
vision and spirituality of Saint Vincent - as well as the interest
aroused by them - are signs of renewal and hope for the Congrega-
tion.
A new sense of mission has been matched by a new sense of
the importance of community life. Some Provinces have struggled
to give depth to the experience of community life. In others has
surfaced a conviction that too great a dispersal of Confreres can
weaken a province's overall sense of mission.
Reflected in the norms of the Provinces, too, is a growing desire
to better the quality of Community prayer. The road ahead may
yet be long, but some advance on it has been made - and must
be recorded.
These last 6 year have seen, too, a growing concern for the for-
mation of the candidates that present themselves for entrance to
the Community. That concern is in itself 'a sign of hope, - for hope
always looks to the future.
A clear sign of hope for the Congregation in the universal
Church is the fidelity of those Confreres who have to live their voca-
tion in countries where political oppression is doing its utmost to
suppress the expression of that love which is tabernacled in every
truly Vincentian heart.
These are but a few of the signs of hope and of springtime which
are noticeable in the ground of that portion of His vineyard which
the Lord has assigned to the Little Company. It is to be desired that
this General Assembly, by becoming more conscious of its fun-
damental unity - Unum Corpus, Unus Spiritus in Christo - will
itself' become a new sign of hope to the entire Congregation.
VIDE ... VINEAM IST\.\t
Asking God to look at His vineyard is almost presumptuous
on our part, for all things are naked and open to His eyes. It is we
who need to he allowed to share God's vision of His vineyard, His
vision of our Congregation. How does it stand in His eyes? What
criterion must be used in measuring its effectiveness, its usefulness
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to God and to His Church? Saint Vincent lived with the conviction
that the Congregation was the last and the least of the Communities
in the Church (cf Coste XI, pp. 114-115). But for all that, he did
recognize that the Congregation had an individuality, a soul of its
own and that it lived. The vitality of the Congregation can he
measured by the depth of its dedication to the vocation of follow-
ing Christ, the Evangelizerof the poor. Its vitality can be measured,
too, by the health of the faculties of its soul. Those faculties were,
as Saint Vincent saw it, the five virtues which constitute the spirit
of the Mission . (cf CR 2,14). Judged by these criterions , the Con-
gregation today can be said to be possessed by the Spirit of God
and is bringing forth fruit on the vine, even if it must remain always
ready to accept what the Spit-it said to the Church of Ephesus: "I
know you are enduring patiently and bearing tip for My name's sake,
and you have not grown veary. But I have this against von, iltat you
have abandoned the love you had at first." (Rev 2:3-4).
While the tendrils of the vine of the Congregation continue to
spread themselves among peoples where the Church is still young,
it must seem to many that the vine dresser is at work pruning his
vine. Though not, perhaps , dramatically , numbers have continued
to drop in many provinces of the Old World and the median age
of the Congregation has risen a little. Some aspects of the story
that statistics can tell of the past 6 years has been studied exten-
sively by Father Jose-Oriol Bay lach and is presented as an appen-
dix to this report.
ViSITA ... VINEAM ISTAM
There has been no day since the last General Assembly when
God has not visited His vine. For the Israelites of old, the bless-
ings which they received were as so many visits of a God Who lov-
ed and protected them. It is so with our Congregation . What prov-
ince can list in entirety the blessings it has received in one day,
much less in 6 years ? "If I count them, they are more than the sand:
to finish I must be eternal , like You. "(Ps 138 ). It is to he hoped that
some fragmentary lists of blessings that have been ours will ap-
pear in the exchange of pastoral experiences that will take place
here in the coming weeks.
More than others in the Congregation, the members of the
General Council have been in a privileged position to see and hear
of some of the blessings with which God has gifted our Communi-
ty. During the past 6 years each of the provinces and viceprovinces
has been visited by one of the Assistants General or by myself'. These
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visits were in the main pastoral in character, - and made within
the limits imposed on the Superior General and his Council by the
Statutes (51,2°). The presentation of the apostolates of the province,
a dialogue with the Confreres in groups or individuals, a meeting
with the Visitor and his Council, were the principal features of these
visits. Subsequent to each visit, a report was made to the General
Council and a letter sent to the province. Reviewing these visits now,
it would seem to us that we could have done more to sustain and
assist the provinces in the implementation of the recommendations
made at the end of the visit, - and Visitors or the Assembly itself
may well have practical suggestions on how such visits could be
made more practical and fruitful, - and indeed on how the General
Council can better serve the Provinces. In the light of our experience
we would see the visits as having for the Congregation great poten-
tial towards realizing the ideal of being "Unum Corpus, Unus
Spiritus in Christo."
PERFICE QUAM PLANTAVIT DEXTERA TUA
The long and laborious task of bringing our Constitutions into
line with the letter and spirit of Vatican Council IT could be said
to have been completed when in 1984 we received definitive ap-
proval from the Holy See for the Constitutions which were
presented to the Congregation for Religious and Secular Institutes
after the General Assembly of 1980. The account of the various steps
that were taken by the General Council between 1980 and 1984 to
secure the approval of the Holy See for our Constitutions is to be
found in an article written by the Vicar General, Father Perez
Flores, and published in Vincentiana in 1985 (cf vol. 1, pp. 84-186).
Following the approbation of our Constitutions by CRIS,
various provinces or groups of provinces set about translating the
definitive text into the vernacular. Much work still remains to be
done on the local level towards helping Confreres become more
familiar with the implications of our Constitutions and Statutes
for their apostolates as well as for their community and personal
lives. In studying and approving the norms submitted by Provin-
cial Assemblies, the General Council was made greatly aware of
the care and interest which Provinces took in framing those norms
for the life and apostolic activities of their Confreres. Such care
and interest reflect a genuine desire to renew the Congregation at
a personal and local level.
In this context reference must be made to the work of SIEV.
It will he recalled that the General Assembly of 1980 approved the
following postulatum:
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"It is proposed that each Province or group of Provinces have its own
organization for the promotion of basic studies and for making them
known (St. Vincent, St. Louise, the history of the Double Family, etc.).
An organization on the international level will have as its goal the
coordination of these efforts and the communication of their results."
(cf. Virrcerrtiarra 1980, p. 258).
On the 15th of December 1982 the General Council created
SIEV and formulated a Statute for it. The purpose of SIEV is to
further Vincentian Studies. In 1984 SIEV organized a month of
study on the life, works and spirituality of St. Vincent. More than
50 Confreres participated in the program. Most recently, as you
are aware, SIEV organized 3 days of Colloque in Paris on the thence:
"The Christ of St. Vincent." For July 1987 a month's session for
the Directors of our students has been planned. SIEV works in liai-
son with the General Curia in planning these study sessions with
Father Gaziello acting as the representative of the General Coun-
cil.
Perhaps it is not out of place here to express the hope that it
will be possible in the future to set up a small institute to provide
a course of study on Vincentian spirituality. This hope has been
voiced by a number of Provinces, as is clear from the Documen-
tum Laboris. Given the importance of formation of our candidates
today, the question must be asked: Has the Congregation the resour-
ces to launch such a project and would it contribute to deepening
the unity of the Congregation so that it can realize more perfectly
the ideal of being "Unum Corpus , Unus Spiritus in Christo"?
MESSIS QUIDEM MULTA ...
It is perhaps at the level of the General Council that one is made
most conscious of how much "tire fields are already white fur har-
vest"? (Jn 4:35). Let me, then, speak to you about our Missiones ad
Gentes.
The impulse of the Congregatio to go to the Missiones "ad Gen-
tes" must be traced hack to St. Vincent's experience at Folleville
and Chatillon. It was through his experience on those occasions that
St. Vincent was led to follow closely Jesus Christ, the Evangelizes
of the Poor and the most abandoned. His vision could be said to
have been enlarged when from 1646 onward his heart and mind
reached out to the poor of Barbary and Madagascar, Ireland and
the Hebrides. In enlarging his own missionary vision, - and we
know of his desire to become a missionary himself in Madagascar,
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(cf Coste 111, p. 285) - he also enkindled in the Company an enthu-
siasm and a zeal for the Missiones "ad Gentes" which has been
maintained in the Congregation down to the present time. Rightly
do our Constitutions state that "among the apostolic works of the
Congregation Missiones "ad Genies" have an honored place, as also
missions to people who are in a similar stage of evangelization"
(C 16).
While the Missiones "ad Gentes" continue to hold a prominent
place in the apostolic works of the Congregation, they have been
subject in recent decades to certain vicissitudes which have been
part of the experience of the universal Church. Vatican Council II
highlighted the truth that it is the entire Church which must carry
the responsibility of bringing the Gospel to the ends of the earth.
The Congregation as a whole must ask itself, at a moment such as
this, what it is doing to bring the Gospel to peoples who have not
heard, or barely so, the Good News of Jesus Christ. It must be innne-
diately said that it is not easy to find for the Congregation criteria
that are sufficiently precise to define accurately what is a "Missio
ad Gentes". Different criteria are used by different Visitors. From
the official figures presented by the Visitors there is a total of 256
Confreres working in the Missiones "act Gentes". In the course of
this Assembly we must allow the penetrating question of Paul VI
to be heard and answered:
"What are you doing for Catholic Missions? What are you doing for
this colossal enterprise that is offering Christ to the world that does
not vet know Him? What are you doing for this heoric effort of the
Church that is trying to bring faith and peace to the entire world?
Are we not all jointly responsible for the spreading of the Gospel among
all nnen? And here is our reply: let us endeavor to feel solidarity with
the cause of the missions. "(cl Doc. Catholique, 1970, pp. 955-956).".
While nurturing a sense of solidarity in the Congregation for its
Missiones "ad Gentes", it would he unrealistic not to face up to and
acknowledge the difficulties which the Missiones "act Gentes" pre-
sent today. The Congregation cannot but he aware of what has been
called an excessive optimism on the subject of the possibility of sal-
vation outside the Church. Furthermore, it was Paul VI who stated
that "inissionany activity must be conceived in broad and modern
terms. A new approach is necessar t': in the underlying theological prin-
ciple. in publicity; in recruitment, training; in the methods and orga-
nization of the actual works. " (cf AAS 1970, pp. 534 - 539).
In the course of this Assembly the Assistant for the Missions,
Father Gaziello , will have an opportunity of speaking on some of
the challenges that face us today in being faithful to the call of the
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Church and to the call of St. Vincent. Allow me here to single
out one challenge that is particularly difficult. In the territories
of the Missiones "ad Gentes", a growing number of candidates
are presenting themselves to the Congregation. In addition to
its task of establishing or assisting the local Church in these
countries, the Congregation is faced with the additional
challenge of forming these indigenous vocations in the Vincentian
spirit. The assumption of responsibility for forming indigenous
vocations in the Congregation is a costly one, calling for deeper
"kenosis" and a generosity that are not always immediately
foreseen. In a word, can the Congregation in its'ts Missiones "ad
Gentes" live its charism with such intensity and sensitivity that
it will securely pass the flame to men of different nations and
cultures? At the recent Extraordinary Synod the Pope and the
Bishops showed a delicate awareness of the problem of
inculturation. How can the Congregation - it may be asked -
which is working in 72 countries, develop in its Missiones "ad
Gentes" and its inner life a greater sensitivity to a diversity of
cultures, while retaining its unity of spirit?
An equally honored place in our Constitutions is reserved for
our Missiones Populares. The Missiones Populares was one of the
two themes on which the Visitors reflected when they met in Bogota
in January of 1983. The results of that meeting are not easily
quantified. However, to judge from statistics, there are now 101
more Confreres engaged in the apostolate of preaching popular
missions than there were in 1980. Perhaps the most notable fruit
of the meeting was a new consciousness in the Congregation that
the preaching of Popular Missions is not only part of our Vincentian
charism, but that a search for new ways of expressing that charism
must be continually carried on, if the. Congregation is to be faithful
to its vocation of preaching the Gospel to the Poor.
At a period in the history of the Church when many kinds of
new religious or pseudo-religious movements, of "cults" and
"sects," have been making inroad among Catholics on all Con-
tinents, - can the Congregation with its long history of efficacious
preaching not respond to "the challenge" of these sects by show-
ing more creativity in finding new ways of convincing the poor by
word and action of the riches that are to be found when the Catholic
faith is accepted and lived? (cf Vatican Report on Sects, Cults and
new religious movements, 4 May 1986). Perhaps even more import-
ant, how convincing are we when we speak about our personal ex-
perience of prayer, - and it is precisely such an experience that
people seek from the new-found sects. "Many young people say,"
remarks the recent Vatican Report on Sects, "that they have fre
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quently known difficulty in getting teachers or clergy to discuss, let
alone answer, their most important and ultimate questions." (ib.
2,1,6).
Reflection on the second theme of the Bogota meeting, name-
ly, our apostolates to the clergy and for the formation of the laity
in the Church, was a stimulus for some Provinces to explore new
paths in these ministries. A number of invitations from Bishops
in Third World countries to assist in the formation of the clergy,
were received by the General Council. Regretfully, most of them
had to be declined because of lack of trained personnel or for other
reasons. The most recent appeals to help in the formation of the
diocesan clergy have come from the episcopal conference of
Nicaragua and from our Confrere Bishop, Msgr. Pierre Zevaco of
Fort Dauphin, Madagascar.
Lay Vincentian Movements continue to look to the Congrega-
tion for assistance and support. Father Jose Almeida, the Assis-
tant General, who has monitored the progress of these
Movements, will in the course of this Assembly share his im-
pressions with us. Suffice it here to raise three questions: first-
ly, does the Congregation do enough, particularly in its parishes,
to promote Movements that are specifically Vincentian? Secondly,
is the Congregation in its Vincentian Movements advancing
towards or retreating from the world of youth today? Thirdly,
have we rather too readily adopted new movements in the Church
and devoted our energies to them rather than accepting the
challenge of vitalizing or re-vitalizing Movements of Vincentian
inspiration which are oriented towards the evangelization of the
poor? (cf Const. art. 1 and Statute 7).
DOMUS TUA HAEC
At the recent extraordinary Synod the concept of Communio
or Koinoia was a key one. The Synod saw this concept of Communio
as one which would open new ways of making the Church a clearer
sign of that unity and love to which it is called to witness in the
world. It is not that Communio or Koinoia is something new in the
Church. Rather the Synod came to a fresh realization that a more
perfect living of Communio on the part of the baptized would
release new energies into the world.
Something similar could be said to be taking place within the
Congregation at the present time. There is a desire in many prov-
inces to improve the quality of community life, to live more deeply
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that Cominunio to which we are called by our vocation as members
of the Congregation. In our Constitutions it is made abundantly
clear that community is for mission. The quality of community life,
then, should give tone or color to our mission. The adoption of the
principle of consultation, as well as the formulation of communi-
ty projects, has contributed to improving the quality of communi-
ty life. Much, however, remains to be done. Individualism needs
to be cut back and a greater willingness to transcend oneself and
one's preferences needs to be cultivated, if the community mission
is to become a deeper reality in the life of the Church and if the
Congregation is to be seen more clearly as "Unum Corpus, Unus
Spiritus in Christo".
The principle of subsidiarity of function has been formally
adopted by the Congregation and enshrined in our Constitutions
(cf. C 98). The Congregation, however, is committed to preserving
that "unity of government which is necessary for achieving the end
and the good of the entire Congregation. At the level of the General
Council the question has been posed: What is the meaning in prac-
tical terms of the phrase stating that ''the Superior General is the
center of unity and the coordinating principle of the Provinces"
(C 102). No Province wishes to see the unity of the Congregation
shattered. The Congregation does, however, face this challenge:
flow can the principle of subsidiarity be informed by the princi-
ple of solidarity, so that in the Church the Congregation can be
"Unum Corpus , Unus Spiritus in Christo"? It is interesting and
significant to note that at the Extraordinary Synod the Bishops
recommended that a study be made of the question, "whether the
principle of subsidiaritv that has force in human society can be ap-
plied in the Church, and at what level and in what sense such ap-
plication could or ought to take place. "(The Final Report: Section
C 8).
The resting place of Saint Vincent's mortal remains has been
for long a focal point of unity and pilgrimage for Confreres. The
restoration of the Chapel in the Mother House in Paris must be seen
as an outward sign of an inner desire for the unity of our worldwide
Congregation. In December 1983 an appeal was made to the Prov-
inces to contribute towards a fund for the restoration of this Chapel.
The response was most generous, the project enthusiastically
welcomed. The work on the Chapel is not quite completed yet. When
it is, there will still remain the challenge to make it a pastoral center
where all who love and admire Saint Vincent will find help and in-
spiration to continue the apostolates which the Spirit of God in-
augurated through him.
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NON SIT IN EA LAPIS QUEM MANUS TUA NON POSUERIT
This phrase in our prayer, "O Hope of Israel," could be said
to have taken on a new dimension as we began to live with the
phenomenon of Confreres leaving the Congregation in numbers that
notably increased in the years following Vatican Council II. It is
difficult to focus on any one single cause that lies behind the ap-
plications to leave the Congregation or, in the case of priests, to
seek work outside the Congregation in a Diocese. Father Perez
Flores has recently written a paper, which is available in the
Secrctariate, on our Vow of' Stability, while a fresh study of the
statistics has been made by Father Jose-Oriol Baylach. During this
Assembly Father Sheldon, our Procurator with the Holy See, will
speak to us on the topic.
A departure of a Confrere from the Congregation must raise
three questions amongst us who remain: Firstly, was the forma-
tion given to this Confrere sufficiently Vincentian in character and
was his motivation for joining the Community adequately explored?
Secondly, was the Confrere offered an apostolate that responded
to the criteria for our works, as set forth in our Constitutions (cf
Nos. 10-18)? Thirdly, did he receive that support in his apostolatc
which he is promised in our Constitutions (cf Nos. 19-27).?
QUOS AUTEM VOCASTI SERVA EOS IN NOMINE TUO
The General Assembly of 1980 enacted the following decree:
The Superior General, together with his Council, should provide for
the preparation of a Ratio Formationis , or Directory, for the Internal
Seminary, which is common to the entire Congregation".
To prepare this Ratio Formationis a letter was circulated to
every Director of our Internal Seminaries and some other Confreres
who were judged to be experienced in the work of formation. Of
the 75 letters sent out there were 34 replies, offering programs and
suggestions. In the light of these replies a Commission of .5 Con-
freres was appointed in February 1982, presided over by Father
Stanislaw Wypych, Assistant General, to prepare a fresh draft of
a Ratio Formationis. This was then sent out to the Provinces. 23
Provinces replied, accepting the text and offering suggestions for
its improvement. The Commission met a second time in July 1982
and presented a revised draft to the General Council for its ap-
proval. After making some further alterations, the General Coun-
cil approved the text and distributed it to the Visitors in Bogota
in January 1983.
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The Provinces were invited to make a more detailed Ratio For-
mationis based on the approved text for which the General
Assembly had asked. On the number of provinces which have pro-
duced such a Ratio we can give little precise information.
Here allusion can be made to the phenomenon that the number
of "admissi" to the Congregation has risen during the past 6 years
- but this increase is not reflected in the number of those who pro-
nounce vows in the Congregation. Is the phenomenon to be explain-
ed by a certain lack of stability in the candidates themselves or by
our system of formation or by a lack of urgency and purpose in
the manner in which life is lived in the Congregation?
That which would seem to he the most urgent need in the area
of formation is the formation of those Confreres who are being ask-
ed, or will be asked, to give themselves to the apostolate of forming
our candidates. The Conciliar Documents and our own Constitu-
tions are clear on the point (cf C.94). Unfortunately, this ideal has,
for a variety of reasons, not yet been realized in many provinces.
It is to he hoped that our reflection on formation during this
Assembly will both deepen our sense of its importance for the future
of the Congregation and also bring to light some practical means
which will facilitate the obligation we have of giving some special-
ized training to the Directors in our seminaries.
Our Constitutions are clear also on the importance of ongoing
formation (cf No. 81). The reality, however, would seem to he that
many Visitors experience considerable difficulty in persuading Con-
freres of its importance and of launching programmes which will
adequately meet the demands of such formation. Ongoing forma-
tion is one of the foundation stones on which the apostolic renewal
of the Congregation rests. Ongoing formation is not merely a ques-
tion of keeping onself abreast of present day theological opinions,
important and valuable though that may he. It is something wider
and deeper. It is a process by which we keep ourselves open to the
realities and the needs of evangelization in a changing world. It is
a process by which we equip ourselves to face these realities and
meet these needs as priests or brothers in the Congregation.
Without such ongoing formation the Congregation will risk losing
its identity in the Church. Confreres will become less sure of their-
role as priests or brothers. Prospective candidates will find us more
interested in the past than in what is emerging in the Church and
in the world. Formation in all its dimensions, before and after in-
corporation into the Congregation, is one of those conditions
necessary for survival in today's world and without which it will
he difficult, if not impossible, for the Congregation to he "Unum
Corpus, Unus Spiritus in Christo".
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The decree of the 1980 General Assembly on the Ratio Forma-
tionis for the Internal Seminary was partnered by two other
decrees. Let me speak of them here. Decree no. 4 reads:
The General Assembly cornntits to the Superior General and his Coun-
cil the consideration of the appropriateness of preparing and print-
ing a book of prayers and meditations for use throughout the entire
Congregation. "
On a number of occasions this decree was studied by the
General Council. The difficulties of publishing such a book seem-
ed formidable to the Council. However, Father Antonino Orcajo and
Father Miguel Perez Flores took the initiative of publishing in
Spanish a book of reflections on the content of our Constitutions
in the light of Saint Vincent's thought and of some documents of
the Church. Through appropriate adaptation the book could form
the basis for a hook of Community meditations in different
languages.
The General Assembly of 1980 also enacted a decree to insure
the participation of some Brothers at this Assembly (cf No. 8). A
representation proportionate to their numbers required that three
Brothers participate in this Assembly. As two Provinces elected two
Brothers as Delegates, the General Council had to choose one.
Brother Julian Pozuelo was chosen from the Province of Madrid.
The presence and participation of these three Brothers underlines
for us all that unity of spirit in diversity of function which Saint
Vincent wished for the Congregation. The presence and participa-
tion of the Brothers in this Assembly is an invitation to us all to
continue promoting vocations to the Brotherhood, and to continue
also our search for new ways in which the Brothers can express
their missionary vocation. We must never lose sight of the fact that
from the beginning and of its nature the Congregation is an
apostolic society comprising both priests and laymen.
SANCTIFICA EOS IN VERITATE
The final phrase in our Community prayer is, in a sense, a sum-
mary of all that has preceded it. Whatever changes take place in
the world, whatever adaptations we must make in our methods of
evangelizing the poor , - the most persuasive apologetic for Chris-
tian belief remains the phenomenon of holiness . Making changes
to the structure of the Congregation without prior regard to the
quality of its spiritual life may give an illusion of renewal, - but
it will be an illusion only
.
Saint Vincent states this truth with blaz-
ing clarity when in 1656 he said to Father Antoine Durand:
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"No, Monsieur, neither theology nor philosophy, nor discourses
can act upon souls. It is necessary for Christ to intervene with
us or we with Him: that we act in Him, and He in its, that we
speak as He does and in His Spirit. " (Coste XI, p. 343).
The same truth was expressed in the final document of the re-
cent Extraordinary Synod:
"Throughout the whole history of the Church, in its most dif-
ficult circumstances, the saints, men and women, have been
the primary source of renewal. We badly need saints today
and we should earnestly pray to God for them.'' (Synod Doc.
Sect. II A, 4).
For us in the Congregation there can be no dichotomy between
holiness and mission. That holiness which is such an urgent need
of the Church will find its expression in our lives through our work
for the accomplishment of the end of the Congregation which has
been ratified by the Church itself.
The mission of the Congregation cannot be accomplished
without the grace of God. To think otherwise would be to fall into
the error of Pelagianism. The grace of God is pure gift. Gifts, by
their very nature, must be received. An attitude of humble recep-
tivity in and through prayer is called for. It will be the quality of
that receptivity which will in large measure condition the quality
of our mission.
No matter how imperative and essential mission is for the Con-
gregation, it rests upon a foundation of contemplation, without
which the Congregation would be as a house built upon sand. There
is still much work to be done throughout the Congregation towards
strengthening that foundation which supports and shapes our mis-
sion of proclaiming the good news of Jesus Christ to the poor. Our
Constitutions set a magnificent ideal before us:
"Through the intimate uniorr .of prayer and apostolate a Con-
frere becomes a contemplative in action and an apostle in
prayer." (C. 42)
After the manner of Christ, we descend as apostles from the
mountain of contemplation into the market-place, and from the
market-place we climb back as apostles to the mountain of con-
templation. Are we, I ask, allowing the market-place so to absorb
our time and energies that we lack the will and purpose to climb
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that Mountain of contemplation from which alone comes our
strength?
AMEN
The tiny word "Amen' is one of the most eloquent of prayer;.
"Let it be ... Mai, it be so." It is a prayer that at once looks hark
and looks forward. We cannot give an unqualified "Arisen" to all
that has been done by the Congregation during the past six years,
- for we - unprofitable servants - have not done all that we
should have done. But every "Arisen" looks forward to the future.
Every "Arisen" is at once an acceptance of all that God wants and
a desire that it come to pass. While we are realistic enough to ac-
cept the tact that the Congregation does not live by Assemblies and
documents alone, still we live in the hope that the Spirit of God
will guide us to take those decisions which will make the Congrega-
tion a clearer reflection on earth of its design in the mind of God
from all eternity.
"0 Divine Goodness,"
exclaimed Saint Vincent in a letter to Father Etienne Blatiron,
"unite all the hearts of the Little Company of the Mission and
then command what You wish. Pain will be light to theist and
every task easv. The strong will console the weak: the weak
will cherish the strong and obtain for then: from God an in-
crease in strength. And so, Lord, Your work will be done ac-
cording to Your liking and for the building up of Your Church.
Your workers will be multiplied, drawn by the perfume of such
charity. " (Coste, III, p. 257).
To that prayer of Saint Vincent, would that all of us - with
heart and mind and will could say "Amen".
Richard McCULLEN
Sup. Gen. C.M.
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REFLEXION SOBRF EL ESTADO DE LA CO NGREG.\ClON
Introduccion
Abrimos esta asamblca en los primeros Bias del ano que marcara el
250 aniversario do la canonization de San Vicente. Fue el 16 de junio 1737
cuando el Papa Clemente XII declaro santo a San Vicente de Paul en la Basi-
lica de San Juan de Let ran. El dia coincidio con la fiesta de la Santisima
Trinidad. el misterio que junto con el de la Encarnacion habia honrado San
Vicente de forma especial y pedido a la Congregacion que hiciera otro tanto.
(RC X, 2). Hemos entrado en el ano en que recordarernos y feste1'aremos
el hecho de que la Iglesia sello la santidad de San Vicente declarandole canto.
No estari fucra de lugar, at comienzo de esta nuestra 37 Asarnblea Gene-
ral de la Congrcgacicin que, al fin Ni at cabo, nuestras preocupacioncs, dis-
cusioncs c intereses se cent raran idcalmcnte en la santidad, o corno los teo-
lo,os orientates prelcrian decir, divinizacicin. Si nuestra Asarnblea no versa
sohrc la santidad o divinizacion de la Congrcgacicin, entonces perdera sit
sentido . Las Constituciones nos recuerdan que:
"El Espiritu de la Congregacion es una participation del espiritu del
nrisrno Cristo, corno in propone San Vicente: 'Me ha enviado a evarr-
gelizar a los pobres' (I.c 4,18 ,. Por eso 'Jesucristo es la regla de la Misiort'
Y ha de ser considerado como centro de su vida y actividad" (SV XI1,
130; ES XI, 429).
Una Asarnblea General cs un momento de la historia de la Congrega-
cion en que soda ella intensilica su esfuerzo por preservar y fomentar la
espiritualidad v vitatidad apostolica de la comunidad, proteger su heren-
cia y estinwlar una apropiada renovation de acuerdo con dicha herencia
(cf. C. 135 v 137. n. I).
Una Asamblea General es un momento de la historia de la Congrega-
cion en que toda ells, para usar las palabras del primer parrafo de nucs-
tras Constituciones , "tie es/uerza por revestirse del espiritu de Cristo (R('
1:3) para poderadquirrruna perfection correspondiente a su vocacicirt". (RC
XII, 13). (C.1). Es on ntonlento en el que ref lexiona sobra como esta reali-
zando "la obra de la evangelizacicirt de los pobres, especialmente los mac
abandonados"(C. 1:2). Es un momento en que considera como ayuda a "la
fornracirin del clero v del laicado para llevarlos a la plena participation ell
la evangelization de ins pobres" (C. 1:3).
Al comienzo de este ano que rnarca el 250 aniversario de la canonization
de San Vicente v at comienzo de esta Asarnblea General , es oportuno recor-
dar la obsen • acion de Henri Bremond , que "no file sit antor a los hombres
que le llevo a la santidad, sino mds bier foe la santidad la que le hizo verda-
dera v efrcazrnente caritativo. No han lido los pobres quienes be han dado a
Dios, lino, a! contrario, ha lido Dios quien le ha dado a los pobres". (Henri Bre-
mond, Histoire l.ittcraire do Sentiment Religieu.r en France, vol. III, p. 219).
Pcrmitascme echar una mirada atris, no a los 250 anos transcurridos
desde la canonization de San Vicente. sino a los leis que han pasado desde
nuestra ultima Asarnblea General. Lo que me propongo ofreceros es unas
reflexiones personates sobre la Congregacion v so vida en estos tlltimos scis
ahos. No pretendcn set- exhaustivas ni presentar un informe detallado de
las actividades adrninistrativas del Consejo General . Lo que ofrezco es fruto
de reflexiones hechas a la Iuz de la experiencia de scis anos sobre la base,
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en general, de ]as respuestas de los Visitadores al cucstionario que se ics
dio a ellos y sus Consejos hace algo mss de un ano. Me permito hacer
constar aqui mi agradecimiento a los Visitadores por sus respucstas, que
reflejan la gran variedad de condiciones y situaciones en que se encuentra
hoy la Congregacion. Encuadrare estas observaciones en el marco de algu-
nas de las (rases que recitamos diariamente en nuestra iradicional plega-
ria comunitaria , "Oh esperanza de Israel".
Oh Esperanza de Israel
;,Que• signos de esperanza para el future cle la Congregacion han apa-
recido durante estos ultinxrs leis anon? j,Que signos de renovacirin han
brotado desde nuestra ultima Asamblea General? En los contincntes que
tienen cuatro estaciones, la primavera no viene de manera instantanea. Dias
soleados y henignos alternan con los nublados v trios. Asi ocurre tambien
con la renovacion de la Congregacion. Ha habido senalcs inconfundihles
de primavera durante estos ultimos leis anos, aim cuando el tenrno es
todavia duro y hay mucho que arar.
A lo largo y ancho de la Congregacion se registran signos notables de
un desdo de acercarse mss a los pobres de forma que a nivel de comunidad
podamos partirles el pan de la palabra de Dios. Estos signos estan refleja-
dos en declaraciones, decisiones v normal ernanadas de Asambleas Provin-
ciales y que han producido nuevas fundaciones en los sectores mas pobres
de la sociedad. Algunas Provincias han mostrado una nucva sensihilidad
por las injusticias que sufren los pobres, y hall prucurado huscar, de for-
mas diversas, medios practicos y pacificos de desmantclar ]as estructuras
injustas Lie la sociedad.
En muchas Provincias ha surgido un fuerte descu de profundizar en
la mente y corazon de San Vicente por medio de un estudio mas critico de
sus escritos y emplear nuevas intuiciones para orientar nuestra misi6n con
los pobres. Los libros y articulos que se han escrito estos ultimos seis
anos sohre la vida, vision y espiritualidad de San Vicente - asi Como el
interes que cstas han despertado - son otras tantas sci ales de renova•
ci6n y csperanza para la Congregacion.
Un nuevo sentido de mision se ha visto acompanado de un nuevo sen-
tido de la importancia de la vida de comunidad. Algunas Provincias han
luchado por dar mayor profundidad a la experiencia de la vida comunita-
ria. En otras ha aflorado la conviccion de que una excesiva dispersion de
sus miembros puede debilitar el sentido general de mision de la Provincia.
Tambien se refleja en las normal de ]as Provincias un creciente desco
de mejorar la calidad de la oration comunitaria. El Camino a recorrer pucdc
que sea largo, pero algo sc ha avantado y es muchu to que hay que andar.
Tarnhien ha aumentadu en estos ultimos seis anus la preocupacion
por la formacion de los candidates que solicitan ingreso en nuestra comu-
nidad. Elio es signo de csperanza, una esperanza que se provecta en el futuro.
Clare signo de esperanza para la Congregacion en Ia lglesia universal
es la fidelidad de aquellos miembros de la misma que tienen que vivir sit
vocacion en paises en que la opiesion politica hace todo to posiblc para supri-
mir la expresion del armor que palpita en todu corazon conforme al de San
Vicente.
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Estos son algunos de los signor de esperanza v de primavera clue pue-
den apreciarse cn cl suelo de esta porcion de su vina que el Senor ha con-
fiado a su pcquena Compahia. Es de descar clue esta Asamblea General.
haciendose nias consciente de so unidad fundamental - Unum Corpus, Unus
Spiritus in Christo - se conver-tira tambien clla en tin nuevo signo de espe-
ranza para toda la Congregacicin.
Vide ... Vineatn istam
Pedir it Dios clue mire it so viira es casi presuntuoso porquc todo esta
desnudo V ahierto a sus Ojos. Somos nusutros Ios clue necesitanuts clue se
nos perinita participar de Ia vision que Dios tiene de so vina, sit vision de
nuestra Congregacion. ;,Como aparece a sus Ojos? ;,Que criterio hay clue
emplear para nadir so efectiyidad, su utilidad a Dios N. su Iglesia? San
Vicente vivid en la convicci6n de que la Congreg acion era l a ultima V mas
pcquena de las comunidades de la lglesia (c f. Caste XI, 39). A pesar de
ludo no dcjci de teconocer clue la Cungt'c'scion terna so propia persunali-
dad, on espiritu v que I o yivia. La vitalidad de la Cungregacion se pueda
medir por li t profundidad de su entrega a la yocacion de seguir a Cristo,
evangelizador de los pobres. Su yitalidad se pucdc medir tamhie n por la
sa ted de las facultades de s it alma. Dichas facultad es, segun las vio San
Vicente, son las cinco virtudes que constituyen el espiritu de lit Misi6n (cf
RC 2.14). Juzgada conforme a estos criterion, se puede dccir clue la Congre-
gacion hov esta poseida del Espiritu de Dios N. clue esta aportando frutos
it la viva, aun cuando siempre debe estar dispuest a it aceptill l o clue el
Espiritu dijo a la lglesia de Efeso: ' ierres uguante, has .sufrida par- mi N.
no to has r-endido u la fatiga, pero tengo eve contra tuVa que has dcjudo el
ainor prirnero" (Ap 2,3-4).
Mientras los sarmientos de Ia yid de la Congregacion siguen estendien-
dose entre los pueblos donde la Iglesia es todavia joven, a algunos les debt
parecer clue el labrador esta podandO ,it vid. Aunyue no dramaticamente
quiza, los numcros hall seguido bajando en mochas provincias (lei Viejo
Mundo q la edad media de la Congregacion ha subido on poco. Algunos
aspectos de lo que pueden dccir [as estadisticas de los ultimos seis anus
han sido estudiados por extcnso por cl P. Jose-Oriol Bavlach \ los podeis
ver en el apcndice del presence inforine.
Visita ... Vineam istam
No ha hahido dia desde• la ultima Asamblea General en que Dins no ha\a
visitado sit viva. Para Ins israclitas, las bendiciones que recibian eras
ottas tantas visitas de tin Dios que Ies amaba v rotegia. Asi es tambien
con nuestra Cungregacion. i,Ouc provincia puede haccr una lista completa
de las bendiciones que ha recibido en un dia. no ya en scis anos? "Lo,
Cteerito v me .alert mar que ,t rands de arena: pare termiuar de contarlos ten-
dria que see eterrio canto Trt"(Sal 138). Es de esperar clue algunas listas
incomplctas dc las bendiciones recibidas ii-am apareciendo en lus inter-cam-
bins de espcriencias pastorales que te•ndran lugar aqui (as semanas siguien-
tes.
Mas que otros dentro de la Congregacion, los miembros (lei Conscjo
General han tenido la oportunidad do vcr V oir algunas de las hendiciones
con clue el Senor ha favorecido nuestra curnunidad. En cI curso de los
ultimos seis altos cada una de las Provincial V Viceprnvincias ha sido visi-
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tada por uno de los Asistentes Generales o por an rnismo. Estas visitas tenian
un caracter preponderantemente pastoral v se hicicron dentro de los limi-
tes impuestos por los Estatutos (51,2°) al Superior General v su Consejo.
La presentation de los apostolados de la provincia, on dialogo con los her-
manos en grupos a individualmente, una reunion con el Visitador y su con-
sejo han lido los rasgos principales de estas visitas. Despues de cada visita
se enviaba un informe al Consejo General y una Carta a la Provincia. Revi-
sando ahora estas visitas nos parece que podriamos haber hecho mas para
ayudar a las Provincias en la puesta en practica de ]as recomendaciones
hechas al final de la visita; quiza los Visitadores o la misma Asamblea ten-
gan sugerencias practicas que hater sobre Como hacer mas practices y pro-
vechosas estas visitas, v Como el Consejo General puede servir rnejor a las
Provincias. A la lot de nuestra experiencia nos parecc que las visitas tie-
nen grandes posibilidades para la realizacion del ideal de scr " Unum Cor-
pus, Unus Spiritus in Christo"
Perfice quam plantavit dextera tua
La larga y lahoriosa tarca de adaptar nucstras Constituciones a In letra
y espiritu del Concilio Vaticano II se completo, podemos decir, cuando la
Santa Sedc aprobo definitivamente en 1984 las Constituciones presentadas
a la Congregacion de Religiosos e Institutor Seculares despises de la Asam-
blea General de 1980. La relation de los diversos pasos que el Consejo Gene-
ral dio entre 1980 y 1984 para recahar esta aprobacion do la Santa Sede
puede verse en on articulo escrito por c1 Vicario General P. Perez Flores
y publicado en Vincentiana en 1985 (cf. vol. 1, pp. 84-186).
Seguidamente a la aprobacion de nuestras Constituciones por CRIS,
diversas provincial o grupos de provincias empezaron la tarea de traducir
el texto definitivo a las lenguas respeclivas. Queda mucho trabajo por hacer
para ayudar a todos a familiarizarse con lo que nuestras Constituciones
Estatutos suponen para su apostolado, para su vida comunitaria v perso-
nal. Al estudiar y aprobar las norms presentadas por las Asambleas Pro-
vinciales, el Consejo General tuvo ocasion de apreciar el cuidado e interes
con que las Provincias aplicaron aquellas normas a la vida' v actividades
apostolicas de sus miembros. Este cuidado c interes reflejan on autentico
deseo de renovar la Congregacion a nivel personal v local.
En este contexto he do referirme al trabajo de SIEV. Se recordara quc
la Asamblea General de 1980 aprobo el siguicntC postulado:
"Se propone que calla Provincia a grupos de Provincias tengan una
organizacidn propia para la prOnurcirin de los estudios fundarne sta-
les v la divulgacion de los mismos (de San Vicente, de Santa Luisa,
de la hisloria de la familia vicenciana...). Otra organizacidn a nivel
international tendra pot, /inahdad coordinar estos ensawos v de difun-
dir los resultados" (cf. Vincentiana, 1980, p. 258).
El 15 de dicicmbre de 1982 el Consejo General creo SIEV v formulo
tin Estatuto para el mismo. El ohjeto de SIEV es fomcntar los estudios vicen-
cianos. En 1984 SIEV organizo on mes de estudio sobre la vida, obras v
espiritualidad vicenciana. Mis de 50 participaron en el programa. Mas
recientemente, como sabeis, SIEV organizo un coloquio de trey dias en Paris
sobre el terra: "El Cristo de San Vicente". Para julio 1987 esta programada
una sesion de on mes para los directores de nuest ros estudiantes. SIEV tra-
baja en union con in Curia General en la planificacion de estos estudios,
con Cl P. Gaucho Corso representante de la Curia General.
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Quiza es esta la ocasion oportuna para expresar la esperanza de que
sera posible en el futuro montar un pequeno instituto que ofrezca un
curso de estudio sobre la espiritualidad vicenciana. Esta esperanza la han
expresado varias provincias, como se ve en el Documentum Laboris. Dada
la importancia actual de la formacion de nuestros candidatos, cabe pre-
guntarse: l,Tiene la Congregacion recursos para abordar este provecto, y
contribuira esta a hacer mas profunda la unidad de la Congregacion para
rcalizar mas perfectarnente el ideal de ser "Unum Corpus, Unus Spiritus
in Christo"?
Messis quidem multa ...
Es quiza a nivel del Consejo General donde uno cae mas en la cuenta
de que "los campos e.stan ya dorados para la siega"(Jn 4,35). Pcrmitidme,
pues, hablaros de nuestras Misiones "ad Gentes".
El impulso de la Congregacion hacia las Misiones "ad Gentes" se
remonta a la expericncia de San Vicente en Folleville v Chatillon. Fue a cra-
ves de su expericncia en aquellas ocasiones como San Vicente comenzo a
seguir de cerca Jesucristo, el Evangelizador de los pobres y mas abando-
nados. Se puede decir que su vision se ensancho cuando a partir de 1646
el corazon v la mente se le fucron a los pobres dc Berberia Ni Madagascar,
Irlanda y las Hcbridas. El ensanchar su propia vision misionera - y cono-
cemos su deseo de ser misionero en Madagascar (cf. Coste III, p. 285) -
encendio tambien en la Cornpania la llama del entusiasmo v celo por las
Misiones "ad Gentes" mantcnida en la Congregacion hasta nuestros dial.
Con razon dicen nuestras Constituciones que ""entre leis obras de apostolada
de la Congregacion ocupan on Lugar destacada leis Misiones "till Gentes"o
a pueblos que se ha/lan en parecido esiado de evangelization'' (C. 16).
AUn cuando las Misiones "ad Gentes" sigan teniendo un puesto sobre-
saliente en el trabajo apostolico de la Congregacion, no se han librado en
las decadas recientes de ciertas vicisitudes comunes a la experiencia de la
Iglesia universal. El Concilio Vaticano 11 subravo el hecho de que la respon-
sabilidad de Ilevar el Evangelio pasta los confines de la tierra recae sobre
toda la Iglesia. La Congregacion como tal tiene que prcguntarsc, en un
momento como cste, que es lo que hace para Ilevar el Evangelio a los pue-
blos que no lo han oido o apenas conocen la Buena Nueva de Jesucristo. I-Iay
que ahadir a continuacion quc no es facil encontrar criterios sufieiente-
mente precisos para definir con exactitud to que es "Missio ad Gentes". Dis-
tinlos Visitadores han empleado criterios distintos. Conforms a las cifras
oficiales presentadas por los Visitadores hay un total do 256 sujetos traba-
jando en ]as Misiones "ad Gentes". En el curso de nuestra Asamblea debe-
mos dejar que Ia penetrantc pregunta do Pablo VI se oiga y sea respondida:
"LQue haceis por leis Misiones Cal6lica.s? LQue hacei.s por esta colo-
sal empresa que of rece a Cristo al rnundo que todavia no to conoce?
L,Que haceis por el heroico esfuerzo que pace la Iglesia para Ilevar
la fe v la esperanza al mundo entero? No somos todos juncos res-
ponsables de la difusicin del Evangelio a todo.s los hombres? Esta es
nuestra respuesta: esforceinonos por sentirnos solidarios de la causa
de leis misiones" (Cfr. Doc. Catholiquc, 1970, pp. 955-956).
Sin dejar de alimentar este sentido de solidaridad con sus Misiones "ad
Gentes" en la Congregacion, seria falta de realismo no encarar v recono-
cer las dificultades con que tropiezan hoy las Misiones "ad Gentes". La
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Congregacion no puede menos de advertir to quc se ha Ilamado optimismo
excesivo respecto de la posibilidad de salvacion fuera de la Iglesia. Pablo
VI afirmo ademas quc "la actividad misionera debe ser concebida en ternti-
nos amplios y rnoderno.s. Hace falta un en foque nuevo: en los principios teo-
logicos subyacentes, en la publicidad, en el reclutamiento y formuciein de
candidatos, en los rrtetodos y organizacion de las mismas actividades ". (Cfr.
AAS 1970, pp. 534-539).
En el curso de csta Asamblea el Asistente para las Misiones, P. Gaziello,
tends ocasion de hablar sobre algunos de los retos que nos hacen frente
boy en nuestra f idelidad a la Ilamada de la Iglesia y la l1ainada de Sall
Vicente. Permitidme que inc fije en uno que me parece particularrnente difi-
cil. En los territorios de las Misiones "ad Genies" crece el numero de can-
didatos que se nos prescntan para entrar en la Congregacion. Adcmas de
la tarca dc establecer o a_vudar a la Iglesia local en cstos paises, la Congre-
gacion se enfrenta con el reto que supone la formacion de estas vocaciones
indigenes en el espiritu vicenciano. Asumir esta responsabilidad de lorrnar
vocaciones indigenas en la Congregacion es cosa costosa, que requiere una
"kenosis" v gencrosidad mas profundas que no siempre se perciben tact
inmediatam
''
ente. En una palabra, i,puede Ia Congregacion en sus Misiones
"ad Genres vivir su carisma con tal intensidad y sensihilidad que pase la
antorcha con seguridad a hombres de diferentes naciones y culturas? En
el reciente Sinodo Extraordinario, el Papa y los Obispos mostraron una deli-
cada atencion at problema de la inculturaci6n. Podemos, pues, preguntar:
j,como puede la Congregacion, extendida como esta en 72 paises, desarrol-
lar en sus Misiones "ad Genies" v su vida interior una rnavor sensihilidad
a la diversidad de culturas sin dejar de mantener la unidad de so espiritu?
Igual puesto de honor ocupan en nuest ras Constituciones las Misiones
Populares. Estas fucron uno de los dos ternas sobre Ios que reflexionaron
los Visitadores en su reunion de Bogota en enero de 1983. Los resultados
de aquella reunion no pucden ser cuantificados facilmente. Sin embargo,
a juzgar por las estadisticas, nuestro niunero de preclicadores de misiones
populares ha aunientado en 101 respecto de 1980. EI lruto nias notable de
aquella reunirin fue quiza una nueva conciencia, en la Congregacion, de que
no solo la predicacion de misiones populares es parte de nuestro carisma
vicenciano, sino que la busqucda de nuevas formas para expresar ese
carisma debe continuarse si la Congregacion ha de ser fie! a su vocacion
do prcdicar el Evangelio a los pobres.
En un periodo dc la historia de la Iglesia en que son tan numerosos
los movimientos religiosos y pseudo-religiosos, de "cultos" v "sectas", que
tratan de meterse entre los catolicos de todos los continentes, i,puede la
Congregacion, con su larga historia de predicacion of icaz, no responder al
''reto" de estas sectas mostrando mas creatividad para encontrar nuevas
maneras de convencer a los pobres con hechos y palabras de las riquczas
que se adquieren cuando se acepta y vive la fe cat6lica? (Cfr. In forme Vati-
cano sobre sectas, cultos v nue'i as nurvimientos religiosos, 4 de m ayo de 1986).
Lo que es quiza mas importante, ,que convincentes somos at hablar de nues-
tra experiencia personal de oraci6n, - v e'sta es precisamente la expcrien-
cia que busca la genre en esas sectas nucvamente descuhiertas? "Machos
jovenes dices ", advierte el reciente Informe Vaticano sobre las Scclas, "que
con frecuencia se han vista real para encontrar maestros y clerigos con quie-
nes tratar, cuknto stenos responder, las cuestiones ntds importuntes" (lb.,
2,1,6).
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La reflexion sobre el segundo tema de la reunion de Bogota, a saber,
nuestro apostolado con el clero y la formacion del laicado en la Iglesia, ha
animado a algunas provincias a abrir nuevas sendas en estos rninisterios.
El Consejo General ha recibido invitaciones dc obispos del Tercer Mundo
para ayudarles en la formacion del cicro. Con mucho scntimicnto hemos
tenido que declinar la mayoria por falta de personal u otras razones. Los
Ilamamientos mas recientes para ayudar en la formacion del clero dioce-
sano han venido de la Conferencia Episcopal de Nicaragua y de nuestro
cohermano el Obispo do Fort Dauphin, Madagascar, Mons. Pierre Zevaco.
Los Movimientos vicencianos siguen dirigiendose a la Congregacion
para buscar ayuda v apoyo. El P. Jose Almeida, que ha venido siguiendo
el progreso de estos Movimientos, compartira sus impresiones con noso-
tros en el curso de esta Asamblca. Baste ahora hacer tres preguntas: pri-
mero, Zhace lo bastante la Congregacion, especialmente en sus parroquias,
por fomentar Movimientos especificamente vicencianos? Segundo, en sus
Movimientos vicencianos, la Congregacion i,avanza hacia la juventud o mas
bicn se aparta de la misma? Tercero, j,no hemos adoptado demasiado apre-
suradamcnte nuevas Movimientos en la Iglesia y dedicado nuestras ener-
gias a eilos en vez do accptar el reto do revitalizar Movirnientos de inspira-
cion vicenciana orientados hacia la evangelizacion do los pobres? (Cfr. C I
y E 7).
Domus tua haec
El concepto de Communio o Koinonia file una nocion clave en el reciente
Sinodo Extraordinario. El Sinodo vi6 en este concepto de C'ounnunio Io que
abriria nuevas rutas para hacer do la Iglesia tin signo mas claro de la uni-
dad y amor clue csta Ilamada a testimonial- cn el mundo. No que la Cour-
murrio o Koinonia sean cosas nuevas en la Iglesia. Pero si que el Sinodo
cavo mas vivamente en la cuenta de que el vivir esta C'ommunio was per-
fectamente desataria nuevas energias entre los bautizados para su obra en
el rnundo.
Algo parecido se podria decir que esta ocurriendo dentin de la Con-
gregacion cl dia de hoy: en mochas Provincias hay cl desco de mcjorar Ia
calidad de la vida comunitaria, de vivir was profundamente la Communio
a que estarnos Ilamados por nuestra vocacion como miembros de la Con-
gregacion. Nuestras Constituciones hacen patente que la comunidad es para
la mision. For lo mismo, la calidad de la vida comunitaria deberia dar el
tono o color de nucstra mision. La adopcion del principio de consulta, asi
como la firrmulaci6n de los provectos comunitarios, han cootribuido a mejo-
rar la calidad de la vida comunitaria. Con todo, es mucho to que qucda por
hacer. Tenemos que cercenar el individualismo y cultivar tin mavor desco
de trascenderse a si misrno y sus propias preferencias si queremos que la
mision de la comunidad sc convierta en una was profunda realidad en in
vida de la Iglesia v si la Congregacion ha de transparentar mas claramente
el "Unum Corpus , Unus Spiritus in Christo" .
La Congregacion ha adoptado formalmente ci principio do subsidia-
riedad de funciones v este ha quedado integrado en nuestras Constitucio-
ncs (Cf. C 98). No obstante, la Congregacion esta comprornetida a preser-
ver la "unidad de gobierno necesaria para lograr los fines v bien de Coda
la Congregacicin". A nivel de Consejo General se ha planteado In cuestion:
j,que significa en la practica que "el Superior General es el centro de urri-
dad v coordinacion de las Provincias'"? (C 102). Ninguna provincia quicrc
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ver la unidad de Ia Congregacion destruida. Pero esta si que se enfrenta
con este reto: zC6mo puede cl principio de solidaridad informar el princi-
pio de subsidiariedad para que In Congregacion sea dentro de la lglesia
"Unum Corpus , Unus Spiritus in Christo"? Es interesante v significativo
notar que, en el Sinodo Extraordinario, los Obispos recomendaron que se
hiciese un estudio sobre el tema de "si el principio de subsidiariedad que-
tierre vigor err la sociedad hunrana puede aplicarse err la lglesia, v a que Hirel
y en que sentido se podria o deberia aplicar dicho principio"(Relacicin Final,
Secci6n C 8).
El lugar donde reposan los restos mortales de San Vicente ha sido stem-
pre un foco de unidad y peregrinaciones para nosotros. La restauracion
de la Capilla en la Casa Madre de Parts ha de verse como un signo exterior
del deseo interior de unidad de una Congregaci6n extendida por todo el
mundo. El Ilamamiento hecho en dieiembre de 1983 para contribuir a esta
restauracion encontrb una generosisima respuesta y el provecto se recibic
con gran entusiasnio. Aun no se ha concluido la obra. Cuando lo cst@, nos
quedara por abordar el reto de hacer de la capilia un centro pastoral donde
cuantos arnan y admiran a San Vicente encuentren ayuda e inspiraci6n para
Ilevar adelante los apostolados emprendidos por el Espiritu de Dios por
medio del Santo.
Non sit in ea lapis quem manus tua non posuerit
Esta (rase de nuestra oracirin '7,'sperart:a de Israel" tomo una nucva
dimension, podria decirse, cuando comenzarnos a vivir el fenomeno de las
defecciones en proporciones que aumentaron notablemente los ands sub-
siguientes al Concilio Vaticano 11. Es dificil schalar una causa especifica
tras las solicitudes para abandonar la Congregacion o, en el caso de sacer-
dotes, pasar a otra Congregaci6n o incardinarsc en una Diocesis. El P. Perez
Flores ha escrito recientemente un informe. que se puede ohtener en el
Secretariado, sohre nuestro Voto de Estabilidad. mientras quc el P. Jose-
Oriol Bavlach ha hecho un nucvo estudio de las estadisticas. El P. Sheldon,
nue,t I ^ Pr,,, urador cerca de Ia Santa Sede, hablara sobre el terra durante
,-,ta A,amhlt a.
La salida de un miembro de la Congregacion debe suscitar tres pre-
guntas entre los que quedamos: Primero, i,fue Ia formacicin quc recibici sufi-
cientemente vicenciana en su caracter, v fue suficientemente explorada su
motivacion cuando entro en la Cornunidad? Segundo, ;,se le ofrecio un apos-
tolado que respondia a los criterios para nuestras obras. segue establecen
nuestras Constituciones (Cfr. C. 10-18)? Tercero, Lrecibio en su apostolado
el apoyo que se promete en nuestras Constituciones (Cfr. C. 19-27)?
Quos autem vocasti serva eos in nomine tuo
La Asamblea General de 1980 establecio el siguiente decreto:
"El Superior General con su Consejo deberd pacer que se prepare una
Ratio Formationis o Directorio para el Seminario lnterno que sea
conrrin a Coda la Congregacion ".
Con objeto de preparar esta Ratio Formationis se envi6 una circular
a todos los Directores de nuestros Seminarios Intcrnos y a otros que se penso
tenian experiencia de formaci6n. Dc las 75 cartas enviadas se recibieron
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34 respuestas con programas v sugerencias. A la Iuz de estas respuestas
se nombro una Comision de cinco miembros en febrero de 1982, presidida
por el P. Stanislaus Wvpvch, Asistente General. para preparar un nuevo
borrador de la Ratio Formationis, que se envio a todas las Provincias. Res-
pondieron 23 Provincias, aceptando el texto y of reciendo sugerencias para
su mejora. La Comision se reunio por segunda vez en julio de 1982 y pre-
sento un texto revisado al Consejo General para su aprobacion. Despues
de hacer algunos cambios mas, el Consejo General aprobo el texto y lo dis-
trihuvO a los Visitadores en Bogota en enero de 1983.
Las Provincias fucron invitadas a hater una Ratio Formationis mas
detallada, basada sobre el texto aprobado pedido por la Asamblea Gene-
ral. Poca informaciem precisa podemos dar sobre el numero de Provincias
que han preparado dicha Ratio.
Aqui podemos aludir al hecho de que el numero de "admissi " ha subido
en estos tiltimos seis anos - pero este aumento no se refleja en el
numero de los que hacen sus votos en la CongregaciOn . zCtimo se explica
este fenomeno ? ZPor cierta falta de estabilidad en Jos mismos candidatos,
por nuestro sistema de formacion , o por cierta falta de estimulo y motiva-
cion en la manera como se vive la vida religiosa en la Congregation?
Lo que parece mas urgente en el campo de la formacion es la prepara-
cion de los que han de dedicarse a la formacion de nuestros candidatos.Los
documentos conciliares y nuestras propias Constituciones son claros a este
respecto (Cfr. C.94). Poi- desgracia , por una seric de razones, este ideal no
se ha alcanzado todavia en muchas Provincias . Es de esperar que nuestra
reflexie)n sobre formacion durante esta Asamblea ahondara nuestra pro-
pia conviction sobre su importancia para el futuro de ]a Congregacion v
que arrojara luz sobre los medios practicos que faciliten el cumplimiento
de la obligation que tenemos de dar una formacion especializada a los Direc-
tores de nuestros seminarios.
Esta tambien clara en nuestras Constituciones la importancia de la for-
macion permanente (Cfr. C.8). La realidad parece ser que muchos Visita-
dores experimentan no poca dificultad en convencer a sus cohermanos de
la importancia N. en poner en marcha programas que respondan adecuada-
mente a las demandas de dicha formacion. La formacion permanente es
uno de los cimientos sobre los que descansa la renovation apostolica de
la Congregacion. La formacion permanente noes simplemente cuestion de
estar al tanto de las opiniones teologicas de hoy, aunque ello sea impor-
tante v valioso. Es algo mas amplio v mas profundo. Es un proceso por el
cual nos mantenernos abiertos a las realidades y necesidades de la evange-
lizacion en un mundo que cambia sin cesar. Es un proceso por el cual nos
equipamos para abordar esas realidades v satisfacer esas necesidades como
sacerdotes y hermanos de la Congregacion. Sin esta formacion permanente,
la Congregacion corre el peligro de perder su identidad en la Iglesia. Sus
miembros estaran mends seguros de su funcion como sacerdotes o herma-
nos. Nuestros posibles candidatos nos encontraran mas interesados en el
pasado que en to que esta en gestation en Ia Iglesia yy el mundo. La forma-
cion en today sus dimensiones, antes y despues de la incorporation en In
Congregacion. es una condition necesaria para sohrevivir en el mundo de
hoy; sin ella ,cra dificil, si no imposible. que la Congregacion sea "Unum
Corpus, Unus Spiritus in Christo".
El decreto de la Asamblea General de 1980 sobre la Ratio Formationis
vino acompanada de otros dos decretos. Permitidme hablar ahora de
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ellos. El decreto 4 rezaba:
"La Asarnhlea General con fta a la consideracir n del Superior Gene-
ral con su Consejo la oportunidad de preparar a imprinrir un libro
de oraciones y reditaciones para use de toda la Congregacion."
El Consejo General ha estudiado este decreto en varias ocasiones. Las
dificultades que suponia la publicaci6n de tal libro le parecian enormes.
Con todo. el P. Antonino Orcajo y el P. Miguel Perez Flores tomaron la ini-
ciativa de publicar en Castellano un libro de ref Icxiones sobre el contenido
de nuestras Constituciones a la luz del pensamiento de San Vicente v algu-
nos documentos de la Iglesia. Con algunas adaptaciones, este libro podria
servir de base para tin libro de meditaciones cornunitarias en diversas len-
guas.
La Asamblca General de 1980 estahleci6 tamhien un decreto para ase-
gurar puesto a algunos Hermanos en esta Asamblea (Cfr. D.8). Una repre-
sentacion en proporcion con su nOmero requcria que tres Hermanos toma-
ran parte en esta Asamblea. Como dos Provincias ban clegido a dos Her-
manos comp Delegados, el Consejo General tenia que elegir uno. El H. Julian
Pozuelo, de la Provincia de Madrid, fue escogido. La presencia y participa-
cion de estos tres Hermanos subraya para nosotros la unidad de espiritu
en la diversidad de funciones que San Vicente deseaha para Ia Congrega-
ci<in. La presencia y participacion de los Hermanos en esta Asamblea es
para todos nosotros una invitacic n a continuar fomentando vocaciones para
Hermanos y buscando nuevas vias para que los Hermanos puedan expre-
sar su vocacion misionera. Nunca debemos perder de vista el hecho de que,
desde sus mismos comienzos y por su misma naturaleza, la Congregacion
es un cuerpo apostolico que comprende sacerdotes v laicos.
Sanctifica eos In veritate
La frase final de nucstra oracion comunitaria es, en algon sentido, un
sumario de cuanto ha precedido. Cualesquiera que scan los cambios que
tienen lugar en el mundo , cualesquicra clue scan las adaptaciones que debe-
mos hacer en nuestros metodos de evangelizacion de los pobres, la apolo-
getica mas persuasiva de la fe cristiana sigue siendo el fenomeno de la san-
tidad. Efectuar cambios en la estructura de la Congregacion sin tener en
cuenta la calidad de su vida espiritual puede dar una falsa impresion de
renovacion, - solo una falsa impresion. San Vicente afirma esta verdad
con brillante claridad al escrihir en 1656 al P. Antoine Durand:
"No, padre, ni la filosofia , ni la teologia , ni los discursos logran nada
en las almas; es preciso que Jesucristo trahaje con nosotros, o noso-
tros con el; que obremos en el, y el en nosotros; que hablemos comp
el y con su espiritu" (Coste, ES X1. 236).
La misma verdad hahia lido expresada en el documento final del
reciente Sinodo Extraordinario:
"A to largo de la hi.storia de la Iglesia, en sus afros meis dificiles, los
Santos, hombres v mujeres , hart sido la Puente primaria de renova-
cian . Tenernos necesidad de .cantos , Itoy en dia, v tenenros que pedir
incesantemente a Dios por ellos"(Doc . Sinod. Sect . II A, 4).
Para nosotros no puede haher dieotomia entre santidad v mision. La
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santidad, necesidad tan urgenic en la Iglesia, cncontrara su expresion en
nucstras vidas por medio do nowt ro tiabajo para lograr cl objeto de la Con-
gregacion ratilicado por la mistna Iglesia.
La mision de la Congregacion no puede lograrse sin la gracia de Dios.
Pensar otra cosy equivaldria a caer en el error del pelagianismo. La gracia
de Dios es puro don. Los clones, por su misma naturaleza, hav que recihir-
los. Necesitamos una actitud de humilde receptividad en y por la or•aci6n.
Es la calidad de esta receptividad la que determinara en gran medida la
calidad tie nuestra mision.
Por imperativa v escncial que sea la mision para la Congregacion, des-
cansa sobre el lundamento de la contemplacion, sin la cual la Congrega-
cion seria una casa construida sobre arena. Hav mucho que hater todavia
en la Congregacion para consolidar esta fundacion que sosticnc y da forma
a nuestra misitm de proclamar la Buena nucva de Jesucristo a los pobres.
nuestras Constituciones nos presentan un esplendido ideal:
"Por la intirrta union de la oration y el apostolado e! nti.sionero se
Race conteniplaiii-o en la action s' apostol en la oration "(C. 42).
Como Cristo, bajamos conto ap6stoles de la montana de la contetnpla-
cion a las plazas. y de las plazas subimos de nuevo como apostoles a la
montana de la contemplacion. Y pregunto: ^permitimos que la plaza nos
absorba el tiempo y las encrgias de tal mantra que nos lalta voluntad v
motivaci6n para escalar Ia montana de la contemplacion, luente unica de
nuestra fuerza?
Amen
Esta breve palabra, "Amen", es una de las oraciones mas elocuentes.
"Asi sea" ... Es una oration que mira atlas v a la vez mica adelantc. No pode-
mos pronunciar un "l men " sin condiciones ni matizaciones a cuanto ha
hecho In Congregacion en estos ultimos leis anos, porquc - siervos inu-
tiles que somos - no hemos hecho todo lo que debiamos hacer. Pero todo
"Amen"mira adelante, al futuro. Todo "'Amen"es a la vez. una aceptacion
de todo lo que Dios quiere y un desco de que se realice. Sin dejar tie ser
realistas para aceptar el hecho de que la Congregacion no wive solo de asam•
bleas v docurnentos, ahrigamos con todo la esperanza de que el Espiritu
de Dios nos guiara pain tornar las decisiones que pagan de la Congrega-
ci6n on mas claro rellejo en la tierra de so dcsignio en la mente tie Dios
tlcsde toda In eternidad.
'' Borulad dit'ina, one tambiett asi los corazoftes de esia pequeiia
C'ompahia de la Mi.sicin. v pidele to que quieras! l.a jatiga sera dulce
v todo trahajo resultara /aril, el fuerte aliciara al debit v el debi! amara
al juerte y Ie ohtetulra de Dios ntayores juerzas; v asl, Seifor, to obra
se hara a In gusto y para la edification de la Iglesia, v los obreros se
nrttltiplicaran. atraidos por el olor de tania caridad"(Costs, III , 234).
Ojala que todos digamos "Amen" con cl corazon v la mente a esta ora-
cion de San Vicente.
Richard 1/h-CULI.k,s'
Sup. Gen. C.M.
NR- .f. l- udisticas. pp. 2SO.25 M . ut upra.
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REPLEXIO \ SUR L'ETAT DE LA CONGREGATION
LNTROD!'CTFO,.V
Nous ouvrons cette Assemblee clans Ies premiers jours do I'annee qui
marquera le 250e anniversairc do la canonisation de S. Vincent . C'est le 16
juin 1737 que le Pape Clement XII, a la basilique de St. Jean de Lairan, a
declare Vincent de Paul: Saint. Le jour coincidait avec la Iete de la Sainte-
Trinite. mystere qu'avec celui de t'Incarnation S. Vincent a hunores dune
manicre specials , touts sa vie , et qu'il it demands a la Congregation d'honorer
de meme ( RC X, 2 ). Nous entrons Bans une annee au cours de laquelle noun
nous rappellerons, clans la joie, que I'Eglise a appose son sceau sur la sain•
tetc de S. Vincent en le declarant Saint. 11 nest pas deplace en cc debut
de la 37e Assemblee Generale de la CM de nous rappelcr qu'cn derniere
analyse, nous soucis, nos discussions et nos decisions seront centrees idea-
lenient sur la saintete , on comme diraient les theologiens orientaux, sur
la "divinisation ". Les Constitutions nous rappellent:
"L'esprit de la Congregation est une participation a I'Esprit du Christ
Luz-meme, tel que saint Vincent le propose : "Il m'a envove evangeli-
ser les pauvres"(Luc 4:18). Ainsi "Jesus-Christ est la rCgle de la Mis-
sion " ( SV XII, 130) et it sera considers conmte le centre de sa vie et
de son ac•tivite " (C.5). Si notre Assembler, ne ca porter sur la sain-
tete, la divinisation de la Congregation , elle manquera son but.
Uric Assembler, Gene-rate est un moment dans I'histoire de la Congre-
gation of, cclle-ci toute entiere, intensifie son travail de preservation et de
promotion de la vitalitc spirituelle et aspostolique de la Communaute, de
protection de notre heritage et de promotion d'un renouveau adapte a cc
patrimoine . (Cf. C. 135 et 137 § 1).
Une Assembler Generale est un moment dans I'histoire ou la Congre-
gation, pour citcr le paragraphe d'ouverture etc nos Constitutions, "s'emploie
de toutes ses forces a se reveler de I'esprit du Christ (RC 1:3) pour acqzderir
la perfection convenable a su vocation (RC XII: 13) (C. I). C'est un moment
ou ells reflcchit sur la manicre dont cue "s'applique a 1'evangelisatiorr des
pauvres, surtout des plus abandonnes"(C. 1:2). C'est un moment oil cite reflc-
chit sur la manicre dont elle apporte son aide a "la formation, des c•leres
et des laics, it's antenant a prendre une part plus grande darts l'e vangelisa-
tion des pauvres " (C. 1:3).
Au debut de cette annee qui marque le 250e anniversaire de Ia canoni-
sation de S. Vincent et au commencement de cette 37e Assemblee Gene-
rate, it est opportun de nous rappeler la remarque de Henri Bremond: "Ce
nest pas 1'amour des homntes qui 1'a conduit a la saintete ; c'est plutot la
saintete qui 1'a rendu vraiment et efficacernt'nt charitable ; ce ne sons pas
les pauvres qui font donne a Dieu, mais Dieu, au contraire, qui 1'a dorms
aux pauvres ". ( H. Bremond , Histoire Lineraire du Sentiment Religieux en
France, tome III, p. 219).
Laissez - moi icier un regard en arriCre, non pas sur les 250 ans qui ont
passe depuis la canonisation de S. Vincent , mais sur les 6 ans depuis que
nous aeons tenu notre derniere Assemblee Generale . Cc que je me propose
de vous presenter cc sont quelques reflexions personnelles sur Ia Congrega-
tion et sa vie au cours des 6 dernicres annees. Ces reflexions ne prctendent
pas tenir contpte do tout ni ctre on rapport detaille sur Ies activites admi-
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nistratives du Conseil General. Cc que je vous presence est Ic fruit de quel-
ques reflexions faites it la lumicre de 6 ans d'experience et base en grande
partie sur les reponses envovees par Ics Visiteurs au questionnaire presente
a eux et a leurs Conseils, it y a un peu plus d'un an. Laissez-moi exprimer
ma gratitude aux Visiteurs pour Ieurs reponses, qui ont reflete la grande
diversite de conditions et de situations dans lesquelles la Congregation se
trouve aujourd'hui. Permettez-moi de vous faire part de mes observations
dans le cadre de quelques unes des demandes qui sons quotidiennement
sur nos levres quand noun recitons la priere traditionnelle de Ia Commu-
naute, "Espoir d 'Israel".
EXPECTATI O ISRAEL
Oucis signcs d'espoir pour I'avenir de la Congregation sont apparus
durant Ics 6 dernieres annees? Ouels signes de renouveau ont pris vie depuis
notre derniere Assembler Generale? Dans les continents qui ont quatrc rai-
sons, le printemps ne vient pas de facon soudaine. Des jours ensolcilles et
doux alternent avec d'autres qui sont gris et froids. II en esi ainsi du renou-
veau de la Congregation. Durant Ies 6 dernieres annees it y a eu des signes
indubitables de printemps, meme si le sol est encore dur et s'il reste beau-
coup a_labourer.
Dans toter la Congregation it y a des signes manifestes du desir de se
rapprocher des pauvres de manicre ace que, en tans que Communaute, nous
puissions rompre pour eux le pain de la parole de Dieu. Ces signer se ref le-
tent dans des declarations, des decisions et des normes des Assemblers Pro-
vinciales. qui ont conduit a quelques nouvelles fondations dans Ics secteurs
les plus pauvres de la societe. Ouelques Provinces ont montre une nouvelle
prise de conscience des injustices endurccs par les pauvres, et, de maintes
faSons, elles ont cherche des moyens pratiques et pacifiques pour deman-
teler Ies structures d'injustice dans la societe.
De meme, dans pas mal de Provinces, est apparu un fort desir de penc-
trer profondement dans I'esprit ci dans le cocur de S. Vincent au moyen
dune etude plus critique de ses ecrits, appliquant ces nouvelles connais-
sances pour orienter noire mission very les pauvres. Les livres et les arti-
cles qui ont etc ecrits. au cours des 6 dernieres annees, sur la vie, la "vision"
et la spiritualitc de S. Vincent. - aussi Bien que l'interet suscite par eux
-, sont des signer de renouveau et d'espoir pour la Congregation.
Un nouveau sentiment de la vocation missionnaire a etc accompagne
d'un nouveau sens de ('importance de la vie communautaire. Certaines Pro-
vinces ont lutte pour donner plus de profondeur a ('experience de la vie
de communaute. D'autres soot arrivecs a la conviction qu'unc trop grande
dispersion des Confreres petit affaiblir le stns missionnaire lui-meme.
Darts les normes des Provinces se reflete aussi un desir croissant dame-
liorer la qualite de la priere communautaire . Le chemin encore a faire peut
titre long, mail quelques pas en avant ont etc faits et it Taut s'en souvenir.
Ces 6 dernieres annees ont vu aussi tin souci croissant pour la forma-
tion des candidats qui se presentcnt pour entrer dans la Congregation. Cc
souci est en Iui- meme un signe d 'esperance: Celle-ci regarde toujours vers
I'avenir.
Un signe Clair d'esperance pour la Congregation dans I'Eglisc Univcr-
selle, c'est Ia fidclitc des Confreres qui ont a vivre (cur vocation en des pays
oit (oppression politique tente ('impossible pour supprimer ('expression
de cet amour qui trouve son sanctuaire dans le ctxur de tout vinccnticn.
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Voila simplement qucIques echantiIlons des signer d'espoir et de prin-
temps qu'on peut discerner au sot de la portion de la vigne quc le Seigneur
a confice a la Petite Compagnie. II est souhaitable que cette Assemblee Gene-
rale, en prenant davantage conscience de son unite fondamentale - l)num
Corpus, llnus Spiritus in Christo - devienne elle-meme stn nouveau signe
d'espoir pour ionic la Congregation.
V(I)E ... VINEAM /S11:11
Demander a Dieu de regarder Sa vigne est presque presomptueux de
noire part, car toutes les chores sont nues et ouvertes devant ses yeux. C'cst
nous qui avons besoin d'ctre admix a la vision que Dieu a de Sa vigne, a
la vue qu'il a do notre Congregation. Comment parait-cllc a ses yeux? A quel
critere recourir pour mesurer son efficience, son utilite pour Dieu et pour
Son Eglise? S. Vincent vivait avec la conviction que la Congregation etait
la derniere et la moindre des Comnrunautes clans I'Eglise (cf. Coste XI, pp.
114-115). Malgre cela, it reconnaissait que la Congregation avail one indi-
vidualite, tine ame bien a cue et qu'elle vivait. La vitalite de la Congrega-
tion pout titre mesuree a la profondeur de son application a vivre sa voca-
tion de suivre le Christ, Evangelisateur des pauvres. Sa vitalite peut titre
mesuree aussi a la sante des facultes de son arse. Ces facultes, scion S. Vin-
cent, sont les cinq versus qui constituent ('esprit de la Mission. (Cf. RC 2,14).
Jugce a ces criteres, la Congregation d'aujourd'hui peat titre dite sous la
mouvance de ('Esprit de Dieu, tine vigne qui porte du fruit, meme si elie
doit toujours titre prete a accepter cc que ('Esprit dit a I'Eglise d'Ephese:
"Tu as de la constartce et to as sou f fern pour mon Nom sans to laisser abat-
tre. Mais jai contre toi que to t'es relfche de ton premieranutr"(Apoc. 2:3-4).
Alors que les pampres do la vigne quest la Congregation continuent
a s'etendre parmi les peuples ou I'Eglisc est encore jeunc, it doit sernbler
a beaucoup d'cntre noes, que le Maitre de la Vigne est en train do l enmon-
der. Bien que cc ne soit peut-titre pas de Iacon dramatique, nos effcctifs
ont continue a baisser en de nombreuses Provinces du Vieux Monde et ('age
moyen de la Compagnie a tin pen augments. L'histoire, que les statistiques
essayent de vous faire comprendre, a ete etudiee en profondeur par le Pere
Jose-Oriol Baylach. Elie vous est presentee en annexe a cc rapport.
VISITA ... VINI:AM ISI'A;11
Depuis la dernierc Assemblce Generale, it n'v a pas cu de join- oil Dieu
n'a visite Sa vigne. Pour les anciens Israelites, les bienfaits qu'ils recevaient,
etaient autant de visites de Dieu qui les aimait et Ics protegcait. 11 en est
ainsi pour notre Congregation. Ouelle Province pour'raii dresser la liste com-
plete des bienfaits recus en tine settle journee et done moins encore en six
ans? "7e les compte, it en est plus que sable, ai-je fini, je to retrouve encore"
(Ps. 138: 18). Il est a esperer que des listes fragmentaires des benedictions
revues par nous, seront presentees clans les semaines qui viennent, au cours
des echanges stir les experiences pastorales.
Plus que d'autres dans la Congregation, les membres du Conseil Gene-
ral se trouvent Bans one situation privilegiee pour voir quelques times des
benedictions dont Dieu a comble notre CommunautC:. An cours des 6 der-
nicres annccs , chacune des Provinces et des Vice-Provinces it ete visitee par
I'un des Assistants Generaux ou par moi-meme. Ces visites etaient de carac-
tere surtout pastoral et faites dans les lirnites imposees au Superieur General
et a son Conseil par le Statut 51-2°. La presentation des apostolats de la
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Province, un dialogue avec les Confreres, en groupe ou individuellement,
une reunion avec lc Visiteur et son Conseil, voila les elements principaux
de ces visites. Apres chacune de ces visites, un rapport ctait presente au
Conseil General, puis une lettrc envoyee a la Province. En passant mainte-
nant en revue ces visites, it nous semble que nous aurions pu faire davan-
tage pour soutenir et assister les Provinces dans l'application des recom-
mandations faites en fin de visite. Les Visiteurs ou I'Assemblec peuvent tres
bier faire des suggestions pratiques sur la maniere dont ces visites pour-
raicnt titre rendues encore plus pratiques et plus fructueuses, comme aussi
sur la fa4on dont le Conseil General pourrait mieux servir les Provinces.
A la lumicrc do notrc experience nous pouvons regarder les visites comme
un gr,uid niuten pour attcindre I'ideal d'etrc "Unum Corpus, Unus Spiri-
tus in Christo".
PERFICE QUAM PLA.NTAVIT DEXTERA TUA
Nous pourrions dire que la longue et laborieuse tache d'harmoniser
nos Constitutions avec la lettre et 1'esprit du Concile Vatican II, a etc ache-
vee quand, en 1984, nous avons rccu l'approbation definitive du Saint-Siege
pour les Constitutions prescntCes a la Congregation des Religieux et des
Instituts Seculiers, apres I'Assemblee Generale de 1980. Les demarches du
Conseil General, entre 1980 et 1984, pour obtenir du Saint-Siege ('appro-
bation de nos Constitutions, vous ont etc decrites dans un article du Vicaire
General, M. Perez Flores, public dans Vinceutiana (1985-1, pp. 84-146).
Apres l'approbation de nos Constitutions par la CRIS, des Provinces
ou des groupes de Provinces ont traduit le texte definitif clans leur propre
longue. Beaucoup de travail reste a faire au niveau local pour aider les Con-
freres a se familiariser avec les implications de nos Constitutions et Sta-
tuts, tant pour leers apostolats que pour leur vie pcrsonnelle et cornrnu-
nautaire. En etudiant et en approuvant les normes soumises par les Assem-
blers Provinciales, le Conseil General a ere rendu tres conscient du souci
et de I'interet que les Provinces ont portes a l'elaboration de ces normes
pour la vie et les activites apostoliques de (curs Confreres. Un tel souci plein
d'interct reflete un sincere desir de renover la Congregation au niveau per-
sonnel et local.
Dans ce contexte, it faut merrtionner lc travail fait par le SIEV. Vous
vous rappelez que I'Assemblee Generale de 1980 a approuve. le postulat sui-
vant:
"On propose que chaque province ou groupe de Provinces air one orga-
nisation propre pour la promotion des etudes fondamentales et leur
diffusion (S. Vincent, Ste Louise, Histoire ties deux Compagnies...). Une
organisation sur le plan international aura pour but de coordonner
ces efforts et de mettre en commun les resultats". (cf. Vincentiana,
1980, p. 258).
Le 15 decembre 1982 le Conseil General a cree Ie SIEV et donne ses
statuts. L'objectif du SIEV est de promouvoir les Etudes Vincentiennes.
En 1984 le SIEV a organise un mois d'etudes sur la vie, les oeuvres et la
spiritualite de S. Vincent. Plus de 50 Confreres v ont participe. Cornme volts
lc savez, le SIEV vient d'organiser, a Pat-is, un Colloque de 3 fours sur "Le
Christ de M. Vincent". Pour juillet 1987 it a projete une session d'un moil
pour les Directeurs de nos etudiants. 1-e SIEV travaille en liaison avec la
Curie generale pour planifier ces sessions d'etudes. Le P. Gaucho repre-
sente le Conseil General aupres du SIEV.
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Peut -etre nest-il pas deplace d'exprimer ici l'espoir qu'il sera possible,
dans I'avenir, de creer un petit institut pour on cours d'etudes sur la spiri-
tualite vincentienne. Cet espoir a ete exprime par quclques Provinces, comme
vous pouvez le constater dans le Documentum Laboris. Vu ['importance,
aujourd'hui, de la formation de nos candidats , it faut se poser la question:
la Congregation a-t-clle des ressources pour- lancer un tel projet? Cela
contribuerait-il a approfondir ['unite de la Congregation, de fawn a cc
(lu'clle realise plus parfaitement 1'ideal "Unum Corpus , Unus Spiritus In
Christo"?
MESS/.S QU/l)l-A1 M('LTA...
C'est pcut -cure au niveau du Conseil General qu'on se rend le mieux
compte de cc que "les canipagnes sont touter blanches, pretes pour la mois-
son" (Jean 4:35). Je veux vous parlor de nos "Missions ad Genres".
L'elan de la Congregation pout - se rendre aux Missions " ad Genres"
remonte a ['experience de S. Vincent a Folleville et a Chatillon. C'est par
les experiences vccues en ces circonstances que S . Vincent a ete conduit
a suivre de pros Jesus -Christ. Evangelisateur des pauvres et des plus aban-
donnes . On peut dire que son horizon sest clargi quand , a partir de 1646,
son c(rur et son esprit se sont preoccupes des pauvres en Barbaric, a Mada-
gascar, en Irlande et aux Hebrides . En etendant sa vision missionnaire -
nous connaissons son desir de devenir lui-mcme missionnairc a Madagas-
car (cf . Coste III, p. 285) - it a communique a la Compagnic on enthou-
siasme et un zele pour Ics Missions " ad Genies" qui se sons maintenus
jusqu'a nos jours. C'est a juste titre que nos Constitutions declarent: "Parini
les a'uvres apostoliques de la Congregation , les missions , soil qu'elles con-
cernent la Mission "ad Gentes " ou qu'elles s 'adressent ti des peoples en situa-
tion analogue du point de rue de !'evangelisation , occupent one place cnri-
nertte " (C. 16).
Bien que les Missions "ad Gentes" gardens one place eminente parmi
Ics oeuvres de l a Congregation, durant les dernieres decades, elles ont cte
sujettes a des vicissitudes qui font partie de ['experience de I'Eglise uni-
verselle. Vatican iI a mis en relief Ic fait que c'est I 'Eglise entiere qui doit
assumer la responsabilite cle porter I 'Evangilc au bout du monde. C'est la
Congregation en son ensemble qui doit se demander, en un moment Cori nne
cclui-ci, cc qu'elle fait pour porter I'Evangile a des peoples qui Wont pas
entendu du tout, ou Si peu, la Bonne \ouvellc dc Jesus-Christ. 11 faut dire
tout de suite que, pour la Congregation, it nest pas facile de tr'ouver des
criteres suffisamment precis pout definir exactement cc quest one "Mis-
sio ad Gentes". Des critcres ties dillerents sont utilises par chacun des Visi-
teurs. D 'apres les chiffres lournis par les Visiteurs, it v a en tout 256 Con-
freres qui travaillent dans la Mission "ad Genres". Au cours de cettc Assem-
blee, nous devons permettre a la question pcne trante de Paul VI d'e tre enten-
due et de recevoir one rcponse:
"Que faites-vacs pour les missions catholiques? Que faites-volts poser
cette colossale Cl pacifique entreprise out it s'agit doffrir le Christ
au monde qui ne le cortnait pas encore? Que /aites-vous pour cot
effort Jreroi'que de l'Eglise en vue d'apporter la foi et la pair au
monde entier? Ne sommes-noes pas sous coresponsables de la dif-
fusion de 1'Evangile parmi torts les hommes? ... Voici noire rcponse:
essavons de Pious senor solidaires de la cause des missions" (cf
.
Doc. ('ath. 1970, 955-956).
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Tout en gardant clans la Congregation le sens de fa solidarite aver Ies Mis-
sions "ad Gentes", cc serait manquer de realisme de tie pas rcgarder en face
et reconnai re Ies difficultes qu'elles presentent aujourd'hui. La Congregation
se doit d'ctrc conscicnte de cc qu'on a appele tin optimisme excessif au sujet
de la possibilite du salut en dehors de I'Eglisc. Cest encore Paul VI qui a declare:
"C'ela signifie que l'activitcf missiwntaire dolt titre conlcue duns des
rues lurges et tnodernes. Une nouvelle plani ficution s'inrpose: duns
les principes theologiques, dons la propagande, dans It, recrtuentent,
days la preparation, duns les nrethodes, darts les reuvres, daps !'orga-
nisation" (AAS 1970, pp. 534-539).
Au cours de cette Assembles. ('Assistant pour les Missions. le P. Gaziello,
aura ('occasion de parler de quelques uns des delis a relever pour rester
l ideles aujourd'hui a I'appel de I'Eglise ct a (rappel de S. Vincent. Permcttez-
moi de signaler un deli particulieremenl difficile. Dans les territoires des
Missions "ad Gentes", un nombre croissant de candidate se presentent a
la Congregation. En plus de la tache d'etablir ou d'assistei I'Eglisc locale
clans ces pays, la CM est appelee a former ces vocations indigenes clans
('esprit vincentien. Assumer Ia responsabilite de former des vocations indi-
genes clans la Congregation est exigeant: crest on apps! a une "kcnose" plus
profonde et a une gencrositc' it laquelle on nest pas toujours prepare. En
on mot, la Congregation daps les Missions "ad Gentes", cst-cite capable de
vivre son charisme aver unc Celle intensile et sensibilite qu'cllc puisse trans-
mettre surement la flarnme a des homntes de nations et de cultures differen-
tes? ALL recent Svnodc Extraordinairc, le Pape et Ies Evequcs se soot montres
tits conscients du probleme de l'inculturation. On pourrait Sc demander com-
ment la Congregation, qui travaille en 72 pays, pent develoPpc'r dans ses Mis-
sions "ad Genies" et clans sa vie interieure unc plus grande sensibilite a la
diversite• des cultures, tout en gardant son unite d'csprit
De meme one place eminente est reserves par nos Constitutions aux
Missions Populaires. Les Missions Populaires out etc I'un des deux themes
sur lesquels les Visiteurs out reflechi lors de (cur rencontre a Bogota, en
janvier 1983. 11 West pas facile d'evalucr quantitativement les resultats de
cette rencontre. Cslxndant, scion les statistiques, it y a maintenant 101 Con-
f rcres de plus quell 1980, engages dare Ic service do la predication des mis-
sions populaires. Le fruit le plus notable a etc la prise do conscience de
cc que les Missions non settlement font partie de noire charisme, mail qu'il
taut chercher sans cesse do nouvelles voies, si Ia CM veut titre fidele a sa
vocation de precher I'Evangile aux pauvres.
En on moment de I'histoirc de I'Eglise, ou heaucoup de nouvelles reli-
gions ou de mouvenrents pseudo-religieux, de "cultes" ou de "sectes", font
des adeptes parmi Ies catholiques de tolls Ies continents, la Congregation,
aver sit longue histoire de predication efficace, tic pent-ells re.pondre all
" defi" de ces sectes en faisant rnontrc de plus de crcativitc clans Ia decou-
verte do nouvelles farions de convaincrc les pauvres. en parole et en actes.
des richesses a trouver clans la toi catholiquc, quand title cst acceptee et
vecue? (cf. le rapport du Vatican stem les sectes, crdtes ei nouveaux ntouve-
nrents religieeet, du 4 tnai 1986). Et cc qui est petit-lArC plus important encore:
Bans quells mesure sommes-sous convaincants. quand nous parlors de notre
experience personnellc dc pricre. - alors que c'est justement unc Celle expe-
rience que Ies gees attendcnt des nouvelles sectes. Solon le rapport du Vati-
can slur Ies scctes: "73earu-oup de jettnes gees disent qu'il !cur a soave nt etc
difficile de trouver des euseigrtants ou des n timbres dtt clerge pour discu-
ter, et encore nurins resottdre, leurs questions les puts inrportantes et ulti-
mes " (ib. 2.1,6).
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La rcflexion sur le deuxieme theme de la rencontre de Bogota , c'est-a-
dire nos apostolats en faveur du clerge et de la formation du laicat clans
I'Eglise, out incite plusieurs Provinces it explorer de nouveaux Chemins pour
ces rninisteres . Le Conseil General a recu nombre .d'invitations d'Eveques
du Tiers-Monde a les assister dans la formation du clerge. A regret, nous
n'avons pu les accepter, faute de personnel fame ou pour d'autres raisons.
Les appels les plus recents pour one aide clans la formation du clerge dio-
cesain, soot venus de la conference episcopale du Nicaragua et de noire
confrere eveque , Mgr. Pierre Zavaco , Port-Dauphin, Madagascar.
Les Mouvements laics vincentiens continuent a attcndre de la Congre-
gation assistance et soutien . Le Pere Jose Almeida , Assistant General charge
d'accompagner ces Mouvements , partagera ses impressions avec nous, au
cows de I 'Assemblee . Qu'il me suffice ici de soulever trois questions. Pre-
mierement , la Congregation fait-elle asset , particulicrement daps ses parois-
ses, pour promouvoir des Mouvements qui sons specifiquement vincentiens?
Deuxiemement : clans ses Mouvements vincentiens, la Congregation se
rapproche - t-clie ou s'eloigne-t -elle du monde des jeunes d'aujourd ' hui? Troi-
siemement , n'avons - Woos pas adopte trop rapidement de nouveaux Mouve-
ments Bans I ' Eglise et n 'v awns-noun pas consacre nos energies, plutot que
d'accepter le deli de redonner vie a des Mouvements d'inspiration vincen-
lienne, orientes very l ' evangelisation des pauvres ? ( cf. Const . art. I et Sta-
tut 7).
DOMUS T UA HAEC
Au recent Synode extraordinaire , "communion" ou "Koinoniu"a ete
un concept cle. I.e Synode a vu, Bans la communion, de nouvelles voics pour-
faire de I'Eglise on signe plus Clair de I'unite et de la chance dont elle doit
temoigner clans le monde . La communion ou la Koinonia ne sont pas de
I'inedit dans l'Eglise . Le Synode a simplcmcnt compris qu'en vivant par-
faitement la communion , les baptises repandront do nouve-lles energies daps
Ic monde.
Nous pourrions dire, qu'une chose semblable se passe dans Ia Congre-
gation aujourd'hui. Beaucoup de Provinces eprouvent Ic besoin d'amelio-
rer la qualite de la vie communautaire, de vivre plus profondement la com-
munion a laquelle nous sommes appeles de par notre vocation de membres
de la Congregation. Nos Constitutions affirment, on ne petit plus clairement,
que la Communaute est pour la mission. La qualite de not re vie de comnnt-
naute doit cornmuniquer vigueur et originalite a not-c- mission. L'adoption
du principe des consultations et la formation de projets communautaires,
ont contnibue a ameliorer In vie de Communaute. Cepenclani, it reste beau-
coup it faire. L'individualisme clod reculer; it Taut cultiver la volonte de nous
depasser, noun el nos preferences, pour que la mission coil rntunautaire
devienne one realitc plus profonde dans la vie de I'Eglise et que la Congrc-
gation soil percue plus clairement conime " Unum Corpus , Unus Spiritus
in Christo".
Le principe de subsidiarite a ete enchasse dans nos Constitutions (CI.
98) el adopte formellemcnt par la Congregation. Celle-ci, cependant, est appe-
Iee it "conserver I'unite de gouvernement indispensable a la [in et alt bier
de la Congregation en son ensemble". Au niveau du Conseil General s'est
posee la question: Quelle est la realitc pratique qui correspond a C. 102:
"Centre d unite et coordinateur des Provinces, le Superieur C;erterul... "? Certes
aucune Province ne desire voir detruite I'unite de la Congregation, mais
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la Compagnie se trouve pourtant confrontee a cc deli: comment le principe
de subsidiarite peat-il cire anime par le principe de solidarite, de fa4on it
cc que, clans I'Eglisc, la Congregation puisse titre vue clairement comme
"Unum Corpus , Unus Spiritus in Christo"? II est interessant et signif icatif
do noter qu'au Synode Extraordinaire des Evcques, it a ete recommande
(I'etudier "si le principe de subsidiarite en vigueur Batts la Societe 17unraine
peat titre applique a 1'h'glise, et dans quelle ntesure, conrrne duns quel Sens
l'application pourrait on devrait titre /cite "(Rapport final, section C. 8).
Le lieu de repos des restes mortels de S. Vincent a ete Iongtemps Lin
foyer d'unite et un but de pelerinage pour Ies Confreres. La restauration
de la chapelle a la Maison Mere a Paris doit titre regardee comme un signe
exterieur d'un desir intericur de I'unite de noun Congregation a travers
le monde. En decemhre 1983, Lin appel a ete lance aux provinces pour cons-
tituer on fonds pour la reparation de cette chapelle. La reponse a ete tres
genereuse et le projet a ete accueilli aver enthousiasme. Le travail pour
la Chapelle nest pas encore cornpletement Iermine. Et quand it Ic sera, it
restera encore a en Zaire un centre pastoral ou tous ceux qui aiment et admi-
rent S. Vincent trouveront aide et inspiration pour continuer Ies aposto-
lats que I'Esprit de Dieu leur a fait entreprendre.
NON SIT IN EA LAPIS QUEM MANES TUA NON POSCERIT
Cette phrase de noire prierc " Espoir d'Israel" a pris comme une nou-
velle dimension clans Ies annees d'apres le Concile Vatican II, alors que nom-
bre de Confreres quittaient la Congregation . 11 est difficilc d'indiquer Line
cause particuliere qui se trouve derriere Ies demandes tie laisser la Cont-
pagnie ou , clans le cas de certains, de chercheur du travail en dehors tie
la CM, Bans Lin diocese . M. Miguel Perez Flores a compose recenunent one
etude sur notre vcru tie stabilite; elle est a votre disposition au secretariat.
Dc son cote, M. Jose - Oriol Bavlach a mis au point et etudie les statistiques.
Pendant i ' Assemblce , Ic P. Sheldon , noun Procurcur aupres du Saint-Siege,
vous parlera de cc sujet.
La sortie de la Congregation d'un Confrere doit poser trois questions
it nous qui restons . Premierement: la formation donnee au Confrere a -t-elle
ete suffisamment vincentienne et sit motivation d'entrer clans la Compa-
gnie a - t-elle ete adequalement examinee ? Deuxicntcnunt : a-t-on offert au
Confrere un apostolat qui repondait aux critCres de nos o:uvres, ineliqucs
clans les articles 10 a IS de nos Constitutions ? Troisiemement : a-t-il rccu
de la Communaute IC soutien dans i'apostolat comme le lui promettent nos
Constitutions ( art. 19-27)?
QL'OS AUTE:M VOCASTI SERVA EOS IN NO:111NE TIIO
L'Assemhlec Generale it decrete:
"Le Superieur General at'ec son Conseil jera composer one Afetltode
de Formation on tut I)irectoire pour le Sentinaire interne, qui sera
en usage darts toute la Congregation" (C. 5).
Pour preparer cette Ratio Formationis, one Iettre a ete adresse it cha-
cun des Directeurs des Serninaires Internes eta quelques autres Confreres
juges experts dans la formation. Des 75 lettres envoyees 34 ont recu reponse.
aver des programmes et des suggestions. A la lumiere de ces reponses, one
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Commission de cinq Cool reres a etc nommee en fevrier 1982; die etait pre-
sidee par le P. Stanisla%% Wvpvch, Assistant General. Le projet elahore par
la Commission a etc envove aux Provinces. 23 Provinces ont repondu: elles
acceptaient le texte et presentaient des suggestions pour I'ameliorer. La
Commission s'cst reunie une deuxieme fois en juiIlet 1982; cue a soumis
Ic texte revise a l'approbation du Conseil General. Apres quelqucs nouveaux
changcments, le Conseil General a approuve le lexte et I'a distrihuc aux
Visitcurs, a Bogota, en janvier 1983.
Les Provinces etaient invitees a rediger une Ratio Formationis plus
detaill&e, baste sur le texte approuve demand& par I'Assemblee Generale.
Nous ne disposons que de peu d'informations ptrrises sur Ies Directoires
clabores par des Provinces.
Ici noun pouvons faire allusion au fait que le nombre des "admissi"
a augmente durant les 6 dernieres annees. Mais cette croissance ne se reper-
cute pas clans le nombre de ceux qui prononcent ICS vwux clans la Congre-
gation. Ce phenoniene s'expliquc-t-il par un certain nianque de stabilite chez
les candidats, par noire svstemc de formation oil hien encore par on man-
que d'elan ou de direction clans noire maniere do vivre clans la Congrega-
tion?
Cc qui sernble le plus urgent clans Ic domaine de to formation, c'est Ia
formation des Confreres qui sort Ott seront charges de I'apostolat de for-
mer nos candidats. Les documents conciliaires et nos Constitutions (cf.
art. 94) sont clairs sur cc point. Mallieu reusemenI, en nombre de Provin-
ces, pour divcrses raisons, cet ideal n'a pas pu ctre mis en place. II est a
espererque not re reflexion sur la formation. durant cette Assernblec, appro-
londira le seas de son importance pour I'avcnir de la Congregation. \ous
esperons aussi decouvrir quelqucs movens pratiques noes aidant a nous
acquitter de ('obligation de pourvoir dune formation particulicre les Direc-
teurs de nos seminaires.
Nos Constitutions sont egalenient claires sur ('importance de la for-
mation permanente (cf. N° 81). II sernble cepenelant que nombre de Visi-
lcurs eprouvent beaucoup de difficulties a en convaincre les Confreres el
a lancer des programmes repondant adequatement aux exigences de cette
formation. La formation continue est ('une des picrres de fondement sur
lesquelles repose la renovation apostoliquc de la Congregation. La forma-
tion permanente ne consiste pas seulement a se knit au courant des opi-
nions thiologiques, quclquc importantes et valables qu'ellcs soicnt. Elle est
chose plus vaste et plus profonde. Elle est on processus clans lequel nous
noun gardons ouverts aux realites et aux besoins de ('evangelisation clans
un monde en mutation. C'est un processus daps Iequel noes noun rendons
capables do faire face a ces realites pour repondre a ces besoins en tant
que prCtres ou freres do la Congregation. Sans unc tells formation conti-
nue, la Congregation risque de perdre son idcntite clans I'Eglise. Saris cite,
les Confreres Lieviendront moms sirrs de (cur role do pretres oil de freres.
Des candidats a Ia Mission nous Irouveront plus interesses au passe qu'a
cc qui emerge clans I'Eglisc et le monde aujourd'hui. La formation. en tou-
tes ses dimensions, avant et apres ('incorporation dons la Congregation. cst
une condition nrccssair-e pour survivre clans noire monde actual; sans die
it sera diificilc, sinon impossible. Pour la Congregation, d'etre "Unum Cor-
pus, Unus Spiritus in Christo"-
Le decret de I'Assemhlce Generale de 1980 sur la Ratio Fornrationis
du Seminaire Interne , etait acconrpagne de dcux autres. Laissez- moi vous
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en parler . Selon Ic 4c decrct:
I.'Assemblee Generale con fie au Superieur General arec son Conseil
le soin d'examiner 1'opportunite tie presenter et d'ediler no litre de
Prieres et tie Meditalioris a I'usage tie louse la C'ongregatiorl".
En numbre de circonstances, cc decret a etc etudie par le Conseil Gene-
ral. Les difficultes de publier on tel livre ont paru considerahles au Con-
seil. 'i'otitefois, le P. Antonino Orcaju et le P. Miguel Pere, Flores out prix
l'initiative de publier, en espagnol, tin livre de reflexions sur le contenu de
nos Constitutions, reflexiuns faites it la lumicre de la pensce de S. Vincent
et do quelques documents de I'Eglise. Dinnent adapte. en d'auurs Tangoes,
I'ouvrage pourrait servir de livre de meditation pour lit comrnunaute.
Par Ic decrct 8, I'A ssemblcc Generale de 1980 a voulu assurer fa parti-
cipation de quelques Freres a la presents Assemblec. Une representation
proportionnee a leur nombre exigcait I n participation de 3 Freres it retie
Assemblec. Vu que les Provinces out c l u deux Freres comme delegues, le
Conseil General devait choisir le uvisietne. C'est Ic Frcrc Julien Pozuelo,
de la Province de Madrid, qui it rte choisi. La presence el fa participation
de ces trois Freres souligne pour sous taus, l'unite d'es prit dans la diver-
site des functions, voulue par S. Vincent pour In Congregation. La presence
et la participation des Freres a cette .Assemblec. est tote invitation pour nuus
sous, de continuer it promomoir Ins vocations de Freres et a chercher d e
nouvelles voics daps lesquelles les Freres peuve nt cxprimer Ieur vocation
missionnaire. Nous ne devons jamais pcrdre de vue que, des son origine
et de par sa nature, la Congregation est one Societe apostolique compre-
nant et des prctres et des frcres.
.SAS\ CHHC .4 E' ON IN VFRI7A7-F_
La phrase finale de noire priers do communaute est, en un Sens, on
resume de tout cc qui a precede. duels que soient les changetnents qui our
lieu clans le monde, quelques adaptations qu'il faille faire clans nos metho-
des d 'evangeliser les pauvres , I'apologetique la plus persuasive en faveur
de la foi chretiennc demcure la saintete. Changer Ics structures de la Con-
gregation saris visor d ' ahord la qualite• de sa vie spirituelle , petit donner
('illusion dun renouveau , mais cc serait seulement unc illusion. S . Vincent
I'allirme on tie petit plus claircment , quand it ecrit a Antoine Durand, en
1656:
"Nort, Monsieur, ni la philosophic , ni la tlteologie , ni les discours Pt'ope-
rem dares ies arises; it law que Jesu s-Christ s'en mile aver noun, on
nous arec lui; que nous operion s en liii, et lui en Pious; que noes par-
lions comme Iui et en Sort esprit " ( Coste XI, 343).
La memo verite a etc affirntee dans le document final du recent Svnode
extraordinairc:
''A tracers torte I'ltistoire tie 1'l..glice, les wrists er les saintes onl tou-
jours ere source et origirie de rerroutellentent Bans les circonstartces
les plus di //iciles. Aujourd 'hui . nous atolls grand besoin tie saints gzi'il
faut inlassablement dernandera Dieu "(Sect. 11, A-4; Doc . Cath. 1986,
38).
Pour nous, Bans la Congregation iI tie pent v avoir de dichotomie entre
saintete et mission . Celle saintete, dont I'Eglise it on si urgent besoin. tiou-
vera son expression clans nos vies en travaillant a atteindre lit fin de la Con-
gregation qui a etc ratifiee par I'Eglise else -rncnrc.
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La mission de la Congregation ne peut chi accomplie sans Ia grace de
Dieu. Penser autrcment, strait tomher dins I'errrur du pclagianisnm. La
grace de Dieu est un pup don. Les dons, do par lent nature mcnrr, doivent
titre re,•us. Cela detnande title humble attitude do icceptivite daps ct par
la priere. C'est la qualite de noire receptivite qui conditionnera en grande
pat-tic la qualite do noire mission.
Quelquc imperative et cssenticllc clue soil la mission pour la Congre-
gation, elle repose sur on fondement de contemplation, sans quoi la Conr-
pagnic strait une maison construitc stn- le sable. Cc fondement a hesoin
dune inspection Cl dune attention continuelles. Dans touts la Congrega-
tion, it v a encore heaucoup de travail a faire pour rcnforccr cc fondement
qui soutient et lat;onne notre mission de proclamcr la Bonne Nouvelle de
Jesus-Christ aux pauvres. Nos Constitutions sous proposent lit) ideal magni-
fique:
"par l'iiuion etroite de la priere• et de 1'actirite apostolique, It, rrris-
sionrrairc se fait corytemplatif duns faction et apotre daps la priere"
(C. 42).
A la manicre do Jesus-Christ, noun descendons tonne apirtres du mont
de Ia contemplation sur la place du otarche, et de In place du marche noun
renloll toll s, en apotres, sur la montagne do la contemplation. Jc vous
demands: laissons-noun la place du marche absorber tellcnrcnt nos ener-
gies, qu'iI noes marque I'idcc et In force do montcr a la nurntagne de la
contemplation, de laquclle scale vicnt notrc force?
A2111iN
be petit rust ".4n,en"est une des prieres Its plus cloquentcs. "Airr+i soft
iC"C'est one priere qui regarde a la lois en arricre et en as ant. Notts ne
pouvons pas dire un "Anyeii"sails reserve a lout cc qui a etc fait par la Con-
gregation durant les 6 dcrnieres annCcs, car, servants inutiles clue noes sum-
Ines, noun n'avons pas fait tout ce clue noun aurions du faire. Mais tout
"Amery" regarde vers I'avenir. Tout 'Amer,"est ensemble une acccptaiion
de tout cc que Dieu x-cut et tin desir que cola arrive. Tout ell etant asset
realistes pour accepter le fait que In C'ompagnie tic tit pas que dAsscrn-
blees ct de documents, nous espcrons cependant que I'Esprit de Dieu nous
conduira a prendre Its decisions qui Ieront de la Congregation un relict
teriestre plus clair do ce qu'cllc est clans I'esprit do Dieu de tonic etcrnite.
"O borate divine"
s'exclamait S. Vincent daps tine let tic a Etienne Blatiron,
unissez airrsi toil, its cu•urs tie Ia ,(petite Compagnie de Ill Mission.
et puis connrraude;. ce qu'il taus plaira: la peiue leer sera dotrce et
tout emploi facile, lc fort soulagera It, faihlc ei le laible cltcrira le fort
et liii ohtiendra de Dieu acc roisscrneryt de force; et airrsi, Seigneur,
roue a•urre se fora d noire gre et a l'edi /icutiorr de rotre Eglise, et
1'2. ant-iien Sc pill dtipheront, attires par l'odeur d'uue Celle cha rite
(Caste, III, 257).
Puissions - noun sous, de tout coal a\ cc tout notrc esprit et toute not re
volontc, dire "A,nc,, " a cette priers de Saint Vincent.
Ridrard tb -CLI.LLA'
Step. Gen. C.M.
B. ,i Creris ajar ., pp 250 251, ui .upi.i
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ELECTIO SECRETARII CONVENTUS
Petenti superiori general) an conventus sic constitutus legiti-
mus haberi possit, omnes respondent affirmative.
5. Proceditur ad eliuendum secretarium conventus . Modera-
tor proponit adprobationi con\entus illam partem directorii quac
respicit electioncm secretarii conventus . Conventus assentit ma-
nuum elatione . Funguntur munere sent laturu ii (1110 ill COML11ttl
iuniores , DD. Jose Carlos Fonsatti et Aaron Gutierrez Nat a.
In secundo scrutinio renuntiatur electus 1). John Rvbolt. qui
rettulit 71 suffragia.
In primp scrutinio receperunt vota sequentes confratres: D.
John Rvbolt (37); 1). Giuseppe Guerra (28); D. Carlo Braga (23): 1).
Robert Maloney (6); D. Roberto Gclio (4); DD. Frminio Antonello,
Paul Henzmann, Alejandro Rigazio (3); DI). Wiel Bellemahcrs et Lau-
ro Palu (2); DD. Jose Maria Roman, Victor Groe telaars, Franz Kan-
gler, Jean-Francois Gaziello, Adriano Van den Berg, John Grindel,
Luis Vela, Stanislaw Wvpvch, Gerard Mahoney. Tomas Gutierrez,
Miguel Perri-Flores (1).
In secundo scrutinio receperunt vota sequentes confratres: D.
John Rvholt (71): D. Giuseppe Guerra (39); D. Carlo Braga (12).
Renuntiatur electus D. John Rvbolt''.
(Aetu, p. 2 et 15)
ELECI' IO MODER VI DRUM
3. D. Rigazio proponit suit ragationetn pro eligendis Modera-
torihus iuxta elenchum it Coetibus linguisticis traditum. Ad nor-
mann Directorii maioritatem absolutam statuentem, primp scruti-
nio, proclamantur clecti Moderatores:
DD. Carlo Braga cum 112 suflragiis
Robert Maloney cum Ill suflragiis
Jean-Francois Gaziello cum 109 suflragiis
Lauro Palu Corn 97 suflragiis
Aurelio Londono cum 85 suflragiis
Alberto Roman cum 70 suI I ragiis.
Receperunt suffragia etiam DD. 1Vladislat% Bomba (65); Jose
Maria Lopez Maside (46); Kevin Rafferty (40) Alejandro Rigazio (6);
Jose Manuel Sanchez Mallo (1 ):.Julio Suescun (1): Adriantis Van den
Berg (1).
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4. Post brevem coadunationem Commissionis Cent ralis, Supe-
rior Gencralis certiorem facit Conventurn D. Braga clectum esse
vice-praesidem eiusdem Commissionis.
(.4 ia, (). 4)
ELECTIO CO\1\IISSIO\t \1
Datur exitus suffragationis de prima conunissfone: "Evange-
liiatio pauperum", quac ex his confratribus constat:
D. Adridn Bastiaensen :111 suffragiis
D. Adriano Van den Berg : 95 suffragiis
D. Rafael Sainz 93 suffragiis
D. Gonzague Danjou 85 suffragiis
D. Fabriciano Prado Gomez : 81 suffragiis
D. Jan Dukala : 78 suffragiis
D. Antonio Elduavcn : 73 suffragiis
D. John Cawley : 70 suffragiis
D. Mathew Onatt 70 suffragiis.
Rettulerunt suffragia etiam hi confratres: D. Leo Dobbelaar
(66); D. Jean Landousics (66); D. John Grindel (63); D. Luciano Co-
sta Ferreira (58); D. Carlo Visca (37): 1). Cyril Prodham (34).
Fit sulfragatiu pro constituenda commissione "In communi-
tate ad missionem", quac scrutinio pcracto ex his confratribus con-
stat:
D. Erminio Antonello :116 suffragiis
D. Luis Vela :106 suffragiis
D. Miguel Garcia : 99 suffragiis
D. Aaron Gutierrez Nava 97 suffragiis
D. Gerard Mahoney : 97 suffragiis
D. Kevin Rafferty : 95 suffragiis
D. Jean Morin : 93 suffragiis
D. Francisco Vargas : 93 suffragiis
D. Claude Lautissier : 91 suffragiis.
Rettulerunt suffragia etiam hi confratres: D. Jose Maria Ro-
man (88) et D. Manuel Magalhaes (77).
\otitiratur coitus suitI1! atiunum pro constituendis duabus
aliis romtnissionihus: do I urm;ttiune art missi(mcnr Ct de iure.
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tat:
Cornmissio "Formatio ad missionem" ex his confratribus cons-
D. Jose Maria Lopez Maside :100 suffragiis
D. Giuseppe Guerra : 93 suffragiis
D. Victor Bieler : 91 suffragiis
D. Alfonso Cahezas : 90 suffragiis
D. Stanislaw Wvpvch : 86 suffragiis
D. James Claffev 80 suffragiis
I). Hugh O' Donnell 80 suffragiis
D. Antonio Gomes Pereira : 79 Sul fragiis
D. Jan Van Broekhoven : 70 suffragiis.
Hi etiarn confratres rettulerunt suffragia: D. Ignacio Fernan-
dez Mendoza (66); D. Anselmo Salamero (64); D. Antonino Orcajo
(63); D. Marcelo Manimtim (60); D. Daniel Lamerand (53).
Commissio "Quaestiones iuridicae" ex his confratribus constat:
D. Miguel Perez - Flores : 118 suffragiis
D. Alberto Vernaschi : 113 suffragiis
D. Wiel Bellemakers : 111 suffragiis
D. Paul Golden : 100 suffragiis
D. Enrique Soria : 91 suffragiis
D. Joseph Bouet : 86 suffragiis
1). Pietro Balestrero : 85 suffragiis.
Hi etiam contratIe' rettule runt suffragia: D. Jozef Weissmann
(78) et D. Jame,, Richardson (63).
(Acra , p. 13-14)
Postea notilicatur exitus sulfragationum in ipsis Conimissio-
nihus pro constituendis Praeside ac Secretario unaequaeque Corn-
missionis: Ia. D. Rafael Sainz ct D. Adriano Van den Berg; IIa. D.
Erminio Antonello et D. Aaron Gutierrez; IIIa, D. Stanislaw Wvpvch




WORK OF PREPARATORY COMMISSION
My name is Robert Maloney. I ant speaking on behalf of the
Preparatory Commission. I will try to explain the work of the Com-
mission briefly, .since everaonr has already had the opportunity to
read about it in flit, Documentum Laboris.
In September 1984 we wrote to all the confreres in the world
asking their help in preparing for the Assembly. Their responses
showed a strong desire for a practical , pastoral Assembly which
would help its to become UNUM CORPUS liT UNL'S SPIRIT(IS IN
CHRISTO. Their interests focused on 3 themes: 1) evangelization;
2) connmurtit : 3) formation.
In December 1984 the sent a questionnaire to all flit, provinces,
centering on the 3 themes. 9011,, of the provinces responded. The
responses were concrete, detailed, and t,rnthusiasiic. )'(,ft have a sunt-
ntary of these responses in flit, Documentum Laboris.
We met again in November and December 1985 and began flit,
proximate preparation for the General Assenmbly. One of the prin-
cipal questions we faced was this: if the confreres throughout tine
world wish a deeply pastoral General Assenthh, what might such
an Assembly do?
The Preparatory Commission suggests the .4ssenrbly do 2 things:
1. RFFLECT - Besides outer sources (for example, the gospels,
the writings of St. Vincent, and the documents of the Church), there
will be fruitful sources for reflection in flit, Assernhly itself: a) the
synthesis of the responses of the provinces, b) the report of the
Superior General; c) the experience of the delegates in regard to
evangelization, conntttntity and formation.
2. AC'T - At the suggestion of fire Superior General, the
Preparatory Commission proposes that the Assenthh• write a PRO-
.11-.Y'T FOR THE CONGREGATION OF Pill MISSION, 1986-1992.
We hope that such a Project, if it is based au the experience of flit,
confreres and if it contains concrete objectives and nnearts, will help
to animate and unift rite Congregation over the next 6 nears. We
offer in the Documentum Laboris a method and a brief schema for
such a project. The schema is not meant to be a text which flit,
Assembly will now modify. It is merely a model , or it point of depar-
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Lure for the work which the Assembly itself will do.
Finally, let me review with you the major tasks which the Cons-
titutions ask the General Assembly to accomplish. Please take up
the Documentum Laboris and tort? to page .3hh (for those using Spa-
rtislrt or page 39.5 (for those' thing French) or page 420(/or those using
English).
OUTLINE OF TtiE \\t)RK OF IHE t.^FAt.RAI- ASSl \tRl_Y
1. Elect the Superior General and his assistants.
2. Discuss points derived from the synthesis of the responses of the
provinces , from the report of the Superior General , and I tom the experien-
ces of the delegates themselves regarding:
* Evangelization of the Poor
* Community for the Mission
* Formation l o t the Mission.
3. Formulate:
* A Project lot the Congregation , 1986-1992
or
Dee a tat tons
ur
Dec pers.
4. Respond to the Posnelata of the provinces and of the Superior General
and his council.
5. Consider proposed changes in the Statutes (also, petition to the I lols
See for changes in the Constitutions - something which no one has sugges-
ted).
This completes the work of the I'reparamr), Commission. I hope
that our work has been a ge,luine service to yon and the Congrega-
tion and the poor . I would now be happy to try to arru •er, along
with other members o f the Commission , any questions that You
aright have.
Rohett P. MAI,ONE1" C.M.
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LES MISSIONS "AD GENIES" D.\\S LA CONGREGATION
DE LA MISSION
INTRODUCTION
Je voudrais commencer cc rapport en vous invitant a retrou-
ver Ies sentiments de remerciernents an Seigneur quc saint Vin-
cent faisait monter viers Dieu, dins la repetition d'oraison du 22
aoitt 1655 (XI, 288-289):
"O Saveur.! prions Dictt qu'il donne cet esprit a font lc corps et act ctrur
de la Compagnie. Grande benediction de Dieu, qu'il daigne se servir
pour vela de cette petite C'ontpagnie, qu'il noes false 1'lronneur de soul-
jrir pour hti en quelques rnenrbres des noires... Grande grace qu'il naffs
jail d'aller ainsi porter sa parole darts le monde"
Nous savons toes la place importantc que saint Vincent a donne
a la mission "ad Gentes" des Its debuts de Ia Compagnie. Pour Iii,
ces pays lointains, pauvres, ou I'Evangile n'etait pas annonce, cor-
respondaient bien plus que d'autres au but de la Compagnie, tel
qu'il voulait le faire entendre a I'Eglise: "le pat.t're peuple se dantne
et rne'urt de faint"! Et c'est pourquoi, non sculement it declarait
"rnoi-rrti'nte gturique vieux of age corvine je sui.}, je ere Bois pas lais-
ser d'aroir-cetle disposition err moi, noire ?to'me tie passer aux !ides,
afro d'v gagner les (rotes a Dieu, encore Meet que je dusse nrotrir
par le chenrin on dans le vaisseau"(XI, 402), mais, dans tine lettre
du 31 aout 1646 a Jean DEHROGNY, it dit sa yolonte de voir la Con-
gregation s'engager dans I'avcnturc missionnairc "Je vous axone
que j'ai beaucoup d'a f feciion et de devotion, si nee semble, a la pro-
pagation de l'Eglise au.r pays in fideles...hiertlreureux sort ceux gtti
pourrout cooperer a etendre l'F.glise ailleur:s'' (III, 35-36). Et noun
savons aussi combien la Congregation, a travers route son histuire,
a etc fidele au service des missions "ad Genres" memo si cc ser-
vice n'etait pas le seal parmi nos apostolats. Et c'est tout naturel-
lement quc nos Constitutions pat-lent de cette forme de sen-ice yin-
centien parmi les activites apostoliqucs:
'Parn,: les ciuvres apostoliqucs de la Congregation, leis missions, soit
qu'elles concerne nt la mission "ad Genies" on qu'elles s'adressent a
ties peiples en situation analogue du point de rut' de i'e vangeli.salion.
occopent titre place err:incute..."(C. 16).
Dans I'histoire de ces dernieres annees, depuis l'assemblce
generate do 1968-69, les missions "ad Genres", dans la Compagnie,
ont eu unc grande place et nous avons assiste a un renouvcau, du
en pantie au fait que des tcrritoires de missions traditionnellcs cliez
nous nous etaient fcrmces, (vg. la Chine), au fait aussi que bon nom-
bre de Provinces jusqu'alors grandement missionnaires out vu cur
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recrutement diminuer fortement, en particulier les Provinces
d'Europe (Belgique, France, Hollande, Portugal et en partic I'Espa-
gne), au fait aussi que clans certaines missions lit Congregation
s'ctait solidement implantce et que Von avail pu creer des Provin-
ces autonomes aver les confreres du pays (Inde, Indonesie, Philip-
pines...).
C'est Bans cc climat quc les missionnaires ont demande que
la Congregation toute entiere se rende davantage compte des
hesoins reels des missions et que la solidarite, en argent comme
en personnel , joue au nivcau de ('ensemble de la Congregation.
Ainsi est nee, malgre ('autonomic demanclee par les Provinces
et reconnue constitutionnellement. I'idee dune certaine centrali-
sation pour on nteilleur service des missions "ad Genres". La Con-
seil general a decide de crier un poste nouveau Bans la Curie: celui
de Deleguc des Missions, poste confic au Pere ARCHETTO de la
Province de Turin. Son role a etc de prendre contact avec les mis-
sions et Ies missionnaires et de faire retentir leers besoins dans
toute la Congregation , grace a "NUNTIA MISSIONALIA" qui a eu
quelques annces de vie.
L'assenrhlee do 1974 a decide de nommer un des assistants
generaux comme plus specialement "charge des missions" of in de
jouer, avec tout le Conseil et sous lit direction du Pere general "cen-
tre d'unite et eoordinatetcr des Pror'irtres, el Superieur general sera
aussi le principe de leer arriotatiurt spirituelle et de leer action apos-
tolique" (C. 102) la carte de la mission "ad Genres". Le Pere Flo-
rian KAPUSCIAK fut le premier nonuse a cc poste oil it it cu a inven-
ter un style de presence aux missions et des programmes d'aide
au plan financier. Ses nombreux contacts avec "aide a I'eglise en
detresse" ont permis one aide financiere fort appreciable qui se
continue encore aujourd'hui: qu'il soil ici grandement renrercic!
Constitutions et Statuts, dans leer forme definitive, parlent de
('Assistant charge des missions '7'un des Assistants gerreraux pre nd
shirr specialement des missions "ad Gerttes" (St. 57). C'est la use
reconnaissance officielle dans la Compagnic, mais qui ne dit rien
de la charge dans sa rcalitc. 11 fact done comprendre que, ('Assis-
tant charge des missions n'a aucun pouvoir special, it doit simple-
rnent avoir uric certaine sensihilite pour Ic problemes des missions
et des missionnaires tout en etant conscient des limites de son role.
Sa charge, en principe, I'amene a visiter Ies Provinces et les regions
qui rclcvent de la definition donnce au N° 16 des Constitutions:
les missions "ad Gentes" ct les peuples en situation analogue du plan
de ('evangelisation, et it rester en dialogue avec ces pays, qui sort
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tous du Tiers-monde, pour faire entendre cette voix a la Congrega-
tion pour un plus grand engagement. Ne pourrions-Woos pas faire
notre cette pensse de Jean-Paul 11, Ic 21 decernbre 1984 aux cardi-
naux "Je saisis volontiers cettc occasion pour repeter que l'engage-
ment envers les pauvres constitue one raison dominante de anon
action pastorale, la constants sollicitude qui acconipagne most ser-
vice quotidian du People de Dieu. Jai fait et je fais mienne cette
"option ", je tn'identi fie avec Me" (DC. 1985, p. 170). En fait, sans
dresser ici Line liste des missions, I'on pout dire que le travail de
I'Assistant charge des missions touche en gros 22 Provinces et 6
missions dans des Provinces autres.
Le decret N° 6 de l'assemblee de 1980 disait "le fonds poor le
missions ''ad Genies'' et pour les Provinces plus pauvres est main-
tenu, I'augmentation eventuelle de son tnontant est laisse'e ati juge-
ment du Superieurgeneral ". Cc fonds est gsrs par I'Econome gene-
ral et it a ete augments, cornme it est aussi accru grace aux dons
envovss par diverses Provinces et par le Pere general. C'est un des
roles de l'Assistant charge des missions de presenter Line premiere
liste de la distribution annuelle au Conseil qui decide en dernier
ressort. A ce propos permettez-moi deux remarqucs:
1) en avril 1986 Ic fonds missions et Provinces pauvres a pu
aider (modestement) 29 Provinces ou regions CM, 16 Provinces ou
regions FDLC, 4 evcqucs CM de dioceses pauvres, Line congrega-
tion religieuse feminine travaillant avec des confreres en mission,
en distribuant la sommc de 263.276,95 dollars US;
2) depuis trois ans, daps la lcttre qui accompagne I'envoi des
fonds jc dcmande que Pon rende compte de l'emploi des fonds ct
que Von false part des projets nouveaux. Cela nest pas du tout une
surveillance, mais Ic soul moyen pour rendre compte aux bienfai-
teurs de 1'emploi de leurs offrandes. Je dois remercier les Visiteurs
qui font 1'effort de repondre a cette deniande...
Un des roles de 1'Assistant charge des missions serait de faire
retentir les appels rnissionnaires que nous recevons a la Curie,
cornme aussi d'aider dans la reflexion pour accepter ou refuser one
mission. Je dois dire que sur cc point it est fort difficilc dc faire quel-
quc chose de concret: 00(15 sommes une Congregation tres marquee
par I'autonomic des Provinces et it est delicat d'intervenir. Je vou-
drais simplement vous rappeler quell janvier 1983 a la rencontre
des Visitcurs a BOGOTA, j'ai fait connaitre 13 demandes de confre-
res en pays de mission et it n 'v a cu aucune reponse. Certes cela
nest pas mauvaise volonte et jc nc vcux faire le proces de personne,
d'autant plus que Pon volt dans cettc periods Ic nombre de mis-
sionnaires en augmentation. Comment ne pas remercier ici Ia Pro-
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wince de POLOGNE pour l'aide en personnel qu'elle donne au ZAIRE
comme a MADAGASCAR et la Province de Yougoslavie a Madagas-
car, les Provinces d'Espagne, et aussi les Provinces US pour diver-
ses regions?
PROBLEa1ES PARTICUI.IFRS D;1NS LF_S MISSIONS C.M.
Note : je veux ici partager avec vous certains problemes vus
dans les visites faites en ces six ans et dons j'ai rendu compte au
Conseil general. Je ne toucherai ici que les problemes generaux.
1) Autrefois, one Province await une mission ob elle envovait
les confreres pour toute la duree de lets- vie: nous connaissons taus
de ces anciens missionnaires qui s'etaient naturalises de corps,
d'esprit et de ccrur au peuple auquel ifs annoncaient l'Evangile.
Ces derniers temps, les Provinces missionnaires n'ont plus pu faire
face settles aux besoins de la mission. Flies ont done fait appel a
d'autres Provinces qui ont repondu scion des modes differents:
- certaines Provinces envoient r-egulierement des fonds a idle
mission, surtout quand elles ont etc a I'origine de nouvelles Pro-
vinces,
- des Provinces ont repondu positivement a I'appel en per-
sonnel et envoient des confreres pour one periode plus ou moms
longue, en particulier quand it s'agit de confreres demandes pour
un service hien determine,
- certaines Provinces prefcrcnt repondre a la mission en pre-
nant un secteur qui reste lice a la Province d'cnvoi et done auto-
nome par rapport a la mission,
- certaines Provinces envoient du personnel a Ia mission, ins-
crivant ces confreres a Ia Province de travail, mais souvent avec
des conditions qui pourraient mettre en peril I'unite de la Province
et Ic pouvoir du Visiteur: volonte de voir les confreres dun pays
Bans la meme zone, contrat qui semble plus un service diocesain
que le service Bans la Congregation, conditions I inancieres specia-
Ies... .
Et c'est avec tout cola qu'il faut compter pour faire lace a la
situation missionnaire actuelle. Cc qui risque de erect des difficul-
tes sur place, dans la mission.
2) Apres la belle reussite de la naissance de Provinces autono-
mes en pays de missions, et c'est la I'histoire glorieuse de la Con-
gregation, noun assistons maintenant a tine volonte d'indigenisa-
tion de la Congregation clans des pays oir jusqu'alors les confreres
"indigenes" etaient quasi inexistants. Des missions comme Ic
ZAIRE, MADAGASCAR, l'ETHIOPIE, I'ERYTHREE, le CAME-
ROUN, le NIGERIA, font un tres gros effort au plan financier
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comme au plan personnel pour construire des maisons de forma-
tion et recruter des jeunes du pays. Certes cela ne va pas sans mal,
mais le ntouvernent est lance. reconnu par les assemblees provin-
ciales et Beni par Ic Pere general. Mais y a-t-il eu reflexion suffi-
sante sur sous Ies points pour aujourd'hui et pour demain, afin de
faire de nos jeunes confreres en ces pays de vrais compagnons
d'apostolat et de vie, avec Ics memos droits et devoirs que nous?
11 me scmble que cc problems vaudrait la peine d'etre repris et etu-
die de tres pres.
3. Cc probleme est lie, Je crois, a celui de nos engagements Bans
les pays de mission. II est star que longtentps nous awns eu la charge
de career puis d'administrer Ies paroisscs, et souvent cc dcvoir est
d'autant plus fort yuc nous sunnnes a pcu pres les sculs pretres
clans les dioceses. Mais qu'allons-notes proposer come type d'apos-
tolat a nos jeunes confreres? (clui seal de cure, comme les autres
1. abbes" Ieurs camarades de seminaire? A quoi sett-il de Ieur par-
Ier du charismc vincentien ct des engagements propres a In Cone
pagnie si jarnais its rte pourront v arriver? Ne serait-il pas bun do
penser des mainicnant aux oxuvres que I'Eglise reconnait comrne
heritage vincentien: Ies missions populaires, le seryie du clerge, la
Formation des lairs? Je sais bien que ccla touchc les relations aver
les Evequcs, mais aeons-nous suffisarnment etudie les textes offi-
ciels sur ces points: les documents de la Propaganda fide de 1960;
presences daps VINCENTIANA 1969, N° 2, p. 53-65, sur "Mutuae
relationes" de 1978? Pour mui, it y va cle l'avenir de la Congrega-
tion daps les pays de mission... .
4) Un autre probleme interne a la Congregation c'est cclui du
funds provincial et des archives quand one nouvelle Province se
cree en se rendanl atrtononte par rapport a la Province-mere (cf.
Const. 107, 3° et St. N° 66).Jc Bois en route justice dire yuc rota
se fait habituellemmnt dune fati•on tres fraternellc ct a\ cc beaucoup
d'amour de la nouvelle Province. Mais it reste parfois des situa-
tions qui font soulIrir et qui ne tavorisent pas toujours I'unite de
la Province, vg. lorsque Ies Provinces metes continuent a envover
directement des finances a leur confreres sans que cola poise titre
cn compte a la Province, lorsque de I'argent est envove direr cement
par la Province-niere au diocese de mission sans qu'aucun cuntpte
tic fasse apparaitre ces entrees.... Ces fati•ons de faire sont-e Iles nor-
males, sent-clles acceptees par not re ecru de pauvrete, et surtout
cela favorise-t-il I'apustolat et I'unite sans la mission? Ne serait-il
pas bon au-deli des difficultes concretes cle pouvoir donner one
interpretation pour routes Ics missions?
5) Souvent les missions demandent directement des subsides
a des organismes internationaux et re oivent ces aides...mai it arrive
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aussi que des organismes demandent I'avis de la Curie et nous nous
trouvons deviant Ic vide en fait d'intormation. N'y aurait-il pas un
effort a faire en cc sens pour le bien de la Congregation et sa repu-
tation?
6) Nous voudrions, tors de la distribution du fonds missions,
favoriser les missions les plus pauvres et les moms assistces, mais
la encore nous n'avos que tres pcu d'informations sur les envois
fails par les Provinces oil par les procures ...et alors, comme dirait
I'evangile, "on donne a celui qui a...... 11 ne s'agit pas d'un controle
centralisateur, mais bien plus d'un veritable service et dune vraie
solidarite a etablir entre sous toils. Je voudrais ici remercier les
procures ml Provinces yui noun font i irvcnir chaque annee leurs
Cn\ )k aUC l'T )vlI1Cc (M (1CLIVI'es 111i',,io llll;tlles... .
L'ONCL US / O.V
Jc veux terminer cc rapport en vous disant ma joie d'avoir pu
visiter au coups de ces six annccs a peu pres toils les territoire mis-
sionnaires et d'avoir pit echanger avec Ics confreres sur Ieur tra-
vail, sur leur vie et leurs soucis. Partout j'ai rencontre des confre-
res tout donnes a leur mission, partout j'ai trouvc des hommes con-
sacres a la promotion et .t ('evange lisation et si j'ai park de cer-
tains problemes c'est par amitie pour ces confreres, pour les jeu-
nes engages daps la Congregation ct pour que demain nous puis-
sions encore dire qu'en Iidclite a Saint Vincent la Compagnie garde
I'amour des missions.
Laissez-moi vous faire entendre un texte de saint Vincent qui
punrrait et re premoniloire:
" Un Cordelier me disait dernierement Alt! Monsieur, la grande
henedictiort! 0 Dieu quel progres tie peat-on pas faire! 11
dentandait pour ceux qui sons crux Indes et err Orient ten assis-
tant aupres de Ieur general, afire de pouvoir, par ce moves,
subvenirc beaucoup de rtecessites, mais it le leura ere refuse
pour beaucoup de raisons. Ce Pere disait done avec grand res-
sentirnent: "Prene: garde que Dieu rte retire deg vous ce tte grace
qu'il volts a faite, et gtt'il rte vous purtisse, otartt de votre corps
cette vocation, et faisartt que personae n'aille plus darts ces
pays..." (XI, 289).
Jean-Frant 'ois GAZIFI.LO C.M.
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OS MOVIMENTOS LEIGOS VICENTINOS
Introdu4ao
Corn alegria, verificantos que a inspira,ao vicentina continua
a proliferar enr nossos dial. Ha cerca de 4 anos, por exemplo, nas-
cia, na Ila de CURA('AO, ► rrais tuna Assoeia('ao oat Confraria, ins-
pirada em S. Vicente e sob seu Patrocinio. A presertt-a de sua repre-
sentante a unta de ,rossas reunioes de fanrilia (CLAPVI, Linua, ens
agosto de 1986), mostrou que !al grupo estd jai em a(ao e disposto
a tornar efetivo o Evangel/to.
Assiut, de modo geral, dado o cartiter sucinto desta exposiS-ao,
podernos a/irmar que os vdrios.Movementos vice ntinos leigos apre-
sentamse hoje de modo renovado e positivo, ao contrario de ltd cerca
de 15 anus, quando pareciam desaparecidos na crise geral. Apenas,
para fazer justica, acrescentantos que a SS VP (Con ferencias de Oza-
nam), mesmo nos piores dial, continuaram. sent vacila4ao, sua
caridade, discreta, eras sempre presenle.
Sintomas de rejuvenescintento sao, sent duvida, as atividades
de que se tent noticias, de vdrias parses do nrundo: o ntesnto se diga
das Reunioes oficiais dos varios Movintentos, os errcorttros de
forntaci o, as publicac-6es pericidicas e, eat geral, t ► tttito bem apre-
sentadas e com excelente cotttet.ido, pelo memos ern relacau ds
es/eras mais elevadas dos ntesmos Movintentos.
I-' Parte : QUAIS SAO HOJE ESTES MOVIMENTOS?
1. 0 mais antigo de todus e, conto se sabe, a Associacao das
Caridades de S. Vicente de Paulo (AIC, no piano intcrnacional), cunt
denominat'oes varias segundo os paises: Equipes de S. V., Grupos
de Voluntaridado Vicentino, etc. Sua cede intenracional e enr Bruxe-
las, tendo cumo Pre sidertte a Sra. Dilde GRANDE eleita ens outubro
de 85, para 4 ands.
A rem► vacao das "Caridades" de S. V. tem vindo sobretudo da
caipula, a partir dos anus 70, coat a presid^rtcia de Sra. Claire DEL VA,
cujo dinamisnto, bem assessorado pelo entao Assistente Interna-
cional Pe. Gielen, resultou em intensa re furmula4 ao de objetivos e
metodos e ►ta total reorganiza4-bo dos quadros, senrpre dentro do
pensanrento de S. Vicente em vista das ,tecessidades atuais.
Marcos importantes da renovagao, com certeza, sao as duas
tiltimas Assembleias Gerais de Delegadas: a de 81, em Madrid, que,
entre outras medidas, aprovou cumo carta magma de Associa(,4o a
Docuntento de Base "CONTRA AS POBREZAS, AGIR JUNTAS: a de
85, id sub a presidencia da senlrora Genevieve GRANGY - que, em
83 sucederera 4 Sra. DEL VA - a qual voltou o novo ESTATUTO
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c o novo REGULAMENTO GERAL da AIC".
Movimcnto leigo, no espirito do Conc . Vaticano II, a AIC e hoje,
em funcao dos novos estatutos , jttridicantente atrtintoma enr
relaCao a CM. e a Companhia das FC. corn as quais, entretanto,
entende conservar estreitos vinculos de parentesco espiritual, con
cretizadu em reciproco estr'ntnlo, oportunas ajudas, sobretudo no
es forco de apro fundar o espirito do Santo Fttndador. Como garan-
tia da permanencia de sal parentesco , continuard a ser apresentada
ao Superior Gerul a lista triplice, da qua! a Santci Se nornearci o Assis-
tente Internacional. Igualmente , pelo Regulamento Geral , o Supe-
rior e a Superiora Geral silo serupre convidados necesstirios em
todas as grander rettnii es da AIC.
2. A Sociedade S.V.P., hoje Movimento misto, enquanto a AIC,
segundo a orientaGao da ctipula, permanece apenas feminina, e
hastante hem conhecida, Para que a apresentemos . Conn seus 8(X).000
ntembros, entre as quasi numerosos jovens nos tiltimos anos, volta-
se a .Sociedade Para o grande prohlema de forma4ao espiritual e
vicentina de seas membros.
Neste ponto a que, em primeira linha , o Presidente Internacio-
nal, Sr. Amin de Tarrazi, conta coat a colaboracao da
Cortgregac,ao e a Cia. this Filhas da Caridade. Ele desejaria que,
onde quer que existamos juntos no rnesnto territ6rio, tal
colabora4ao pudesse existir, sob forma de ajuda espiritual, sobre-
tudo na forntac^a dos juvens membros. fi de desejar-se que a
colaboru4ao se faca mediartte cam'enios been precisos entre as
parses, a fits de se ressalvar a autonontia de cada tun de ntro da mais
(rater a colabora4ao.
Outro porno para o qual o Presidente Itnernacional agradeceria
muito nossa colaboraCao seria o do interesse, por Codas os nzeios
oportunus, pela causa da BeatificaS-do de Frederico O;anant.
.3. AS Juventudes.
3.1. A AssociaCao das Luisas, tao florescente: antes do C'onci-
lio, fa: esforco Para ressuscitar em vdrios poises da America Latina.
3.2. Em outros, surgent as grupos juvenis de vicentinos, em geral
mistos e que conic cam a fuser histuria. Na Italia, por e.verrtplo, criam
vulto.
3.3. As Associa4Oes Mariais, que r em forma tradicional reno-
vada, goer enr forma de Juventude.s mariais mistos, ja conltecent
lambent modesta printavera, segttrtdo as possibilidades tie cuda
regiao.
3.4. Chama-nos especialrnente a atertc•ao o Movim. da.s J:19V,
na forma coma vent sertdo desertvolvidas na Espanha, ja com
rantifica4Oes em outras paises e que constituent, sent dtivida, o
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rnaior c mais hem organizado dc todos os que a Familia vicentina
possui no momento - para nao dizer, cm toda a stra histdria.
Com urrra formula ideal de farinacao cri.staa sob o patrocirtio cla
SS. Virgen e segundo inetodologia estrita, corn base na vivencia
comaniMria, completada pela pratica pastoral adaptada a cada nivel,
orientada Para a rnr'stica do pobre segundo s. Vicente, esta nova
forina de Movintento jovem estci a nos interpelar fortemrerue, goer
pelo volume de seas 70.000 jovens atingidos na Espartlxt, quer sobre-
tado pela mistica, a organizaccao e a criatividade de que se tern
revistido e gtre tantos fruto.s vent prodazindo.
Estas Associaccoes continuant a ver no Superior Get-at o sea
Diretor Geral e, portanto, estao, juridicarrtente, hear mais ligadas
a Familia vicentina e dela dependentes. Alas em vcirios poises jci se
constituent verdadeiros Movirrrentos nacionais, havendo rrtesruo as
que On sea Assistente nacional nomeado pela Corr f. dos Bispos comp
e o caso cla Franca.
2' Partc: 0 RELACIONAMENTO EFETIVO DA CM E DAS FC. COM
TAIS MOV.
De facto, podemos aimla afirmar gyre, na grancle rnaioria de nos-
sas Provincias esta presente a .4ssocictcdo das Caridades como
algum dos Alovimentos javenis e isso, em estreita colabora4ao,
ora^corn a CM. ora coat as FC. e, na maior parse, corm as Baas, sendo
que a C.M. entra prefer-ivelnrente con a paste cla Assistencia espiri-
tual, ficando com as FC. pre ferenternente a par/c orgarrizativa. Mai-
tas vezes, os nticleos locais - e ntesmo regionais otr nacionais -
dos Movirrrentos situant - se em depedenccias (lets FC. ou da CM.
Existem entretanto Provincias ors poises onde proticamente rtao
existe tal interacoo.
A segair os dados obtidos atraves de gaestionarios, a respeito
dos Movimentos juvenis, cerca de 5% das FC. estao comprormeti-
das cons tai.s Movirrrentos. Mrcito rmasi dificil estabelecer o percen-
taal Para a CM. Segurariteme, inenos de .311/'r, dos Coirmitos esta-
riarn envolvidos com tais Movirrrentos, a mrenos qae considerernos
as Escolas como Movimentos tie juvertutde.
No entanto, comhecermos o teor severo de nosso Estatuto 7° em
rcla4:ao a toclos as Mov. ou Associa4ues, quer provindos de S.
Vicente quer de sea espirito. O tescto do Estatuto diz qae "tail
associacoes tent, direito a nossa presenca e a nossa anima4do". E,
no 2°§ ajarrta qae, posto que toclos as Coirrnaos devarrt estar pre-
parados para sal anirrtaFao espiritaal, aguns errtretanto deverrt ser
peritos ens tail assurttos.
Pelo que repeita as FC., elas tiuham, ate agora, tambem no seu
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Est.7 a unica legisla4ao, abrangendo apenas as Associacbes
Mariais, par cojo desenvolvimento e insercao pastoral devem Ira-
halhar. Entretanto , a partir da idtirna Assembleia Geral, a
lesgilacao se ve ampliada aos demais Movimentos , jci gtte o Docu-
mento Final (Na encruzilhada), ao falar do Compromisso da FC. em
fai•orda Justi4:a, etc . e de "Corso lgreja , revelaraos pobres que Deus
as ama ", aponta a seguinte linha de a4ao : " Trabalhar, no espirito
das orientaches das Con /erencias Episcopats e colaborar corn
todas as for4as vivas da pastoral , particularmente com as Padres
cla Missao e o laicato vicentino".
No re/erido Encontro de CLAPVI, de agosto de 85, em Lima, que
se ocupou de nosso comprornisso com a apostolado leigo e, em espe-
cial, corn as Associa4Oes leigas vicerttinas, as Cuirmaos presences
assurnirarn, o comprornisso global de "respeitar e acompanhar as
leigos no realizacao da propria vocacao crista, animando-os corn o
espirito de S. Vicente, atualizado segttndo as orientacoes da
Igreja".
E certo que nosso estatuto exige mais. Entretanto, para come-
car, jb seria hers prorissor que cada Provincia, at raves dos que aqui
a representam, assurna este comprornisso preliminar.
Neste sentido, seria proveitosa a leitura dos no s 48 e 49 da
Revista de CLAPVI, cujo conterido e todo dedicado a Returiao de
Lima.
A modo de conclusao , podemos perguntar-nos: "Qual sera
nosso futuro proximo, no maioria das Provirrcias, se nao enfrerr-
tarmos as May. juvenis com seriedade, contpetertcia, criatit•idade
em espiritto comunitario, humildade, zelo e perseveranca?
Jose P . do AL\IEIDA C.M.
Du', Lit' Ius traduclores : PP. Kenncdv J. \ Fernandes da Silaa.
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IIOMILIA (, De eligendo Sup. Gen.,)
My dear Confreres,
By coincidence, or Saint Vincent would say, by Divine Prov-
idence, we are holding this election on the anniversary of the open-
ing of the second General Assembly of our Congregation. It was on
the Ist of July 1651 that Saint Vincent himself opened and presided
at an Assembly at which there were 13 Confreres present. The Acta
of the Assembly record that Saint Vincent, after some preliminary
observations about Assemblies, offered his Confreres some motiva-
tion for doing the work of the Assembly well. The Chronicler of the
Assembly, M. Lucas, quotes Saint Vincent:
"Our Lord's concern is the strengthening of the Company, and he
(Saint Vincent) insisted much on this." (Code, Xttt, p. 334; CF IF ed.
X, p. 396).
It is difficult for us to believe that Saint Vincent , if lie were with
us this morning, would not repeat that observation . The election of
a Superior General is Our Lord's concern, and He Who is the head
of the body is graciously inviting each one of its to share the task
with Him. As partners with Jesus Christ, we choose a Confrere for
the office of Superior General whose task it will be over the next
6 Years to strengthen the Company to pursue its end of bringing the
Good News of Jesus Christ to the poor.
"Our Lord's concern is the strengthening of the Company and he
(Saint Vincent) insisted much on this."
We are electing a Superior General in this aula which for the
occasion is being transformed into the upper room in Jerusalem.
/it the recent encyclical of the Holy Father, the Pope makes the obser-
vation that:
"While it is a historical fact that the Church came forth from the
upper room on the day of Pentecost, in a certain sense one could say
that she has never left it. Spiritually," the holy Father continues,
"the event of Pentecost does not belong only to the past: the Church
is always ill the upper room that she bears in her heart." (Dorninarm
et i ivificaiite»r, §66).
The Church may have never left the upper room which she bears
it her heart , but there are moments in our lives when we are made
e rrtsciou s that we are in the Cenacle, that we are awaiting the coin-
ii ^g of the Spirit of God, persevering in prayer it'ith Marv, the Mother
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of God, - and such a morning is this. In human terms we are
awaiting the election of the Superior General. But a deeper reality
is that we are awaiting the coming of the Holy Spirit Who will
prompt us to write the name of the Confrere whom we think should
be Superior General.
It is that same Spirit of God Who spoke through the prophets
and Who this morning is speaking to us through the words of the
prophet Amos. Possessed by the Holy Spirit, Amos is of all the Old
Testament prophets, perhaps, the man who spoke most forcefully
about the oppression of the poor. tic was a prophet who spoke out
against affluence and complacency. We Would like to see in the
Superior General whom we will elect this morning, a mail who by
the power of the Holy Spirit will trouble us at times about our af-
fluence and our complacency, so that we can become authentic pro-
phets who speak to and on behalf of those who are poor and op-
pressed. Antos is a timely prophet for us, for not only does he call
us to heed the cries of the poor- for justice, but also puts us on our
guard against seeking our own personal security in affluence and
complacency. The final words of the prophet Amos in the first
reading of this morning are particularly apt for us:
" Israel , prepare to meet vour God ." (Antos 4:12).
They are words which on the lips of .Autos were threatening.
They are words which Biblical fundamentalists in our own day like
to proclaim to an unbelieving generation. But to its gathered here
this morning they are words that are full of assurance. Through the
celebration of this Eucharist we are preparing to allow the light of
the Holy Spirit to penetrate the darkness of our minds. We are
preparing to meet our God, not face to face but in the inner sanc-
tuarv of our consciences. We are preparing ourselves to be helped
by the Holy Spirit to leave aside all self-confidence, all partisanship,
all hollowness and unreality, so that we may see things as God sees
them with the judgement of His Spirit and according to the mind
of Christ.
In electing a Superior General we are caught up in an event that
is greater than ourselves. Writing the name of a Confrere on a little
slip of paper seems a simple act, but the consequences of it lie far
bevond the horizons of our minds. Like the little pebble, thrown in-
to a lake, the ripples keep on rvidenittg long after it has disappeared
into the depths. The decisions which a Superior General takes -
or fails to take - can touch with joy or pain not only the lives of
Confreres and Daughters of Charity, but also through theta
thousands of poor whom he will never meet or see in this life, but
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who will await him at the j udgement seat of God . For that reason
we can identifv somewhat with the fear of the Apostles in today's
Gospel when they cried out : "Lord, save us. " In our fear , however,
the prophet Amos has a word of encouragement for us this morn-
ing. "Surely the Lord does nothing without revealing His secret to
His servants , the prophets ." (Amos 3:7). We are God's servants. We
are His prophets . In silence we are awaiting the Spirit of God to
reveal His secret to us in the way that He revealed to Zachary the
name by which the greatest of the prophets should be called.
"Credo... in Spiritism Sanctum Dominum et vivificantem qui
ex Patre Filioque procedit, qui curn Patre et Filio simul
adoratur et conglorificatur qui locutus est per prophelas."
"Surely the Lord does nothing without revealing His secret
to His servant the prophets." (Amos 3:7).
"Out- Lord's concern is the strengthening of the Company and
he (Saint Vincent) insisted much on this." (Coste, ib.) Amen.
Richard 19CCl :'1.l.l:a', is. C.ML1.
Mis queridos colic i-marios,
Pot, coincidencia, o n ejor, traidos por la Divina Providencia, Como diria
S. Vicente, vamos a tenor esta elecciOn en el aniversario del comienzo de
la segunda Asamblea General de nuestra Congregacion.
Era el I do julio de 1651, cuando cl mismo S. Vicente abria y presidia
una Asarhica compuesta por trece colic rmanos. Las Acias Cie dicha Asanr
blea constatan que S. Vicente. despises de algunas observaciones prelimi-
nares acerca de [as Asambleas, propuso a sus cohermanos aIgunos moti-
vos para hacer el trabajo de la Asanblea to mejor posible. El cronista P.
Lucas cila al canto:
"La preocupaciorr de nuestro Senor es la de jonalecer la CornpaFib
v el (S. Vicente) irzsistia nrucbo en esto". Coste XI11, p. 334; CE ME
X, p. 396.
Es dificil para nosotros creer Clue si S. Vicente estuviera presente aqui
esta manana, no repetiria la rnisina observacion. La cleccion Cie un Supe-
rior General es la preocupacion de \uestro Senor, v Aquel que es la
cabeza del cuerpo nos invita amableniente a cada two de nosotros a com-
partir el trabajo con El. Conio colaboradores con Jesucristo, escogemos a
on cohermano para el olicio de Superior General cuyo trabajo. durance los
scis proxinuos anus, sera el de lortalecer la Compania para realizar su fin
que es el de llevar la Buena \oticia de Jesucristo a los pobres.
"La preocupacicoo de nuestro .Se Aor c's la de fortalecer la Conrpairict
y el (S. Vicente) insistia nuccho err esto".
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Vamos a elegir on Superior General en esta aula , que para tal ocasion
la hemos transformado en el Cenaculo de Jerusalen. En unit reciente enci-
clica, el Santo Padre hace esta observacion, que:
"Mientras es un ltecho historico que la Iglesia nacio del Cencculo en
el dia de Pentecostes , en cierto sentido one podria decir que nurtca
to abandortu . !- spiritualmente , contirttia el Santo Padre, el aconteci-
rniento de Peruecostes no pertenece solo al pasado: la Iglesia esta sient-
pre en el Cenaculo que lo lleva en sit corazon " ( Dominum et Vivifi-
cantem, 66).
La Iglesia no ha abandonado el Cenaculo que lo Ileva en so corazun,
pero hay momentos en nuestras villas cuando somos conscientes de que
estamos en el Cenaculo , de que estamos espcrando la venida del Espiritu
Santo de Dios , perseverando en oracion con Maria , la Madre de Dios, y esta
manana es uno de ellos . Humanamente liablando , estamos esperando la
eleccion clef Superior General. Pero , la realidad mas profunda es que esta-
mos esperando la venida del Espiritu Santo , quien nos inspirara para escri-
hir el nornbre del cohermano que, segOn creemos, debe ser Superior Gene-
ra 1.
Es ese mismo Espiritu de Dios que hablci per los profetas y quien esta
manana nos habla a nosotros per media de las palabras del profeta Amos.
Poseido per el Espiritu Santo , es Amos, entre todos los profetas clef Antiguo
Testamento , quien mas enf.iticamente denuncio la opresion de los pobres.
Fuc on profeta que tambien censuro la abundancia v complacencia . Qusie-
ramos ver en el Superior General , a quien varnos a elegir csta manana, a
un hombre , que impulsado por el Espiritu Santo, nos inconxtde a veces a
cerca de nuestro bienestar social v complacencia para que seamos autenli-
cos profetas v hablentos con la voz de los pobres v oprimidos . Amos es para
nosotros un prof eta oportuno , pues no solamente nos urge a escuchar el grito
de los pobres que piden juslicia , sing que nos ponc en guardia para no bus-
car nuestra seguridad personal en el bienestar social y en la complacencia.
Sin dada que las taltimas palabras del proleta Amos en la primera lectura
cle csta manana son verdaderamente aptas para nosotros:
"Israel, preparate a a/rontar a in Dios" (Amos, 4,12).
En los labios de Amos estas palabras son amenazadoras. Son palabras
que los Fundamentalistas biblicos de boy proclaman y rcpiten a una gene-
racion atea. Pero para nosotros, reunidos esta manana, son palabras lie-
nas de confianza. Per media de la celebracion de Ia Eucarist is nos estamos
preparando para permitir quc la luz del Espiritu Santo pcneur la oscuri-
dad de nuestras mentes. Nos estamos preparando a afrontar a nuestro Dios,
no cara a cara, sino en el santuario de nuestras conciencias. Nos estamos
preparando a que el Espiritu Santo nos ayude a dejar a Lill ]ado 11LICStra
confianza en nosotros mismos: todo partidismo, toda falsedad c irrealidad
para que podamos ver las cocas comp Dios las ve, con el juicio clef Espiritu
y la mente de Cristo.
Al elegir on Superior General nos sumerginxts en un acontecimiento
que es mas grande que nosotros mismos. Escribir cl nombre de un cober-
mano en un pequeito papel parece algo sencillo, pero ]as consecuencias
de ese acto van mas ally de los horizontes de nuestras mentes. Como cuando
tiratnos una piedrecita al lago, ventos canto las ondas se van haciendo cada
vez mas grandes hasta que desaparecen en la lejania.
Las decisiones que el Superior General toma o deja de tomar, puedcn
traer alegria o dolor no solamente a las villas de los Cohermanos c Ilijas
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de la Caridad, sino tambicn, por su mcdio, a miles do pobres que nunca
le conocet'an o le veran, pero que le esperaran en el juicio de Dios. Por esta
raz6n, nos podcmos identificar, en cierto rnodo, con los Ap6stoles que err
el Evangelio de hoy, temblorosos, decian: "Senor, silvanos''. Sin
embargo, a los que tenemos miedo, el prof eta Amos nos alienta tamhien
csta manana: "Verdadcramente, el Senor no hace nada sin revelar su
secreto a sus siervos los profetas" (Amos, 3,7). Somos los sicrvos de Dios.
Somos sus profetas. En actitud do silcncio cstamos csperando quc el Espi-
ritu de Dios nos revele su secreto de la misma manera que revelo a Zaca-
rias el nombrc que Ilevaria el mayor de los profetas.
"Credo... ill Spiritism Sanctum Dominion et Vivificantem qui ex Patre
Filioque procedit, que cum Patre ct Film simul adoratur et conglori-
ficatur, que locums est per prophetas".
"Verdaderartterue el Senior no !race nada sin revelar su secreto a sus
siervos, los profetas" (Amos, 3,7).
"La preocupacihu de Nuestro Senor es la de fortalecer in Compaitia
v el (S. Vicente) insistia macho en esto" (Coste, ib.) Amen.
Richard AleC ULLEN, is. C.M.
Chers Confrea's.
C'cst tow coincidence et S. Vincent dirait que c'est to volorue do to divine
Providence, que noes procedions u cede election, le jour anniversaire de
t'ouverture de In 2e Assembles Generale de to C'ongregatio j: It, 1 juillet 1651.
S. Vincent a ouvert et preside setts Assenrblee ci laquelle participaient 13 C'on-
f reres. Selon les Acva, Al. Vincent, apres des observations generates prelimi-
naires, a preserve les motifs the travail a faire pour to reussite de I'Assem-
blee. AT Lucas, Batts set chronique, cite S. Vincent:
" (L'Assemblcc) c'cst l'affai rc sic Notre-Seigneur, I'affcrmisscmcnt de
la Compagnie. Et (M. Vincent) a peso sur cette raison beaucoup" (Coste
X111, p..3.34).
It cst facile de croire que si S. Vincent stair aver noes cc matio, it repe-
terait ceue observation. 1.'election du Superieur General, c'est l'af faire de
Notre-Seigneur. 11 est to tote the corps; it notts fait to t,'rcice de tons inviter
u partagerso [ache. C'omnte partenaires tie Jesus-Christ onus allots choisir
tin Confrere contme Superieur General. So riche, durartt Les six winces a
venir, sera de forti tier to Compagnie poor poursuivre so fill: apporter to Bonne
Nouvelle de ./esu.s-('hrist arts pauvres.
"C'est I'affairc de Notre-Seigneur, I'affermissement de fa Compagnie.
(114. Vincent) a pest sur ceue raison heaucoup'
Pour !'elect ion du .Superieur General, 1'aula devient to chambre haute
de Jerusalem. Dons so recente encvclique, "Vivificantem et Dontimtrrt"(N°
66), le Saint-Pere a ecrit.:
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"Si c'est tun fail historique que I'Eglise est sortie du Cenacle Ic jour
de la Pcntccotc, on pent dire qu'en tun sens clue nc Pa jamais quitte.
Spirituellemcnt, I'cvcnement de la Pcntccotc n'appartient pas sell-
lenient an passe: I'Eglisc cst toujours an Cenacle, qui reste present
dans son cax:ur".
Si!'est possible gee I'F.glise Wail jamais gnu /lei Ili charnbre haute,
piisqu'ellc la porte clans sou cmur, it v a aussi des moments darts 1105 vies
of rrous reprertorts conscience d'etre dons-riuCi nes all Cenaclc, pour v atterl-
dre la venue de 1'Espril de Dieu, en pcrsererant dans la priere ai'ec Alarie,
la Mere de Dieu. Notts somotes ntaimenam eel train de vivre tun ter moment.
A parlor hunraineme nt, ?tons, trolls atieridons /'election du Supc%rieor Ge)le-
ral. Mais. pits profondernent, ce que rrous attendons c'(,sl la venue dti Sairt-
Fsprii, a fin qu'il )lolls inspire d'ecrire le )loan flit Confrere gtle mots pensons
de voir titre le Superieur General.
Cest le memo Esprit qui a parse par les prophetes ei, ce otatin, it )lolls
parse par la honcho d'Amos. Possede par It, Saint-Fsprit. Amos est peat-titre
parmi toils /es prophi tes do 1'Ancieo Testament, celui qui a deioncc le plus
fortemern /'oppress'ion des pauvres. Ce prophete a proteste enure l'accuntu-
lation des hieos et contre la su f fi.saoce. he Stupi'riem- General que onus allolt.s
elire ce 11111till , volts totudrions gu'il soit ioie hoottoe qui, avec la pui%s'e flee
de !'Fsprit ?rolls deraigera de temps a azure dans noire jouissancc trunquille
de ce que lions posedors, a/in que noes puissions dei'enir d'autheoiiques
prophetes qui parlent avec crux qui so??t pauvres Cl oppri)lees, et en Ieilr non.
Antos est polo- m>us lilt prop/fete actuel. Noll setdemem it 1olcs appelle a faire
aliention aux Cris des panl'res qui reclamem justice, rnais it )loos met aiissi
en garde contre la recherche de noire propre sectlriie dans l'af/luence des
biens ei la complaisance enters noes-mernes.
Le dernier mot d Amos est particulieremem adapte a anus:
"Israel, prepare-toi a rencontrer ton Dieu!"
Deans la bouche d'Amos c''est tulle menace. Ft les lortdanu'rnalistes le pro-
c/ament con rile ter a noire generation incrova nte. Polo )lotus, reunis iii ce
matitl, it esi plebi d'assnrance. C"est one garalitie. Par la celebration de
I'Eticharistie rrous permetions a la lu)lnierc de !'Esprit-Saint de dissiper les
ternebres tie nos esprits. Noes noes preparons a renconu-e r noire Dieu, linl
face a face, rnals Batts le sartctuaire de Hot re conscience. Nolo. )lolls prepa-
rons a lions laisser alder par le Saint-Fsprit, pour laisser de cote loluc c(n-
/ia)lce ltous-me)l1e, tort esprii partisan, toote superficialite el toot 111an-
que de realisme, afro time )lolls puissions voirles choses co)lrme Dien les toil,
avec ic jrrgennent de sore Esprit et ell accord arcs /'esprit du Christ.
Darts l'eleclion du Srlperie tir General )loos sonortes toils irnpliques clans
lilt eveneotenl qui noes depasse. 11 esl cedes facile d'ecrire le nom dint Con-
frere stn' on bulletin tie rote. Les consequences se situelt bier au-delis de
I'horizon de noire esprit Cu petit caillou jele darts till lac, trace des cercles
tie phis en putts largos, longtemps encore aprc's arnir dispartt flu fond. Les
decisions flue preml - on rte prend pas - le .Superieur General, apporle-
rom joie on sou f f ranee lion sculement clans la t•ie des Confreres et des Filles
clc la Charite, mats aussi, par leur iruermediairc, a dc's ntilliers de pauvres
gu'il Pic r'ertcolttrera oil meow Pie terra jamais all cotta c/e sit tie, mais glui
I'attendroot au I(Pie de Dietz-Juge. Pour cone raiso)l, sous politoo± comuri-
tre en sous la pear des Apotres qui, dues I'Fra)lgile d'aujourd'hui, s'ec ricrit:
"Seignetu'soni c' ?tons'" Mais dans rlotre pent, le prop/tcte Antos view notes
redonner coinage: "Certaillentenl It, Sc'iguen1 Pie full rien suns reveler stilt
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secret it ses serviteurs , les pruphives "(.Amos, 3,7). Nuns sotmmes les .sert'iteurs
de Dieu . Notts sumntes ses pruphives . Dams le silence noun attentions que
I'Fsprit de Dieu rrous rei•cle sun secret, de la memo trtaniere qu'il it rerelc
a Zacharie It, iron: a donne? an plus grand des propltetes: Jean It, Baptiste.
''Credo... in Spiritum Sanctum Dominum et Vivilicantem qui ez Patre
Filioque procedit , qui cum Patre ei Filio simul adoratur et conglori-
ficatur. qui locutus est per prophetas".
"Certainement que le Seigneur tie fait rien sans reveler son secret
a ses servitcurs , les prophetes " (Amos, .3,7).
"C'est I'aIIairr de Notre-Seigneur, I'affermissemerit de la Contpagnic,
(M. Vincent) a peso sill ecite raison beaucoup" (('caste, XIII, 334).
Amens.
Richard MCCCLLEN, i.s. C.M.
El Secretario de la AG hojea unos " papeles"; el P . McCullen
atento a una intervencion que algunos de los asambleistas
escuchan con los auriculares.
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Los "benjamincs " de la AG (PP. Aaron Gutierrez } .lose Carlos Fonsatti) reco-
gen papcletas de cotacion.





Die I iulii, hora 9:45.
1. Moderator D. Alberto Rornan. Praesentes 124.
Post Missam concelebratam in Aula hora 8:30, sessio incipit
invocatio Spiritus Sancti per hymnum "Veni, Creator Spiritus".
2. Electio Superioris Generalis.
Moderator legit art. 140 Constitutionurn et normas Directorii
Conventus, quae respiciunt electionem Superioris Generalis.
Secretarius clara voce proponit formulam iuramenti: "Ego co-
ram Dco promitto me electurum in Superiorem Generalem quern
coram Deo eligendum iudico". Ornnes respondent: "Hoc corarn Deo
promitto". Transitus fit ad suffragationem et ad suffragiorum (124)
computtnn.
En exitus:
D. Richard McCullen 109 suffragia
D. Robert Maloney 5 suffragia
D. Jean Francois Gaziello 3 suffragia
D. Miguel Perez Flores 2 suffragia
D. Geraldo Frenken I suffragium
D. Antonio Elduayen 1 suffragium
D. Adrian Bastiaensen 1 suffragium
D. Erminio Antonello 1 suffragium
D. Rafael Sainz 1 suffragium.
Moderator petit a D. Richard McCullen utrum acceptet elec-
tionem peractam. Cum respondent affirmative, ipsc rccipit plau-
sus fervidos totius Conventus et inde salutationem fraternam cuiu-
sque sodalis. Postea Moderator egit docurnenturn officiale electio-
nis a Secretario Conventus redaction:
In nonrine Dotmini. Amen.
Testor ego infrasciptus, Secretarius Conventus Generalis Con-
gregationis .Missionis, Rev.um Dominion
Riclxtrdurm ;14cCullerr
obtinuisse in pleno et legitimo Convenor Generali eiusdern Congre-
gationis maiorem suffragiorum parterrr ad norman itiris nostri re-
quisitarn ; ideoque in Superiorem Generalem C'ongregationis Missio-
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nis ad proximwn sexennium electum et proclamation esse.
In quorum fidem, has praesentes litteras, sigillo Congregatio-
nis onunitas , subscripsi,
Romae , the 1 iulii 1986.
lohamies Rvbolt. C.211.
Secretariu' ('onr•ennls.
D. Richard McCullen multas gratias agit Conventui pro fidu-
cia ipsi tributa. Memorat gestum DD. Slattery et Richardson, qui
in voce Conventus inspcxerunt voluntatem Dei. Ipsc quidem agnos-
cit voluntatern divinam in electione a Conventu peracta. Conscius
de cooperations Vicarii Generalis, Assistentium Generalium, olfi-
cialiurn Curiae et Visitatorum iam sihi praestita, committit Divi-
nae Providentiae suum laborem. Et ita concludit: " In manus Was,
Domino, commcndo spiritum et vitam meam!".






Die 3 iulii, 1986; hora 9:00.
1. Moderator D. Carlo Braga. Praesentes, 124. Celebratur hora
tertia in festo Sancti Thomas, Apostoli.
2. Proceditur ad electioneer Vicar-ii Generalis. Moderator adver-
tit in hac elections ex iure nostro requiri eandem maioritatem suf-
fragiorum quam pro electione superioris gencralis. Ohtinent suf-
Iragia:
D. Miguel Perez-Flores 84 D. Carlo Braga 2
D. Jean-Francois Gaziello 14 D. Erminio Antonello
D. Robert Maloney 8 D. Geraldo Frenken
D. Lauro Palu 7 D. Rafael Sainr 1
I). AA'iel Bellemakers 3 1). Iozel Weissmann
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Renuntiatur electus in Vicarium Generalem et Primum Assi-
stentern D. Miguel Perez - Flores , qui acccptat electionem, profitens
suam fidclitatem superiori generali, slew in anno 1980. Gratias agit
omnibus, qui I iduciam ipsi tribuerunt, et etiam iis, qui non dede-
runt ipsi suffragium, cum hoc suadeat rnaiorem deditionem.
3. Antequam proccdatur ad eligendos assistentes generales,
moderator advertit conventum de normis quae ex iure nostro in
hac elections sequendae suns.
In suffragatione obtinent suffragia:
D. Jean - Francois Gaziello 68 D. Victor Bieler 2
D. Lauro Palu 21 D . Alfonso Cabezas 2
D. Robert Maloney 12 D. Wladvslaw Bornba
D. Jan Dukala 3 D. Geraldo Frenken I
D. Aurelio Londor o 3 D. Jozef Kapusciak
D. Stanislaw Wvpvch 3 D. Marcelo Manimtirn 1
D. Wiel Bellemakers 2 D. Cyril Prodhan 1
Renuntiatur electus , primo scrutinio , In secundurn assisten-
tern D. Jean - Francois Gaziello , qui acceptat clectionem sequc corn-
mcndat orationihus C01)1ratruin.
4. Transitur ad electionem tertii assistentis generalis. Primo
scrutinio, obtinent suffragia:
D. Lauro Palu 72 D. Alfonso Cabezas 2
D. Robert Maloney 16 D. Antonio Netikat 2
D. Jan Dukala 8 D. Cyril Prodhan 2
D. Aurelio Londorio 6 D. Geraldo Frenken
D. Wiel Bellemakers 4 D. Antonio Gornes Pereira I
D. Victor Bieler 3 D. Marcelo Manimtirn I
D. Staniskm W',11\ ,h 3 D. Jose Pires de Almeida I
D. Adrian Bast i;ii n' . n 2
Renuntiatur electus in tertium assistentem generalem D. Lauro
Paid , qui acceptat electionem; at, suorunr linritum conscius. a Do-
mino expetit auxilium ad munus sibi conunissum recte implendum.
5. Proceditur ad electionem quarti assistentis generalis. Primo
scrutinio ohtinent suffragia:
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D. Robert Maloney 44 D. Marcelo Manimtirn 5
D. Jan Dukala 36 D. Cyril Prodhan 3
D. Victor Bieler 12 D. Adrian Bastiaensen I
D. Wiel Bellemakers 9 D. Josef Japusciak 1
1). Antonio Netikat 6 D. Leo Keighcr 1
I). Stanislaw Wypych 6
6. Cum nullus candidatorum rettulerit maioritatem suffragio-
rum necessariam, proceditur ad alteram suffragationem. Obtinent
suffragia:
D. Robert Maloney 64 D. Victor Groetelaars
D. Jan Dukala 35 D. Leo Keigher
D. Victor Bieler 16 D. Cyril Prodhan
D. Wiel Bellemakers 5 D. Stanislaw Wypych
Rcnuntiatur electus in quartum assistentem generalem D.
Robert Maloney , qui - etsi optionem habeat redeundi ad suum
laborem missionarium in Panama - acceptat electionem sequendo
bonum exemplum aliorum assistentium gcneralium.
(ACTA, pp. 44-4s)




Report to the Members of the General Assembly 1986 on the
Status of Requests presented to the Congregation for the Doc-
trine of the Faith (CPDF) for Dispensations from Priestly
Celibacy, from 1979-1986.
One of the duties of the Procurator General at the Holy See
is to present to the Congregation for the Doctrine of the Faith re-
quests for a dispensation from priestly celibacy. This report to the
Members of the General Assembly offers statistics on these cases
from January 1, 1979, the date on which new Norris went into ef-
fect. The present Holy Father revised the norms governing the
granting of dispensations, a fact which greatly diminished the
number of dispensations granted. Explanations of the statistics will
he offered, together with observations which ntay prove helpful to
understand the status of these cases and the prospects for those
cases which have received a negative reply from the Congregation.
1. From 1979-1986 our community presented 70 requests for
a dispensation from priestly celibacy. We have received 32 dispen-
sations. 37 cases have received a negative reply. In 8 cases the Con-
gregation has requested more information below giving a decision.
We are still waiting for a reply to only 3 cases. One confrere asked
that his petition be withdrawn.
2. The number of requests for dispensations has diminished
in recent years. We presented 30 requests in 1978, 24 in 1979, 7 in
1985 and only I so far this year, 1986. The number of dispensations
granted has also decreased. Of the 30 requests presented in 1978,
25 were eventually granted. In 1979, the year in which the new
norms began to take effect, of 24 requests presented, only 9 have
received dispensations, and 13 of these requests have received a
negative reply. We are presenting fewer requests than in the past.
This fact must be seen in the light of fewer vocations and ordina-
tions. It is also true that some confreres are leaving the priesthood
without asking for a dispensation.
3. Sonic observations on the table of statistics. From October,
1978 - June, 1980 there was a''moratorium', and dispensations were
not granted while a commission studied the question with a view
to issuing new norms. Yet we received 2 dispensations during that
year. Both were cases of confreres advanced in age, who had let t
the priesthood many years ago, were in very poor health, and great-
ly desired to regularize their situation before dying. These cases
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were granted very quickly: this type of case is never refused. We
received a similar dispensation in 1985. Since 1978, 2 cases have been
withdrawn at the request of the confrere. We have also presented
to the CPDF the request of a confrere who received a dispensation
to be readmitted to the exercise of his priestly ministry.
4. Once the "rmoratorium" ended in June, 1980 we had to wait
a long time for answers to many of our cases. This was due to a
backlog of cases that had piled up during the moratorium, when
they were not being studied nor evaluated. In the last two years
replies have come within a comparatively short period of time. At
present we are waiting for replies to only 2 cases.
5. Some cases have not yet received a reply because the CPDF
seeks turther information before rendering a decision. We have re-
quested this information from the Visitors, but we do not always
receive it. Sometimes this is due to the lack of cooperation or in-
terest on the part of the petitioner. It has been our experience that
until we try to supply the information requested, the case will not
move forward.
6. Although the increased number of negative replies from the
CPDF is discouraging , in the last few years there are signs of hope.
While in 1983 we received only I dispensation, in 1984 we receiv-
ed 4, in 1985 we received 7, and in 1986 we have received 4 so far.
There is some evidence of a change of attitude on the part of the
CPDF, and we hope that we might he able to work to reverse some
of the 37 negative decisions we have received.
7. What are some of the reasons for the many negative replies?
The new Norms, introduced on October 14, 1980, are more deman-
ding than those in effect under Pope Paul VI. The new Norms pro-
vide that dispensations will he granted primarily on pre-ordination
motives, i.e. motives that show why a priest should not have ac-
cepted a commitment to perpetual celibacy because he was not suf-
ficiently free or mature, or why his Superiors and/or Directors did
not make a wide decision in recommending him for this commit-
ment. And these motives must he based on evidence that is convinc-
ing for its number and weight. The form letter which contains the
negative reply from the CPDF states that sufficiently convincing
motives according to the Norms of October 14, 1980 were not found
in the documentation presented, and therefore the officials who
examined the case were not able to recommend to the Holy Father
that a dispensation be granted. In almost every case for which we
receive a negative reply, these pre-ordination motives are either
missing or they are stated without being convincingly proved.
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8. Another reason for the negative replies is that many of the
cases presented during the moratorium were prepared according
to the norms in existence during the pontificate of Pope Paul VI,
and based on motives that are post -ordination . We presented these
cases as we received them . Perhaps it would have been better to
have sent them back to the Visitors to be redone before presenting
them . In some cases after receiving a negative reply, the Visitors
have prepared the cases a second time , with greater care according
to the new Norms , and we have received the dispensation on the
basis of this second presentation.
9. What are the prospects for the future of those cases which
have received a negative reply? The CPDF is always disposed to
reexamine a case which has been given a negative reply. However,
they will do this, only when new and convincing motives are
presented, or when the same motives are presented in a fuller and
more convincing way. We have done this with some cases and been
able to reverse the negative decision of the CPDF.
10. With the passing of years some confreres will move into
the category of those who have departed for a long period of time,
are in a situation from which they cannot withdraw, and wish to
regularize their situation vis-a-vis the Church and the Community.
We have been given to understand that a long period of time means
15-20 Years. In such circumstances cases may be represented.
11. During the time of the General Assembly when most of the
Visitors are in Rome, I am available to talk with them about any
cases which need attention , and to offer suggestions which might
help to move these cases forward and assist our confreres. We are
saddened when a priest confrere comes to the conclusion that he
must seek a dispensation from commitments which he has made
to the Church and the Community . Once this decision has been
made and it is clear that it is irreversible , then we will do everything
we can to assist him to obtain a dispensation from the CPDF. This
is part of the charity which our Constitutions recommend we should
manifest towards those who were once our confreres.
Requests Presented to the Congregation for the Doctrine of
the Faith for dispensations from Priestly Celibacv (A00 - ab















2. 3. 4. 5. 6.
Requests Requests More Awaiting Petilion
Granted Refused Information Reply Withdrawn
A B Requested
(25) 24 4 1
(9) 2 13 1





(2) 7 1 3 1
4 1
(22) 32 37 8 3 1
1. Column I. - the number of' requests presented to the CPDF.
2. Column 2. - Not every request receives a reply in the same year in which
it is presented. Column A gives the number of dispensations
eventually granted, e.g. in 1979, of the 24 cases presented,
9 eventually received dispensations. Column B gives the
number of dispensat ions granted in the calendar year, e.g.
in 1979 we received only 2 dispensations.
3. Column 3. . negative replies to our requests for dispensations.
4. Column 4. - the CPDF requested more information before rendering a
decision.
5. Column 5. . cases for which we are waiting a reply from the CPDF.
6. Column 6. . petition was withdrawn at the request of the confrere.
William SHELDON C.M.
Procur Gen. ap. S. Seders
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"RELAZIONE SULLO STATO DELLE NOSTRE CAUSE
DI BEATIFICAZIONE E CANONIZZAZIONE ( 1980-86)"
Molto semplice!
Sarb chiaro, sobrio, anche elementare - spero the cio non ri-
sulti offensivo, poiche mi trovo davanti a tanti specialisti in am-
biente cosi pentecostale -.
Credo sia utile richiamare alla mente it senso esatto di alcuni
termini e spiegare qualche elemento della Relazione.
1.
Brevemente, lo Status Quaestionis (il Titolo/tema):
1. RELAZIONE
* Che Cosa non e.
- Non e una meditazione, una riflessione;
Non e un'argomentazione (argumentatio) ne una tesi da
provare-dimostrare;
- Non e un puro e semplice resoconto (=fatti e dati).
* Che Cosa e.
° E un'informazione sufficientemente particolareggiata, the
risponda alla cupiditas noscendi quae sunt necessaria ac utilia. Per
questo, i fatti e i dati proposti devono essere commentati o inter-
pretati.
La nostra Relazione in oggetto suppone o dovrebbe supporre
alcune Tesi 'pacificamente accolte':
- Senso dogmatico della Teologia dei Santi;
- Unita ontologica tra Chiesa Celeste e Chiesa Peregrinante;
- Valore antropologico dei Santi e loro riconoscimento eccle-
siale.
In altra forma, - the si creda ai Santi,
- the si riconosca la necessita, nella Chiesa
e nella Comunita, di MODELLI di Significato e di Valore.
2. (Relazione sullo) STATO* CANONICO
Diremo a quale livello, in quale fase, si trovano le Cause, se-
condo la'Peculiaris lex pontificia' (Cfr Codex 1403,1) the discipli-
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na normativamente it lavoro degli esperti e to svolgimento delle
stesse Cause.
(Nota: l'intera Legislazione costa 135 canoni o articoli . La nostra
- Cost.Stat. I Appendix: 279 articoli!).
Liter o lo svolgimento di una Causa ha tre momenti principali:
a) PROCESSO INFORMA TI VODIOCESANO(Processus /Inquisitio);
"impostare male questo primo momento significa PERDERE
ANNI di tempo", perchc una Causa c buona, sufficicnte, quarrdo
- si raccolgono tune le possibili prove sulla vita e sulfa atli-
vita del Servo di Dio, cd
- e chiaro c vcro it fondamento della Farna Sanctitatis vcl Mar-
b) ELABORAZIONE DELLA POSITIO;
"la Positio e uno studio che, attingendo alle Testimonianze giu-
rate dei Processi diocesani a alla Documentazione critica, dimo.stra
In Santita progressiva-costante del Servo di Dio".
Questo lavoro c scguito-diretto da uno studioso qualificato delta
Congregazione per le Cause (1ci Santi (Relatore).
c) I)ISCUSSIONE IN SEDE TEOLOGICA ( Disceptatio),
monlento;
30
- presso la Commissione dei Consultori Teologi (Commissio-
ne Internazionale; ogni volta 8;10 (su un tot di 57),
- infine, presso la Commissione di Cardinali e Vescovi.
Se la Positio c giudicata 'positiva' e c'e un Miracolo approva-
to... presto la Bcatificazione. Con un secondo Miracolo... la
Canonizzazione,
3. CAUSE (NOSTRE)
Ora e possihile descrivere una Causa:
"E all'inizio un movimento spontaneo che. nasce dalla stinta per
Padre x / o per Suor v, creduti Santi, non tanto da parte dci Con-
fratelli o delle Consor-elle, ma da parte dei fedeli, dei laici. Stima
che diviene preghiera, devozione, poi richiesta di Riconoscimento
della Santita...
Al movimento di sola fede si aggiunge it momento di studio
scientifico, cioe con nictodologie ora storico-critica ora teologica
ora sociologica ora psicologica ora giuridica, secondo le esigenze.
Si vuole, in tal modo, situare Padre x / o Suor v nella Storia,
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dentro la Storia, chiarire i punti controversi, superare le difficolta,
rispondere alle obiezioni, onde presentare una biografia documen-
tata, completa, critica, dally quale emerga la fisionomia umano-
evangelica del Servo di Dio.
II fine a quello del puffin 2, Provare la Santita, Dirnostrare the
Padre x e un Segno, un Messaggio, un Testinwne Escmplare.
11. QUALI TIPI / GENERI DI CAUSE SEGUTAMO
La Nostra Comunita ha-segue i due generi storici:
a) I Confessori, i Testimoni soprattutto della Fede, della Carita
Apostolica (Evangelizzazione, per i Missionari; Promozione sociale,
per le Figlie della Carita), del Carisma Vincenziano storicizzato-at-
tualizzato.
b) I Martiri, i Testimoni della Fede e dell'Unita ally Chiesa o, se
preterite, Testimoni dcll'Appartenenza ally Chiesa.
M. CARA TTERIZZAZIONE DELLE NOSTRE C;%('.SE
Le nostre Cause NON sono ARCHEOLOGIA o meglio reperti
archeologici. Non stiamo giocando con it passato!
Il seguire queste Cause non ha per oggetto una Promotio ad
gloriam
- ne dci Servi di Dio
- ne delta Comunita.
Questo sarebbe archeologia?
Ogni Causa si caratterizza come MEMORIA ( termine, con fon-
damento hiblico e connota z ione liturgica , usato da pochi anni nclla
Teologia dei Santi).
Infatti, le nostre Cause riguardano e ci presentano persone vive
* legate at presents dall'amore di tanta gcntc;
* the Sono parte del Progetto Vincenziano the si va compiendo;
* the ci dicono : ' La Comunita e stata 1'edcle at suo impegno
con Dio e puo esserlo anche net futuro ' ( Esse hanno vissuto l'impe-
gno Bella Storia);
* hanno risposto mope volte alla preghicra di intercessions;
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* sono pionieri o modelli di Apostolato ante e post Vaticanum
II, ante e post Bogota... .
Dire the le nostre Chiese, cioe i nostri Servi di Dio, Sono MEMO-
RIA, significa affermare the trattasi di Cause VIVE con Rilevanza
Ecclesiale (in genere) e Comunitaria (in specie).
IV. NUMERO... NON SIAMO UNA MULTINAZIONALE
- Ne per quantity di Cause








* Servae Dei 2
L. Borejotti (Confondatrice Suore Nazarene)
F. Ozanam.
Tra i Martini abbiamo: 3 Fratelli / 12 Sacerdoti.
Tra i Confessori: 2 Vescovi, I Missionario ncl Nord-USA, 2 Mis-




Un medico specialista ha esaminato la documcntazione della
malattia e delta guarigione del Padre Mike Joyce.
Parcre negativo = NON miracolo.
Un secondo specialista sta esaminando it caso.
* Se non preghiamo, it B. Pcrboyre non... sara Canonizzato!
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SD. MA Durando
Riunione speciale dei Consultori teologi e storici: 21-11-1978.
La Causa ottiene 'Voti affermativi 8'; Voto sospensivo 1 (uno).
27 rnarzo 1979: Congregazione dei Cardinali; I giugno 1979,
Decreto del Papa: "Ad ulteriora non procedatur".
Si chicdc di chiarire meglio iI comportamento del P. Durando,
come Dircttore delle FdC, nei confronti di due ex FdC fondatrici
di altrettante Comunita.
Si dove dimostrare the it P. Durando fu "doppiamente Pru-
dente, doppiamente Caritatevole, doppiamente Equilibrato" con
Suor Clarac e Suor Verna.
Un confratello Italiano the potrebbe completare la ricerca sto-
rica 'attende una traccia di lavoro dal Relatore Generale'.
Potra finalmente essere consultato I'Archivio di una Comunita,
prima dichiarato Tabu per i :tlissionari. E poi e gia morto l'unico
Consultors contrario alla Cauca!
SD. S. Micalizzi + U^t , `l r q 3'7
Ultimi passi dell'Iter Causac:
1985 - * Nihil Obstat - Ratzinger (Ad ulteriora procedatur) pre-
via presentazionc del Surnmarium vitae cronologicum-criticum;
* Esame degli Acta Processum di Napoli e Leccc (due voll. di
797 pagg. complcssive) e Decreto Super Validitatc Processuum;
* Nornina del Relators the dirige it lavoro storico-teologico
della Positio;
* Scclta del Collaboratore e Redattore della Positio.
SD. Mgr JF Gnidovec, Vescovo di Skopje, lugoslavia
Causa iniziata nel 1978, essendo Postulatore it P. Sheldon.
II Processo Diocesano (Ljubljana e Skopje) dura circa 6 anni.
Ultimi passi dell'Iter Causae:
1985 - * La Causa e introdotta a Roma.
* Esame degli Acta Processuum (4 volt. di 650 pagg. comples-
sive) e Decreto Super Validitate.
* P. Stanko Zakelj e entusiasta di collaborare per la Positio;
in settembre vcrra qui, a Roma.
Sarebbe utilissima una Biografia critica, in collaborazione tra
Storico e Teologo, soprattutto per gli anni di Episcopato nella dif-
ficilissirna diocesi.
Uno specialists ha esaminato un Caso di guarigione miraco-
losa. II giudizio a giorni.
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SI). Mgr. A. Ferreira Vi(oso, Portoghese , Vescovo di Mariana - Mi-
nas Gerais - Brasil
1916, Mgr Dom Silverio Pimenta, Vescovo di Mariana, inizia
it Processo Diocesano, seguendo un metodo singolare ed intelligen-
te: le sessioni del Processo sono celebrate
a) a Mariana, quando egli si trova in Sede,
b) netts Parrocclzie, durante Ic Visite Pastorali. In questo mo-
do 'raccoglic Ic Testimonianze del Popolo di Dio in quanto tale',
non solo dei singoli.
Furono celebrate 16 Sessioni di cui, sinora, restano introvabi-
Ii gli Acta. Tempo di silenzio dal 1922, anno delta morte di Dom
Silverio Pimenta.
1964. Con la costituzione del Nuovo Tribunate Diocesano, da
parte di Dom Oscar de Oliveira, si orienta it lavoro alla ricerca delta
Documentazione.
bre).
1985. Inizio del Nuovo Processo e sua conclusions (10 dicem-
Che cosy bisogna fare?
- Completare le ricerche storiche riguardanti Mgr Vicoso,
- Ritrovare gli Acta smarriti,
- Trovare un Confratello Brasiliano per to Studio delta
Positio,
ALTRIMENTI... Addio Mgr Vicoso! Non si fara nicnte.
E una Causa che vale!
1 Confratelli Sudamericani the simpatizzano per la Teologia
delta Liberazione 'troveranno in Mgr Vicoso elementi suoi, anche
se non espressi con le categoric di Gutierrez, dell'argentinn Lucio
Gera, dei fratelli Boff'.
SD. Martiri delta Spagna (1934-36)
Teruel .3 (sac. 2, Fratelli 1),
Oviedo 7 (sac. 6, Fratelli 1),
Sigiicnza-Guadalajara 4 (sac. 3, Fratelli 1),
Urgel 1 sac.
Iniziate tutte c quattro le Cause net 1960.
Gli anni di ricerca e le date di conclusions dci Processi ci dico-
no la serieta del lavoro condotto dal simpatico Padre J. Fernandez
e dai collaboratori:
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* Teruel (1960-70), Oviedo (idem), Sigiienza-Guad. (1960-63), Ur-
gel (1960-65).
Ultimi passi compiuti a Roma:
1986, - Decreto di Apertura degli Acta Processuum,
- Unificazione delle Cause (per...risparmiarc tempo e dcna-
ro e documenti).
La Santa Sede, prima di prenclere in rnano le Cause dei cosi-
detti 'Martini Spagnoli', ha interpellato I'Episcopato di Spagna. Poi
ha deciso di 'aprire i lavori', ma con un suggerimento:
"Studiare ogni caso e occuparsi solo di quelle Cause the pre-
sentino forza probative certa, non dubitativa".
Dei nostri 15 Confratelli, forse 3 non hanno tutte le garanzie
testimoniali per affermare it Martirio Tcologico. I casi, ad esem-
pio, dei giovanissimi Fratelli VARCISO PASCU.4L (19 anni), LUIS
AGUIRRE BILBAO (22 anni), dei giovani Sacerdoli VICENTE VI-
LUMBRALES FUENTE (27 anni), FORTUNATO VELASCO TOBAR
(30 anni) e di JOSE GRANADO PRIETO, AMADO GARCIA (alquan-




Non ho studiato bene la Causa, la Storia delta Causa, ma...
N.B. Nella Documentazione delI'Archivio-Postulazione non ci so-
no notizie
- di Interessamento sulla Causa,
- Grazie ricevute.
Non ci sono Studi Nuovi, Biografie Nuove.
* Si considera 'morta' la Causa the non intcressa piu i fcdcli
delta Diocesi o delta Citta o del paese ovc ha lavorato o c sepolto
it Servo di Dio.
* Dal 1940 l'Officiurn historicum della Congregazione atten-
deva qualcuno per continuare to Studio del SD. Dc Andreis.
SD. Gh Man;ella
' Chi finiscc at S. Ufficio non sa quando ne uscira!'.
La Causa e bloccata . Percio SILET.
Stiamo facendo i passi misurati e consigliati , perche sia tolto
it VETITUM alla Causa. Pcrche speriarno di riuscire?
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Ecco:
- la devozione verso it P. Manzella e 'buona',
- e continuo it pellegrinaggio alla sua tomba (+ 1937); mol-
tissi i giovani!
- tante e tante le grazie chc Dio concede, per intercessione
del P. Manzella.
SD. Sr Rosalie Rendu
La Causa'Officio historico commissa', net 1974, perche it Pro-
cesso di Parigi del 1953 (quasi 100 anni dopo la morte) era motto
pove ro.
1985. Nuovo Relatore che accetto volenticri e che, dopo aver
letto i primi due capitoli di un lavoro di P. Diebold, dissc: "Alcuni
Servi di Dio dei quali seguo le Cause HANNO IMPARATO AD AMA-
RE I POVERI ALLA SCUOLA DI SR ROSALIE...".
Speriamo in P. Diebold.
SD. Sr Giuseppina Nicoli
Ultimi passi dell'Iter Causae:
1985. - Nihil obstat di Ratzinger (Ad ulteriora Procedatur),
- Esamc degli Acta Processuurn (Cagliari, Sassari, Torino;
volt. 3; 3042 pagg. complessive),
- Nornina del Relatore,
- Scelta delle Collaboratrici (due FdC per la Positio; una per
to Schedario).
* Sono pronti i due Processi di altrettanti miracoli (Torino e
Milano).
Sr Rosalie e Sr Nicoli: due FdC che capirono i Segni dei tempi
e che possono stare alla pari dellc piu avanzate Consorelle moder-
ne.
SD. Luisa Borgiotti
Confondatrice , con it P . Durando, delle Nazarene.
1985. * Un Avvocato ha preparato la Responsio alle Animad-
versioncs del 1965.




Processo Informativo del 1928 (75 anni dopo la morte); percio
povero, non completo.
1980. P. Diebold presenta la Disquisitio Historica su Ozanam
(pagg. 1250), la quale doveva chiarire difficolta e risolvere non po-
chi problemi.
* Un validissimo Avvocato prepara la Positio... .
VI. ATTIVITA' PER FAR CONOSCERE I NOSTRI SERVI DI DIO
lo non so!
VIL IL FUTURO DFLLE NOSTRE CAUSE
* Se continues l'intercsse del Superiore Generale e del Con-
siglio Generale, interesse condito da una buona carica di
umorismo!,
SI POTRA' FARE QUALCOSA DI BUONO.
* Se almcno la Provincia cui appartiene it Servo di Dio
- si mostra interessata, almeno un po,
- diffonde la conoscenza della Causa,
SI POTRA' FARE QUALCOSA DI MEGLIO.
* Se, poi, nessuno pensa come quel simpaticone di D'Alembert
(Jean) it quale, ad un amico the si lamcntava, perche I'Academie
Francaise non avesse scritto nulla su San Vincenzo, disse:
"Amico mio, avremmo certamente fatto qualcosa per lui. Ma
lei non puo immaginare quanto la reputazione di questo gran-
d'uomo sia stata danncggiata dalla canon izzazione
MA OGNUNO DI NO1 PREGA UN PO', ALLORA SI POTRA'
CONCLUDERE POSITIVAMENTE QUALCHE CAUSA. SI'.
Alberto PIRAS C.M.
P , ui. cell.
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HOMELIE: Concelebration de cloture
16 July 1986
l=east of Our Lady of Mount Carmel
Gospel: Matthew 11:25-27
M.v dear Confreres,
The feasts of Mary , the Mother of God, stud the calendar of our
year, as do the stars the skies of heaven . Some of her feasts shine
more brightly into our minds than do others, and today 's feast may
not shine as brightly in our minds as, for instance, that of the 27th
of November . Mary is Mother of the Church and the Church is in
all lands . Is there any land where her Son has been preached, that
has not within its borders a shrine to the Mother of God ? Today we
are on Mount Carmel in Israel . We are under the shadow of that
mountain and under the shadow, too, of her who sheltered in her
womb the Eternal Word of God.
What authentic Christian does not rejoice in the name of Mary
and on her feasts? The Gospel of today, by coincidence, presents
Jesus Christ to us in a mood of joy. "At that time Jesus declared,
'I thank Thee. Father, lord of heaven and earth, that Thou host hid-
den these things from the wise and understanding and revealed them
to little ones. Yes, Father, for sitclt was Your gracious Will." (Mt
11:25-26). 1n that prayer of joy and thanksgiving of Jesus there are
distinct echoes of Mary's Magni ficat. With Jesus, then, and with His
Mother we rejoice, for our snood, too, this morning is also one of
rejoicing. We rejoice because we have finished our work. All work
well done gives a glow of achievement which generates joy in our
hearts. We rejoice in our human way at the prospect of returning
to our provinces. These are simple joys for simple people and it is
to simple people that God reveals Ills secrets.
God has in the course of this Assembly revealed some secrets
to its. Is there art vone here who has not received one or many fresh
insights into the meaning of his vocation in Saint Vincent's Com-
munity? If you have received even one such insight, then God has
revealed a secret to vou. And because lie has revealed a secre to to
vou, vou must then thankfully count vourself, with His Mother,
among the little ones of God. "I thank you, Father, Lord of heaven
and eat-Ili, that You have hidden these things from the wise and
understanding and have revealed them to little ones. "(Ib.)
What has Mary , the Mother-of God , to say to its, I wonder, about
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the themes of our Assembly? Evangelization: She sought out the poor
when she journeyed to help her cousin, Elizabeth. The word of God
which site shared with others had been reflected and proved upon
in the silence of her prayer. "And Mary kept all these things, ponder-
ing them in her heart (Lk 2:19). Community for mission: It is rather
significant, I think, that Marv in the Gospels and in the Acts of the
.Apostles is always presented to its within it community of people,
if you except the scene of the Anuciation. Community, as she ex-
perienced it with all its limitations, facilitated her own growth in
holiness and through the Community of Nazareth sire introduced
her Son to that world He had come to free and to save. Formation
for mission: How eloquently Mary's presence with the Apostles in
the Cenacle, awaiting the coating of the flow Spirit, speaks to its
of her concern about formation. Why else did the Apostles re retain
in Jerusalem after the Ascension but to retake themselves reach', to
form themselves for the mission the Spirit of God would give them.
During that time Mary, the Mother of God, was persevering with
them in prayer (cf Acts 1:14).
What meaning, what signi ficance ►mcst the words, "Union Cor-
pus, units Spiritus in Cltristo" hold for Marv, the Mother of God?
For its men it is impossible to imagine What her experience must
have been as she bore within herself the developing body of the God
Who created her, For nine months site was one body with Him. it
would have been only after her Son's Resurrection that sire would
have full' understood the significance of being one body in Christ.
She must have grown in her understanding also of what it was to
be one spirit in Christ. That growth was not without pain: "Sort, why
have You treated us so?"(Lk 2:48). "There stood by the Cross of Jesus
His Mother. "(Jn 19:25). The phrase, "One Body, one Spirit in C7rrist"
must have taken on new meaning for Marv during he?- life as site
watched the mystical body of her Son grow. Perhaps the grace, that
we who represent the worldwide Congregation in which she show-
edsuch interest in 1830, could ask of her today is that each member
of our Congregation would discover new depths of meaning in be-
ing "One Body, one Spirit in Christ." We could ask her, too, for the
grace, that each Confrere would sacramentalize that discovery by
working more intensely at evangelization, by contributing more
generously to community life, and by showing more concern for for-
ntation at all its levels and stages.
Two years after the death of Saint Vincent /ri.s successor, Mon-
sieur Ahneras, asked the Congregation to take the Virgin Mary as
its Protectress every year on the feast of her Assumption into heaven.
In his circular letter Monsieur Almeras remarked: "There is a great
resemblance between the Blessed Virgin and our Congregation, in
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this, that our principal concern is to work at forming Jesus Christ
in souls according to the words of the Apostle: 'until Christ is for-
med in you'. For that reason one can conclude that the means which
we wish to adopt will be most agreeable to God, appropriate for our
Institute and very much in conformity with the intention of Our Holy
Father, the Pope, and to that of our worthy Founder. "(C'irc. des Sup.
Gen., Vol. I, p. 54). Monsieur Almeras accompanied his letter with
a formula which the communities could use. Taking some of the
phrases from that formula of Monsieur Almeras , I wish now at the
end of this, the 37th General Assembly, in the presence of you, the
Delegates from all the provinces , to place once again our Congrega-
tion under the protection of the Virgin Mary, Mother of God, con-
ceived without sin and assumed body and soul into heaven:
"We confidently ask you , 0 holy Mother of God, that you
would be pleased to receive us all in general and each in par-
ticular under your holy protection .... Be good enough to ask
of your Son , Jesus Christ, for as all a great charity and union
amongst us, fidelity to the observance of our Rules and, finally,
perseverance in our vocation so that , hating through it faith-
fully served, followed and imitated your Son , we will be able





Las festividades de Maria , la Madre de Dios, tachonan el ano
religioso como las estrellas tachonan cl firmamento en la noche.
Hay fiestas que brillan mas que otras en nuestra mente, asi por
ejemplo la del 27 de noviembre . Maria cs la Madre de la Iglesia y
la Iglesia esta en todas las tierras . j,Hay tierra alguna donde su Hijo
haya sido anunciado que no posea dentro de sus confines algun san-
tuario de la Madre de Dios?
Hoy estamos sobre el monte Carmelo, en Israel. Nos hallamos
bajo el cobijo de esta montana y bajo el cobijo tambien de la quc
en su seno albergo al Verbo Eterno de Dios.
iQue cristiano autentico no se regocija en ci nombre del Maria
y en sus festividades? Coincide que el Evangelio de hoy nos pre-
senta a Jesucristo rebosante de gozo " en aquel tiempo ", exclamo
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Jesus, ''Te doy gracias, Padre, Senor de cielo y tierra, porque
ocultaste estas cosas a los sabios v entendidos v las revelaste a los
pequenos. Si, Padre, tal fur to beneplacito" (Mat. 11, 25-26). En la
oracion gozosa ,- agradecida de Jesus resuenan claros los ecos del
Magnificat de Maria. Nos regocijamos asi con Jesus y con su Madre,
puts nuestro talante esta manana es el propio regocijo. Nos ale-
gramos de haber concluido nuestra labor. Todo quchacer bier
hecho tiene el esplandor del logro, el coal produce gozo en nues-
tros corazones. Nos alcgramos de mancra muy humans al vernos
en trance de regresar a nuestras Provincias. Son las sencillas ale-
grias de los sencillos y a los sencillos es a quien son revelados los
divinos secretor.
Algunos de estos secretos los ha revelado Dios en el transcurso
de esta Asamblea. ,Hay aqui alguien que una vez mss no ha tenido
una o multiples visiones de su llamada a Ia Congregacion de San
Vicente? Ulna sola vision que hayais tenido es ya un secreto de Dios
que os ha lido revelado. Y si Dios os ha revelado un secreto suyo,
debris con agradecimiento contaros, juntamente con su Madre,
entre los pequenuelos de Dios. "Te doy gracias, Padre, Senor de
cielo y tierra, porque ocultaste estas cosas a los sabios y entendi-
dos y se las revelaste a los pcquenos".
Me pregunto yo: Lque tiene que decirnos la Madre de Dios en
cuanto a los temas de nuestra Asamblea? Evangelizaci6n: Ella fue
en busca de los pobres cuando corri6 en ayuda de su prima Isabel.
La palabra divina que compartia con otros habr5 sido objeto de
su reflexi6n v silenciosa plegaria . " Y Maria conservaba todas estas
cocas, considerandolas en sit coraz6n" (Lc. 2, 19). Comunidad para
la Misi6n: Creo que es muy significativo el que en los Evangelios
y en los Hechos de los Apcistoles, Maria aparezca sicmpre, si pres-
cindimos de la escena de Ia Anunciaci6n, en comunidad con otras
personas. La Comunidad, cual ella la experiment6 con todas sus
limitaciones, facilit6 el aununto de su propia santidad y por la
Comunidad de Nazaret introdujo a su Hijo en el mundo que El habia
venido a liberar y a salvar. Formaci6n para la Misi6n: Con que elo-
cuencia nos habia la presencia de Maria en el Cenaculo entre los
Ap6stoles, en espera del advenimiento del Espiritu Santo, de su celo
por la formaci6n. jQue of ro motivo retuvo a los Ap6stoles en Jeru-
salrn, acontecida la Ascension, sino el de aprestarse, formarse para
la Misi6n que el Espiritu de Dios Ies encomendaria ? Durante ese
tiempo , Maria , la Madre do Dios, era perseverante en la oraci6n
(cf. Act., 1, 14).
LQue significado, que sentido tendrian para Maria, Madre de
Dios, las palabras "unum corpus, unus spiritus in Christo"? Noso-
tros, varones, imaginamos en vano lo que ella bubo de experirnen-
- 520 -
tar mientras llevaba en sus entranas el cuerpo incipiente de su
propio Creador. Por espacio de nueve meses, aquellos dos cuerpos
subsistieron en la mess intima unidad. Mas solo tras la Resurrec-
ci6n de su Hijo se apercibiria ella plenamentc de to clue significaba
formar un unico cucrpo en Cristo. Asimismo huho de aumentar su
comprensibn de Io clue significaba ser unico espiritu en Cristo. Ese
desarrollo no estuvo exento de dolor: "Hijo, ,por que has hecho
esto con nosotros? (l:-c., 2, 48); "alli estaba su Madre, de pie junto
a la Cruz de su Hijo" (Jn., 19, 25). La cxpresi6n "un cucrpo, un espi-
ritu en Cristo" tuvo clue it adquiriendo nuevos significados pares
Maria a to largo de su vida, a medida clue ella veia crecer eI cuerpo
mistico do su Hijo.
La gracia clue nosotros, delegados do todo el mundo de una Con-
gregaci6n por la clue Ella demostr6 tat interes en 1830, pudiera-
mos tat vez implorar de Ella hov es clue cada uno de sus miernbros
descubra un significado cada vez mess profundo en ser "un cuerpo
v on espiritu en Cristo". Podriamos asimisnro pedir, mediante su
intercesi6n, la gracia de glue cada Cohermano sacramentalice ese
hallazgo con on trabajo mas intenso de la evangelizacion, una
entrega mas gencrosa a la vida de Comunidad v una solicitud mayor
por los sucesivos estadios dc la formacion.
Don anos despues de haher muerto Sari Vicente, su sucesor,
cl P. Almeras, pidio a la Congrcgaci6n proclamase por Patrona Y
Protectora a la Virgen Maria todos Jos ands en la festividad do su
Asuncion a los cielos. El P. Almeras senalaba en su carta circu-
lar: "entre la Virgen Bienaventurada v nuestra Congregaci6n hay
un punto de semejanza y es que nuestra ocupacion principal con-
sists en formar a Jesucristo en las almas, de acuerdo con las pala-
bras del Ap6stol, "hasta que Cristo este formado en vosotros". Se
puede por ello concluir que el mcdio que deseamos adoptar es muv
agradable a Dios, propio de nuestro Instituto v del todo conforme
a la intenci6n de nuestro Santisimo Padre, el Papa, asi Como a la
de nuestro digno Fundador" (Cir. des Sup. Gen., vol. 1, p. 54). El
P. Almeras incluia en su carta una f6rmula que las comuniclades
podian emplear.
Con (rases tomadas de la f6rmula del P. Ahneras , quisicra vo
ahora, en la clausura de la 37a Asamblca General , ante vosotros
delegados do todas las Provincias , poncr una vez mas a la Congre-
gaci6n hajo la protecci6n de la Virgen Maria, Madre de Dios, con-
cehida sin pecado v asunta en cuerpo v alma el cielo.
" Fe pedimos confiadamente, ioh! Santa Madre de Dios!, clue
tengais a hien recibirnos a todos eri general y a cada uno en
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particular, bajo vuestra sagrada proteccion... Implorad, bene-
vola, de vuestro Hijo Jesucristo, para todos nosotros una gran
caridad y union motua, exac titud en la observancia de nues-
tras Reglas y, por fin, perseverancia en nuestra vocacion, de
suerte que habiendo en ella servido fielmcnte, seguido e imi-
tado a vuestro Hijo, podamos alabarle con Vos toda una eter-




I-'etc de Notre Dame du Mont Carmel
Evangile: Mt 11, 25-27
Mes deers Confreres,
Les fetes de Marie, la Mere de Dieu, parserrtent le calendrier de
noire annce corvine font les ctoiles clans le firmament du ciel.
Quelques-unes brillent plus fort que d'autres clans Has esprits, et la
fete daujourd'hui tie scintille pas autant pour nous que, par exem-
ple, cello du 27 novenrbre? Marie est Mere de 1'Eglise, et l'Eglise se
trouve en sous pays. Y a-t-il un pays o ii son Fits ait ete annonce et
qui n'ait a l'intcrieurde ses frontieres, un sanctuaire dedie a la Mere
de Dieu? Aujourd'hui, noes sonnies au Mont Cannel en Israel, nous
sontmes a l'ornbre de cette montagne et aussi a 1'oinbre de Celle qui
abrita Bans sort sein la Parole Eternelle de Dieu.
Quel cavetien authentique tie se rejouit au nom de Marie et a
/'occasion de ses fetes? L'Evangile d'aujourd'hui, par coincidence,
mats rnon/re Jesus Bans one attitude de joie : "A ce moment, Jesus
declara :.le. Te rends graces, Pere, Seigneur dtt C'iel et de la terre, de
ce que Tie as cache ces chosen aux sages et aux savants, et les as reve-
lees aux tout-petits . Oui, Pere, car cela a etc ton bolt plaisir"(Mt 11,
25-26). Duns cetie priere de joie et daction de graces , it v a cornme
on echo distinct du Magnificat de Marie . A mare tour, aver Jesus
et sa Mere , notes notes rejouissons , noire etat d 'esprit, aujourd'hui,
est tout a la joie .Noun sous rejouissons parce que notes avorts fini
noire travail . Tout travail bien fait cree on sentiment d'accornplis-
sement qui suscite la joie Bans les cczurs.:\'ous notes rejouissons,
cornme des hurrtains que noes sommes, a la perspective de retour-
ner Bans nos Provinces . Ce soot des joies simples de gees simples,
el c'est it des Bens simples que Diete revele ses secrets.
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An cours de cette Assemblee, Dieu noun a revele quelques secrets.
Ya-t-il quelqu'on ici qui Wait re^-u one ou pltrsieurs luratieres iute-
rieures renotn•elees concerttant sa vocation clans la Cotrmurnaure
de Saint Vincent? Si vows en avez recu, tie serail-ce go'one seine,
alors Dieu vows a releve no secret. Ti, pat-cc qu'Ii vows a revele on
secret, vows porn'ez, d'urt cczor recomiaissant, roes coin pier, avec
sa Mere, parmi ces "petits"que Dieu aime: '7e Te rends graces, Pere,
Seigneur du Ciel et de la ter-re, de ce que Tu as cache ces choses aux
sages et aux savants, et les as revelees arr-a tout-petits" (ib.).
Maintenant , je pose la question: qu'a done a nous dire Marie,
la Mere de Dieu, an sujet des themes de noire Assentb/ee?
Evangelisation: Ellc cast allee u la rencontre des Pativres quand
elle a vovage pouralleraidersa cotrsine Elisabeth . La Parole de Dieu,
quelle a partagCe avec d'autres, avail Cu) rneclitee et priee dans le
silence: ''L' t Marie conservait toutes ces choses, les rneditant darts
son cceur " (Lc 2, /9).
Communaute pour la Mission: it est assez. significatif, a mon
avis, que Marie, clans les Lrangiles ei les Actes des Apotres, nous
soit tonjours presentee all milieu dune coartunaute, a 1'exception
de la scene de 1'Annonciation. La communautc, iel/e qu'el/e 1'a cott-
rure avec tonics ses lintites, a facilite sa propre croissancc daps la
saintete; c'esi par la cotmminaute de Nazareth quelle a introduit
son Fils daps cc monde qu'Il Ctait vertu libere r et sarn•e r.
Formation pour la Mission: avec gnelle eloquence la presence
de Marie an Cenac/e aa'ec les Apotres, attendant la venue du Saint
Esprit, nods parle de sort souci de la formation! Pour quelle raison
les Apotres sont-ils restes a Jerusalem apres /'Ascension, sinon pour
se preparer, se former a la Mission que leur con fierait l'Esprit do
Dieu? Pendant ce temps, Marie, la Mere de Dieu, persevcrail avec
eux Bans la priere (cf .Act. 1, 14).
Quel lens, quelle signification les mots: "Unum corpus, onus
Spiritus in Christo" doivent-its avoir pour Marie, Mere de Dieu? Pour
nous, hommes, it notis est impossible d'intaginer ce qu'ct ere son expe-
rience Landis que se developpait en elle /e corps du Dieu qui l'avait
creee. Pendant near f mois, c/le a etc on seal corps avec l.ui. Ce West
potcr-tant grr'apres la Resurrection de soil Fils quelle a d[i cont-
prendre p/einement ce que signi f ie "Cure nut seul corps Bans le Christ ".
111tri a follu Cgalement croitre clans la comprehension tie ce quest:
cite on seta esprit daps le Christ. Cette croissancc n'a pas ere sans
dou/eur: "Mott Fits, pourquoi nous as-To fait cela?"(Lc 2, 48)... "Au
pied de la Croix de Jesus se tenait set Mere..."(Jn 19, 25). I,'expres-
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siort: "urt seal corps, tin .ceul esprit darts le Christ", a die prendre
tote nouvelle signi fication pour Marie durarti sa vie, Landis qu'elle
vovait croitre le Corps Mystique de son Fils. Petit-titre la grace que
noes pourrions hei demander aujourd'hui - notes qui wpr-eseli tolls
tonic la Congregation a lagnelle ells a niontre% tans d'ititeri t ell 1830
-, serait-elic que c/raque membre de noire Congregation decouvre
a titre profoudeur nouvelle ce que signifies "titre ten soul corps, un seal
esprit clans le Christ". Nous pouvons lui dentanderaussi la grace que
chaque Confrere concretise, "sacramentalise " cette decouverte en tra-
vaillant phis iruertsement a 1'evangelisation, en corttrihuant plus gene-
reusement a la vie de contnnntatcte, en niontrant plus d'interet pour
la formation a toils des niveaus el a touues des etapes.
Deter rots apres la ??tort de Saint Vincent, son successeur, Mon-
sieur Altneras, dentanda a la Congregation de prendre la Vierge Marie
comme Protectrice chaque arntee en la fete de son Asso ►nption daps
le Ciel. Dans sa leltre circulaire, Monsieur Ahneras r-entarquait:
"11 v a tine grande resseniblance erttre la Sainte Vierge et noire
Congregation, err ce que son principal emploi est de travaillera for-
nterlesus-Christ dans les times. selon ces paroles de l'Api ire: " jusqu a
ce que le Christ soil forme en rots" ; dote l'on petit conclure que It,
maven que notes voulons prendre sera iris agreable ti Dieu, Tres con-
venable a notrc Instiiut, at tres c-on forme a !'intention de nitre Saint
Pere le Pape et a cello de noire digne instituteur ". (Circ. des Supe-
rieurs Generaux, vol. 1, p. 54).
Monsieur Almeras acconipagnait sa lettt-e dune jot-mule que les
Communautes pouvaient utiliser. Prenant quclques-unes des phra-
ses tie cede formule, je souhaite ntaintenant, ci la fin de celte trentc-
septietne Assetnhlee Generale, en roue pre'sertce a vows, Delegues
de toutes les Provinces, placer tote fois de plus riotre Congregation
sous la protection de la Vierge Marie, Mere tie Dieu, con cue sans
pechic et "asstemee" corps et dine clans le Ciel:
"Nous prenrns encore la cost fiance de votes demander, o tres
Sainte Mere de Dieu, qu'il vous plaise de nous recevoir sous
en general et chacun en particulier sous votre sainle protec-
tion ... Avez la borate de demanders votre Fils Jesus-Christ pour
►tous tons tote grande charite et union erttre nouns, la fidelite
a l'ohservance de nos regles, at en fin la perseverance en notre
vocation, a fat qu'v avant fidelerttent serf i, suivi el tmtte volre
tres cher Fils, noes Le puissions loner avec vous la-haut dans





Closing of 37th General Assembly, C.M.
Rome, 16 July 1986
My dear Confreres,
We have laid down our pens at the end of this 37th General
Assembly of the Congregat ion and the hour has conic for me to say
a final word to you before officially closing this Assembly. We have
written and approved our Document , so what I have to say must
be in the nature of a postscript . A postscript is usually short, and
I promise to be as brief as possible . A postscript is of its nature
a final word , but this postscript cannot be the final word. As we
come to the end of speaking thousands upon thousands of words
in this Aula, it is salutary to remind ourselves of the sentiment of
Saint John of the Cross that: "God gave us, as He did, His Son, Who
is His one Word . He spoke everything to us, once and for all, in
that one Word . There is nothing further for Him to say." (The As-
cent of Mount Carmel , Bk 11, chap . 22). It was with a similar con-
ciseness that Saint Vincent reminded us that: "Jesus Christ is the
Rule of the Mission." (Coste XII, p. 130). It is only, then, by reflec-
ting on the Word Incarnate and evaluating the actions of His life
that we can be securely led to that action which will correspond
to what our heavenly Father wants us to do with our little lives.
At the end of this General Assembly we may well pose ourselves
the question : Where will our lines of action bring us? To the poor,
hopefully,
- but do our lines of action find their terminus only in
the poor? The answer must be, no. Our lines of action must bring
us beyond the poor . They must bring us, along with the poor, back
to Jesus Christ through Whom and for Whom all things were made
and Who is the Alpha and Omega, the first and the last Word.
The lines of action approved by this Assembly have been born
from our deep sense and awareness of the importance of mission.
The word " mission " was a key word during this Assembly, as it
was in the thinking and life experience of Jesus Christ. Jesus Christ
lived in the awareness , not only of the importance of bringing the
Good News to the poor, but that in doing so he was accomplishing
the Will of His Father . For us, too, we must live not only with a
sense of direction towards the poor , but also with a sense of mis-
sion. In the concept of mission there is thus, as there was for Jesus
Christ, both coming and going . We come from God, we are sent by
God, and we go to the poor. It is this sense of being sent by God
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that lies at the heart of mission. Evangelization results from mis-
sion. Community is not only for mission, but also from mission.
Formation is for mission, but it is also From mission. At the heart
of the mission of Jesus Christ to the poor there was a deep sense
of obedience to the Will of His Father. It cannot be different for
us,
During the past two decades the modalities of evangelical obe-
dience may have undergone some changes. If, however, we allow
the sense of evangelical obedience to weaken in the Congregation,
so, too, inevitably will its sense of mission weaken. What the Con-
gregation must keep alive in its consciousness is the urgency of
evangelizing the poor. This ideal must, however, live side by side
with the conviction that each member of the Congregatio every clay
and at every moment of the day is being invited by Jesus Christ
to share with Him His experience of mission, of referring all things
back to the Father, to do always only those things which are pleas-
ing to Him. (cf. RC 11:3). There can be no evangelization without
mission . There can he no mission without a willingness to heed the
voice of the Lord speaking to us through the Church and through
those in whose hands, to quote Saint Vincent: "our souls by the
special Providence of' God, have been placed." (RC XII, 11). Mis-
sion and evangelization will have depth when they result from an
identification of our minds with the humble, obedient and loving
mind of Jesus Christ. To achieve identification we must, like the
disciples of' the Gospel, go apart and allow ourselves time just to
he with Jesus Christ. Without such time of reflection and prayer,
we risk making activity synonymous with evangelization.
If God did not make the best of all possible worlds, neither did
we write the best of all possible documents. We, the Delegates of
this General Assembly, are, more than any other Confreres in the
Congregation, conscious of the limitations of our document. The
truth is that we were unable to express as we would have liked,
all that was in our hearts. And how full our hearts were during these
past four weeks, as we listened to each other recounting how and
in what manner the Spirit of God has led us and our provinces
towards evangelizing the poor. Gentleness and the humble readiness
of' Confreres to listen to each other has been a very marked
characteristic of this Assembly, and it has been for us all a tangi-
ble sign of the presence of the Spirit of God in our midst. What
we have written on paper is slim, but what we have written on our
hearts is voluminous. On each of us who has lived the experience
of this Assembly, there now rests the responsibility, not only to il-
luminate and explain the pages of our final documents to the Con-
freres of our provinces, but to share with them what has been in
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our hearts these past four weeks: to speak to them of the wider
horizons that hate been opened up in our minds through living the
reality of "One Body, one Spirit in Christ".
During these last few days, when our minds were so much
focused on the lines of action for the next six years, I found myself
asking: What would happen to the Congregation it each Confrere
nourished his celibate ministry by giving one hour each day to per-
sonal prayer? What would happen to the Congregation if each Con-
frere made room in his heart for just one more poor person with
whom he could break and share the bread of God's Word? What
would happen to the Congregation if each Confrere net Jesus Christ
more often and more regularly in the Sacrament of Reconciliation?
What would happen to the Congregation it each Confrere tried to
descend deeper into the source and to climb higher towards the
summit of all evangelization which is the Eucharist. "The
Eucharist," the Council assures us, "is the source and apex of all
evangelization," (Pres. Ord. 5), is "the basis and center of Christian
community" (Ib. 6) and contains "the Church's entire spiritual
wealth" (Ib. 5). What would happen to the Congregation if each Con-
frere prayed and worked in such a way that he would find a suc-
cessor to take his place in the Congregation when his own life's
work was done? What would happen to the Congregation if each
Confrere decided to increase by a tenth the time he devoted to be-
ing with his community? What would happen to our Congregation
if each Confrere fixed his gaze with more penetration on Her whom
Pope Paul VI has greeted as "the Star of evangelization"? (Ev. Nunt.
§ 82). What would happen? ... The questions point to the urgency
of accepting the truth expressed by Paul VI in Evangelii Nuntian-
di that the first person who must be evangelized is the evangelizcr
himself. The questions focus our attention on the importance of
our own personal union with Jesus Christ, of sharing in His holiness
so that we can he instruments in His saving and liberating work
for the poor to whom He sends us.
Now let us give thanks. It is important that we do so, for Saint
Vincent in one of his letters remarks that "ingratitude is the greatest
of crimes." (Costs III, p. 37). How much thanks we owe to God for
the traces of this Assembly cannot be calculated. Of this, however,
we can be sut•e, that many of those graces were won for us by the
prayers of out' sick, aged and suffering Confreres, by the prayers,
too, of so many Confreres at home who have thought of us during
these weeks and have prayed that the light of God's face would shine
upon us and upon our work. We think gratefully, too, of the
thousands of Daughters of Charity throughout the world for whom
our General Assembly was not just an event that took place in one
of their houses in Rome, but an event that was to sharpen our vis-
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ion of our charism and which would have repercussions on their
lives and their impressive service of the poor.
Let us express our gratitude to the two Confreres, Fathers Palu
and Maloney, who have accepted the invitation we gave them to
become Assistants General. In your name and in my own I offer
thanks to Father Wvpych and Father Almcida for what they have
given to the Congregation and to the Curia during these past 6 years.
With the passing of time I may forget many of the details of the
work they so conscientiously did during their term of office. I will
not forget, however, what manner of men they were: simple and
humble, more intent on the good of others than on their own; in-
terested in the whole Congregation, loyal and supportive. For them
I give thanks to God and pray that He Himself will he their reward.
Remaining in the Curia , let me thank in your name those Con-
freres who have done so much for the material organization of our
Assembly. I think of Father Rigazio whose capacity for attention
to the smallest details, be they of finance or room lists or photoco-
pying, continues to amaze me. The work done by Father Rigazio
and Father Wypvch in seeking and finding lodgings for us all, is
known only to the recording angel. All the members of the
Preparatory Commission for this Assembly are present here in the
Aula with the exception of our Indian Confrere, Father Cherian
Kariankal. During the course of this Assembly we came to realize
and appreciate more the volume of that preparatory work. We are
deeply grateful to then.
At our Assembly we had not one, but a number of recording
angels. As Secretary we elected Father John Rybolt. He, as well as
his assistants, deserve our thanks, not only for recording what we
said and (lid here in the Aula, but also for recording and circulating
to us all that we said in groups and commissions. The Secretariat
may not have been a gift from the Pope, but it certainly was one
from God.
There were other- recording angels at our Assembly. Here
behind us sit the silent official chronicles, Father Jose-Oriol Baylach
and Father Celestino Fernandez. I thank them for the issues of the
illustrated "Cronicas" they produced during these weeks. Equally
our thanks must go to Father Natuzzi who faithfully translated in-
to Latin without illustrations the Acta of our Assembly. Neither
the Acta of the Assembly nor the Cronicas nor documents would
have appeared, had not Brother Joseph Nagel been so efficient in
photocopying by day and by night, in colors green and blue and
white and yellow, all that was presented to him.
I cannot leave the Curia without thanking our permanent
Secretariat: Father Paul Hcnzmann, who works so silently and ef-
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ficiently all the year round ; Sister Eleanor McNahb, Sister Mont-
serrat Roset and Sister Mary Ellen Sheldon, whose work is
characterized by a love and dedication we associate with the ideal
Daughter of Charity.
Although they have already been thanked, let rile record once
again our thanks to Father William Sheldon for his report as Pro-
curator General and for procuring the Papal Audience, and Father
Alberto Piras, our Postulator, for his presentation to us of the state
of our Causes of Beatification and Canonization. The Vicar General,
Father Perez. Flores, and the Assistant for the Missions, Father
Gaziello, contributed not only to the planning of the Assembly but
also to resolving problems which in the course of it we have en-
countered. There is no need for me to say again how happy we were
to have Father James Richardson with us in this Assembly.
To the Moderators, who also made up the Central Commission,
we are indebted for the day to day organization of the work of our-
Assembly. Need I say how happy we are to have Father Braga back
again amongst us. For some of us it has now become difficult to
imagine a General Assembly without him sitting at this presiden-
tial table in one capacity or another.
It is not only difficult but impossible to imagine a General
Assembly without those Confreres and Sisters on whom we have
cast an almost insupportable burden, - our translators. From the
heights of their cabins they have a magnificent overall view of the
Assembly. It is a very small compensation for the tremendous but
tiring work they have done for us. They have been in a real sense
the great facilitators of this Assembly.
Although they are not here, how can we forget the Sisters of
this house who have provided so many of us with hoard and lodg-
ing, as well as the technical facilities of this Aula? To them, as to
Father Vernaschi, the Visitor of the Roman Province, and Father
Menichelli, the Superior of the Leonine, and to the staffs of their
houses, we are grateful for the hospitality they have given us.
In offering thanks to God, let us not forget to recall the counsel
which Saint Vincent gave us when he said that we should spend
as much time thanking God for His favors as we did in asking Him
for them. (cf. Abelly 111, p. 264). Perhaps we could follow Saint Vin-
cent's counsel by thanking God for the graces of this Assembly each
time we will speak to our communities about this Assembly and
the implications for us all of the Document we are now offering
to the Congregation.
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Lastly, a word of thanks to you yourselves, the Delegates of
the 37th General Assembly which will shortly he closed. During this
month I have been reading haphazardly some letters of Saint Vin-
cent's correspondence. On the 14th of July 1656 he wrote to Mon-
sieur Blatiron, Superior in Genoa, who had just finished preaching
some missions. Thinking perhaps of the summer heat, Saint Vin-
cent offered him this advice: "Take a good rest, I ask you, so that
you can recover your lost strength." (Coste VI, p. 21). It is my wish
for you all today: that you rest well after the work of this Assembly
so that you can recover your lost strength and begin again the mis-
sion which Our heavenly Father has entrusted to you. On that same
day, ttie 14th of' July 1656, Saint Vincent wrote a letter to Monsieur
Jean Jacques Planchamp. As we present our document to Saint Vin-
cent, he might very well reply in the words he penned to Father
Planchamp on that July day in 1656:
"I have received your letter and I have drawn much consola-
tion from it, seeing in it several traits of the spirit which animates
you to goodness, cordiality, gentleness and humility. For that I give
thanks to God and I pray Him that lie will give you the grace of
always going forward and growing in the exercise of these virtues
and of all other virtues which make a good missionary. Continue,
Monsieur, to unite yourself to Him and to your Superior; to give
yourself to Our Lord so that you can live in a great sense of
dependence upon His orders and on the guidance of those who
represent Him to you. That is the way of keeping and increasing
the peace which you enjoy, of making you more and more an apt
instrument for the all-powerful hand of God. He will thus ac-
complish the plans which He has for you for His glory and for the
salvation of souls. I embrace your soul with all the tenderness of
my heart and I recommend mine to your prayers, who am in the
love of Our Lord, Monsieur, your very humble servant, Vincent de
Paul, unworthy priest of the Mission" (Coste VI, pp. 29-30).
Richard McCULLEN
Sup. Gen. C.M.
Queridos Padres v Hermanos,
Con la terminaciorr de esta 37° Asamblea general Ilega para Vds.
el momenta de dar reposo a la pluma, v para rni el de prouunciar
las palahras que preceder6n al acto oficial de clausura. Ilemos redac-
tado y aprobado nuesiro Docunrento, por lo que cuanto voy a decir
sera a nranera de postscriptum. Por lo general, el postscriptum es
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corto y pronteto ser lo mds breve posible. El postscripttcrn es asi-
ntisrno la palabra definitiva: sin embargo, no puede Itaberurna pala-
bra definitiva en este postscriptum in to. Tras los miles de rnillares
de palabras prontntciadas en esta aula serd saludable nos avoque-
rrtos a! sentimiento que expresa San Juan de la Cruz cuartdo escrihe:
"Porque en darnos, comp nos dio, a sit Hijo, que en rota Palabra soya,
que no tiene otra . todo nos lo hublo junto Y de una vez en esta sola
Palabra, y no tiene nuis que hablar" (Suhida, 11, 22.3 Apost. de la
Prensa, 8°, 1986, p. 198). Con una concision pareja nos ha recordado
San Vicente que "Jesucristo es la Regla tie la Mision"(Coste, X11,
130). Por consiguiente , sera solo nrediante la consideracicin del Verbo
Ertcarnado v valorando las acciones de sit villa coma con seguridad
Ilegarentos a la especie de accicirt en la coal se re fleja lo que nuestro
Padre celestial alesea consigantos con nuestras pobres vidas.
Al tennino de esta Asamblea General, may biers pttdieremus
haceruos esta pregunta: i,4 d6nde nos !levardn estas linens de accion?
A los pobres, es de esperar, pert) i,tienen sit meta esas lineas solo en
los pobres? La respuesta ha de ser que no. Nuestras lineas de aecion
nos ilevan allende los pobres. A una con los pobres debert devolver-
nos a Jesucristo, pore! cual todo fue hecho v el cual es Alfa V Omega,
primera y tiltima palabra.
Las lineas de accibn que la Asamblea ha aprobado proceden del
hondo sentido v conciencia que tenemos de la intportanciu de la
nnision . Este vocablo "ntision"ha silo una palabra-clave de nues-
tra Asamblea, coma lo fue tarnbiern en el pensannento V experien-
cia vital de Jesus. Jesucristo vivid conscieme, no solo de lo que intpor-
taha transmitir la Buena Nueva a los pobres, sino de que realizaba
la voluntad de sit Padre en esa accion. Del misrno modo corresponde
a nosotros. no cola vivir con una concicruia de dedicacicin a los
pobres, sino adennds con an sentido de rrnisicirt. De alts que el con-
cepto de rrtisiorn encierre, corno encerraha para Jesucristo, una ida
V tutu vuelta. Procedentes de Dios, sontos enviados por El a los
pobres. Es esta convicciain de haber sido enviados por Dios lo que
palpita en el corazon de la rnisicin. La Misicnt tiene por efecto la Evan-
gelizaciorn. La C'omunidad no estd solamente en funcion de /it mision,
sino que se produce a partir do la ruision . Formacion se da no solo
con miras a la misicin, sino ademds se origina en la mision. En lo
intimo de la mision de Jesucristo a los pobres latia un profundo sen-
tido de obediencia a is voluntad de sit Padre. No ha de ser de otro
modo Para nosotros.
En las tiltimas alecadas pctede que las modalidades de la ohe-
diencia evangelica havan sufrido ciertos cambios. Mas si dejamos
que el sentido de la obecliencia evangelica en la Congregacion fla-
quee, no dejard de resentirse tambiert sit sentido tie mision. Lo que
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la Congregacion tiene que ntantener vivo en sit conciencia es !a
urgencia de evangeiizar a los pohres, on ideal que ha de vivir pare-
jamen te a la conviction en cada mientbro de la Congregation de
que tut dia tray atro, on tnomenlo tras o1ro, Jesucristo les estd siem-
pre invitando a to ►► tar paste de sit experiencia rnisional, a referir jtol-
tamen/e con el, todos las cocas at Padre, de suerte que Naga solo las
cosas que a ague! Padre agrada ► t (RC II, 3). No puede hatter E.vange-
lizacion si no hav Misio ► t. No puede haber fusion sin la solicitttd
por obedecer la voz del Seizor que nos habla por la iglesia v por
aquellos "en c-uvas manos han lido puestas nuestras ahnas", como
dice una vez ntds San Vicente (RC XII, I1).
La Misicin v la Ft-angelizacicin zendran profundidad cuando pro-
cedan de una ideuti ficacion de nuestras rnentes con la mente
huntilde v obedience v llena de amor tie Jesucristo. Para conseguir
esta identi ficaci.on tettentos que retirarnos como los disctnulos del
Eva ►tgelio v tener tie ►rtpo suficiente para estar con Jesucristo. Sill
ese tientpo para la reflexicin v la oration, corremos el riesgo tie co ► t-
fundir actividad con evangelization.
No hemos escrito el mejor de los documentos posibles, comb
tantpoco Dios creci el mejor de los mtntdos posihles. Nosotros, los
Delegados de esta Asamblea General, nos apercihintos, en grado
mayor que otros miembros tie la Congregacion, de las lintitaciones
de ese docutttento. La verdad es que hemos silo incapaces de cifrar
en el, como lutbieratnos gtterido, todo cuando bullia en nuestro cora-
zo ► t: v que henchido temiunos el coraztin. en el trascurso de estas
cuatro sentanas, ntientras ► tos escuchabamnos unos a otros referir
las nta ► teras como el Espiritu de Dios nos habia llevado a nosotros
v a nuestras Provincias a evangelizar a los pobres. La ge ► ttileza v
humilde disposition a escttcltarnos tnutuattten te han se italado
caracteristicantente a esta Asamhlea, to que ha cortstituido para
todos nosotros on indicio palpable de que estaha en media de ella
el Espiritu de Dios. Es escaso to que hentos escrito sobre el papel,
pero voluntinoso to que queda escrito en nuestros corazones. Pesa
ahora sabre cada into de cuantos hemos asistido a costa Asatttblea
la responsabilidad, no solo de explicar v esclarecer leis ptiginas del
documento final a los Cohermanos de nuestras Provincias, sino tant-
bien de hacerles participes de cuando ha colmado nuestro corazort
las pasadas cuatro sentanas: hablarles de los ulte riores confines que
se revelaron a nuestra mettle at vivir la realidad de como fornia-
mos "un Cuerpo, on Espiritu en Crislo".
La atencion de jor► tadas ►nds recientes se concentrti tanto en las
lineas de accion para los leis prtixintos anos, que me sorprendi
preguntandome a nit misnto: ZQue seria de la Congregacion, si cada
rniemhro alintentara sit ministerio cclibatario con la dedicaci<au de
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urta hora diaria a la oracicin personal? jQue seria de la Congrega-
cion si todos sus ntientbros dieran cabida en sit corazcin siquiera
a un pobre mds con el cual compartirel pan de la Palabra de Dios?
ZQue seria de la Congregacion si cada Cohermano encontrase
a Jesucristo rnds a n:enudo v ntas regularnrertte en el Sacramento
tie la Recanc iliacion? i,Que seria de la Congregacion si cada Coher-
ntano tratase de sumergirse rnas pro/undantente en la fuente y
reniontarse etas hacia la cinta tie toda I:vangeli :acion , la Eucaris-
tia? El Concilio nos asegura que la "Eucarisiia es la fuente y cttrrt-
bre de toda Evangelizacibn " (PO 5) Y que es el "ftntdantento y cen-
Ito de la contunidad cristiana "(PO b) y que contiene "coda la riqueza
espiritual de la Iglesia"(PO 5). i,Que seria tie la Congregacion Si cada
Cohermano decidiera atonentar no diez por cie nto el tiempo que
dedica a estar con sit comunidad? jQue seria de la Congregaciint
si cada Calrermaoa fijase sit rnirada was penetrantemente en Aquella
a quien el Papa Pablo VI sahtda conto '7a estrella de la Evangeliza-
cibn? (EN 82). Que seria... Estas pregtnttas indican is necesidad apre-
nriante de aceptar la verdad expresada por Pablo VI en la Evangelii
Nuntiandi: que es e 1 ntisnto e vangelizador quien tie rte que ser evart-
gelizado prirrtero . Estas pregunlas centran sit atencicirt sobre la
intportartcia tie nuestra union personal colt Jesucristo, sobre mtes-
Ira participacian en sit santidad a fin tie que podamos ser irtstru-
mentos dc' sit trabajo salvador v liberador de los pobres a gttienes
nos ha enviado.
Y ahora vantos a dar gracias . Es importance que asi to hagamos
pues San Vicente resalta en una de sus cartas que la "ingratitud es
el rnavor de los crintenes"(Coste 111, 37). jCudnto lenerno .s que agra-
decer a Dios, pees las gracias que ha derranrado sobre esla Asam-
blea son incalculables .! De una cosa podernos estar seguros, sin
embargo, y es que nuicltas de estas gracias nos las han couseguido
las oraciorres de line stros Cohernianos err fermos v artcianos , las ora-
ciones tie tarnos Coherntanos en nuestras casas gtce lute estado pen-
sando en nosotros du ante eslas sernanas v han pedido que la luz tie
la faz de Dios nos ihonine a nosoiros y a nuestro trabajo.
Recordamos tambien e-on agradecinriento las miles de ilijas de
la Caridad, esparcidas por todo el nnutdo Para quienes la Asantblea
no era solo no acontecimiento que terra lugar en una de sits casas
tie Ronta, sino no acontecintiento que iba a perfilar la visicin de nues-
tra carisnta v a repercutir en sits vidas r servicio admirable hacia
los pobres.
Agradecemos a dos coherntanos, los Padres Palti v Maloney, el
haber aceptado la invitacion que les ltentos of re cido Para ser Asis-
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tenses Generales. Tambien en vuestro nombre y en el mio quiero
expresar nuestro agradecimiento a los Padres Wvpvch y Almeida por
todo lo que han dada a Ia Congregacion Y a Ia Curia chtra,ue estos
seis afros. Con el paso del tiempo quizds hava olvidado los detalles
del trabajo que conscienterrtente han hecho duratue el tiempo de
sit ntandato. No olvidare, sin embargo, la clase de hombres que han
lido; sencillos v humildes, ntds atentos al hietrestar de los atras que
al propio, interesados err Ia Congregacicin, leales v siernpre dispues-
tos a avudar. Day gracias a Dios par ellos v pido que El sea sit recom-
pe nsa.
Y sin salir de Ia Cttria, gttiero agradecer en vuesiro nontbre a
aquellos coherma nos que han hecho Into por Ia organizacion mate-
rial de nuestra Asamblea. Ale refiero al P. Rigazio, cuva capacidad
de atencion a los detalles mds pequenos, scan referentes a Ia.%
finanzas, lista do hahitaciones o multicopista , no Ira dejado nunca
de ntaravillar»te. El trabajo realizado par el P. Rigazia v el P. Wvpvch
Para ettcontrar htgar Para tdos , to sabe solcatrente el cittgel apoca-
l ptico que escrihe hasta el ultinto detalle . \'uestro agradecintiettto
tambien para lo.s Padres Festari v Prosperini , avudantes del Padre
Rigazio.
Todos los miembros de Ia Co,rtision Preparatoria de esta Asam-
blea estdn presences aqui en el aula a except ion del Padre Cherian
Kariankal . Ha silo du rante el cu so de la Asamblea cuando hcntos
apreciado ntas cl trabajo de esta Comision . Les estarnos profunda-
mente agradecidos.
Los dngeles amanuenses tie la Asamblea Iran silo bastanu's etc
ntimero. Flegintos al P. John Rvboit coma Secretario. Tanta el canto
sus asistentes merecen tambien nuestra gratitud, no solo por cons-
tatar la que se Ira dicho aqui etc el au/a, lino ta ►rtbien par presentar-
nos soda lo que se decia err los grupos v contisiones. El Secretariado
no ha sido nunca ttna ofrenda del Santo Padre, pero ciertanu'nte
ha silo un don de Dios.
Hubo tatnbien oiros dngeles amanuenses err nuesira Asamblea.
Aqui detrds, se sentaban los Padres Jose-Oriol Bavlach Y Celesti,to
Fernandez, cronistas oficiales. Les agradezco lets puhlicaciones be
las cronicas ilusiradas que han editado dtaattte estas setnattas. Tarn-
bien es merecedor de nuestra gratitud el Padre Natttzzi que lut tra-
ducido al laths fielmente, pero sin ilustraciones. las Acias de rutes-
Ira Asamblea. Y sin Ia avuda clef Hermann Jose Nagel, quc tan ca,tt-
petentemente ha ntanejado la nutlticopi.cta be chit v de noche, en
papel verde, azul, blanco v amarillo, tantpoco habriart aparecido las
Actas be la Asamblea, las Crcinicas Y Docntentos.
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Y no puedo olvidar, Itablando de la Curia a nuesiro Secretario
permanence, el P. Paul Ilenzntattn, que trabaja silettciosamente, pero
e/icazinecite durante el any. Vi etas sirtcero agradecimiema. A Sor
Fleonor McNabh, a Sur Montserrat Roset v a Sor Marv Ellen Shel-
don cuvos trahajus estcin hechos con el arnorv dedicacion que aso-
ciumos con la Hija de la Caridad ideal.
Aunque va se to hemos agradecido, permitidme rnenciunar iota
vez axis nuestra gratitud at P. William Sheldon, porsu informe canto
Procurador Getie ral v por conscgttirnas la Audiencia Papal .y at P.
Alberto Piras, maestro Postutador, por su presetuacion sabre el estado
do las Causas de Beati ficacicin v C'anoncizacion. 1:! Vicario General,
P. Perez Flores, el Asistettte para las Misiones. P. Gaziello hall con-
tributdo no solo at planteamiento de la Asamhlea, sirto tantbiett Para
resolver problenut.s que en el cttrso dc' ella han surgido. No tengo
necesidad de ntencionar de mievo la alegria de costar ettlre naso-
tros durante la Asantblea la presencia del P. James Richardson.
A los Moderadores que forntaront asimismo la Concision Cect-
tral dehemos la organizaeian ell los trahajus de nucestra Asamblea
clia a cha. No necesito decir to fe/iz que me siento de que el P. Braga
e.ste de nuevo entre nosotros. A bastantes resulta dificil intagirtar
iota Asarnblea General Si;: que el estc sentado bajo unto it otro cott-
cepto en la mesa presidencial.
Es imposihle, v no solo di ficil, representarse la Asamblea Gene-
ral sin esos Padres v Hermanas en quienes lentos descargado el peso
abruntador de las tradttcciones. Desde• la plata/onna de las cabintas.
ellos comemplait tot panorama magnifico de la Asamhlea. Es an
flaco prentio at rrahaio enorme v fatigoso, que (,it rute.stro favor han
hecho. Han sides, en tin sentido mu), real, quienes taro nos to han
facilitado.
Aungue ausentes del au/a, gcinno olvidara las Her-rnanas de esta
casa, que a Lantos tie vosotros hart sutninistrado alojamiento v mesa,
at igual que el atda can sit equipacion tecvtica? A ellas v a los PP.
Vernaschi, Visitador de la Provincia romarta v Menichelli, Superior
del Leortiano, to rnisnto que at personal c/ ambas casas espresanws
nuestro agradecimicnio por la icospitalidad que ttos han mostrado.
/,'it cuanto a dar gracias a Dios, recordemos el conscjo de San
Vicente, gttien, segim,4belly(///, 264), dice: Se requiere tanto tientpo
en dar gracias cuan to se emplco etc pedir el favor recibido. Tal vez
debieramos intitar a San Vicente v dargracia.s a Dios poresta Asarrt-
hlea calla vez que /cableatos de ella a nuestras Connatidades y
senaletnos las con.secuertcias que el Docionen to ettcierra pares
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cada ono de rtosotros v para toda la Congregacicin.
Por fin, una palabra de agradecinriento a Vds. mismos, los Dele-
gados de la 37° Asamblea General que pronto to a concluirse. He
letdu al azar, en el iranscursa de este roes, algtn os pasajes de la cor-
respondencia tie San Vicente. Asr', el 14 de julio de 1656 escrihia al
Senor Blatiron, Superior en Genova, quiet acahaba de dar algte-
rtas ntisiones . Consciertte quiz-A.,, de Ins calores t'eraniegos, San
Vicente le aconsejaba: "Ruego a Vd. se tome an tiempo de reposo
v recobre las exhaustas juer,-.as "(Caste Vl, 26.27). Es to que vo tam-
bien deseo a todos Vds. este dla: descanrsen bier de los trabajos de
la Asarnhlea , recuperen las ficcrzas de.suerte que puedan reempren-
tier la rnision que el Padre Celestial ha con/iado a Vds. Aquel ntismo
dia, 14 de julio de 1656, San Vicente escribe asimismo al Seftor
Jean Jacques Planchanip.
Al presentara San Vicente nuestrc Docurnettto, podria el may
hies respundernos cent Ias palabras que escribio al P. Planchamp
en julio de 1656: "He recihido sit carta v con ella una gran alegria
al t•cr en ella tanto., detalles de ese espiritu que le anima en bon-
(lad, cordialidad, ruansedctnrbre v humildad, por lo que le dov gra-
cias a Dio.s v It, ruego qne le haga it creciendo cada dia mus en el
ejercicio de estas t'irtudes v do todas las que le curresponden a tm
buert rnisinrtero. Sign, t'd., Padre, nniendose a el v a sn superior,
abandomimlose en rrtancs de Auestro Senor para t'ivi r crt ttrta
gran dependenc' ia de' sit orderte.s v de la dircccion de las personas
que son sus representantes en csta t'ida. Este c's el media de consc'r-
t ar v de atcrnerttar esa pa: de que Vd. goza do haccrle cada t'e,, un
instrtunertio titil en las manos cntnipotentes do Dian que, en ese case,
curnplirb los dcsignios que acne sabre Vd. para sit gluria v la salva-
c'icin de las almas. Le abrazo con ludo el carino de mi corazcin v
inc encomiendo a sus uraciones. So v, err el amor de Nuestro
Se r or. Su humilde sewider. Vicente de Paid, indigno sacerdote tie




Nous aeons deposit nos plumes a la I in de cette 37eme Assem-
hlce Generale de la Congregation , et I'heure est venue pour moi do
vous dire un dernier mot avant fa cloture officielle de I'Assemblce.
Nous aeons redige et approuve not re Document , aussi cc que.j'ai
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a dire doit titre de la nature d'un post - scriptum. Un post-scriptum
est ordinairement court , et je promets d'rtre aussi brcf que possi-
ble. Un post-scriptum est, de sa nature , tin mot final , mail celui-ci
ne petit pas rtre le mot de lit fin. Alors que noes arrivons au bout
tic milliers et milliers de mots prononccs daps cette aula , it est salu-
taire de nous rappeler le sentiment exprime par St. Jean de la Croix,
a savoir que: "Dieu noes a donne son Fils. Qui est sa seule Parole.
II noes a tout dit, tine foil pour tonics , clans cette unique Parole.
11 n'a Tien a nous dire de plus " (" La Montee du Carmel, BK CH.22).
C'est avec tine concision semblable que Saint Vincent sous a rap-
pels que "Jesus - Christ est to Regle de la Mission " (Coste XII, p. 130).
C'est done seulement en rcflcchissant sur le Verhe Incarne et en
evaluant les actions de sa vie que noun pourrons accomplir. en toute
securite cette action qui correspondra it CC que notre Pere du Ciel
veut nous voir faire de nos petites existences.
A la fin de cette Assemblcc Generale, noun pouvons Bien nous
poser les questions suivantes : " Oit vont noun conduire nos lignes
d'action ?" Aux Pauvres , esprrons-Ie . Mais trouveront -elles Icur
terme settlement dans les Pauvres ? La reponse doit rtre "non". Nos
lignes d'action doivcnt noun mener au -deta des Pauvres, nous rame-
ner avec eux a Jesus-Christ, par Qui et pour Qui toutes choses ont
c t& faites, et Qui est I'Alpha ct I'Omega, le premier et le dernier
Mot,
Les lignes d'action approuvees par I'Assemblee sont noes du
sens profond ct de Ia consicence que noes avons de ('importance
de la Mission. Le mot MISSION a etc tin mot-cle au cours de cette
Assemblcc, conime it I'a rte clans la pensee et I'exprrience do vie
de Jesus-Christ. Jesus-Christ a vecu Bans la claire conscience, non
seulement qu'il Lui Iallait porter la Bonne Nouvelle aux Pauvres,
mais qu'en agissant ainsi , 11 accomplissait la volonte de son Pere.
Pot[]- noes aussi; noes devons vivre, non seutetnent avec le serfs de
noire orientation viers Ies Pauvres, mais aussi avec le seas dune
Mission . Dans le concept de Mission it y it, conune it en it etr pour
Jesus-Christ, tin mouvement de via ct vicnt. Nous venons do Dieu,
noun somtnes envoyes par Dieu, et noun allons aux Pauvres. C'est
le sens de ('envoi par Dieu qui est an co_•tir de lit Mission. L'rvange-
lisation resulte de lit Mission. La Communaute nest pas seulement
pour la Mission, mais cite vient de la Mission. La Formation nest
pas settlement pour la Mission, mais clle s'origine clans lit Mission.
Au ctrur de la Mission de Jesus-Christ aupres Lies Pauvres, it % avail
tin sons profond d'obeissance a lit votontc de son Pere. II ne pent
pas en titre autrement pour nous.
Au cours des dcux dernicres dreennies, Ies modalitcs de lobe is-
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sance evangelique ont pit suhir quelques changements. mais si nous
permettons au sens de I'ohcissance evangelique do s'af faiblir dans
la Congregation, du memo coup , inevitablement, le seas de la Mis-
sion s'affaiblira. Cc quc fa Congregation dolt garder vivant clans
sit conscience, c'est l'urgence de ('evangelisation des Pauvres. Cet
ideal doit pourtant alter de pair avec la conviction que chaque mem-
hre de la Congregation, chaque jour et a chaque instant du our,
esi invite par Jesus-Christ a partager son experience de Mission-
naire, a rapporter touter choses au Pere, a toojours faire cc qui
plait au Pere (cf RC 11, 3). 11 ne pent y avoir d'evangelisation sans
mission . 11 ne petit y avoir de mission sans la volonte d'ctre atten-
tifs a la voix du Seigneur nous parlant par I'Eglise et par ceux "entre
Ies mains desquels, pour citer Saint Vincent, "par one speciale pro-
vidence de Dieu, nos Ames sont commises" (RC XII, 11). Mission
et Evangelisation se feront en profondeur quand titles resulteront
de ('identification de nos esprits avec ('esprit humble, oheissant et
aimant de Jesus-Christ pour rt aliser cette identification, noes
devons, conune les disciples de I'Evangile. prendre quelque distance
et nous donner du temps pour titre avec Jesus-Christ. Sans cc temps
de reflexion et de priers, noun risquons de faire de I'activite le
svnonyme d evangelisation.
Si Dieu n'a pas fait Ic meilleur de tous les mondcs possihlcs,
noun n'avons pas non plus ecrit le meilleur de tous les documents
possibles. Nous, Delegues de ('Assemblee Generale, sonunes, plus
que tout autre Confrere de la Congregation, conscients des Iirnites
de noire Document . La verite est que Woos n'avons pas pu ecrire
conune nous I'aurions aime tout cc qui etait clans nos coeurs. Et
qu'ils etaient rcmplis, nos cceurs, au cours de ces quatre semai-
nes, tandis que noes nous ecoutions mutuellement raconter com-
bien et de quelle maniere ('Esprit de Dieu noun conduisait, noun
et nos Provinces, it ('evangelisation des Pauvres! La cordialite et
l'humble disponihilite des Confreres a s'ccouter I'un I'autre a etc
unc caractcristique tres marquee de cette Assemblee, et a consti-
tuc pour nous taus tin signe tangible de la presence de ('Esprit de
Dieu au milieu dc nous. Ce que noun avons ecrit sur le papier est
mince, mais cc quc nous avons Colt sur nos cours est volumincux.
A chacun de noun qui avons vecu ('experience de cette Assemblee,
incombe maintenant la responsabilite, non seulcment d'eclairer ct
d'expliquer les pages de noire Document Final aux Confreres de nos
Provinces, mais de partager avec eux ce qui a etc daps nos cwurs
durant Ics quatrc semaines ecoulees: (cur parlor des horizons plus
largos qui se sont ouverts dins nos esprits, tandis que noun vivions
la realitc du: "Un soul corps et Lill soul esprit (tans le Christ".
Au cours de ces deruiers jours, tandis que noire attention se
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concentrait tellement sur les lignes d'action pour ics six annees a
venir, jc me suis pris a penser: " Ou'arrivcrait-il a la Congregation,
si chaque Confrere nourrissait son celibat ministericl en consacrant
chaque jour une heure a la priere personnelle? Qu'arriverait-il, si
chaque Confrere faisait place en son error, ne serait-ce qu'a one pau-
vre personne de plus, avec laquelle it pourrait rompre et partager
le Pain de la Parole de Dieu ? Ou'arriverait-il, si chaque Confrere ren-
contrait Jesus-Christ plus souvent et plus regulierenient (falls le
Sacrament cle Reconciliation? Ou'arriverait-il a la Congregation, si
chaque Confrere essavait de descendre plus profondement dans la
source et de monter plus haut Vet's le sommet Lie toute evangelisa-
tion, qui est I'Eucharistie? L'Eucharistie, nous affirme Ic Concile,
est la source et le sommet de toute evangelisation (Pres. Ord. 5); elle
cst la base et le centre de la Communaute chretienne (ib. 6), et con-
tient toute Ia richessc spirituelle de I'Eglise (it). 5). Qu'arriverait-il
a la Congregation, si chaque Confrere priait et travaillait de telle
sorte qu'il touve on successeur pour prendre sa place clans la Con-
gregation quand sa propre tache serait accomplic? Qu'arriverait-il
it la Congregation si chaque Confrere decidait d'accroitre d'un
dixieme le temps consacre a ctre avec sa Communaute.? Qu'arri-
verait-il a noire Congregation, si chaque Confrere fixait un regard
plus penetrant sur cello que le Pape Paul VI a saluee corvine I'Etoile
de l'f:vangelisation? (Ev. Nunt., § 82) Qu'arriverait-il ... Ces questions
soulignent l'urgence d'accepter la verite exprimec par Paul VI daps
Evangelii Nuntiandi , a savoir que la premiere personne a evangeli-
ses, c'est l'evangelisateur lui-meme. Ces questions attirent noire atten-
tion sur I'impor-tance de notre union personnelle a Jesus-Christ, du
partage de sa saintcte, de fa(on a ctre des instruments de son o<uvre
de salut et de liberation pour- les Pauvres auxquels 11 noun envoie.
Rendons graces maintenant. Il importe que noun le fassions,
car Saint Vincent, Bans tine de ses lettres, rernarque que "I'ingra-
titude est Ic plus grand des crimes" (Coste III, p. 37). On nc peut
cafculer tous les rernerciements que nous devons a Dieu pour les
graces de cette Assemblec. Ce dont nous pouvons etre surs. cepen-
dant, c'est que beaucoup de ces graces nous out eta gagnecs par
les prieres de nos Confreres malades, ages et souffrants, par les
prieres egalcment de tart de Confreres chez noun, qui out pense
a noes au cours de ces semaines et ont demande que la Lumiere
de la Face do Dieu brille sur noun et stir note travail. Nous pen-
sons aussi avec reconnaissance aux milliers de Filles de la Charite
a travers le monde, pour qui noire Assemblee Generale n'a pas ate
seulement un evenement qui a cu lieu dans tine de (curs nraisons
de Rome, mais un evenement destine it aiguiscr la vision que noun
avons de note charisrne, et devant avoir des repercussions stir leur
vie et leur admirable service Iles Pauvres.
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Exprimons noire gratitude a nos dcux Confreres, Ies Peres PaILI
et Maloney , qui ont accepte noire invitation a devenir Assistants
Generaux . En votre nom et au mien , j'offre mes remerciernents au
Pere Wypych et au Pere Almeida pour cc qu'ils out donne a la Con-
gregation et a la Curie durant ces six dernicres annccs . Avec Ic
temps, je pcux oublier beaucoup de details du travail qu'ils out rea-
lise avec tant de conscience au tours de Ieur mandat. Mais je
n'oublicrai pas quelle sorte d'hommes ils ont ate: simples, et hum-
bles, plus preoccupes du Bien des autres que du Ieur propre ; s'inte-
ressant a la Congregation tout entiere , lovaux et fideles . Pour eux,
je rends graces a Dieu ct Le prie d'etre Lui-memo Ieur recompense.
Pour rester a la Curie, laissez-moi remercier en votre nom ces
Confreres qui out tint fait pour ('organisation materielle de noire
Assemblee. Je pense au Pere Rigazio, dont la capacite d'attention
aux plus petits details, que ce soient dins les questions financic-
res, les lister des chanibres ou la photocopie, continue a faire mon
admiration. Le travail realise par Ic Pcre Rigazio et le Pere Wypych
pour chercher et trouver un logcment a chacun d'entre noes est
connu seulernent de ''l ange enregistreur". Tous Ies membres de
la Commission Preparatoire de cette Assemblee sons ici daps Paula,
a ]'exception de noire Confrere indien, Ic Pere Cherian Kariankal.
Au cours de cette Assemblee, nous avons pu mieux rcaliser et appre-
cier le volume de cc travail preparatoire. Nous Ieur en sonnies pro-
fondement reconnaissants, de meme qu'aux mernhres des cinq Com-
missions clue noun avons elus au cours de ('Assemblee.
A noire Assemblee, nous n'avions pas un, mais bon nombre
d'anges enregistreurs. Comma Secretairc, noun avons elu le Pere
John Rvbolt. Lui, tout comme ses Assistants, mcritent nos remer-
ciements, non seulernent pour avoir consign& cc que noes avons
dit et fait dans I'aula, mais aussi pour avoir releve et fait circuler
entre noun tout cc qui s'cst dit darts Its grouper ct les Commissions.
Le Secretariat pout ne pas titre un cadeau du Pape, mais it en est
certainement un de Dieu
II y a eu d'autres anges de I'cnregistrernent dans noire Assem-
blee. Derriere noes siegcnt en silence Its chroniqucurs officials,
le Pere Jose-Oriol Bavlach et le Pere Celestino Fernandez. Je les
remercie pour les editions des Chroniqucs illustrecs qu'ils ont pro-
duites durant ces semaines. Notre merci va egalement au Pere
Natuzzi, qui a fidelement traduit en latin et sans illustrations les
Acta de noire Assemblee. Ni les Arta, ni les Chroniqucs, ni les docu-
ments n'auraient paru si le Frere Joseph Nagel naval pas eta si
actif a photocopier de jour et de nuit , en couleurs verte et bleue
et blanche et jaune , tout ce qui lui etait presente.
- 540 -
Je ne peux laisser la Curie sans remercier notre Secretariat
permanent : Ic Pere Paul Henzman ; t, qui travaille toute I'annt c Bans
le silence et I 'efficacite; Sr Eleanor Mc Nabb, Sr Montserrat Roset
et Sr Mary-Ellen Sheldon . dont I'activit ' se caracterise par un
amour et tin devouement que noun associons a l'image de la Fille
Lie la Charite ideal'.
Nos remerciements aussi aux Assistants du P. Rigazio , les Peres
Festari et Prosperini . Bien qu 'ils aient deja et' remcrcies , laissez-
moi redire notre reconnaissance au Pere William Sheldon pour son
rapport en tans que Procurcur General et pour Woos avoir ohtenu
('audience papale , ainsi qu ' au Pere Alberto Piras, notre Postulateur,
qui nous a present ' I'etat de nos causes de beatification et Lie cano-
nisation . Le Vicairc General , le Perc Perez Flores, et I'Assistant pour
les Missions , le Pere Gazicllo , out contribue , non settlement it orga-
niser ('Assemblee , mais aussi a rCsoudre les problemes que noun
avons rencontrC s au 'ours de sa tenue . Je n'ai pas besoin de redire
comhien 11OW, aeon, etc heureux d'avoir le Pere Richardson avec
note dan, , etic A,enihlee.
Aux Moderateurs, qui ont aussi forme la Commission Centrale,
noes devons l'organisation, jour apres jour, Liu travail de noire
Assemblee. Ai-je hesoin de dire combien nous sommes heureux de
voir le Perc Braga de retool parmi noun? Pour quelques-uns d'entre
noun, it est maintenant dill icile d'itnaginer tine Assemblee Gene-
rale sans le voir sieger a la table de Presidencc a tin titre ou a un
autre.
11 n'est pas seulement difficile, mais impossible, d'imaginer une
Assemblee Generale sans ces Confreres et ces Serurs auxquels nous
avons impose un fardeau presque insupportable - nos t raducteurs.
Des hautcurs de leurs cahines, ils ont tine magnifique vue d'ensem-
ble de ('Assemblee. C:'est une ties petite compensation pour Ic tra-
vail enormc, mail tatigant, qu'ils out fait pour Worts. Its out et', clans
le vrai sens du riot, les grands "facilitators" de ('Assemblee.
Bien qu ' elles ne soient pas parmi Woos , pouvons-noun ouhlier
les Sours de cette maison qui out procure it tart d'entre nous la
table et le logcment , aussi Bien que les commodites techniques de
Paula? A elles, contme au Pere Vernaschi, Visiteur de la Province,
do Rome, ct au Pere Menichelli, Supericur du Leonicn et an per-
sonnel de Ieurs maisons, va noire reconnaissance pour l'hospita-
lite qu'ils nuns ont offerte.
En rendant graces a Dieu, n'oublions pas Lie noes rappeler le
conseil que Saint Vincent noes donna quand it noun dit que nous
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devrions passer autant de temps a rcmercicr le Seigneur de ses
favours que noun en aeons mis a les Lui demander (ci Abelly, III,
p. 264). Peut-titre pourrions-noun suivre le conseil de Saint Vincent
en rcmerciant Dieu des graces revues ici, chaque fois que nous par-
lerons it nos Communautcs de cote Assembles et des implications
que comporte pour sous tous le Document que noes Off runs main-
tenant a la Congregation.
Pour finir, Lin niot de remerciement a sous-memes. Delegues
de la 37eme Asscmbicc Generale qui va se cloturer. Au cours de
cc mois, j'ai Iui au hasard quelques lettres de la correspondance
de Saint Vincent. Le 14 juillet 1656, it ecrivait a Monsieur Blati-
ron, superieur a Genes, qui venait de terminer la predication, dune
Mission. Pensant pout-titre a la chaleur de I'ete, it Iui donnait cc
conseil: "Reposez-vows bien, je vous en prie, pour recouvrer les for-
ces perdues" (Caste VI, p. 21). C'est Ic Vrru que je forme pour Vous
tous aujourd'hui: que vous vous reposicz bien apres le travail de
cette Assembles, de maniere a recouvrer les forces perdues et
reprendre la mission que not re Pere du Ciel votis a confiee. Le mime
jour, 14 juillet 1656, Saint Vincent ecrivait Line let tre a Monsieur
Jean-Jacques Planchamp. Tandis que noun presentons noire Docu-
ment a Saint Vincent, it pourrail bien nous repondre par les mots
qu'il adressait au Pere Planchamp cc jour de juillet 1656:
"J'ai re4u votre lettre, et par ells beaucoup de consolations,
c vovant plusieurs traits de I'esprit qui vous anime en bonze, cor-
dialite, douceur et humilite, dont je rends graces a Dieu; et je Le
prie qu'II vous Passe celle d'aller toujours croissant en I'exercice
de ces Vertus et de toutes les autres qui lout on bon missionnaire.
Continuez, Monsieur, de Vous unit- a Lui et a vous superieur, de
vous abandonner a Notre Seigneur pour vivre dons Line grande
dependance de ses ordres et a la conduite de ceux qui vous Le reprc-
sentent. C'est le moven de conserver et d'augmenter la paix dons
vous jouissez et do vous rendre de plus en plus tin instrument pro-
pre pour la main toute-puissante de Dieu, qui, en cc cas, accom-
plira les desseins qu'Il it sur vous pour sa gloirc et le salut des times.
J'ernbrasse la votre avec toutes les tendresses de mon ccxur et je
recommande la mienne a yos prieres, qui suis, en l'amour de Noire
Seigneur, Monsieur, votre tres humble serviteur, Vincent de Paul;




El grupu de Europa Central iniciando una sesidn.
U n grupo de Iengua inglesa; una pausa Para el fotogralo.
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Grupe de Icngua portuguesa comienza una reunion.
Un grupu de Icngua inglesa : "intermezzo " en su tiahajo.
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DE POSTULATIS XXXVII CONVENTUI
GENERALI PROPOSITIS DEQUE
RI?SPONSIONIBUS ILLIS DATIS
I. DE MUTATIO\IIt1 S IN STATUTIS POSTULATIS
1. Postulatur ut sequenti modo mutetur art. 28,§2 Statutorum:
"Alii sodales Dontui generalitiae adscripti, obligationem et ills tarl-
tunt vocis acvivae et passivae in sua Provincia retiitent".
- Conventus respondit : "Retineatur Ie'xtus nu nc vigens".
2. Postulatur ut sequenti modo mutetur textus art . 54 Statu-
torurn : "Superiores, Visitatores aliique officiales Congregationis, nec-
rton Directores Provinciales Filiarum Caritatis, in officio pergu ► tt
donee a competenti auctoritate amissio o f ficii scripto intimatur".
- Attenta explications a Commissione luridica data, id est,
canoncm 186 CIC iam per se ohligationcm gignere, ad quam nos
quoque tenemur, Convent us respondit : " ni/ti! ntutand nrt rtihilgtce
addendum es%c in term art. 54 Statutorton",
3. Postulatur ut art. 59 Statutorum supprimatur.
- Conventus respondit : ''Negative".
II. DE AUTIIENTICA QUORUMDAM CONSTITUTIONUM
ET STATUTORUM ARTICULORUM INTERPRETATIONE
POSTULATA
N.B.: Conventus in mentem revocat omnes inlerpretationes at)
ipso prolatas, live ad Constitutiones sive ad Statuta quod attinet,
retinendas else interpretationes usuales, non authenticas.
1. Relate ad art. 32,§2 Constitutionum quaeritur: "Quae ►tant
pensiones, subventiones, assicurationes (ex.gr., in Italia , pensiones
1NPS, propierlaborem, reversihiles, indirectae, sociales), lamquam
"intuitu Congregationis" datae haheri debent, ideoque Contmuni-
tati reddendae: quuenam, e contra, tarnquarn "intuilu personae"da-
tae lrabendae suet et sic pe rsonalis rentanent singtclorum sodaliunr
proprietas"?
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- Conventus respondit : "Intuitu Congregationis retinendae
scut:
a) ornnes pensiones, subventiones, assicurationes quae, etiann-
si technice sint personates, tamer, ratione propriae naturae et finis
ad sustentationi, infirmitati , senectuti et invaliditaii providendum
conceduntur;
b) omnes pensiones quae aliquo ntodo fructus laboris suns.
Conventuton provincialium erit deierrninationes practicas pro
opportunitate quoad hanc materiam praebere".
2. Relate ad art. 47,§1 Constitutionum quaeritur: "Oratio per-
sonalis, cotidie per imam horam protrahenda, "iuxta traditionem
sancti Vinceutii", estne eadem ac oratio mentalis de qua agitur in
cap. X, 7 Regularunt Communium, vel de alia agitur oratione "?
- Conventus respondit : "14tegative, quia agitur etiam tie qua-
libet oratione personali: oratio personalis, etenim, non reducittnrad
orationem memalcm cap. X, 7Regularum Communiunn; sent et alii
modi orationis personalis".
3. Relate ad art . 19 Statutorum , rogatur Conventus Gencralis:
"ut ipse authentice interpretetur art. 19 Statutorum , prae oculis ha-
bito art . 47,§1 Constitutionum , ideoque sequentibus respondeat quaes-
tionibus:
a) verba "oratiornem personalem , sine privatim site in comrnu-
ni, cotidie per unarn ho ram iuxta traditionem sancti Vincentii, pro
viribus peragere nitemur "; conanturne traditionalem orationis re-
gulam auuare , hoc modo expressarn : "onmes et siinguli orationi men-
tali. per imam horam , singulis diebus, et ex more Congregationis,
et in loco ad id assignato , sedulo r'acabunt "?
b) Si affirmative , quonaM sense"?
- Conventus respondit:
a) "Affirmative ad primant partem, id est: art. 47,§1 Constitu-
tionum mutat traditionalem regolam orationis in Congregatione".
b) "Ad secundam parterre: in sense .statuto in proposito comrntt-
ni, quod fieri debet ad normain art. 27 Constitutionunt qui praeci-
pit: "I.'naquaeque comwurtitas commune proposition claborare co-
nabitur, secundurrt Constitutiones, Statuta et ;vormas Provincia-
les... ".
4. Relate ad art. 67 Constitutionum, rogatur Conventus Gene-
ralis: "tit obligationes determinet quibus teneninr sodales "domui
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adscripti ", ad domum ( vel communitatem ) quod attinet, cui Bunt
adscripti".
- Conventus respondit : "Affirmative, scilicet: "Superioris Ge-
nera lis et Vi.situturtort est, de eorurndent Cortsiliorum cortsenstt et
audito sodali, scripto dcterntinare ohligationes dttihtrs (lnrarne oh-
,wPlliu tenetursodalis erga Uotrmm ve•I Corrttottnitalem c•tti ad.scrip-
Itfs e.st ".
5. Relate ad c. 833.8° CIC postulator: "In Cotistittttionihtts ni-
hi! stattcitur de ohligatione ''professiortem fidei"a St(per-iorihtts emit-
tendi; quaeritur:
a) tenemurne stutatto in c. 833,8° C'IC?
h) quonam serr.su verha "ad normant C'onstitutiomtm"accipietr-
da s tint"?
- Conventus respondit : "nos terteri c. 833,8°, ideoque statuit:
"Superiores Congregcttiorri. ,tlissionis, ad normant c. 833,8° emitte-
re debent professionem /idei secundton forrrttdant a Sede Apostoli-
ea prohatam:
1. Superior Generulis post uccepnttionent electiorris et comm
Converttu Generali; Vicarius Generulis, si cases feral, coram C'onsi-
lio Gerterali, in .susce ptione muneris Snperioris Generulis.
2. Visitator in (lie possessionis of ficii corarn Visitatore e.teun-
Ie vel eius delegato vel corarn aliqua corrtnuotitate Pr•ovirtciae suae
curae commissae.
3. Superiores locales corctm Visitutore vel eius delegato rel co-
rcnrr contnturtitute in glut nurmts Snperioris adimplehrrrtt".
6. Relate ad c. 127,§2,2 ° postulatur : "Saepe his proprirrrn no-
strum sluruit consr ( Itutionertt a Superiore complendarn personarum
guae e xplicite non determirtarrmr in art! . 56,1 ° et 2°: 107,3°
et h°; 124:125,4'.5'.9'. 11°: 130,§1 Cotrstiuuhutt(tn: 46; 51 , 3°et 9°:69,3°
.Stuttuorurrr); applirutur •ne, his in casihu .s, c. 127,§2,2°?"
Conventus respondit : .1 f firmalive".
HL i)E POSTI•I.ATIS V#RIiS
La Comisi0n juridica se encargo de estudiar todos los Postula-
dos enviados por las Provincias. Como el contenido de algunos de
ellos no era de caricter jtiridico v tenia relacion con los temas que
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estudiahan las otras Comisiones, se les cm'ici a istas, previo el pare-
cer positivo de la Comision Central.
Las Comisiones sohrc la Evangclizacicin, sobre la Conurnidad
para la Mision v sabre la Formacion tuvicron en cuenta dichos Pos-
tulados v ban quedado recogidos mas o mcnos explicitainente en
el Documento final de la Asamblea General.
A continuacion se exponen las respucstas que la Asamblea
General clitr a Ios Postulados presentados par la Comisicin .luridica.
1. Postulato Provinciae Tolosanae de Diaconis (cfr. Doc. Lab.,
p 457), Conventus respondit : "Provinciae possum in Buis A'ormis par-
ticularibus aluluid .snttuere circa relaliones inter Provinciant et dia-
conos qui mairiatortio stint 1•incu/ali laicosgue ad eos adiuvandos
in eortura vita spirituali el atlcollaborationcru rrobiscturt irr.claurau-
dam argue foi'endam in opere apostobco prusegtteudo.
Superior Generalis cum u o Cortsilio, guatcrtrts opporhtuurrt ipsi
1'ideatur, studio incturtbat de ruodis coasociatiouis nostrae Congre-
gationi diaconortmt gui mall-inlonio start 1•incidati ei laicoruat.
2. Postulato Provinciae Chiliensis de probato ac autheutico
Constitutiunum et Statutorum comnientario conficiendo, Conven-
tus respondit : "Su f ficit ut, si casits feral, iuva art . 104 Consttttctto-
rann , Superior Genera/is irtterprelatione rn usttalern der".
3. Postulato Provinciae PCru 'ianae de personal-urn atque bo-
norum conununicatione inter diversas Congregationis provincias,
Conventus respondit : " laat provision esl is all . 152,§1 Coust ., ill ar-
ticulis 3; 30; 51,9° Slat. et in Decrelis leruporalibtcs , it. 6'.
4. Postulato Provinciae Chiliensis (ct r. Doc. Lab., p. 458), Con-
ventus respondit : "lard provision est in arlictdis .3 ei 8 Stalamrunt ".
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)qso
Confirmatio Decretorum XXXVI Conventus G.
I q86
1. (omentus Gencralis XXXVII confirmavit Decreta n. I, 6,
ct 7 Co i cnttu Gcn. XXXV1.
2. Decretum n. 8 Conventus non confirmavit, ea tamen ratio-
ne quod, etiam abrogato decreto, curandum Brit ut Fratrum rcprae-
scntatio in Conventu habeatur et quod Superiori Gencrali cum suo
Consilio relinquitur invenire aptiorcm solutionem ad eandem re-
praesentationem assequendarn et ad alios casus solvcndos in qui-
bus legitima elcctio impossihilis cvadat ct tamen repraesentatio in
Conventu conveniens sit.
VIN O S-9 lg86
C"-t %r. oo
s^'1.
UNUM CORPUS , UNUS SPIRITUS
IN CHRISTO
LINEAS DE ACCION
PARA LA CONGREGACION DE LA MISION
1986-1992
XXXVII Asamblea General
Roma, Junio-Julio de 1986
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Roma , 30 de Julio de 1986
A toda la Congregaci6n
Quericlos Padres Y Herntanos:
iLa gracia del Seitor sea siempre can nasotros!
En la festividad de miestro hermano , San Justina de .lacobis,
tengo a hiert presentaros el Docionento que lo .s Delegados de la 37°
Asarnblea General aprobaran el 16 de julio de 1986, fiesta de Nues-
tra Senora del Monte Carmelo.
Lo que la Asantblea General ha aprobado es tin progruma gue
la Cortgregacibn debe realizar en los sets prcisintos auos. Las
linens de accian que se proponen, si se Ilevan a cabo, nos acercaran
rnds a todos it Jesucristo. rmuuameule v a los pobres.
Cuando San Vicente presento las Reglas Connotes a in Congre-
gacion ert 1658, hizo notargue los ntisioneros nada encoutrarian en
ellas que no to hubieran va practicado desde liacia mtrcho tiempo
(cf. RC Introd.). F1 contertido del presertte Docuruento Sc' crrcuerttra
va, en gerntert al menos, en nuestras Constitucianes v Estatuto.s. Lo
que la Asamhlea General ha Itecho es sugerir algnnas linens de action
que nuestras Constituciones v Estatutos va proponen implicitamente.
Las lineas de action echan ttrta ntirada al pasado v otra al ftuuro.
Al pasado, refiriendose a las Constituciortes v listatutos, v al futuro,
para / lacer inns efica , la evangeli acicirt de ins pobres, quiertes espe-
ran de nasalros les lleventos el pan de la Palabra de Dios.
"Linens tie acti(jn : 198&1992" es an Docuatento para ser leido,
mediiado V discutido. Es, sobre todo, an Documento para hacerlo
objeto dc' nuestra oration, porque la action que no race de la ora-
cion no prodtrcird fruto duradero. "Fui vo quien as elegi a rosotros
V os destine a que as pottgdis eu carnino v deis f ruto, V tin f ruto clue
clure" On /5, 16).
.Al preserttaros este Docttmento, lo lingo con el sentitttiento tie
agradecintiento a Dios v a sit Madre por las abundantes gracias que
nuestra Congregation /ta recibido durance la reciente Asa inblea
General. Seamus agradecidos a Dios que sigue pertsando en in Con-
c regacicin que fze suva c/escle el prirrcipio (cf. Sal 73).
Quedo en el amor de Nuestro Sehor , of frno. s.s.
Richard MCCULLEN i... C.M.
INTRO/l ('LION
1. La Congregacion de la Mision wive una hora de gracia. Los
asistentes a la 37a Asamblea General lo hernos palpado en las sema-
nas que acabamos de vivir juntos.
Durante estos dias, hemos tenido ocasion de redescubrir los
multiples factores que nos unen . flemos sentido , sobre todo, la
voluntad comun a todas las Provincias de avanzar de manera cada
vez nuts decidida por cl camino del compromiso firme
* de evangelizar a los pobres,
* de organizar nuest l a vida comunitaria
* v de orientar la formacion,
de niodo que la Congregacion , a todos los niveles, adquiera un
caracter mas profetico.
Al mismo tiempo, hemos podido contprobar que ese compro-
miso es vivido de modo diferente por las distintas Provincias, a
causa de su historia v de sit peculiar contexto cultural . Tal diversi-
dad no ,e upone a Ia unidad de la C'ungregacion, sino que la ertri-
quece, pues tambicn en la Congregacion se cumplen las palabras
del Apostol: "Hav diversidad de dunes, pero el espiritu es el
misrrro" (1).
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2. El motivo inspirador de la Asamblea era buscar la unidad
cn la diversiclad. Este es ahora el reto a quc debe hacer frente la
Congregacion entera. La arnplia participation de las Provincias en
la Ease prcparatoria de la Asamblea demostr6 va la existencia de
la voluntad de asurnir cl desafio. Al confiar ahora a la Congrega-
cion el fruto de nuestro trabajo, esperamos que esa voluntad se
mantenga y acreciente en el curso de los seis proximos anos.
Creemos que la rnejor mancra de fornentar la unidad en la diversi-
dad es proponer unas lineas de acci6n que orienten los esfuerzos
de toda la Congregacion en una inisma direction. Sin embargo, calla
Provincia debera esforzarse por adaptarlas a sus propias circuns-
tancias, ejercitando para ello la creatividad que es fruto del Espi-
ritu.
Nuestras Constituciones v Estatutos nos invitan a vivir en
estado de renovation continua mediante la evaluaci6n v planifica-
cion de nuestros ministerios. Para responder a esta invitation, la
Asamblea propone que las lineas de acci6n, senaladas en este
documento, sirvan de base para Ia elaboraci6n de los proyectos
comunitarios provinciales v locales, que se evaluaran periodica-
mente, de tal manera que todos los rniernbros de la Congregacion
se sientan comprometidos en la efectiva realization de dichos
proyectos v en la consecution de sus objetivos.
quc:
3. La Congregacion existe en la Iglesia a causa de la misi6n
consiste en seguir a Cristo evangelizador dc los pobres,
* se realiza en comunidad
* y se prepara desde la formation.
La misi6n otorga unidad dinarnica a las lineas de action que
sigucn.
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EVANGELIZACION DE LOS POBRi,S
SI TI'A(70N
4. El camino recorrido en los ultimos anos por la Congrega-
tion de la Mision en el terreno de la cvangelizacion de los pobres
ha sido prometedor. Su caracteristica mas importante es el haber
descubierto un nuevo sentido de la Mision. Hacia ese descubri-
miento confluve la gencralidad de las Provincias.
Notas distintivas de esa renovada vivencia de nuestra vocation
son entrc otras:
* tin mayor acercamiento al mundo de los pobres, es decir, a
las personas de los pobres v al ambiente en el que ellos viven;
* una sensihilidad mas aguda respecto a situaciones tie injus-
ticia vigentes en gran parse del mundo;
* un deseo mas intcnso de actualizar la obra v el pensamiento
de San Vicente sobre los contenidos v rnetodos de la evangeliza-
cion.
5. La actividad ministerial de la Congregation ha rellejado esa
nueva conciencia misionera en una scrie de iniciativas v otros
signor, entre los que se destacan:
* un tono mas profetico v mas comprometido en favor de los
pobres en la labor evangelizadora;
* la recuperation por hastantes Provincias de Ins Misiones
Popuiares, debido en parse, al impulso dado por el cncucntro de
Visitadores en Bogota (2);
* la importancia creciente atrihuida a la parroquia misionera;
* el recurso a tar nuevas formas de pastoral , corno son las
pequenas Comunidades Cristianas, las Comunidades Eclesiales
de Base v otros grupos do formation apostolica;
* los renovados esfuerzos por tutu inuar prestando, en los
Seminarios y fucra de ellos, una avuda eficaz a la formacicin del
clero o una acogida v oricntacion Iraternas;
* la intensification del trabajo de formation de laicos, en par-
ticular los pertenecientes a los movimientos vicencianos, corno
agentes de evangelizaci6n;
* una atcncion creciente, en las Misiones "ad genres", a las
necesidades de la inculturacion v a la promotion del clero local;
* mayor colahoracion interprovincial para los compromisos
apostolicos, brindada con sentido de solidaridad;
* la fidelidad a la vocation de ni u• hos misioneros , en circuns-
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tancias dificiles , en especial la de los misioneros ancianos y enfer-
mos, testimonios diarios del espiritu vicenciano , y la participacion
de los mismos en la evangelizacion del mundo mediante su fe, sus
oraciones, sus sufrimientos y alegrias.
h. I)chemos reeonocer, por otra partc, al<_eunas deficiencias
menrion;r(las en los informes de las Provincial:
* siguen manteniendose casas y ministerios que no respondcn
con claridad al carisma vicenciano;
* resulta dificil superar una excesiva estabilidad en ministe-
rios quc impiden la movilidad propia de Ia Mision y la apertura
a nuevos derroteros;
* hay bastante indiferencia en cuanto a los movimientos lai-
cos vicencianos;
* poco interes por crear nuevas formas de scrvicio al clero;
* insuficiente respuesta a las neccsidades dc las Misiones "ad
gentes";
* carencia de un serio analisis de las causas de la pobreza, la
injusticia v la violencia, y exigua conciencia del dcbcr de compro-
meterse contra esos males;
* escasa planificaci6n en el trabajo pastoral con diagnosticos
realistas v metas concretas y precisas.
PRI:\'CIPIOS DF. ACCION'
7. La Congregacion de la Mision (ire fundada para la evangcli-
zaci6n de los pobres siguiendo a Cristo: "Si, Nuestro Senor pide
de nosotros que evangelicemos a los pobres; es to que El hizo y to
que quiere seguir haciendo por rnedio nuestro"(3).
A la Iuz de esta vocacion debemos juzgar la realidad de la
Cornpania y por ella debemos orientarnos hacia la conversion
yue renueve en cada uno de nosotros la experiencia espiritual de
San Vicente.
8. La Congregacion de la Mision participa de un modo pecu-
liar en la misi6n evangelizadora de la lglesia. En virtud de ella, nos
corresponde , como nos dice el Santo Padre, buscar "risks que nunca
v can audacia , humildad y competencia , las causas de la pobreza
y alentar a corto y largo plazo soluciones concretas , flexibles v efi-
caces" (4).
A imitacicin de San Vicente, la Congregacion debe emperiarse
cada vcz mas en responder a las esperanzas de la lglesia.
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9. San Vicente afirm6 que las Misiones Populares son "Para
nosotros el primero y principal de entre los trabajos por el pro-
jimo " (5), e hizo que hombres y mujeres seglares trabajasen con el
en la evangelizaci6n de los pobres, Ilevandoles a realizar con ale-
gria la misi6n de Cristo. Su ejemplo y sano realismo, que le condu-
cia a evitar tanto los enfrentamicntos inutiles corno la exagerada
idealizacic n del pobre, seran para nosotros inspiraci6n en el plan-
teamiento de nuestros ministerios.
LIN'FA S I)F_ ACCION
10. Para las comunidades locales.
Cada misionero v cada comunidad local deberan escuchar la
apremiante llamada a la conversion permanente y se esforzaran
por responder a ella a fin de vivir corno propia la experiencia espi-
ritual de San Vicente.
La participacion en la vida de los pobres y el compromiso en
la causa de su liberacion v sal acion constituyen parte integrante
de la conversion a la que los misioneros y las cornunidades locales
estan Ilamados.
1. Para la comunidad provincial.
1° Cada Provincia elaborara un programa pastoral para los
proximos seis anos. Este programa debt contener, el menos, los
puntos siguientes:
* revision de las obras de la Provincia segun los criterios
expuestos en las Constituciones v Estatutos;
* revitalizaci6n de las formas de mision mas acordes con la
realidad del pais y de la Provincia; cualquiera que sea la forma ele-
gida, se prestara atencion a los alejados, se tendrin en cuenta las
exigencias de la inculturacion v se procurara que los rnismos pobres
sean agentes de su propia evangelizaci6n y liberacion;
* formaci6n de laicos para la mision, dando la preferencia a
los movirnientos vicencianos;
* empeno en favor de la justicia y de la promoci6n de los
pobres especialmente de los grupos marginados y ahandonados;
estas actividades deberan basarse en el conocimiento de las cau-
sas concretas de la situacion v se llevaran a cabo en colaboraci6n
con los mismos pobres y con todos aquellos que por medios pacifi-
cos se esfuerzan por cambiar las estructuras sociales injustas.
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2° La formation inicial y permanente del clero, asf Como la
hospitalidad hacia cl, tendran un lugar preferente entre ]as preo-
cupaciones de las Provincias segun la propia situation. Durante los
proximos seis anos, ]as Provincias se esforzaran por crear
medios mas actualizados, a fin de que el ministerio en favor del
clero, considerado por San Vicente "casi igual"al de las Misiones
Populares, pueda recobrar nueva vida (6).
3° Las Provincias compartiran generosamente , segun los
casos, personal y recursos economicos , para hacer efectiva la cola-
boracion en la obra de las Misiones " ad gentes".
4° Dado el influjo que tienen los niedios de comunicacion
social en la obra de la evangelization, las Provincias, en cuanto les
sea posible:
* prepararan a algunos de sus micmbros en el use de estos
medios de comunicacion social;
* produciran o adquiriran el material apto para tales medios;
* y los emplearan adecuadamente en los ministerios.
COMUNIDAD PARA LA MISION
S I T UACION
12. Las respuestas de las Provincias ponen de manifiesto una
convergencia cada vez mas acusada en la idea de la comunidad para
la mision. Entre los aspectos positivos, se percibe, en muchas Pro-
vincias:
* el esfuerzo por aunar a los misioneros en la vida de trabajo,
oration y descanso; incluso, comunidades obligadas a vivir en situa-
ciones muy dificiles, son capaces de mantenerse unidas para la
mision;
* busqueda de formas nuevas de vivir unidos el Evangclio y
de realizar comunitariamente la evangelization;
* deseo de reforzar la comunion sobre la base de un mutuo
acuerdo acerca del contenido y de los metodos para evangelizar
a los pobres hoy;
* algunas comunidades experimentan nuevas tecnicas de
comunicacion y aplican las ciencias del comportamiento humano
para resolver los prohlemas comunitarios.
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13. Frente a estos aspectos positivos existen otros negativos
que frenan el desarrollo normal de la comunidad vicenciana para
la rnision. Tales elementos son:
* ciertos cxcesos de individualismo ode autonomia cuando se
toman decisioncs;
* falta de organization;
* convivencia superficial que dificulta, con frecuencia, la acti-
tud de escucha y el respeto a la persona;
* hav misioncros que vixen juntos sin conocerse to suficientc,
sin tiempo para escucharse o buscan fuera de la comunidad el did-
logo y el apovo que no encucntran en ella o que ellos se niegan a
sostencr;
* a veccs, cl acento se pone sobrc la exterioridad de la vida
comun v regular, sin profundizar debidamente en la vivencia
comr:rn, lo que impide la b6squeda de la dimension profetica de la
comunidad;
* ocurre tambien quc, de vez en cuando, se cae en un funcio-
nalisrno incompatible con el autentico servicio caritativo.
Con todos estos fallos sufren las personas y sufre la rnision (7).
PRINCIPIOS DE ACCION
14. La comunidad vicenciana es para la rnision. Tal fue la intui-
cion original de San Vicente: "Nuestra pequeita Conrpairia se ha
instituido para it de aldea en aldea"(8). Esto debe continuar siendo
un primer criterio de nucstras evaluaciones.
15. Sin embargo, San Vicente se preocupo mucho de que nues-
tras convicciones comunitarias se enraizaran en el mistcrio dc la
Trinidad v en la Palabra de Dios. Haciendose ceo de aquel pasaje
evangelico : "Que todos scan uno para que el mundo crea"(9), dijo
a los misioneros : "... Lcunro podreis atraer las almas a Jesucristo
si no estdis nu tuamente unidos a EI?"(10). La union fraterna, "a
modo de amigos que se quieren bie rt"(1 1 ), v la union con Jesucristo,
son signos v medios de la evangclizacion de los pobres.
16. La comuniOn fraterna puede y debe ser, por tanto, fuente
de energia Para la rnision. En este sentido nos dice Juan Pablo II:
"Os aliento vivamerrte a que coda semana o cada quince dins reser-
vecis un tiempo especial para proftordizar en el zuisterio de la ora-
tion, para irnpregnaros de los escritos Ian actuates de vuestro Fun-
dador, para juzgar con serenidad vuestras actividades apostolicas,
para revisor con rigor la marclra de vuestra vida fraterna"(12).
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17. San Vicente, a fin de mantener la cohesion v asegurar la
animaci6n de las comunidades, puso de relieve el papcl de los Supe-
riores. Teniendo en cuenta la evolucion de la mentalidad v de las
estructuras desde el siglo XVII, es necesario insistir en aigunos
aspectos particulares que presenta boy el ejercicio de la autoridad,
es dccir:
* la corresponsahilidad,
* la busqueda de un equilihrio, necesario v vital, entre las exi-
gencias de la mision v las condiciones de vida,
* v una comunicacion verdaderamente fraterna.
No podemos abandonar la mision so pretexto de salvaguardar
la vida comunitaria, pero, segun San Vicente, sacrificar la vida
comunitaria seria fatalrnente nocivo para la mision (13).
LINEAS DLi ACCION
18. Toda prograrnaci6n, toda evaluaci6n v especialmente la ela-
boracion del proyecto comunitario, deben realizarse en un clirna
de oraci6n, de reflexi6n sobre nuestra mision fundamental v de cari-
dad autentica.
19. De acuerdo con estas convicciones, se propone las siguien-
tes linea,, de acci6n:
Para las comunidades locales:
I ° La comunicacion mutua es el cauce indispensable para
crear autenticas comunidades. A este proposito, se recornienda a
los misioneros:
* buscar con diIigencia v sinceridad formas v medios de escu-
charse mutuamcntc v compartir los propios exitos v fracasos;
* programar y revisar en dialogo fraterno la practica de Ia ora-
cion, el desarrollo de los ministcrios v cl descanso;
* cumplir con el deher humano v evangelico de preocuparse
unos de otros, tanto si ,,ivcn juntos con-ro si viven solos.
2° Por rayon de los principios de subsidiaricdad y correspon-
sabilidad:
* cada misionero se considerara responsable de la elahoraci6n,
ejecucion v evaluacion del proyccto comunitario; lo aceptara corno
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propio: asi cl proyecto sera cficaz;
* en la practica, cada comunidad vera si necesita la ayuda de
expertos en relaciones humanas, provenientes de la misma Congre-
gacion o de fuera.
20. Para la coma;iidad provincial.
Cada Provincia:
* tomara las medidas oportunas para facilitar a ]as comuni-
dades locales Ia claboracion de su proyecto comunitario;
* proveera a la formacion de los Superiores como anirnado-
res espirituales de la comunidad local mediante encucntros oca-
sionales o periodicos;
* favorecera la comunicacion entre las comunidades locales,
de manera que se puedan ayudar y estimular mutuamente;
* pondra los rnedios para que los rnisioneros quc vixen solos
por razones de apostolado tomen parte en la elaboracion del
proyecto comunitario local.
21. Para toda la Congregaci6n:
Es de desear que a lo largo de los proximos scis anos y para
ayudar a la realizacion y evaluacion de los proyectos comunitarios
provinciales y locales, el Superior General con los Asistentcs Gene-
rates:
* propongan cada ato un tema de reflexion que sirva para
robustecer la union entre las Provincias;
* procuren mejorar la animacion vicenciana mediante publi-
caciones, estudios, boletines y promover encuentros que faciliten
la comunicacion de experiencias entre los misioneros y las Provin-
cias;
* tengan, con ocasion de las visitas a las Provincias, rcunio-
nes con los misioneros, a fin de revisar la marcha de his mismas.
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FOR%IACION PARA LA MISION
SITUACION
22. El analisis de la situation descubre signos alentadores por
lo que se refiere a la formacion para la mision . La mayoria de las
Provincias ha tornado conciencia de la importancia que, para el
futuro de la Misi6n, tiene la Pastoral Vocacional. Con frecuencia
se trabaja en ella colaborando con las Iglesias locales y con las Hijas
de la Caridad. Un estilo de vida sencillo, la alegria en el trabajo
con los pobres v la acogida en nuestras casas son para los j6venes
el mas poderoso atractivo. Muchas vocaciones proceden de los jove-
nes invitados a trahajar entre los pobres, con ellos y para ellos; de
grupos juveniles, corno Juventudes Marianas Vicencianas, o do
otros grupos de formacion cristiana o quc han entrado en contacto
con las Misiones Populares y las Misiones "ad gentes".
23. La conviction de la necesidad de la formacion propia vicen-
ciana para los candidatos al sacerdocio o para los Hermanos se ha
desarrollado entre nosotros. Esta formacion dcbe prepararles para
cumplir con las exigencies del mundo de los pobres y colmar sus
esperanzas. Muy positivo es el desarrollo creciente de los estudios
vicencianos.
Los planes de formacion elaborados por diversas Provincias
reflejan el equilibrio quc debe existir cntrc los diversos aspectos
del proceso formativo: humano, espiritual, intelectual, apost6lico,
comunitario v vicenciano.
24. La formacion permanente es reconocida cada vez mas por-
muchos misioneros corno una necesidad grave. Algunas Provincias
han tornado iniciativas creadoras en este aspecto o aprovechan las
multiples oportunidades que hoy existen para lograrla.
25. Tampoco faltan los signos negativos . Entrc ellos las Pro-
vincias detectan los siguientes:
* muchos misioncros no han asumido su responsabilidad en
la promotion de las vocaciones;
* no siempre son claros los criterion del discernimiento voca-
tional;
* faltan programas adecuados para la selection y
acompar amiento de los aspirantes adultos;
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* existen dificultades de coordinacion entre el equipo provin-
cial de promocion vocacional y algunos misioneros de la Provin-
cial
* cl ambience contemporanco perturba las familias v desamina
a los jovenes a que asuman para toda su Vida tin compromiso dcl'i-
nitivo, sobre todo refercnte al celihato;
* lajuventud actual, a6n Ia dotada de convicciones de fe, mani-
fiesta con frccuencia desinteres por las formas tradicionales de
como se vive el sacerdocio v no siempre ve sentido al ministerio
sacerdotal o a la vocacion de Hermano;
* resulta dificil encontrar equipos homogeneos v competen-
tes Para la formacicin; se carecc de personal bicn preparado para
la tarea de la formacion;
* falta colaboracion c incluso se advicrtc, a veces, el inllujo
negativo de algunos misioneros v de algunas comunidades cuva cali-
dad de vida apostolica v comunitaria desanima a los tormandos;
* la formacion impartida por algunas facultades, frecuenta-
das por nuestros cstudiantes, no siempre responde a las exigencias
de la adecuada formacion vicenciana v resulta dificil compaginar
ambas formaciones;
* se echan de menos orientaciones precisas para la formacicin
de los Hermanos;
* it nivcl personal, machos han ahandonado su cmpeno en la
('ormacion permanents por micdo o por algunas experiencias nega-
tivas: el atribuir it la Provincia como tal la responsabilidad de la
formaci6n continua he hecho que los particulares se desentiendan
de ella:
* por otra parte. muchas Provincias carecen de plan para esta
Ease de la formacicin.
PRINCIPIOS DE ACC/ON
26. Somos deudores ante Dios del don de la vocacion vicen-
ciana v por ello tenemos el deber de procurar que esta se perpetue
en la Iglesia, para hien de los pobres.
27. Considcramos que los medios mdis clicaces de la pastoral
vocacional son la oracion, el testimonio y el acomparamiento. "A
nosotros nos Coca - dijo San Vicente - rogar a Dios que em-te bue-
nos obreros a la mies, ' v vivir tan biers que, con nuesiros ejemplos,
les demos mas alicie n te que desgana para trabajar con noso-
tros " (14).
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28. El fin de la forrnacion vicenciana es capacitar a los que se
sienten Ilamados a la Congregation para la cvangelizacion de los
pobres. De ahi surge la necesidad do que los seminaristas v estu-
diantes esten en contacto con los pobres v conozcan asi su situa-
cion, reflexionen sobre las causas de la pobreza v se dejen evange-
lizar por los mismos pobres. "Ass, pees, Senores v Hermanos
rnios, nuestro Tote son los pobres: Pauperibus evangelizare misfit me.
;Que dicha, senores, que dicha! ;Racer agtrello por to que Nuesiro
Senor vino del cielo a to sierra v mediante to coal nosotros iremos
at cielo! ;Continuar la obra de Dios, que hula de las ciudades v se
iba at campo en busca de los pobres!"(15).
29. La formacion permanente es absolutamente necesaria en
un rnundo y en una Iglesia que cambian continuamente v nos capa-
city para estar presentes como Sacerdotes v Hermanos de Ia Mision
en este rnundo v en esta Iglesia de boy. Es, ademas, indispensable
para conservar nuestra identidad vicenciana v para hater eficaz
la proclamation del Evangclio (16).
La forrnacion permanente constituye tambicn un atractivo para
los candidatos a la Compania, v les hara ver, desde el principio,
que In formacion es un quehacer tie toda la vida.
LINEAS DE ACC/ON
30. Pastoral vocacional.
Es importante que his Provincias tengan un plan de pastoral
vocational en el que se pongan de relieve Ios siguientes aspectos:
* establecer como elemento esencial, el que cada cornunidad
sea testimonio de amor v de servicio al pobre, de sencillez de vida,
del ideal misionero "ad gentes" y de la vocation vicenciana vivida
con gozo;
* prcsentar la vocation del }termano en todo su valor;
* invitar y acoger a los jovenes para que experimenten nues-
tro apostolado, nuestra vida comunitaria y nuestra oration;
* intensificar, en cuanto sea posible, las relaciones con las
familias de los candidatos v promover su colaboracion;
* colaborar en la promotion vocacional con otras Provincias,
con las Hijas de la Caridad y con las Iglesias locales.
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31. Para fa formacion especifica.
1 ° Es necesaria la formulacion de una Ratio Format ionis Vin-
centianae para el Seminario Mayor y para los Hermanos. Esta
tiltima exige una profunda reflexion sohre la identidad del Hermano
en la Congregacion y en la Iglesia do hoy.
2° La formacion ha de impartirse desde la Mision.
Para ello:
* procurar, en la medida de lo posible, que las casas de for-
macion estcn situadas en zonas pobres;
* format a los estudiantes para vivir y trabajar en comunidad
para la mision;
* mantener contacto fraterno con las de ►nas comunidades de
la Provincia;
* actualizar la formacion, de tal modo, que capacite a los for-
mandos para dar una respuesta vicenciana a las exigencias de la
justicia y para adaptarse a las necesidades de una verdadera incul-
turacion.
3° La selecci6n y preparacion do buenos formadores dche scr
una de las preocupaciones prioritarias en todas las Provincias. Los
formadores deben terser experiencia pastoral, sobre todo en el apos-
tolado con los pobres.
4° Fomentar la colahoracion de la manera siguiente:
* mediante la ayuda mutua entre las Provincias en la forma-
cion vicenciana;
* con encuentros de formadores _y estudiantes de diversos pai-
ses o regiones, que les permitan y faciliten el intercambio de expe-
rirticias.
32. Para la formacion permanence.
Cada Provincia elaborara un plan de formacion permanente
que concretaran despues las comunidades locales. Dicho plan ten-
dra en cuenta las siguientes recomendaciones:
I a Como cada uno debe ser responsible principal de su pro-
pia formacion , el objetivo del plan consistira en ayudar a los misio-
neros a ampliar y profundizar en la espiritualidad vicenciana y
apostolica . Esto les permitira avivar su servicio a la mision y les
mantendra en estado permanente de formacion.
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2° La formacion permanente debe abrazar todos los campos:
teologia, espiritualidad, pastoral v vicencianismo. Se prestara aten-
cion especial a los problemas sociales de nuestro tiempo v al estu-
dio de las causal de la pobreza v su solucion.
3a Los niedios pars la formacion permanente pueden ser:
* el intercambio con ott-os misioneros sobre los propios pun-
tos de vista teologicos y de las experiencias apostolicas v de ora-
cion;
* el estudio privado, cursos v experiencias pastorales;
* el aprovechamiento de las oportunidades de formacion per-
manents que existen a nivel regional , nacional e internacional.
CONCLUSION
1;. La Asamblea General propone para los seis proximos
a11(,':
I ° Di fusion e interiorizacion.
* Los asambleistas seremos portadores de [as aspiraciones de
la Asamblea. Nos preocuparernos de difundir en las Provincias, no
solo el documcnto, sino, sobre todo, su espiritu.
* Las Provincias organizaran el examen Y profundizacion de
los resultados de la Asamblea, de modo que todos los misioneros
intervengan activamente en el estudio, discusiOn, asirnilacion y rea-
lizackin del presente docurnento.
2° FruluuciOn.
.Std se hard:
* en la revision de villa de las comunidades locales, una vez
el atio;
* en las Asambleas Provinciales;
* en las visitas del Superior General v de sus Asistentes a las
Provincias;
* en el encuentro de los Visitadores con el Superior General,
en 1989;
* en la Asamblea General de 1992.
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34. La experiencia de los asambleistas ha sido macho mas rica
en interrogantes, intercambios v rellexiones que to reflejado en
estas paginas. Una Asamblea es mucho mas que un documento.
35. No podernos perder de vista que el presente es siempre una
invitacion a it mas lejos. Nos hacemos portadores de las inquietu-
des de Juan Pablo 11: 'Volramos nuestra nrente v rruestro corazon
hacia San Vicente de patil , hombre de accion v de oracion, de orga-
nizaciorr v de imaginaciOn , de ntando v de htnildad , hombre de aver
v de hov . Que aquel carnpesino de las Landas, convertido por Ia gra-
cia de Dios en genio de la caridad, nos avude a todos a poser de
nuevo las rnanos en el arado s in mirar atrds , para el rirrico trabajo
que inrporta , el anrn ein de la Buena Nueva a los pobres"(17).
36. Aceptemos el rcto v hagamos todo lo posible por comuni-
car a todos los miembros de Ia CongregaciOn el suplo rcnovador
de csta Asamblea. La Iglesia v los pobres cucntan con nosotros v
esperan nuestra respuesta. No les defraudemos.
37. Aprobamos este documento el 16 de julio, fiesta de Ia Vir-
gen del Carmen. El P. General, al clausurar Ia Asamblea, nos
record(') que Maria es Ia "Estrella tie la Evangelizacion", coma to
dijo Pablo VI (IS). En Ella depositamos las aspiraciones conteni-
das en este documento. Como siempre, en Ella confiamos y a Ella
nos diriginws para que siga siendo nuestra intercesora ante su Ilijo
Jesucristo, cuyas huellas queremos seguir para continuar su mision
evangelizadora de los pobres.
NOTAS
(1) ICo 12,4.
(2) CI. Vincentiarra, 2, 1983.
(3) COSTE Xl, 386 (XII. 79).
(4) Discurso del S. Pontifice a los asambleistas; 30.6.86.
(5) RC XI, 10.
(6) RC XI, 12.
(7) COSTE I, 174 (112-113).
( 8) COSTE 1 . 550 (562).
(9) Jn 17,21.
(10) CI. ABELLY, Libra Il, c. I, pa);. 145; ed. 1664.
(Il) RC VIII, 2.
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( 12) Discurso del S. Pontifice a los asambleistas ; 30.6.86.
(13) CI. RC c. VIII.
(14) COSTE VIII , 285 (287).
(15) COSTE XI, 324 ( XII, 4).
(16) Cf. S . G. Richard 41CCUL . LEN, en "Rellexie n sobre el estado de Ia
Congregation ", 37' Asamblea General de 1986 : " La formacion permanente
es Lino de los cimienlos .obrc los que descansa la renovation apostcilica
de la Congregation . La formacion permanente noes simplemente cuestion
de estar al tanto de las opiniones teologicas de hoy , aunque ell) sea itnpor.
tante y valioso . Es algo mas amplio v profundo . Es Uri proceso pot el cual
nos mantenemos abiertos a las realidades v necesidades de Ia evangeliza-
cion ell Lill mundo que cambia sin cesar . Es Lin proceso pot el cual nos equi-
pamos para abordar eras realidades v satisfacer eras necesidades comp
sacerdotes v hermanos de la Congregation . Sin esta formacion permanente,
la Congregation come el peligro de perder su identidad en la Iglesia. Sus
micmbrus estaran ntenos seguros de su Iuncion como sacerdotes o lie m a-
nos. Nuestros posibles candidato -, nos enconuaran etas interesados en el
pasado que en to que esta en gestation en Ia Iglesia y en el mundo . La for-
macion en todas sus dimensiones , antes N. despots de la incorporaciun en
la Congregation, es una condition necesaria para sobrevivir en el mundo
de hoy ; sin ella sera dilicil, si no intposible , que la Congregation sea'Ununt
Corpus , unus spiritus in Christo " (pag. 14-15).
( 17) Discurso del S. Pontifice a los asambleistas ; 30.6.86.
( 18) Cf. PABLO VI , Evangclii Nuntiandi , n° 82; 8 . 12.75.
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UNUM CORPUS, UNUS SPIRITUS
IN CHRISTO
LINES OF ACTION






Rome, 30 July 1986
To the Congregation
My dear Confreres,
May the grace of Our Lord Jesus Christ he with us forever!
On this feast day of our Confrere, Saint Justin De Jacobis, I am
happy to present to you the document which the Delegates of the
.37th General Assembly approved on the 16th of July 1986, the feast
of Our Lady of Mount Cannel.
What the General Assembly approved was a program of action
for the Congregation during the next six years. The lines of action
proposed will, if followed, bring us all closer to Jesus Christ, to one
another and to the poor.
When Saint Vincent presented the Common Rules to the Con-
gregation in 1658, he remarked that the Confreres would find nothing
in them which they had not long since practiced (cf RC Intr.). The
content of the present document is already to be found, at least ger-
minally, in our Constitutions and Statutes. What the General
Assembly has done is to suggest certain lines of action which our
Constitutions and Statutes already implicitly propose to us. These
lines of action look backwards and fonvards; backwards to the (-'on-
stitutions and Statutes and forwards to more effective evangeliza-
tion of the poor who are waiting for its to bring them the bread of
God's word.
"Lines of Action: 1986-1992" is a document to be read, to be
reflected upon and to be discussed. It is above all a document to
be prayed about, for action that is not born of prayer will fail to bring
forth that fruit which will remain. "I chose you and appointed you
that you should go and bear fruit and that your fruit should remain."
(in 15:16).
In presenting this document to you, I do so with sentiments of
gratitude to God and to His Mother for the many graces our Con-
gregation received during our recent General Assembly. Let us give
thanks to God Who continues to he mindful of the Congregation
which He has possessed from the beginning (c f Ps 73).
In His love I remain,
Your devoted confrere,
Richard McCULLEN, is. C.M.
IN TROD( VTION
1. The Congregation of the Mission is experiencing a time of
grace. We the participants in the 37th General Assembly felt this
deeply in the weeks that we just spent together.
During these days we have had the opportunity to discover once
again the many factors that unite us . We have sensed above all the
common purpose of all the provinces to move forward in an ever
more decisive way on the path of firm commitment:
* to evangelize the poor,
* to organize our community life, and
* to orient our formation
in such a way that the Congregation on all its levels may ac-
quire a more prophetic character.
At the same time we have noticed that our commitment is be-
ing lived in different ways in different Provinces with their own
particular cultural contexts. Such diversity is by no means oppos-
ed to unity, since in the Congregation too the words of the apostle
are fulfilled: "There is a variety of gifts, but one Spirit"(]).
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2. The driving force of the Assembly was the desire to seek uni-
ty amid diversity. This is now the challenge which confronts the
entire Congregation. The full participation of the Provinces dur-
ing the preparatory phase of the Assembly demonstrates that the
will to take up this challenge already exists among us. In now con-
fiding to the Congregation the fruit of our work, we hope that this
firm purpose will be maintained and will increase in the six years
ahead. We believe that the best way to promote unity amid diver-
sity is to propose some lines of action which will orient the efforts
of the whole Congregation in a common direction. Each Province,
however, will have to adapt these lines of action to its own cir-
cumstances, exercising to that end the creativity which is the fruit
of the Spirit.
Our Constitutions and Statutes invite us to live in a state of
continued renewal by evaluating and planning our ministries. In
response to this invitation, the Assembly proposes that the lines
of action described in this document should serve as the basis for
formulating local and provincial plans which shall be evaluated
periodically. In this way we hope that all the members of the Con-
gregation will feel committed to putting the plans into practice and
accomplishing their objectives.
3. The Congregation exists in the Church for the sake of the
mission , which:
* consists in following Christ the evangelizer of the poor,
* is carried out in community, and
* is prepared for by formation.
This mission brings a dynamic unity to the lines of action that
follow.
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EVANGELIZATION OF THE POOR
SITUATION
4. In recent years the Congregation of the Mission has travel-
ed a promising journey in the area of the evangelization of the poor.
The most important characteristic of this journey is that we have
discovered a new sense of the Mission. Most provinces have shared
in this discovery.
The distinctive marks of this renewed experience of our vo-
cation are, among others:
* a greater closeness to the world of the poor; that is, to poor
people themselves and to the environment they live in;
* a sharper sensitivity to the unjust situations existing in a
large part of the world;
* a more intense desire to concretize St. Vincent's work and
his thoughts about the contents and methods of evangelization.
5. Among our apostolic activities, a series of new undertak-
ings and other positive signs reflect this new missionary con-
sciousness . Among these , the following stand out.
* a more prophetic, more committed thrust toward the poor
in our evangelizing work;
* in many Provinces, the revival of the popular missions, due
in part to the impulse felt at the meeting of the Visitors in Bogota (2);
* the increasing importance of the missionary parish;
* recourse to new forms of pastoral approach, like small Chris-
tian communities , basic ecclesial communities and other apostolic-
action and formation groups;
* renewed efforts to continue to offer, within and outside
seminaries, efficacious help in the formation of the clergy, or a
sense of brotherly welcome and direction;
* intensification of the. work of forming laity as agents of
evangelization , especially those belonging to Vincentian lay
movements;
* in the missions ad genres, increased attention to the needs
of inculturation and the promotion of the local clergy;
* greater interprovincial collaboration in apostolic com-
mitments, offered with a sense of' solidarity;
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* the fidelity of many missionaries to their vocation in especial-
ly difficult circumstances, especially that of the elderly and the sick
confreres, who provide us with a daily witness to the Vincentian
spirit and who participate in the evangelization of the world by their
faith, prayers, sufferings and joys.
6. We must acknowledge, on the other hand, some defects men-
tioned in the Provinces reports:
* we continue to maintain houses and ministries that do not
clearly correspond to the Vincentian charism;
* we continue to have difficulty overcoming an excessive
stability in some of our ministries, a fact which hinders the mobility
proper to the Mission and the opening of new projects;
* there is considerable indifference in regard to our Vincen-
tian lay movements;
* there has been little interest in creating new forms of ser-
vice to the clergy;
* response to the needs of the missions ad genres has been in-
sufficient;
* serious analysis of the causes of poverty, injustice and
violence, has been lacking, as well as consciousnesss of the need to
commit ourselves to work against those evils;
* pastoral planning with a realistic diagnosis of problems and
with precise, concrete goals has been sparse.
PRINCIPLES OF ACTION
7. The Congregation of the Mission was founded to evangelize
the poor in the footsteps of Christ: "Yes, Our Savior asks its to
evangelize the poor: that is what he himself did and what he wants
to continue doing through us"(3).
It is in light of this vocation that we must judge the present
situation of the Company. In this same light we must move toward
a conversion that will renew in each of us the spiritual experience
of St. Vincent.
8. The Congregation of the Mission participates in a special
way in the Church's mission of evangelization. Because of this, as
the f loly Father asks us, it is up to us more than ever, with audacity,
humility and competence to investigate the causes of poverty and
to promote long and short term solutions, which are concrete, flex-
ible and efficacious " (4).
- 576 -
In imitation of St. Vincent, the Congregation should give itself
over more and more to responding to the desires of the Church.
9. St. Vincent affirmed that the popular missions are "for us
first and principal amour; our works on behalf of the neighbor" (5).
He invited lay men and women to work with him in the evangeliza-
tion of the poor, leading them to carry out with joy the mission of
Christ. His example and healthy realism, which led him to avoid
both useless confrontations and an exaggerated idealization of the
poor person, will be our inspiration in plannning our ministries.
1Ja'I: S OF ACTIO ,\'
10. For the local < 'ntrtnrttrtilies.
Each confrere and each local community shall hear the urgent
call to continued conversion and make efforts to respond to that
call, in order to live out, as their own, the spiritual experience of
St. Vincent.
Participation in the life of the poor and commitment to the
cause of their liberation and salvation are an integral part of the
conversion to which the missionaries and the local communities
are called.
I. For the Provinces.
I ° Each Province will draw up a six-year pastoral plan, which
will include at least the following points:
* an evaluation of the Province's works, according to the
criteria laid out in the Constitutions and the Statutes;
* the revitalization of those forms of mission which are more
in accord with the context of each country and Province. Whatever
form is chosen, the unchurched and fallen away are to receive
special attention, the need for inculturation is to he taken into ac-
count and efforts are to be made so that the poor themselves might
he agents of their own evangelization and liberation;
* formation of lay persons for the mission, giving preference
to Vincentian lay movements;
* commitment to justice and to the promotion of the poor,
especially the marginalized and the abandoned. Such activities
should he rooted in an understanding of the concrete causes of the
situation and will he carried out in collaboration with the poor
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themselves and with all those who attempt to change injust social
structures by peaceful means.
2° The initial and on-going formation of the clergy, as well
as a spirit of hospitality toward them, will have a preferential place
among the concerns of the Provinces, each according to its own
situations. The Provinces will make creative efforts over the next
six years to find those contemporary means by which our ministry
on behalf of the clergy, which St. Vincent considered "almost
equal"(6) to that of the missions, might be revitalized.
3° The Provinces will, as occasion arises, generously share
personnel and economic resources in order to bring about effec-
tive collaboration in the missions ad genies.
4° Given the influence that the media have in the work of
evangelization , the Provinces , as tar as is possible:
* shall prepare some of their members in the use of the media;
* shall produce or acquire materials suitable for use by the
media;
* shall employ the media well in their ministries.
COMMUNITY FOR THE MISSION
SITUATION
12. The responses of the Provinces manifest an ever sharper
focus on the idea that community is for the mission. Among the
positive factors, we can see in many Provinces:
* an effort to unite the missionaries in a life of prayer, work
and relaxation. Even communities obliged to live in very difficult
situations have shown themselves capable of maintaining unity for
the sake of the mission;
* a search for new ways of living the gospels and preaching
the good news together;
* a desire to strengthen our communion by founding it upon
common agreement about the content and methods of evangeliz-
ing the poor today;
* in some communities, the employment of new techniques of
communication and the use of the behavioral sciences as a help in
resolving community problems.
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13. Besides these positive factors there are other negative ones
which impede the normal development of the Vincentian communi-
ty for the mission. Some of these are:
* an occasional excessive individualism or autonomy in
decision-making;
* lack of organization;
* a superficial way of living together that impedes our ability
to listen and our respect for persons;
* there are, moreover, missionaries who live together without
knowing each other well enough, without time to listen to one
another, and who look outside the community for the dialogue and
support which they do not find within it, or which they themselves
fail to contribute to;
* at times the stress is placed on life in common and regulari-
ty, without a genuine deepening of lived communion; this impedes
the search for the prophetic dimension of community;
* at times too, some fall into a functionalism which is incom-
patible with an authentic spirit of loving service.
All such failings cause both persons and the mission to suf-
fer (7).
PRINCIPLES OF ACTION
14. The Vincentian community is for the mission. This was the
original intuition of St. Vincent: "Our little Company has been
founded to go from village to village"(8). This intuition should con-
tinue to be a primary criterion in all our evaluations.
15. St. Vincent, however, was very concerned that our com-
mon convictions should be rooted in the mystery of the Trinity and
the Word of God. Echoing the passage from the gospel , "that all
may be one so that the world might believe"(9), he told the mis-
sionaries : "... how can you attract people to .Jesus Christ if you are
not united with one another and touted with him?" (10 ). Fraternal
union "after the manner of friends who love one another deeply" (11)
and union with Jesus Christ are signs and means for evangelizing
the poor.
16. Fraternal communion , therefore, can and ought to be a
source of energy for the mission . In this spirit Pope John Paul II
said to us: "I eagerly encourage you to reserve a good block of time
each week or every two weeks to go deepe r into the mystery of prayer,
to become imbued with the w ritings of your founder which are
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so alive today, to make calm judgments about your apostolic ac-
tivities, and to evaluate carefully the progress of your fraternal
life " (12).
17. In order to preserve unity and provide for animation within
our local communities, St. Vincent stressed the role of superiors.
Keeping in mind the evolution in structures and the changes in men-
tality that have taken place since the seventeenth century, we must
emphasize several elements that are characteristic of the exercise
of authority today; namely:
* corresponsibility;
* the search for the necessary and life-giving balance between
the needs of the mission and the conditions necessary for communi-
ty life;
* a communication that is truly fraternal. We cannot withdraw
from the mission under the pretext of safeguarding community life;
but on the other hand, according to St. Vincent, to sacrifice com-
munity life would be a fatal blow to our mission (13).
LINES OF ACTION
18. Whenever we set up programs and evaluate them, and
especially when we formulate our community plan, we should do
so in an atmosphere of prayer, reflection about our basic mission,
and genuine charity.
19. Convinced of this, we propose the following lines of action:
For the local houses:
1° Mutual communication is the indispensible means for
creating authentic communities. For this reason, it is recommend-
ed that the confreres:
* sincerely and diligently seek ways and means to listen to each
other and to share their successes and failures;
* plan and evaluate their prayer life, the progress of their-
apostolates, and their time for relaxation, all in a spirit of frater-
nal dialogue;
* fulfill what is their human, evangelical obligation to be con-
cerned for each other, whether they live together or live alone.
2° Guided by the principles of subsidiarity and correspon-
sibility:
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* each confrere will recognize his responsibility to take part
in drawing up, carrying out, and evaluating the community plan.
He will, moreover, personalize it. In this way the plan will he truly
effective;
* each local community will decide in practice if* it needs the
help of those trained in communication skills (facilitators), whether
these experts come from within or outside the Congregation.
20. For the Provinces.
Each Province will:
* do what is needed to help the local houses draw up their com-
munity plans;
* provide, through periodic meetings, for the formation of
superiors as spiritual animators of the local houses;
* promote communication among local houses so that they can
support and challenge one another;
* offer the means by which confreres who live alone, by reason
of their apostolate, can take part in drawing up the community plan.
21. For the whole Congregation:
In the course of the next six years, as a help to the Provinces
and houses in carrying out and evaluating their plans, it is desirable
that the Superior General, together with his Assistants:
* propose an annual theme for reflection that will serve to
build up the unity of all the Provinces;
* try to deepen our Vincent ian spirit by means of publications,
studies, and bulletins, as well as promote meetings that facilitate
the sharing of experiences among Confreres and Provinces;
* hold meetings with the Confreres during their visits to the
Provinces in order to evaluate the progress of the Provinces.
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FORMATION FOR THE MISSION
SITUATION
22. In analyzing the situation we discovered hopeful signs in
regard to formation. The majority of' the Provinces are conscious
of the importance of vocational promotion for the future of the mis-
sion. Frequently, this work is done in collaboration with the local
Church and the Daughters of Charity. A simple life-style, joy in our
work with the poor, and a sense of welcome in our houses are the
things that most attract young candidates. Many vocations conk
from inviting young people to work among, with and for the poor;
from youth groups like the Marian-Vincentian Youth Organization;
from other Christian formation groups; or from people who have
had contact with our popular missions and missions ad gentes.
23. A conviction has developed about the need for specifically
Vincentian formation for our candidates for the priesthood and for
our brothers. This formation should prepare them to confront the
needs of the world of the poor and fulfill their hopes.
The increasing development of Vincentian studies is a very
positive sign.
The formation plans formulated by different Provinces show
a proper balance among the various aspects of the formation pro-
cess: human, spiritual, intellectual, apostolic, community and
Vincentian,
24. More and more the Confreres recognize the grave necessi-
ty for ongoing formation. In this area, some Provinces have taken
creative steps forward by taking advantage of the many oppor-
tunities that exist today for this kind of formation.
25. However, negative signs are not lacking. Among them, the
Provinces enumerate the following:
* many Confreres have not assumed personl responsibility for
promoting vocations;
* the criteria for vocational promotion are not always clear;
* we lack adequate programs for the selection, personal sup-
port and formation of adult candidates;
* there are coordination difficulties between the Provincial
vocation teams and some Confreres of the Provinces;
* our contemporary milieu disrupts family life and
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discourages the young from making a definitive life-commitment,
especially in regard to celibacy;
* today's youth, although possessed of faith-convictions, fre-
quently show a lack of interest in the traditional forms of priestly
life and do not always appreciate the meaning of priestly ministry
or the vocation of a brother;
* it is difficult to find compatible, competent formation teams.
There is a lack of adequately prepared formation personnel;
* at times some Confreres and some houses tail to cooperate
with the formation programs and even discourage candidates by
the poor quality of their apostolic and community life;
* the formation given in some theological centers which our
Students attend does not always correspond with what an adequate
Vincentian formation demands, and it becomes difficult to blend
the two formation programs;
* we lack clear directions for the formation of our brothers;
* on a personal level, many have failed to dedicate themselves
to on-going formation because of fear or some negative experiences.
Attributing the responsibility for on-going formation to the Province
as such has resulted in its neglect by individuals;
* at the same time, many Provinces lack a plan for this phase
of formation
PRINCIPLES OF AC/ION
26. It is to God that we owe the gift of our Vincentian vo-
cation. We have the duty, therefore, to try to provide for its future
in the Church, for the good of the poor.
27. It seems to us that the most effective means of vocation
promotion are prayer, witness, and personal contact with the can-
didate. "It is up to us,"St. Vincent said, "to beg God to send good
laborers into his harvest, and to live in such a ways that by our exam-
ple we give them more encouragement than discouragement to come
work with us"(14).
28. The goal of Vincentian formation is to prepare those who
feel called to the Congregation to participate in the evangelization
of the poor. Because of this, our seminarists and students need to
have direct contact with the poor and consequently to know their
life-situation, reflect on the causes of poverty, and allow themselves
to be evangelized by the poor. "And so, confreres and rtty brothers,
our lot is the poor, the poor: Pauperibus evangelizare misit me! What
a joy, confreres, what a job'' To do that for which Our Lord came
to earth, and by means of which we will go to heaven. To con-
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tinue the work of God, who fled the cities and went to the country-
side in search of the poor!" (15).
29. On-going formation is an absolute necessity in a continually
changing world and Church. It enables us to live in today's world
and today's Church as priests and brothers of the Mission. It is in-
dispensable for the preservation of our Vincentian identity and for
the effective proclamation of' the gospel (16). It also attracts can-
didates to the Company and enables then to see right from the start
that formation is a process we must engage in throughout our lives.
LINES OF ACTION
30. For Promoting Vocations.
It is important that the Provinces have a plan for promoting
vocations which emphasizes the following goals:
* to set down as an essential element that each house should
give witness to our love and service of the poor, to simplicity of
life, to an enthusiasm for the missions ad genres, and to the joyful
living out of the Vincentian vocation;
* to present the full value of the vocation to the brotherhood;
* to invite and welcome young people to experience our
apostolate, our community life and our prayer;
* to deepen, whenever possible, our relationships with the
families of candidates and promote their collaboration with us;
* to cooperate with other Provinces, with the Daughters of
Charity and with the local Churches in promoting vocations.
31. For our specific formation.
I ° It is necessary to draw up a "Ratio Formationis Vincen-
tiana" for the major seminary and for the Brothers. The latter
demands that we reflect deeply on their identity in the Congre-
gation and in the contemporary Church.
2° Formation should flow from the Mission . Therefore:
* we will, as far as is possible, try to locate formation houses
in poor areas;
* we will form our students to live and work in community
for the mission;
* we will maintain brotherly contact with the rest of the houses
of the Provinces;
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* we will keep our formation programs up to date in order to
enable our seminarians to give a Vincentian response to the
demands of justice and to adapt themselves to the needs of true
incuIturation.
3° The selection and preparation of good formation person-
nel should be one of the priorities in all the Provinces. They should
have some pastoral experience, above all in apostolates to the poor.
4° We will foster collaboration by the following means:
* through mutual help among the Provinces in Vincentian for-
mation;
* through meetings of the formation personnel and students
of different countries or regions to provide for and facilitate the
sharing of experiences.
32. For on-going formation.
Each Province will draw up a plan for on-going formation
which will then be concretized in the local communities. The plan
will take into account the following recommendations:
1 a Since each Confrere should be primarily responsible for his
own formation, the object of the plan should he to help the mission-
aries to develop and deepen their Vincentian, apostolic spiritu-
ality. This will help revitalize their service to the mission and keep
there in the state of on-going formation.
2a On-going formation ought to embrace all areas: theology,
spirituality, pastoral approaches, and Vincentian studies. Special
attention gill be paid to contemporary social problems and to the
study of the causes of poverty and solutions.
3a Means for this formation may be:
* sharing with other missionaries one's theological views and
experiences of work and prayer;
* private study, courses and pastoral experiences:
* taking advantage of the opportunities for on-going forma-
tion available at the regional, national and international levels.
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('ONC'L US ION
33. The General Assembly proposes for the next six years:
I' Dissemination and inieriorization.
* We the members of the Assembly will he the transmitters
of the Assembly's hopes. We will try to communicate to the Prov-
inces not only this document but, above all, its spirit.
* The Provinces will organize the explanation and examin-
ation of the results of the Assembly in such a way that all the Con-
freres take part actively in the study, discussion, assimilation and
implementation of this document.
2° Evaluation.
This will he done:
* in the local houses annually during a revision de vie;
* in the provincial assemblies;
* in the visits of the Superior General and his Assistants to
the Provinces;
* in the meeting of the Visitors with the Superior General in
1989;
* in the General Assembly of 1992.
34. The experience of those who took part in the Assembly has
been much richer in probing, sharing and reflecting than these
pages have shown. An Assembly is much more than a document.
35. We should not forget that the present always offers an in-
vitation to move on into the future. We must make ourselves
transmitters of the burning concer of John Paul 11: "Let us tin n our
ntirtds and hearts toward St. Vincent do Paid, mart of action and
of prayer, of organization and imagination, of strength and lni-
ntility, of rite past and of rite present. Mar that peasaiu of Landes,
co?rverted by the grace of God into a genius of charity, help tic all
to put our hands to the plow once more, never looking hack its order
to do the only work thus cotints: announce the good ?ten's to the
poor" (17).
36. Let us accept the challenge and do everything possible to
communicate to all the members of the C ongre,,ation the renew-
ing breath of this Assemble. The Church and the poor count on us
and await our response. Let us not disappoint them.
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37. We approve this document on July 16, 1986, feast of Our
Lady of Mount Carmel. The Superior General, in closing the
Assembly, has reminded us that Mary is the "Star of Evan-
gelization", as Paul VI put it (18). We place in her hands the hopes
contained in this document. As always we trust in her and ask her
to continue to he our intercessor with her Son Jesus Christ. It is
in his footsteps that we desire to walk, in order to continue his mis-
sion as the Evangelizer of the Poor.
\t,TES
(1) I Cur. 12:4.
(2) Cf. Vincentiuna, 2, 1983.
(3) COSTE XII, 79.
(4) Discourse of the Holy Father to the members of the Assembly, June
30, 1986.
(5) Common Rules XI, to.
(6) Common Rules X1, 12.
(7) COSTE 1, 112.113.
(8) COSTE 1. 562.
(9) John 17:21.
(10) Cl. ABELLY, book It, c. 1, p. 145, ed. 1664.
(11) Common Rules VIII, 2.
(12) Discourse of the Holy Father to the Members of the Assembiv-1 line
30, 1986.
(13) Cf. Common Rule, VII).
(14) COSTE VIII, 287.
(15) COSTE XI, 4.
(16) Cf. Richard McCULLEN. Superior General, "A Reflection on the
State of the Congregation", 371h General Assembh, 1986, p. 11: "Ongoing
formation is one of the foundation stones on which the apostolic renewal
of the Congregation rests. Ongoing formation is not merchv a question of
keeping oneself abreast of present day theological opinions, important and
yaluahle though that may be. It is something wider and deeper. It is a pro-
cess by which we keep ourselves open to the realities and the needs of
esangcli,ation in a changing \%orld. It is a process h\ which we equip
ourselves to face these realities acrd meet these needs as priests or brothers
in the Congregation. Without such ongoing fornmation the Congregation will
risk losing its identity in the Church. Confreres will become less sure of
their role as priests or brothers. Prospective candidates will find us more
interested in the past than in what is emerging in the Church and in the
world. Formation in all its dimensions, before and after incorporation in-
to the Congregation, is one of those conditions necessary for suryiyal in
today's world and without which it will be dillicult, if not impossible, for
the Congregation to he 'Unum Corpus, Unus Spiritus in Christo'.,'
117) Discourse of the Holy Father to the Assembly, June 30, 1980.
(18) Ct. PAt.f. VI, Li•atigelti Aimticnttli, n° 82, (Dec('mber 8, 1975).
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UNUM CORPUS , UNUS SPIRITUS
IN CHRISTO
LIGNES D'ACTION
POUR LA CONGREGATION DE LA MISSION
1986-1992
XXXVII Assemblee Generale
Rome, juin -juillet 1986
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Rome, le 30 juillet /986
A la Congregation
Ales diets Confreres,
La grace de Notre-Seigneur Jesus-Christ soil avec noun a jantais.!
En cette fete de noire Confrere, Saint Justin de Jacobis, je suis
Ireureux de vous presenter le document que les Delegues de la 37e
'issernblee Generale out approuve le 16 juillet 1986, fete de Notre-
Uamc' du Mont Carmel.
Ce que l'Asse ► nblee Generale a approuve est on programme
d'action pour la Congregation pendant les six prochaines annees.
Les lignes d'action proposees, si elles soul strivies, nous rapproche-
ront tour de Jesus-Christ, les ins des attires et des pauvres.
Quand Saint Vincent a preseuue les Regles Communes a la Con-
gregation, en 1658, it a fait la remarque que les Confreres n:v trou-
veraient rien en elles qu'ils n'aicnt pratique deptris longtems (RC,
introduction). Le contertu du present document se trotrve deja, au
moins en gernte, duns nos Constitutions et Statuts. Ce que 1 Assent-
hlee a fail, c'est de suggerer quelques lignes d'action que nos Cons-
titutions et Statists nazis proponent deja intplicitenteutt. Ces lignes
d'action r-egardeutt vets 1'arrierc et i•ers !'avant: vers 1'arriere, dauts
les Constitutions et Statuts, en avant i'ers tine evangelisation plus
effective des pauvres qui atteuulent que nous leer apportions le pain
de la parole de Dieu.
"Lggnes d'Action ": 1986-1992 " est an document a lire, a medite r
et a discuter . C'est par-dessus tout on document stir lequel it font
prier, car !'action qui ne trait pas de la priere ne reussira pas a pro-
duire le fruit qui detneure . "C'est ntoi qui i'ou.s ai choisis et insti-
tues. afin que vows allies, et porties, du fruit et que voice fruit
demeure" (Jean 15:16).
En vows presenlant ce document, je le fais aver des sentiments
de gratitude envers Dieu et envers sa Mere, pour les nombreuses gra-
ces que noire Congregation a re(rues durartt noire recente Assent-
blee Generale. Disons notre reconnaissance a Dieu qui continue a
se souvenir de la Congregation qu'il a fait sienrte depuis la fonda-
lion (cf. Ps. 73).
En Son amour je demeure
votre devoue confrere,
Richard McCULLEN, is. C.M.
INTRODUCTION
1. La Congregation de la Mission vit un temps de grace. Parti-
cipants it la XXXVII Assemblee Generale nous en aeons ete temoins,
ces dernicres semaines vecues ensemble.
Durant ces.jours Woos avons eu ('occasion de redecouvrir les
multiples elements qui sous unissent . Nous avons ressenti, par-
dessus tout, la volonte commune a toutes Provinces d'avancer de
fa4on toujours plus decidee stir la voic d'un engagement forme
pour:
* evangeliser les pauvres,
* organiser notre vie de communaute
* et orienter la formation
de fa4on que la Congregation manifeste, a tous les niveaux, une
marque plus prophetique.
En mcme temps, noes avons pu constater que ]'engagement se
vit de manicre differente dans les Provinces, a cause de leur his-
toire et du contexte culturel propre. Une telle diversite ne s'oppose
pas a ]'unite, tout au contraire, elle t'enrichit. Cest aussi dans la
Congregation que se realise la parole de I'apotre "il y a dii'ersite
de dons, mais c'est le merne .Esprit"(I ).
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2. Le motif inspirateur de l'Assemblee a ete de chercher l'unite
clans la diversite. C'cst la le deli que doit maintenant affronter la
Congregation tout entiere . La trCs grande participation des Provin-
ces clans la phase preparatoire de l'Assemhlee demontre la volonte
d'assumer cc deli . En confiant maintenat a la Congregation le fruit
de not re travail, nous esperons que cette volonte se maintiendra
et ira s'accroissant tout au long des six prochaines annees. Nous
pensons que la meillcure maniere de favoriser I'unite dans la diver-
site est de proposer quelques lignes d'action pour orienter les
efforts de toutc la Compagnie Bans la meme direction . Certes, cha-
que Province aura a faire I'eflort de les adapter scion ses possibili-
tes, clans la creativit& qui est fruit de I'Esprt.
Nos Constitutions CI Statuts Woos invitent a vivre en etat de
conversion permanents par le moven de ('evaluation et de la coor-
dination de nos ministeres. Pour repondre a cette invitation,
I'Assemhlee propose que les lignes d'action, presentees clans cc
document , servent de base pour ('elaboration des projets commu-
nautaires de la Province et des communautes locales. que ces pro-
jets soient evalues periodiquement , de telle la4on que tour les mem-
bres de la Congregation se sentent engages clans la realisation con-
crete des dits pro jets et clans la poursuite de lours objcctils.
3. La raison d'etre de la Congregation Bans I'Eglise c'est la Mis-
sion qui:
* consiste a suivre le Christ evangelisateur des pauvres,
* se realise en communaute
* et se prepare clans la formation en vue de la mission.
Ces trois parties constituent one veritahle unite dvnamique.
-592-
F.VA\GFLIS:'►TIO\ I)I:S PAL VRla
S/ T I'r177 oN
4. Le chemin parcouru ces dernieres annees par lit Congrega-
tion de la Mission dans ('evangelisation des pauvres s'est revrlr
plein de promesses. Sit principale caracteristique est la decouverte
dim nouveau sells (IC la Mission. Sur cc point, Ies Provinces soot
tulanitlies.
I.es notes distinctives de ce renouveau de noire vocation cont,
eo i re a lin es:
* une plus grande approche du monde des pauvres, non seu-
Icment comme personnes mais aussi e n tant quc llliIiCU ;
* une sensihilitt plus forte par rapport aus situations d'injus-
tice qui existent dans la plus grande pantie du monde:
* un desir plus grand d'actualiser I'u,,uvre ct la pensce de Saint
Vincent a propos du contenu et de lit nlethode d'evangelisation.
5. L'activite ministcrielle de Ia C'ongriegation a reflcle cette nou-
velle conscience missionnaire dans certaines initiatives et autres
signes parmi Iesquels on peut signaler:
* on ton plus prophetique et plus engage en tavern- des pau-
vres daps le travail d'evangclisation;
* lit reprise, daps un certain nombre de Provinces, des mis-
sions populaires. Cela semble du en partie a I'clan qui a suivi la
rencontre des Visiteurs a Bogota (2);
* ('importance croissante donnce aux paroisses et secteurs
rttissionoaires;
* le recours a de nouvcllcs formes do pastorale, iclles que peti-
tes Conltnunautcs chrctiennes, Comnlunautes ecclesiales de base
et autres groupes dc lorinalion et d'action apostoliques;
* les efforts renouveles pour continuer, dans les seminaires
et au dehors, une aide plus efficace it la formation du clerge ou a
l'accueil et it la direction spirituelle des pretres dans un esprit fra-
ternel;
* l'intensification du travail de formation des la'ics comme
agents de la pastorale, particulierement crux qui font partic des
mouvements vincentiens;
* une attention croissante aux Missions "ad genres", a la neces-
site de I'inculturation et a la promotion du clerge local;
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* les exemples de collaboration entre Ies Provinces, particu-
lierement dans les engagements apostoliques, avec le sens de la soli-
darite;
_k la fidelite a la vocation de nombreux confreres en des cir-
constances tres difficiles. Celle aussi de nos anciens et de nos mala-
des, temoins chaque jour de I'esprit vincentien qui Ies anime. lls
participant encore a ('evangelisation du monde par Ieur foi, leurs
prieres, leurs souffrances et fears joies.
6. Notts devons aussi reconnaitre certaines deficiences rappor-
tees par Ics Provinces:
* le maintien de maisons et de ministeres qui ne correspon-
dent pas clairement au charisme vincentien;
* la ditficulte a depasser one excessive stability daps les tninis-
teres, ce qui empeche la mobilite propre a Ia Mission et l ouver-
ture de voies nouvelles;
* une certaine indifference par rapport aux rnouvements vin-
centien s;
* pcu d'interyt pour inventer de nouvelles formes de service
du clerge;
* one insuffisante reponse face aux necessites des Missions
"ad gentes";
* la carence dune analyse serieuse des causes de la pauvrets,
de ('injustice et de Ia violence et le pea de conscience du devoir de
s'cngager contre ces maux;
* Ic manquc de coordination dans le travail pastoral pour un
diagnostic realists el one linalite concrete et precise.
PR I.\ CI PFS D'ACTION
7. La Congregation de la Mission a etc fondee pour ('evangeli-
sation des pauvres a la suite do Jesus-Christ: "Oui, Nolrc-Seigneur
demande de sous que sous evangeli.sions les parties; voila cc qu'il
a fait et cc qu'il vent continuer de faire par noun"(3).
A la lumiere de setts vocation, noes devons juger do la rsalits
de la Compagnie et Woos orienter vers one conversion qui repro-
duise en chacun de nous ('experience spirituelle cfe Saint Vincent.
8. La Congregation de la Mission participe de facon particu-
liere a la mission evangelisatrice de l'Eglise. C'est pourquoi, cornmc
sous l'a demands Ic Saint-Pere: "plus que jamuis avec audace, htrrni-
lite et competence, reciterchez les causes de la pauvrete et encou-
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ragez les solutions a court et a long ternre, des solutions concretes,
mobiles, efficaces"(4).
A limitation de saint Vincent, la Congregation doit s'engager
toujours davantage a repondre aux esperances do I'Eglise.
9. Saint Vincent a affirms que "l'emploi des missions est noire
premier et principal exe rcice, enire sous les attires. que nous aeons
envers le prochain"(5). II a aussi fait que les lairs, hommes et fear
rues, travaillent avcc lui a I'evangclisation des pauvres, les arne
nant a realiser clans la joie Ia mission du Christ. Son exemple et
son realisme sain, lui qui n'idsalisait pas les pauvres et ne les menait
a d'inutiles revokes, nous inspireront daps la facon de realiser nos
rninisteres.
I.IGNES D'ACTIO\
10. Pour les communautes locales.
Chaque confrere et chaque comnurnaute locale doivent enten-
dre le pressant appel a Ia conversion permanente et s'efforcer d'v
repondre afin de vivre en vcrite I'experiencc spirituelle de saint Vin-
cent.
La participation a la vie des pauvres et ('engagement dans la
cause de leur liberation ct de leur salut constituent une partie inte-
grante de la conversion a laquelle confreres et conimunautes loca-
les sons appeles.
1. Pour la conrmunarrie provinciale.
1 ° Chaque Province etablira un plan pastoral pour les six pro-
chaines annees . ('e plan doit comporter-, au moins, les points sui-
vants:
* la rsvision des eeuvres de la Province scion les criteres don-
nes daps les Constitutions et Statuts;
* le renouvellement des formes de la Mission scion la realit&
du pays et de la Province. Quelle que soit la forme choisie, nous
ferons attention "a crux qui sort loin", noun I iendrons compte des
exigences de l'inculturation et Woos nous cilorcerons de rendre les
pauvres, agents dc (cur propre evangelisation et de leur liberation;
* la formation des Imes pour la mission, avec une preference
pour les mouvenients vincentiens lairs:
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* l'engagement en faveur de la justice et de la promotion des
pauvres, specialement des grouper marginalises et abandonnes. Nos
activites devront titre fondees sur la connaissance des causes con-
cretes de lour situation. Elles se feront en collaboration avec les
pauvres eux-memes et avec tous ceux qui, par des moyens pacifi-
ques, s'efforcent de changer les structures sociales injustes.
2° La formation initiale et permanente du clerge, de meme
quc l'accueil, auront une place privilegiee parmi les preoccupations
des Provinces, selon leers possibilites. Au cours des six prochai-
nes annees, les Provinces s'efforccront de mettrc en place des
moyens plus adaptes afin que le ministere pour le clerge, considers
par saint Vincent "comme egal" a cclui des Mission populaires,
puisse trouver un nouvel elan" (6).
3° Les Provinces partageront genereusement, selon les cas,
le personnel et Ies ressources economiqucs afin de rendre effec-
tive la collaboration dans l'cxuvrc des missions "ad gentes".
4° A cause de I'influcncc des moyens de communication
sociale dans l'evangelisation, les Provinces, scion leurs possibili-
tes:
* prepareront ccrtains confreres pour le service des moyens
de communication sociale;
* produiront le materiel necessaire pour ces moyens ou se le
procureront;
* etnploieront ces movens au mieux , scion les ministeres.
COMMUNAUTE POUR LA MISSION
SITUATION
12. Les reponses des Provinces manifestent une convergence
toujours plus accentuee sur l'idee de la communaute pour la mis-
sion. Parmi Ies aspects positifs, on trouve, en certaines Provinces,
le desir de:
* rassembler les confreres dans la vie de travail, la priers et
les loisirs. Mernes les comrnunautes obligees de vivre dans des situa-
tions difficiles arrivent a se garder unies pout- la mission;
* rechercher do nouvcllcs formes de vivre-ensemble l'Evangile
et realiser communautairement ('evangelisation;
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* renforcer le desir de communion a partir d'un mutuel accord
sur le contenu et les methodes de ('evangelisation des pauvres,
aujourd'hui;
* experimenter, en certaines communautes, de nouvelles tech-
niques de communication en utilisant Ics sciences du comportement
humain pour resoudre certains problemes communautaires.
13. En face de ces aspects positifs, it existe des points nega-
tifs qui freinent le deroulement normal de la communaute vincen-
tienne pour la Mission. On peat signaler:
* certains execs d'individualisme ou d'autonomie au moment
des decisions;
* le manque d'organisation;
* une convivialite superficielle qui cree des difficultes frequen-
ter dans I'ecoute et le respect des personnes;
* certains confreres vivent ensemble sans se connaitre suffi-
samment, sans piench-e le temps de s'ecouter. Its vont alors cher-
chcr hors de la communaute le dialogue Cl ('aide quits tie trouvent
pas en elle ou qu'ils sc refusent a avoir;
* parfois, 1'accent cst davantage mis sur la materialite de la
vie commune et reguliere que sur I'approlondissement necessaire
pour la vie en communion. Cela empcche la recherche do la dimen-
sion prophetique de la communaute;
* it arrive aussi que l'on tombe dans le tornalisme incompa-
tible avec I'authentique service charitable.
Tout cela fait souffrir les personnes et fait du tort a la Mis-
sion (7).
PR 1NCI PES 1)'ACTION'
14. La communaute vincentienne est pour la Mission. Telle fut
('intuition de saint Vincent: "P otre petite Coozpagnie a etc instituee
pour alter tie village en village" (8). Cette intuition doit ctrc regar-
dee comme un des principaux criteres de toute evaluation.
15. Dc route evidence, saint Vincent s'est beaucoup preoccupe
d'ern-aciner nos convictions communautaires clans lc mvstere de
la TI-inite et dans Ia Parole de Dieu. Se laisant 1'echo de cc passage
do I'Evangile: "Que was soient an afin que le monde croie"(9), it
disait aux missionnaires: "comment panrrions-noes attirer les dines
a Jesus-Christ si pour ne somntes anus les tars aux autres et unis d
Lui?" (10). L'union fraternelle "ainsi que font les antis intimes entre
eux"(11) et l'union a Jesus-Christ sont signer et amovens pour
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evangeliser les pauvres.
16. La communautc fraternelle pent et doit ctre ainsi source
d'cnergie pour la Mission (51). Darts cc sons, Jean-Paul 11 nous a
(fit: "Je vous encourage vivetnent a reserver un tc'ntps fort chaque
semaine ou chaque quinzaine pour approfondir le invstere de la
priere, pour vows irnpregner des ecrits Si vivants de votre Fondateur,
pour juger sereinement de vos activites apostoliques, pour reviser
precisement la marche de votre vie fraternelle"(12).
17. Pour maintenir Ia cohesion de la communautc et en assu-
rer l'animation, saint Vincent a soulignc Ic rOle clu Superieur. Tout
en tenant compte do I'cvolution des mentalites et des structures,
depuis le XVII`' siecle, iI est necessaire d'insister sur certains
aspects particuliers que presente 1'exercice de I'autorite, a savoir:
* la coresponsabilite;
* la recherche d'un equilibre, necessaire et vital, entre les exi-
gences de la mission et les conditions de vie;
* la communication vraimcnt fraternelle.
Nous ne pouvons ahandonner la Mission sous pretexte de sau-
ver la vie communautaire. Mais, scion saint Vincent, sacrifier la
vie communautaire strait fatalement nefaste porn- la Mission (13).
l.IGNF. S D'ACTIOA'
18. Toute programmation, toute evaluation et specialement
I'claboration du projet communautaire doivent se faire dans un cli-
ntat de priere, de reflexion st- notre mission fondamcntale et de
veritable charite.
Scion ces considerations, les lignes d'action suivantes sont pro-
posees.
19. Pour les contnttntattlcrs locales:
I° La communication mutuelle est le moven indispensable
pour creer d'authentiqucs communautes. C'est pourgy1oi, it est
recommande aux confreres:
* de recherchcr, aver diligence et veriti, les formes et les
moyens pour arrivcr a uric veritable ecoutc mutuelle et au partage
des joies ct des peines;
* de programmer et de reviser, dans un dialogue Iraternel, la
pratique de l'oraison, les activites du rninistere et les loisirs;
* de nous prcoccuper, scion le devoir humain et evangelique,
les uns des autres, aussi bien de ceux qui vivcnt ensemble comme
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de ceux qui vivent seals.
2° En raison dcs principes de subsidiarite et de coresponsa-
bilite:
* chaque confrere se considerera comme responsable de l'ela-
boration, de l'execution et de 1'evaluation du projet communautaire.
II le fora sien. C'est ainsi quc le projet sera efficace;
* dans la pratique, chaque communaute jugera s'il est neces-
saire de demander I'aide d'experts en relations humaincs. Ceux-ci
peuvent titre des Confreres ou non.
20. Pour la comnru naute provinciale.
Chaquc Province:
* se donnera les movens opportuns pour faciliter ('elaboration
du projet cormunautaire dans les communautes locales;
* pourvoira a Ia formation des Superieurs comme animateurs
spirituels des con nnuiautcs locales, par des rencontres occasion-
nellcs ou regulieres;
* favorisera la communication entre les communautes loca-
les afin qu'elles puissent s'aider et se stimulcr mutuellement;
* prcndra les nwvens pour que les confreres qui vivent souls,
pour des raisons d'apostolat, puissent participer a ('elaboration du
projet communautaire local.
21. Pour toute la Congregation:
II est souhaitable que, tout au long des six prochaines annees,
pour aider a la mise en place et a l'evaluation des projets commu-
nautaires provinciaux et locaux, le Superieur general et ses Assis-
tants:
* proposent chaque an nee un theme de reflexion pour renfor-
cer I'unitC entre Ics Provinces;
* offrent une meilleure animation vincentiennc par le moven
de publications, bulletins, etudes et mettent en place des rencon-
tres, afin que Provinces et Confreres, puissent partager Icurs expe-
riences;
* tiennent, a ('occasion des visites dins les Provinces, des reu-
nions avec les Confreres pour reviser la marche de la Province.
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FORMATION POUR LA MISSION
SITUA•II).\
22. L'ctude de la situation fait decouvrir des signes encoura-
geants it propos de lit formation pour la mission. De nombreuses
Provinces out psis conscience de I importance de la pastorale des
vocations pour I'avcnir de la Mission (58) Souvent cc travail se fait
en collaboration aver les Eglises locales et avec les Filles de la Cha-
rite. Un style de vie simple, la joie dans le travail avec les pauvres
et I'accueil dans nos maisons sont pour Ies jeunes cc qui attire le
plus. De nombreuses vocations naissent parmi les jeunes invites
it travailler au milieu des pauvres, avec eux et pour eux. II en est
de mcine des groupes de jeunes, comme les Jeunesses Mariales Vin-
centiennes, les groupes do formation chretianne. Et ausst Parini
les jeunes qui sont en contact avec les Missions populaires et Ies
Missions "ad gentes".
23. La conviction do lit nccessite de la formation proprement
vincentienne, pour Ies candidate au sacerdoce ou pour les Freres,
s'est bien developpee parmi nous. Cettc formation doit preparer
Ies candidats a rcpondre aux exigences du monde des pauvres pour
combler leurs espoirs.
Le dcveloppement croissant des crudes vincentiennes se pre-
sente comme un signe tres positif. Les plans de formation elabo-
res dans diverses Provinces refletent I'equilibre qui doit exister
entre les divers aspects du processes dr formation: humain, spiri-
tuel, intellectual, apostolidue, contmunautaire et vincentien.
24. La formation permanents est consideree de plus en plus,
par de nombreux Confreres, comma une nccessite grave. Certai-
nes Provinces ont pris sur ce point des initiatives crcatrices ou pro-
fitent des multiples occasions qui existent aujourd'hui.
25. Mais les signes nigatils ne manquent pas. Les Provinces
notent que:
* ccrtains Confreres n'ont pas assume leur responsabilite dans
la promotion des vocations;
* les critcres du discernement des vocations ne sont pas tou-
jours Bien clairs;
* des programmes adequats pour lit selection et I'accompagne-
ment des aspirants adultes, font defaut;
* des difficultes de coordination entre I'equipe provincials de
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promotion des vocations et certains Confreres de la Province;
* ('ambiance actuelle dcsequilibre Ies families et n'invitc pas
les jeunes it assumer pour leur vie entiere un engagement defini-
tif, particulierement par rapport an cilihat;
* Ia jeunesse actuelle, bien que possedant des convictions de
foi, manifeste souvcnl At desinteret pour Ies tormes traditionnel-
les Bans lesquelles se vii le sacerdoce ct ells ne voit pas loujours
le sens du ministere sacerdotal on lit vocation de Frere;
* it semble difticile de trouver des equipes homogenes et com-
petentes pour la formation . On ressent le manque de personnel bien
prepare pour le travail de la formation;
* la collaboration manque et hien plus, on rencontre partois
('influence negative de certains Confreres ou de certaines commu-
nautes dont la qualite de vie apostolique el communautaire dicou-
rage les jeunes en formation;
* la formation donnre en certaincs Iacultes Irequcntees par
nos Etudiants ne repond pas toujours aux exigences de la verita-
ble formation cincentienne: it en resulte des difficultes pour faire
aller de pair les deux formations;
* pour la formation des Freres it n'v a aucune orientation pre-
cise;
* au plan personnel, beaucoup de Confreres out abandonne
(cur engagement duns la formation permanents par crainte ou a
cause de certaines experiences negatives. En voulant atiribuer a
lit Province comme Celle lit responsabilite de Ia formation perma-
nente , pas mal de confreres s'en sons desinteresses;
* d'un autre cute, beaucoup de Provinces manquent de plan
pour cette phase de la formation.
I'R/,\('IPF-S D'A('T/V\
26. Nous souunes dehiteurs de%ant Dieu de la vocation vincen-
t ienne . C'est pourquoi noes aeons le devoir de faire qu ' e Ile se con-
tinue Bans I'Eglise pour le hien des pauvres.
27. La priere , le tenxrignage Cl I'accompagnrnu•nl sont Ies
movens Ies plus elficaces dans lit pastorate des vocations . "("est
a moos a le prier gli ' ll ertroie de boas ottr • riers en sa mui.csort et a
vivre si biers que onu s leer douuiorts par nos exenrples plut6t de
I'attrait que du dcet;otit pour travailler arec uous "(14).
28. La finaliti• de la formation vincentienne esi de rendre, ceux
qui se sentent appeles clans lit Congregation, capables d'evangcii-
ser les pauvres. Dc la nail ('obligation de niettre seminaristes et
- 601 -
etudiants en contact avec les pauvres afin qu'ils connaissent lour
situation, qu'ils reflechissent sur- les causes de la pauvrete et se
laissent evangeliser par les pauvres: "evangelizare pattperibus rnisit
nte. Quel honlteur, Messieurs, quel honheur! Faire ce pourquoi Notre-
Seigneur etait venu du ciel en terre, et movennant quoi nuts irons,
sous autres, de la terre au ciel, corttinut-r l oin'rage de Dieu, qui fuvait
les villes et allait ci la cantpagne chercher les pauvres''(15).
29. La formation permanents est dune absolue necessite dans
un monde et une Eglise en perpetuelle mutation. Elie nous rend
capables detre presents comme Pretres et Freres de la Mission daps
le monde et I'Eglise d'aujourd'hui. De- plus, elle cst indispensable
pour garder notre identite et rendre efficace la proclamation de
I'Evangile (16). La format ion permanente constitue aussi un attrait
pour les candidats is la Compagnie leur faisant voir, des Ieur entree,
que la formation est un devoir vie Ieur vie entiere.
l,l(;IV S D',4CT10N
30. Pastorale des vocations.
Il est important que Ies Provinces aient Lill plan de pastorale
des vocations clans lequel soient mis en relief les aspects suivants:
* etablir comnic element essentiel que chaque communaute
soit temoin de l'amour et du service des pauvres, de la vie simple,
de l'ideal missionnaire "ad Genres" et de la vocation vinccntienne
vecue Bans la joie;
* presenter la vocation de Frere Bans toutc sa valour;
* inviter is accueillir les jeunes pour qu'ils fassent 1'experienee
de noire apostolat, de notre vie communautaire et de noire vie de
pricrc;
* intensifier les relations avec les families des candidats et
demander leer collaboration, lorsque cola est possible;
* collaborer, pour la promotion ties vocations, avec les autres
Provinces, les Filles de la Charite et les Eglises locales.
31. Pour la formation speci Pique.
1° 11 est necessaire cf'elaborer une "Ratio Formationis Vin-
centianae" pour le Grand scminaire et pour les Freres. Ccttc der-
niere exige une serieuse rcflexion sur I'identite du frere Bans la Con-
gregation et daps l'Eglise d'aujourd'hui.
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2° La formation doit se faire en vuc de la Mission . C'est pour-
quoi, it Taut:
* faire en sorts, Bans la mesure du possible, quc les maisons
de formation soicnt situees dans des quartiers pauvres;
* former les etudiants pour vivre ci travailler en communaute
pour la mission;
* nraintenir un contact fraterncl avec les autres communau-
tes sic la Province;
* actualiser la formation afin quc Ics candidats soicnt capa-
bles de donner lire reponse vincentienne aux exigences de la jus-
tice et de s'adapter aux necessites dune veritable inculturation.
3° Le choix et la preparation do bons formateurs dolt titre une
des preoccupations prioritaires dans touter les Provinces. Les for•-
mateurs devront avoir unc experience pastorale , particulicrement
Bans I'apostolat avec Ies pauvres.
4° Susciter la collaboration par Ics movens suivants:
* aide mutuelle entre les Pro% inces pour la formation vincen-
ticnne;
* rencontres des formateurs et Ctudiants dc divers pays ou do
regions differentes pour permettre et faciliter I'cchange des expe-
rirnres.
32. Pour la forrrrarrurr pernzanente.
Chaquc Province fer•a un plan de formation pcrmanente qui
sera concretise par ICS communautes locales. Cc plan tiendra
compte des recommandations suivantes:
I n Commc chacun dolt Ctrs responsable de sa propre forma-
tion, l'ohjet de cc plan doit titre d'aider les Confreres a micux con-
naitre et a approfondir la spiritualize vincenticnne ct apostolique.
Cela [cur permetIra do rcnouvclcr Icier scrvice missionnaire et les
nrainticndra en etat do formation continue.
2' La formation pcrmanente doit s'etendre a tons Ics secteurs:
thCologic, spiritualite , pastorale, etude de saint Vincent . On fera
surtout attention aux prohiemes sociaux de notre temps , a I'etudc
des causes do la pauvrete et a lour solution.
3' Les movers pour la formation pcrmanente peuvent ctrl.
* I'echange tint re Confreres, a propos des divers points de vue
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theologiques, des experiences apostoliques et de la priere;
* 1'etude personnelle, les cours et les experiences pastorales;
* l'opportunite de profiter des modes de formation perrnanente
qui existent au plan regional, national ou international.
CON'CLI S ION'
33. L'Assemblee Generale propose pour les six prochaines
annees:
1 ° Diffusion et interiorisation.
* Les membres de I'Asseniblee doivent titre porteurs des aspi-
rations de l'Assernblee. Its auront a caeur, non seulement de faire
connaitre le document, mais aussi et surtout son esprit.
* Les Provinces organiseront l'etude et I'approfondissement
des resultats de I'Assemhlee, de telle facon que tons les Confreres
soient pay-tic prenante dans 1'etude, la discussion, ('assimilation et
la realisation de cc projet.
2° (:valuation.
Elle se fera:
* une lots I'an daps la revision de vie des communautes IOCa-
les;
* a l'occasion des assemblees provinciales;
* lors des visites du Superieur general et des Assistants clans
les Provinces;
* dans la rencontre des Visiteurs avec lc Superieur general en
1989;
* a 1'assemblee generale de 1992.
34. L'experience des membres de I'Assenlhlce a etc beaucoup
plus riche en interrogations, echanges et reflexions que cc qui se
manifeste en ces pages. Une Assemhlee est beaucoup plus qu'un
document.
35. Ne perdons jamais de vue que le present est toujours une
invitation a aller plus loin. Nous aeons a titre porteurs de la preoc-
cupation de Jean-Paul II: ''Tournons egalernent nos esprits et nos
ca'urs vers saint Vincent de Paul, hoinme d'action et de priere,
d'organisation et d'irnagination, de comntandement et d'humilite,
hontme d'autrefois et d'aujourd'hui. One ce pavsan des Landes,
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devenu par la grace de Dieu, un genie de la charite, noun aide tons
ci renretrre encore noes mains a la charrue sans plus jamais regar-
der en arriere, pour le seal labour qui corn pie: l'annonce de la Bonne
Nouvelle aux pauvres"(17).
36. Acceptons cc defi et faisons tout cc qui est possible pour
communiquer a tous les membres de la Congregation Ic souffle
rcnovatcur de cette Assemblee. L'Eglise et les pauvres comptent
sur nous et attendent notre reponse. Nc les decevons pas.
37. Cc document a ete approuve IC 16 juillet, en la fete de Notre-
Dame du Mont Carmel. Lc Pere general, cloturant I'Assemhlee onus
a rappele que Marie est "1'Etoile de 1'Evangelisation'' selon Paul
VI (18). C'est a elle que nous confions les aspirations contenues clans
cc document. Comme toujours, nous nous tournons vers elle et nous
lui demandons d'interceder pour nous aupres de son Fils Jesus-
Christ dont nous voulons suivre la trace en continuant sa mission
evangelisatrice pour les pauvres.
NOTES
(1) I Co. 12,4.
(2) Cf. Vincentiana, 2, 1983.
(3) COSTE XII, 79.
( 4) Discours du Saint-Pere a 1 'A.G., 30.06.86.
(5) RC XI, 10.
(6) RC XI, 12.
(7) COSTE I, 112-113.
(8) COSTE I, 562.
(9) Jn 17,21.
(10) Cf. ABELLY, L. II, c. 1, p. 145, ed. 1664.
(11) RC Vlll, 2.
( 12) Discours du Saint - Pere a [ 'A.G., 30.06.86.
(13) Cf. RC c. VIII.
(14) COSTE VIII, 287.
(15) COSTE XI, 4.
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(16) Cf. Reflexions du Supericur General sur L'etat de la Congregation,
18 juin 1986: "La formation continue est l'une des pierres de fondemcnt
sur lesqucles repose la renovation apostolique de la Congregation. La for-
mation permanente ne consists pas sculcmcnt a se tenir all courant des opi-
nions theologiqucs, quelque importances ct ualables qu'ellcs suient. Elie est
chose plus vaste et plus profondc. Elie est Lill processes Bans lequel nous
noun garcons ouverts aux realiti•s ct aux besoins de ('evangelisation clans
un monde en mutation. C'cst oil processes daps sequel nuus now Tendons
capables de laire face a ces rcalitcs pour repondre it cc,; hcsoins en tans
que pieties Liu licres de la Congregation. Saris unc Celle turrnation conti-
nne, la Congregation risque de pcrdre son identilc dans I'1{glise. Sans c(le,
les Conlretes deviendront moins stirs se (cur rule de prctres ou de Ireres.
Des candid:us a to Mission noun trouveront plus interesscs an passe qu'a
cc qui emerge dans I'Eglise et Ic monde aujourd'hui. La (urination, en rou-
tes ses dimensions, avant et apres ('incorporation daps la Congregation. cst
one condition necessaire pour survivre clans notic monde actuel; sans vile
it sera dillicilc, sinus impossible, porn- la Congregation, d'Ctrc "Ununt Cor-
pus, Unit,, Spiritus ill ChFiSto'' (1). 8).
(17) Uiscours du Saint-Pere a I'A.G.. 30.06.86.




ENTREVISTA AL P. RICHARD McCULLEN
Apenas fue reelegido conio Superior General el P. A4c Cullen, estas "Crti-
nicas"han tenido el atrevimicnto tie pedirle una breve entrevista para sus
lectores. Y el P. McCullen ha accedido con la amabilidad de siernpre. Dcsdc
aqui Ic damns las gracias por su accesihilidad y por haberlc restado un porn
do SU valioso ticmpo.
1. ^Le ha costado pronunciar el "si" cuando el moderador le ha
pre,urrtado si aceptaba la eleccidn?
Me costo mends decir "si" esta vez que hace seis arios. La
raz6n de ello es que, en cstos scis ands, lie tenido la ayuda do mi
Consejo, de los miembros tie la Curia, de otros cohermanos en diver-
sas Provincias, do [as Hijas do la Caridad, en una forma que no habia
irnaginado cuando fui elcgido por primera vez. Hay, digamoslo asi,
un "dep6sito" de fc y buena voluntad entre los Padres y las Her-
rnanas, del que se nutrc el Superior General en el dcsempeno tic
su misi6n. Una colaboraci6n tan grande por parte de Padres v 1ler-
manas, me ha hccho mas facil el "si" de esta vez que el do hace
sets altos.
2. i,Que diferencias encuentra en usted misnro mire su eleccion
de hace seis ands v esta de hov?
Creo que hoy soy una persona mils humildc que hace seis
arios . Esta afirmacion mia podria, it primera vista , parcccr pre-
suntuosa . Quiero decir lo siguicnte , segitn lo que manifests esta
aianana en cl aula; en los pasados leis arios he lido humillado
rnuv a menudo ; no por observaciones ofensivas o muestras de poco
respeto , sino al descubrir una bondad profunda err los Padres y en
las Hermanas de todas las Provincias de nuestra familia viccnciana.
Puedo afirmar sinceramente (In(- confio ahora en la gracia do Dios
rnas que hace scis ands . Mi sentido de gratitud hacia Dios v hacia
su Madre se ha ahondado mucho en los ultimos ands, no dehido
a rnis meritos sino al cxperimentar el grado en que los Padres Y
Hermanas , con los clue he tratado , ostentan la marca tic aqucllas
virtudes que S. Vicente nos recoinienda.
.3. iEs dificil ser Superior General?
Gracias al apoyo, compression y lealtad por parts de tantos,
a to largo de estos scis ands, he de decir que. no me ha sido difi-
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cil ser Superior General. A veces hay que tomar decisiones difici-
les, que uno prevee van a causar dolor. He ahi una dificultad. Luego,
hay momentos en que uno percibe con claridad abrumadora lo indi-
gno que uno es en la guia espiritual de tantas personas. A veers,
a uno le acacia la conciencia de Ins propios pecados de omision,
V esto puede dificultar la tarca. Sin embargo, la gracia de Dios con-
tinua iluminando cl camino que uno recorre y aligerando la carga.
Soy del todo conscience de que machos otros cohermanos sopor-
tan cargas mas pesadas que la mia.
4. iCdnto contempla el futuro inmedialo tie lei CAI.?
La respuesta a esta pregunta sera mas facil cuando Nava con-
cluido la Asamblea General. El espiritu de Ia presente Asambtea
ha sido, hasta ahora, tan bueno, quc cstov muy esperanzado en
cuanto at porvenir inmediato de la Congregacion. He tenido una
clara sensacion de la unidad v union quc anima a todos los delega-
dos. Si somos capaces de transmitir a las Provincias este sentido
de union y de unidad, el Iuturo inmediato de nuest ra Congregacion
sera, con la gracia de Dios, muv feliz y provechoso.
5. jGoza de buena salud la C.M. en el piano espiritual, pastoral,
comunitario, de campromiso con la evagelizaci<in de los pobres?
Si, creo que ]a Congregacion se ha sensibilir.ado v concienti-
zado macho en cuanto a su fin de predicar cl Evangelio a los pobres.
Aver el Papa citaba a S. Vicente cuando (lice que se ha de correr
en avuda de los pobres como se corre para apagar' un fuego. Todos
necesitamos calor, unos mas que otros. Lo misnlo acontece con la
Congregacion. Hay quienes sienten un renovado ardor de Ilevar la
Buena Nueva de Cristo a los pobres: estos se ban acercado al fuego.
Otros perciben esla nccesidad, tai vez, con menos urgcncia v son
mas remisos en acercarse at forgo. Sin embargo, to que arlirna mas
es el convenir todos en clue hcmos do estar mas prosimos a los
pobres para Ilevarles el pan do la Palabra de Cristo, para avudar-
les corporal y espiritualmente, Como S. Vicente nos pide.
6. Su yuehctcer con las Ilijas de la Caridad, Lie ocupa macho
lietttpo?
Al asumir el cargo do Superior General , el P. Richardson rile
dijo del P . Slatterv que dedicaha la mitad del ticmpo a las Hijas
de la Caridad . El P. Richardson comprobo que, en sus doce anos
como Superior General , esto era lo cierto . Yo no he hecho ningdn
estudio estadistico del tiempo que dedico a las Hijas de la Caridad;
pero el set- Superior General de las Hijas de la Caridad, requiere
que dedique un ticmpo muy considerable a las Hermanas . Lnne-
"Os cloy las gracias por haberme revelado 1o gue considerais la
volarntad de Dios para 7741; en los pru-rirmros seis anon. }''o acepto
con espiritu de fe to que habcis hecho. A9is serltimientos soil identi-
cos a los de /lace seis anos vv 141i oraci6n es la muisirta: 'En tus
mnanos, Senor, pong o m l esp1ritlr v 1711 Vrda...
(Palabras del P. Richard McCullen a la AG-86, despues de su reclec-
ci6n. "Crrirricas AG-86 ", p. 65).
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diatantente he de decir que to que las I lerntanas exigen del Supe-
rior General no esta fuera do razon, v que, en cuanto puedo atesti-
guar, el recihe mucho mas de las Hermanas que lo que les da. Tie-
nen una fe profunda en el cargo del Superior General, mas aun,
en la Congregacion de la Mision. El tiempo consagrado a la ayuda
de las Hermanas, en to espiritual o en lo administrativo, es un
tiempo que, en itltima instancia, revierte en favor de los pobres.
7. Sus cartas a los coherrrranos son distinnlas a las de los antterio-
res Superiores Genre rales, i,por ynui?
Al escribir a los cohermanos , me propongo que todos , en la Con-
gregacion , puedan entender mis cartas , tanto si tienen preparacion
teolcigica como si rto la tienen . Cuando S. Vicente hablaha a las
Comunidades , todos entendian lo que qucria decirles. Cuando
redacto mis cartas intento que ningun cohermano sea incapaz de
captar inmediatamente mi mensaje . Luego, tengo Ia inrpresion de
que en ninguna otra epoca de la historia de la Iglesia ha habido
tal riqueza de Documentos teologicos at alcance de Ia gente. Por
ejemplo, si alguicn desea informarse teologicamente en materia do
Evangelizacion , al instante puede echar mano de un ejemplar de
la Exhortacicin Apostolica de Pablo VI. Quiza cscriho v dirijo mis
cartas mas al corazon que a la cabeza de los cohermanos. La con-
version tiene lugar en los corazones . Cuando escribo , pienso mas
en una conversion que en una exposicion exhaustiva de una niate-
ria teologica, to cual estaria, en todo caso , fuera de mi alcance.
Cuando cscriho , trato de hacerlo como to haria un padre a sus hijos.
-i oda carta tie un huen padre a su, hijos IIcva Ia rnarca de la sencil-
Icz.
8. i,Le ha sido posihle distraerse corn algtinr "hobby'"?
No cultivo ningUn "hobby" particular, pero procuro dis-
traerme. Por las tarries, dos- algun paseo por la ciudad v, antes de
it a dormir, me distraigo levendo biografias o cronicas de sucesos
actuales. Me gusta ver los telediarios de la noche con Ia Comuni-
dad. Me proporciona mucho descanso el contemplar la helleza natu-
ral de las nukes, de los amaneceres v atardeceres.
9. Ante algunna di ficultad, Lse le pasci par la »nente de di»nisiont?
No. En las dificultades administrativas de la Congregacion, he
tenido la asistencia do mi Conscjo que me ha avudado enorme-
mente. Las cartas do S. Vicente tienen, a menudo, para nti on efecto
tranquilizador, cada vez que tropiczo con dificultades.
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10. Tenemos entendido que le llegan varias peticiones de obispos
del Tercer Mundo para ayudar a la for►nacicin del clero, l,que
siente usted, ante la imposibilidad de tener que dar una respuesta
positiva?
Si, numerosos ohispos del Tercer Mundo me han pedido avuda
en la formacion de su clero, durante los pasados seis anos; lie
tenido que rechazar casi todas esas peticiones . Siempre me causa
deception , porque creo que la formacion del clero es un aposto-
lado nwv importante N. valido de nuestra Comunidad . Es mi impre-
sion personal que los tiltimos veinte anus, mAs o menos, han
eclipsado algo este apostolado . Sin embargo, noto coo bastantes
Provincias estan formando personal para la Direction espiritual.
hsper'o que en arms futuros nos conrpronmetamos mas en este
apostolado que S . Vicente pone como trcer fin de nuestra
Compania.
ll. Un aspecto de su gohier ►► o lran sido las constantes visitas pasto-
rales a las Provincias, scree usted que es este an ntedio de ani-
macion suficiente?
Deseo que mis visitas a las Provinc ias tengan un caracter pas-
toral. Pienso en estas visitas, ante todo, cones visitas de animation.
He ahi por que celebro la Eucaristia v hablo a los cohermanos, pri-
mero en el contexto de clla, v despues en el ambiente mas familiar
de la Comunidad. Claramente, la animation no esta reservada solo
al Superior General. Los Asistentes Generales, los Visitadores, los
Superiores locales, y, en realidad, todo cohermano esta obligado
it contribuir a la animation espiritual de nuestra Congregacion. Lo
que yo he venido haciendo en este campo es muv limitado v, por
lo tanto, insuficiente. Las lenguas ponen una harrera a la comuni-
cacicin. He comprohado, sin embargo, que tanto los Padres coma
las Ilerntanas acogen con grandes muestras de scncillez, toda comu-
nicacioin de aquellos ideales que el Espiritu de Dios implanta en
nuest ros corazones a t raves de Ia Iglesia, de S. Vicente N. de las tra-
diciones de la Comunidad.
("Cronita% -IG•,s'n pp. 5861)
1. Was it hard to say "ves" when the A4oderator aslce d von whether
you accepted the election?
It cost me less to say "ves" this time than it did 6 years ago.
The reason why it cost me less to say "yes" this time lies in the
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tact that over the past 6 years I have been helped by my Council,
by the Confreres of the Curia, by others in the Provinces, by the
Daughters of Charity, in a way that I had not imagined when I was
first elected. There is a bank, so to speak, of faith and good will
among the Confreres and Sisters upon which the Superior-General
can draw in the accomplishment of his task as Superior General.
Having experienced so much collaboration f Toni both Confreres and
Daughters made it easier for me to say "yes" this time than 6 years
ago.
2. What changes have you noted in you own self between the elec-
tion of six nears ago and that of today?
I think I am a more humble man today than I was 6 years ago.
That may seem a presumptuous statement on my part. What I mean
to say is that, as I remarked this morning in the Aula, I have been
humbled many, manv times during the past 6 years. not by offens-
ive remarks or by demonstrations of lack of respect, but I have been
humbled by the depths of goodness which I have discovered in Con-
freres and Sisters in every Province of our Vincentian Communities.
I think I can say with simplicity that I have conic to rely more on
the grace of God than I did 6 years ago. My sense of gratitude to
God and to His Mother has deepened much in these last few years,
not from any merit of mine but through sheer experience of meeting
Confreres and Sisters who are deeply marked by those virtues
which Saint Vincent commended to us.
.3. Is it difficult to be Superior General?
Because of the support , understanding and loyalty which I have
received from so many in these 6 years , I must say that it has not
been difficult to he Superior General . There are at times difficult
decisions to he made which one knows will cause pain to others.
That can be a difficulty . There are moments, too, when one realizes
with a sort of blinding clarity how unworthy one is to he the
spiritual leader of so many people . From time to time one becomes
acutely conscious of one's sins of omission and that can make the
task difficult . However, the light of God's grace continues to light
up the road one is traveling and to make the burden light. I am ful-
ly aware that many other Confreres arc carrying heavier burdens
than I.
4. How do you see the immediate future of the C.M.?
It will be easier to answer this question at the end of the pres-
ent General Assemhly. The spirit of this Assembly has been so good
so far that I am very hopeful about the immediate future of our
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Congregation. Among all the Delegates at this Assembly I have felt
a sense of unity and union. If we can carry this sense of unity and
union back to the Provinces, the immediate future of our Congre-
gation will , with the grace of God, be a very happy and fruitful one.
5. 1)o you think the C. M. is in good health on the spiritual, pastoral
and community levels acrd in its commitment to the Poor?
Yes, I think the Congregation has become very sensitive and
conscious of its end of preaching the Gospel to the poor. Yester-
day the Pope quoted Saint Vincent as saving that we should go to
the poor as we would to a fire. All of us need heat, sonic more than
others. So it is with the Congregation. Sonic have moved towards
the fire as of a new-felt need to bring the good news of Christ to
the poor. Others have felt that need less urgently so, perhaps, have
been slower in going to the fire. What, however, is most encourag-
ing is that we are all agreed that we should draw closer to the poor
in order to bring the bread of Christ's word to them, to help them
corporately and spiritually, as Saint Vincent asks us to do.
6. Do your duties in regard to the Daughters of Charity take much
of your time?
When I took over the office of Superior General, Father
Richardson remarked to me that Father Slattery told him that about
half his time was devoted to the Daughters of Charity. Father
Richardson said that in his twelve years as Superior General, he
found that to be true. I have not made any work-study of the time
that I give to the Daughters of Charity, but being Superior General
of the Daughters of Charity does necessitate devoting a considerable
amount of time to the Sisters. Let me say at once that the demands
the Sisters make of the Superior General are not unreasonable and
that in my experience he receives much more from the Sisters than
he gives. Their faith in the office of the Superior General and in-
deed in the Congregation of the Mission, is profound. Time given
to helping the Sisters spiritually or administratively is time given
ultimately to the poor.
7. Your letters to your Confreres are quite different from those of
other Superiors General. Why?
When I write to the Confreres, I like to think that my letters
can be understood by every single Confrere in the Congregation,
whether he has received theological training or not. When Saint
Vincent spoke to his Communities, everyone understood what he
said. When I write my letters, I like to think that there is no Con-
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frere who will not be able to grasp my message immediately. Next,
I feel that at no other time in the history of the Church has there
been such a wealth of theological documents available to people.
If, for example, a Confrere wants sonic theological teaching on
evangelization, he can immediately reach for a copy of Paul Vi's
document on that subject. I write and direct my letters perhaps
more to the hearts of the Confreres than to their heads. It is within
the hearts of the Confreres that conversion will take place. When
I write, I think more of conversion than of an exhaustive theological
treatment of the subject which anyway would he beyond nee. When
I write, I try to write as a father would to one of his family. Any
good father's letters to his sons are marked by simplicity.
8. Have you been able to seek distraction in any "hobby"?
I do not consciously cultivate hobbies, but I do try to relax.
In Rome in the afternoons I like to walk a little and at nightime
before going to sleep to relax by reading some biography or cur-
rent affairs magazine . I enjoy joining my Confreres for the tele-
vision news at night. Spending time contemplating the natural beau-
t of the world in cloud and sunrise and sunset refreshes me a great
deal.
9. In the face of any serious problem , have you ever thought of re-
norrncing as General?
No. Difficulties of administration in the Congregation I have
shared with my Council and I have been helped enormously by
them. Letters of Saint Vincent have often had a very tranquilizing
effect on my mind, when I have encountered difficulties.
10. We understand that von have received many requests from Third
World Bishops to help them in the formation of their clergy. How
do you feel, faced with the obligation of giving a negative reply?
Yes, we have been asked by a number of Bishops in Third world
countries to help in the formation of the clergy and for the past
six years I have had to decline almost all such invitations. It is
always a disappointment for me, for I feel that the formation of
the clergy is a very valid and important apostolate of our Communi-
ty. Personally I have felt that this apostolate has been eclipsed
somewhat in our community over the last 20 years or so. However,
I have noticed that a number of' Provinces are forming men now
for spiritual direction. It is my hope that in future years Confreres
will be more engaged in this apostolate which, in Saint Vincent's
statement of the ends of our Company, is placed third.
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11. One aspect of your government has been vour constant pastoral
visits to the Provinces. Do you see these visits as sufficient means
of animation?
I would like to think of all my visits to Provinces as having a
pastoral character. I think of my visits primarily as visits of ani-
mation . That is why I like to celebrate the Eucharist and speak to
the Confreres in that context, as well as in a less formal context
outside the Eucharist. Clearly animation is not reserved to the
Superior General alone. The Assistants, Visitors, local Superiors,
and indeed every Confrere has an obligation to contribute to the
spiritual animation of our Congregation. What I have been able to
do in animation has been very limited and therefore clearly insuf-
ficient. The barrier of languages constitutes an obstacle. What I
have noticed, however, is that Confreres and Sisters welcome, in
however simple a form, a sharing of those ideals which the Spirit
of God implants in our hearts through the Church, Saint Vincent
and the traditions and spirit of our Community.
("Cronicas AG86", edit. engl., pp. 17-19)
A peine etail-il elu que les "chroniqueurs" ont eu I 'audace de Iui deman-
der one interview. II s'y est pretc volontiers, avec son aniabilite de toujours.
'sous Pen remercions.
1. Est-ce que cela vows a cotite de dire "old", quand le moderateur
vows a demande si vous acceptiez la charge?
Cela m'a beaucoup moms coitte qu'iI y a six ans. Je sais main-
tenant que je pcux compter avec I'aide du Conseil, des membres
de la Curie, de sous les confreres des differentes Provinces et des
Filler de la Charite, et cola dune fa(on que je n'aurais pas pu ima-
giner lors de la premiere election. II existe cornme un "reservoir"
de foi et de bonne volonte ot] le Superieur General puise pour
s'acquitter de sa mission.
2. Qucllc° difference sentc,,-vows en Polls - )Ilelne ell comparant c'e.s
deu.t c'lectiorts?
Sans vouloir paraitre presomptueux, le dois dire qucje me sons
plus humble. Ces six annees m'ont revele la profonde bontc des con-
freres et des Sours; tout le travail qui s'est fait est du, en grande
pantie, aux vertus que recorntnande S. Vincent, beaucoup plus qua
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mes rnerites, et je rccours avec plus de confiance qu'il y a six ans
a la grace de Dieu et a sa Sainte Mere.
.3. Est-ce qu'il est difficile d'etre Supcrieur General?
Grace a l'appui, it ]a comprehension, a la lovautc de tons, cela
tie m'a pas pare difficile pendant ces six annecs. Oui, it Sc rencon-
tre des difficultes: certaines decisions a prendre, et qui vont faire
de la peine; le sentiment cffravant qu'on eprouve parfois en decou-
vrant tout d'un coup, en pleine lumiere, qu'on est le guide spiri-
tuel de tant de pcrsonnes; la conscience de ses pechcs "d'ornission".
Mais la grace est la qui illumine et encourage a aller dc I'avant.
Et puis, je suis tout-a-fait conscient que beaucoup d'autres confre-
res supportent des charges plus lourdes que. la micnne.
4. Cornntent vovez-vous l'avenir de la Congregation?
La reponse sera plus facile a donner a la fin de l'Assemblec.
Mais I'Assemblee me fait uric bonne impression; on v sent un grand
esprit d'unite, d'union entre lcs Provinces, qui pcrmet d'esperer
un avenir hcureux et fructueux.
5. La Congregation eons parait -elle en bonne saute , Pere, stir le plan
spirituel, pastoral , communautaire et stir le plan tie !'engagement
pour 1' evangelisation des pauvres?
Oui, je le crois. Elie a etc sensibilisce et Ole a prix conscience
que sa fin etait de prccher I'Evangile aux pauvres. Hier N.S. Pere
le Pape citait S. Vincent: qu'il fallait courir aux pauvres commc
on court eteindre un incendie. Nous eprouvons tous, it des degres
divers, la sensation de chalet-It'. II en est de mere clans Ia Congre-
gation ou certains confreres ressentent plus ardemment Clue
d'autres I'urgence d'apporter la Bonne Nouvelle du Christ aux pau-
vres.
6. Les Filles de la Charite vows premtent - elles beaucoup de votre
temps?
Quand le P. Richardson m'a transrnis la charge de Supcrieur
General, it m'a dit que le P. Slattery consacrait la moitiC de son
temps aux Filles de la Charite. Le P. Richardson avait cu Ic temps,
pendant les douze ans otr it est reste en function, de constatcr que
c'etait certain. Je n'ai pas fait de ealcul, rnais it est sirr que oui.
Pourtant ce que lcs Su. urs exigent du Supcrieur General nest que
tres raisonnable, et le Supcrieur General recoil des Sours beau-
coup plus qu'il ne donne. Elles out uric tres grande foi en lui et en
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la Congregation de la Mission, et Ic temps consacre a ('assistance
des Sours, dins toils les domaines, spirituel ou administratif, sc
retourne, en definitive, en favour des pauvres.
7. I.es lettres que vous adressez our confreres sons di f ferentes de
celles de vos predecesserus. Pourquoi?
Je me propose d'etre compris par taus, que Ies cortf rcres aient
une formation theologique on pas. S. Vincent ccrivait des (cares
oil tout le monde comprenait cc qu'il voulait dire. J'essaie de faire
de meme. 11 existe, a riot iv epoque, Bans 1'Eglisc, uric belle docu-
mentation ecrite ci accessible, et si quclqu'un, par exemple, desire
avoir un renseignement thCologique, it peat facilement recourir a
('Exhortation Apostoliquc de Paul VI. J'essaie plutot tie m'adres-
ser au cur des confreres, avec la meme simplicite qu'un pere qui
e-criiait a son enfant.
8. Votes a - t-il ete possible de rows distraire par quelque "hobby"?
Non, je ne cultive aucun " hobby" particulier . Le soir, parfois,
je fais tine petite promenade a travers la ville et, avant de rn'endor-
mir, je lis... des biographies , une recension des evenernents..I'ainte
bien regarder le journal televise , en compagnie de vies cortft-cres,
et j'aime aussi conternpler , et c'est un grand repos pour moi , le ciel
et les nuages, au lever oil au coacher du jour.
9. Ar'ez.-vous pease quelque fois a demissionner en presence c1'trne
di f ficulte particuliC re?
Non. Dans les diKicultes administratives, j'ai rencontre I'aide
enornre de mon Conseil. Et quand je me heute a d'autres difficul-
tes, la lecture des Lettres de S. Vincent m'apporte la serenite.
/0. Nous savors que vows avez re^-u de nombreuses lettres des eve-
ques du Tiers - Monde vows denrandant de les aider daps la for-
mation der clerge. Que ressentez.- vote devant cette impossibilite
de satisfaire ces demandes?
Oui, cola est vrai. Que dc dcmandes me sont arrivees du Tiers-
Monde pendant ces six annees! J'eprouve toujours de la peine a rte
pas pouvoir v repondre favorablemcnt, parcc quc je crois que la
formation du clerge est un apostotat important et valable de not re
Communaute. Et depuis une vingtaine d'annces, cc gent-c d'apos-
tolat a subi une veritable eclipse. Mais en cc moment, certaines Pro-
vinces forment du personnel pour la Direction spirituelle. Pendant
Ics annecs qui vont suivre j'csperc que nous nous engagerons davarn-
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tage clans cet apostolat que S . Vincent a etabli comic troisiemc
fin de notre Conipagnie.
11. Utt aspect de votre gottvernetrtent a cte les visites pastorales cotts-
tantes que vans ave /cites aux Provinces. Crovez.-vot s que ce
soil la an movett d'animation suffisant?
Je desire que rocs visites aicnt un caractere pastoral. Ce sont
des visites d'animation. Voila pourquoi je celebre I'Eucharistie et
parle aux confreres. Et je tie suis pas IC seal a faire cola. Tous, Assis-
tants generaux, Visiteurs, Superieurs locaux, en realite, taus les
confreres, not l'obligation de contribuer a ('animation spirituelle
de noire Congregation. Mais merne si cc que j'ai fait me parait insuf-
fisant - it v a des barrieres: la question des langues, par excmplc
- aussi bien les confreres que Ies Sours accucillent avec beau-
coup de simplicite la communication cle cet ideal que le Saint Esprit
a implante daps nos c x urs a travers I'Eglise, S. Vincent et les tra-
ditions de la Communaute.










Jui elegido Vicario, le
prometi al P. General
Jidelidad v lealtad en
todo. Ahora le pro-
meto lo mismo. Me
cimento en la humil-
dad, porque, durance
estos leis autos, lie
descubierto trmchas
de mis limitaciortes"
Y los aplausos de la Asamblea ratificaron la "confesion" del
hombre que, momentos antes, habla recibido su confianza mayo-
ritaria.
Miguel Perez Flores nacio el 2 de abril de 1928 en Macotera
(Salamanca), alli donde Castilla alarga sus raices. Ticne dos her-
manos y una hermana Ilija de la Caridad. Se ordeno de Sacerdote
en 1952 en el Congreso Eucaristico International de Barcelona. Su
tarjeta de presentation nos habla de un equipaje donde el estudio,
la ensenanza, la direction y el gobierno cincelan una biografia al
servicio de la Congregation.
He aqui sus hitos principales: Licenciatura en Teologia N7 Derc-
cho Canonico, en Roma; curso de Doctorado en la ciencia de Azpi-
licueta, en la Universidad Pontificia de Salamanca; profesor durantc
varios anos en cl Scminario Teologico de Salamanca; director del
mismo durance tres anon, director del Scminario Interno en
Cuenca; Consejero Provincial de la antigua Provincia de Madrid,
de 1966 a 1969; leis anos Visitador do la nueva Provincia de Sala-
manca v Consejjero Provincial de esta otros tres anos; Director de
las Ilijas de la Caridad de la Provincia do Sevilla.
Tampoco ha silo ajeno a los trabajos netamente pastorales
como Misiones Populares y evangelization rural en pueblos cerca-
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nos que carecian de parroco; Ejercicios v Retiros constantes a Hijas
de la Caridad v Conferencias a Voluntarias de la Caridad y Caba-
lleros de S. Vicente. No ha prodigado excesivamente su pluma pero
ahi estan sus nurnerosos articulos teol6gico-juridico-vicencianos,
su seleccion de textos sobre la espiritualidad de S. Vicente, su libro,
en colaboracion, como base para un manual de meditaciones de
la C.M., y sus cinco anos como Director de "Anales".
El mismo dia de la reeleccion-eleccion, hemos hecho una pre-
gunta a calla uno de los "nuevos" Asistcntes Generates. Al P. Perez
Flores le hemos requerido su opinion sobre los problemas mas
importantes de la Congregacion en estos momentos. Esta es sit res-
puesta:
"No es fcicil una respuesla uni forme, dado que la Congregaci6n
trahaja en los cinco Continenles v las Provincias viven una grail
diversidad de contextos en todos los campos, desde el religiose of
politico, pasando porel econontico v el social. Seria demasiado audaz
el Racer an diagnostico que abarcara a toda la Congregacion.
No obstante, creo que la Congregacion dehe pacer an esfuerzo
de profundizaci6n en la identidad vicenciana, buscando la imagen
propia del vicenciano a la luz de las Cons titucioties, en todos aque-
llos contextos en lo.s que vine v trahaja. Porque las Constituciones
son suficientemente amplias para dar cahida al pluralistno de vida
y ministerios de la Congregacion. Y es que mi mayor terror esta en
que la Congregacion no preseute a las Iglesias locales sit verdadera
identidad, sit autentica razOn de se r; me asusla macho el lrecho de
que seamos una fuerza pastoral dilulcia en la m,tltittd de fuerzas
pastorales que existen. La Congregacion dehe respondera an carisirut
concreto en la Iglesia de Dios, V es la "Evangelizacion tie los pobres"
en sus diversas formas. Esto es para m lo arks imporlanie. El peli-
gro estd en que nosotros sigamos subsistiendo como una tetra fuerza
de relleno, v esto realmente conslituve una infidelidad al propio
carisma.
Me atrevo tambierr a apuntar otro problerna . Yo lo calificaria
como "desconfianza en nuestras posibilidades". No lo aseguro de
forma taxativa , porque, por una parte , la Congregacion trahaja v
tiene una unidad en el espiritu de S. Vicente; sin embargo , creo que
todavia falta la union de ambas cocas , concretar ese espiritu en la
labor que desarrollantos . La f rase podria ser esta : ",ti'o Basta coil t-a-
hajar, hay que hacerlo vicenciananiente ". Me gusiaria que la Con-
gregacion , con humildad , con limitaciones , fuese an "cuerpo de apos-
tolado ". Insistiria macho en esto como tana de las cuestiones mds
fundanteniales del ntomento.
Iguaiinente subrayo esta cuesti6n: la conjunci6n de todos los
- 621 -
miembros de las Provincias v de las Comunidades. Me ha dado
mucho que pensar el fenomeno de la dispersion entre nosotros,
sobre todo en algunas Provincias. Y creo que, en el fondo de nues-
tro carisma, la Comunidad para la mision es inseparable de la
mision; son dos aspectos complementarios; no es solamente la
Comunidad comp un medio "para.. ..., es algo mas, es un aspecto
esencial del mismo carisma. Hay quc dotar, por tanto, a la Comu-
nidad de elementos cohesionadores v liberadores, ser exigentes en
lo esencial v crcadores de cspacios de libertad para no ahogar a
las personas. Sin olvidar nunca el aspecto de la mision.
Finalmente, insisto en la "formacion permanente". Es necesa-
ria en toda la Congregaci6n. De lo contrario, o caernos en la media-







C ue nto cote vues t ras oracione s
v vuestra arnistad. Me siento
feliz de enconlrar de nuepo el
P. General v a! P. Pere, Flores.
Seguire tr-abajando comp en el
pasa do ".
Asi expres6 el P. Gaziello su conformidad con los votos v aplau-
sos que la Asamblea Ic tributo.
Jean-Francois Gaziello naci6 el 23 de febrero dc 1928 en el Prin-
cipado de Monaco. Despues de de seis anos de escucla apost6lica
en Marvejols (Lozcrc), entro en el Seminario Interno de Paris el 24
de septiembre de 1946. Sc orden6 de sacerdote el 13 de marzo de
1954. Tiene dos hermanos v dos hermanas, una de ellas Hija de la
Caridad.
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Su andadura forma una apretada relacion de servicios en pues-
tos de responsabilidad: Prolesor de Filosofia, durante tres arios,
en el Seminario diocesano de AN, v, durante dieciseis arios, pro-
fesor de Filosofia, Patrologia, Derecho Can6nico v otras materias,
en el Interdiocesano dc Montpellier, ademas dc cconomo y supe-
rior; alli vivid el Concilio N la reforma de los Seminarios. Tambien
estuvo encargado, en el curso 1973-1974, del Seminario Interno de
las Provincias de Francia, con un estilo nuevo. Y desde 1975 a 1980,
fue Director dc las Hijas de la Caridact de la Provincia de Marsella.
En sus seis arios de Asistente General se ha encargado, principal-
mente, dc todo to relacionado con las Misiones.
Jean-Francois Gaziello, en su calidad de "reelegido'', puede ser
puente de experiencias anteriores v vchiculo de continuidades. Le
preguntamos "si la Congregacion de la Mision time algo impor-
tante que decir al mundo de hov"
"Me parece que la Congregacidn de la Misi6n tiene algo yue decir
a! mundo de hov, v es el mismo mensaje de San Vicente: "El pobre
pueblo se condena y se nutere de Izambre ". Y esto debe corrtpronte-
ternos, en el mundo v en la Iglesia, en una accidn evangelizadora
v de pramocidn. El tistirrlonio tie este coil!promiso - bajo formas
nziiv diversas, segii!i los parses v las posibilidades -, es to que nos
darn auteutica credibilidad. Y todo ello, en el seguimiento de Cristo
Jesus, quien para mani festarse al mundo anuzlciando el ardor de
Dios, realiza signos concretos: "los ciegos ven, los cojos andan, los
pobres sou evangelizados... ".
Sigiziendo a San Vicente de Paid, para poder decir algo al muizdo
nccesitarnos, pri neranrente, coniert!rnos, esto es, escuchar a Dios
y a los pobres, v comprometernos en estas dos direcciones. Estci Bien
la lectura actual de leis siutaciones de pobreza, Pero j,no habrci yue
it pasta el tondo de la experiencia hecha por San Vicente?. Quiero
decir que es absolutamente necesario an compromiso radical con
los designios de Dios.
Lo inns imporlante que la Compaitia puede decir al inundo de
hov es la lectura del Evartgclio de Mateo (9,35-36): terser la misnia
'mirada' de .lesus sobre el mundo y para el manila; una mirac/a libe-
radora V arnorosa. Ser comp El: apasioitado en la coastrucciori de
an pueblo a partir tie las masas; avudar a los hombres a salir de sit
egoismo, llevarles a vivir sus solidaridades naturales para ser escu-
chados, reconocidos v respetados corm Iiijos de Dios. Ertseirando
alli donde las gentes se reunen V curando las enfermedades V debi-
lidades; dandoles los medios para participar en lei creaci6n.
Y vivir todo esto en an clima de fe, de amor a Cristo descubierto








grande de mis limitaciones
personales. La am/ian;a
que hair depositado en ml,
hard que yo me es/tierce. Le
pido a Dios que me avude a
ctrmpliresta /uncidn para la
que ustedes me han ele-
gido".
Con estas palabras expreso su aceptacion ante la Asamblea cl
nuevo y recien elegido Asistente General. Y, comp on ritual de cor-
dialidad, los asambleistas aplaudicron y los fotogr afos espontancos
dispararon sus objetivos a tiempo v a ciestiempo.
Lauro Pali nacio el I I de diciembre de 1939, en Rebou4:as,
Parana, Brasil. Se orden6 de Sacerdote en 1964. Y su camino en
la Congregacion esta empedrado do trabajos en el campo de Ia Edu-
caci6n. Por ejemplo, fue profesor v prcfccto de discipline en el Semi-
nario Mayor de San Jose, en Mariana, Estado de Minas Gerais; pro-
fesor y prefecto de disciplina en nuestro Escolasticado de Petro-
polis, en el Estado de Rio de Janeiro; rector del Scminario Inter-
diocesano de Aparecida, en el Estado Lie Sao Paulo; superior del
Instituto San Vicente de Paul; director del Colegio San Vicente de
Paul, en Rio do .Janeiro.
Sus trabajos magisteriales le han llevado tambien a dar clase
de filosofia en la Universidad Catolica de Petropolis, en el Semina-
rio Redentorista de San Alfonso, en Aparecida, y en el Instituto Sale-
siano de Filosof Ia v Pedagogia, en Lorena, Estado de Sao Paulo.
Y a esto hay que anadir su responsabilidad como asesor para
asuntos de Educaci6n Lie ]a Conferencia de Religiosos de Brasil,
y su vicepresidencia err la Asociacion de Edueaci6n Cat6lica del
Estado de Rio dc Janeiro.
ZCualcs son las tarcas, pcrspcctivas y urgencias de la Congre-
gacion en los cameos mas especificos de Su identidad?
- 624 -
Lauro Palo nos ha rcspondido:
"Esto to de finirci la propia Congregacion, en esta Asamblea. Yo
solamertte puedo puntualizar dos cosas:
Comparando esta Asamblea General con la de 1980, percibo urt
sensible progreso en to re ferente a la Evangelizacion de los pobres
(manor atertci(in a los realmente pobres) y en la revitalizacion de la
Conuunidad Para la mision. Ciertamente, este progreso es fruto de
to definido en las Constituciones y de lets opciones practicas que,
a partir de ah(, se hart ido tomando en las Provincias. Me parece
que el comprorniso evangelizadorentre los pobres ha influido satis-
factoriamente en la vivencia co;nunitaria. Y, como se esta viendo
en e.sta Asamblea General, tenemos mayor coraje en los proyectos
para el futuro. Nucstras Comunidades, -v especialmente los coher-
manos mcis jcivenes v los sentinaristas, no quedaran desilusionados
con to que to Asamblea General va a presentar como lareas, pers-
pectival v urgencias, en Linea cost to de 1980.
Personalrnerne, me gustaria que las Provincias se proptcsieran
on trabajo en dos puntos: la ayuda a las Provincias que estan con
mayor carencia de personal (Austria, F.stambul, Fortaleza v rMlozam-
hique); y la formacion del clero: es esta una idea que se va ahriendo
cantina entre nosotros, onpulsadct por el es fuerzo en la formacion
de agentes laicos de pastoral necesarios en las corrutnidades cristia-








jando en los campos de
Panaina o en la formacion del
clero, pero inc ha impresio-




Faltaban cinco minutos para las 11,15 cuando, despucs do la
Icctura oficial de los votos, Maloney expres6 so aceptacion. Con
el se habian ter-minado las clecciones do los Asistentes Generales.
Robert P. Maloney naci6 el 6 de mayo de 1939 en Mew York.
Se orden6 de sacerdote el 28 de mavo de 1966. So vida, como la
de los demas Asistentes Generales, esta mavoritariamente marcada
por el ministerio de la Enserianza, excepto en esta irltima etapa
en quc ha desarrollado un trabajo pastoral en la Republica de
Panama. Empez6, en 1968, sicndo profesor do Moral en cl Semina-
rio de Maria Inmaculada, para pasar a ser asistente del Director
de Seminaristas v, a continuacion, Director de Estudiantes. Fue rec-
tor del Seminario citado y del Colegio-Seminario Residencia Vicen-
ciana, ademas del Delegado Provincial de Formaci6n.
A Robert P. Maloney le hcmos preguntado: %C6mo yes csta
Asarblea?. i,Que esperas de ella?. i,Puede ser esta Asamblea un
panto cic partida para una vcrdadcra renovaci6n de la Congrcga-
ci6n de la Misi6n?". El nos ha respondido globalmente:
"Para m % lo incis notable de esta Asamblea es el cambio de
arrrbiente con relacidn a las dos Asambleas anteriores; en esta hay
on esfuerzo was gratificante de comtoticacidn . Sin embargo, alga-
nas intervenciones was debatidas son caa .sa de tension, hien por.sa
extension o bien pore! diverso signi ficado de alganas palabras res-
pecto a la visidii que se tiene cle la vida comunitaria en el seguimiento
de Cristo evangelizador de los pobres. Yo espero gtae esta Asamblea,
que ha arrctnc ado de una dptica comtin , pareda concretizarse en
Nneas comtwes para iota accidn pastoral adaptada a las diversas
cwltaras. Estas Nneas de accidrt piteden ser la base para fortalecer
la anidad en maestro seguirniento de Cristo evangelizador de los
pobres, y tambien paeden ser /aente de renovacidn para la
Connpafila ".
(('micas AG-86", pp. 67-72)
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A LA AG-86 DOS VISITAS IMPORTANTES:
SOR ANA DUZAN (Superiora General de las
Hijas de la Caridad)
P. MICHEL LLORET (Director General de las
l Iijas de la Caridad)
El sabado - 28 do junio - el pleno rnananero de la Asamblea rccihio
dos visitas, no por esperadas menos importantes. Model-() el P. PaI6 y el
Superior General hizo la presentacion: "Madre, eves bienvcnida como Hija
de la Caridad y como la quc representa a ]as rnas de 30.000 Hijas de la Cari-
dad de todo el mundo. Y, asi, darnos la bienvenida a los millones v millo-
nes de pobres a los que sirven. Tc damos [as gracias por la colaboracion
con los Padres y por ]a hospitalidad quc recibimos en esta casa. Solo to pido
que nos hables".
'7e suis rut peu confuse..."
Sor Ana Duzan, tras reconocer su "confusion" al "prescntarme ante
ustedes solamentc dcspucs do un ano de mandato como Superiora Gene-
ral de ]as Hijas de la Caridad", Centro su breve discurso en el agradecimiento
a los Padres por su disponibilidad en la atencion cspiritual cle as Hernia-
nas. Agradecimiento al P. Lloret por su Iuncion de orientacion y estudio
del espiritu de las Ilijas de la Caridad.
Rcsalto la importancia del Superior General para las IIijas do la Cari-
dad, como garantia de fidelidad al espiritu de la Compania. Y recalco el
hecho de que tres siglos de cxpcriencia dan fe de la conveniencia de esta
mutua colaboracion. Es igualmente, tradici6n de la Compania que Ia
Madre General no toma una decision de importancia sin consultar al Supe-
rior General.
Sor Ana Duzan hizo hincapie en el papel importantisirno de los Direc-
tores Provinciales, y en el sacrifico de ]as Provincias tic la Coll gregaci6ll
para prestar en este servicio a coherrnanos muy valiosos. Y subravo que
la colahoracion tic los Padres v de las Hijas tic la Caridad semi provechoso
si se respeta la diversidad de carismas.
"Una relacw n ell tres niveles"
"Yo tarnbien estov 'confuso' de tomar la palabra ante ustedes, pero
menos". Asi cornenzd su alocucion el P. Lloret. Y, despues do destacar la
"singularidad" de la institucion del Superior General de la Congregacion
de la -Mision v de ]as Hijas de la Caridad, situo en tres niveles la rclaciun
entre los dos Institutos:
- El nivcl do gobierno propiarnente dicho, en la persona del Superior
General, del Director General v tic los Directores Provinciales y, eventual-
mente, de sus sustitutos v delegados segun el Derecho Propio.
- El nivel espiritual, porque las Hijas do la Caridad son invitadas por
sus Constituciones a recurrir, err l o posible, a los Padres do la Mision para
su direccion espiritual.
- El nivel pastoral, al que hace alusion el nunrero 17 etc nucstras Cons-




Comento un dialogo espontaneo e interesante. Los asambleistas pre-
guntaban v Sor Ana Duzan v el P. Lloret iban respondicndo. El lector encon-
trara, a conlinuacion, este dialogo con sus protagonistas y lenras.
P. Alberta Verrraschi: ,Que piensa de la colahoraci6n de las Hijas de
la Caridad en las Misiones Populares?
Sor Arta Duzarc Es una cuesticin import ance de la que se ha t atado
%arias veces en el Consejo General . Esta cooperacion es buena : Pero ha.
que tenet en cuenta que Cl carisnrr de las Ilerntanas es distinto ; ells, nras
que el trahajo de predicar, dehcn atendcr y avudar niaterialnienic it los
pobres : ellas tienen unos trahajo -, especificos que no put-den abandon:u Para
dedicarse a otros ministerios . I.as Hermanas puc(len a.udar cii lac .Misio-
nes, peru no dehcn " hacerlas"
P. Llaret : l.a colaboracion de las Hermanas cii las Misiones se da en
dos pianos distintos: I) Dc lornia habitual en las Misiones " ad Gentcs", pot
rjcmplo cn Madagascar , dondc los Padres v las Hcrmanas realizan ,it apos-
tolado en intinta colaboracion . 2) De forma ocasional en ]as Misiones Popu-
lates que tienen una duraciein limitada . Toda colahoraci6n es excelcnte, peso
siempre que se respete la vocacirin propia de calla uno y sus ministerios
especificos . En las Misiones Populates hay actividades que encaj an perlec-
tamente en l it vocacion de las Hcrmanas, como visitas a enferrnos, avuda
a los necesitados , catequesis a los ninos . De todas lormas , no se puede
dar un juicio general , puss cada lugar tiene sus propias caracteristicas y
necesidades.
P. Peter Diederich: F.ntre los Padres de la ('ongregacion, . Jfor csigen-
cias de cicrtos ministerios, algunos coherrnanos dehcn visi1 solos,,tienen
las Hijas de la Caridad este problenta?.
P. Lloret: Las Hermanas, Pot- so carisma v pot sus olicios o ministe-
rios, forman sientpre comunidades... el hecho de . ivir colas es una serda-
dera excepcion; sin embargo, algunas trabajan solas o en actividades Iucra
de la eomunidad, peru mantienen on estrecho contacto con lac coinunida-
des a las Clue per'teneccn. Pot sit propia naturaleza, la vida de las Hernia-
nas es distinta a la de los Padres.
So? Ana Du;an: Para las Hcrmanas, la vida de coniunidad es esencial.
Las Constituciones y la Asamblca General exigen que las Hernsrrtas vivan
juntas, por lo menos en comunidades de trey, pars realizar mejor sus obras
apostolicas.
P. Luis Vela: En los escritos del P. l.loret se afirma Clue cn algun
momenta ] a s Hcrmanas han ex[erimentado una Iendcncia hacia la "reli-
giosizaci6n ". ,corny ve esa tcndencia o epidenria?. Las LlernianaS , segitn
el documento de aprobacion de la Contpanra , deberian Ilevar "Iraje
seglar", ,por que se ha camhiado?.
P. Llarer : Ha habido , elect isamente, perwdos en que las Iierntanas han
experimentado cl deseo de convertirse en religiosas ; Pero ha sido tin feno-
meno interno en la Compania , principalmentc en lo referents a los votos
y a la relacion con el Obispo : en algunos momentos se ha expel intcniado
este deseo con mayor intensidad , Pero siernpre se han superado las dilicul-
tades v se ha conservado la propia idenlidad . La gracia do Dios no,, lta
acompanado sientpre y , sobre todo, a partir de 1968 , se ha rcalizado on
verdadero "aggiornamento " v se han celebrado verdaderas Asanthlcas Gene-
rales para huscar Ia verdadera identidad tal conro Ia querian San Vicente
v Santa Luisa . Y se ha conseguido.
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Son.4na Duzan : Es cierto , v era tamhien cl pensamiento de San Vicente,
que las Hijas de la Caridad Ilevasen el vest do de las campesinas de aquella
epoca . Pero va Santa Luisa comenzo a cuidar la clase de tela, el color, etc.,
para evitar abusos. Actualmente , el habito se considera eras bicn como un
signo de consagracion . Pero cuando es necesario que una Hermana vista
de seglar , no hay ninguna dificultad . Yo misma he vivido dove aios de
seglar por exigencias (let nlinisterio que nx • Fur confiado.
P. tt'ladvslaitw Bontba: LSe puede hacer una pastoral conjunta vocacio-
nal entre los Padres v las Hermanas?
P. Lloret: La mutua colaboracion en este sentido es posihle y real, efcc-
tiva y fruetuosa, especialmente cuando se have apostolado con junto con
diversos grupos de.jovenes. De todas formal, no convene olvidar que los
Padres v las Hermanas son dos Congregaciones distinias con sus propias
peculiaridades v carismas.
P. ,Vanunr Atallah: Si ]as Hijas de ]a Caridad dehen ser "parroquiales' .
,por que cuando asisten a ]as Misas parroquiales no son animadores de
la liturgia?.
SorAna Duan: Me admira esta pregunta, pees nunca he oido ese pro-
hlema. Quiza se deha, en algun caso, a que se encuentran muv cansadas
por su propio trahajo o a que preficran que esa animacion la pagan los segla-
res. Hay Hermanas que hasta haven Bautizos y presiden entierros y otros
actor liturgicos cuando la escasez de sacerdotes asi to exige.
P. Lloret: Que as Hijas de la Caridad sean "parroquiales" no debe enten-
derse en on sentido estrecho v material, Como si estoviesen at servicio de
una determinada parroquia territorial; significa, mas bicn, que dehen lener
on arnplio sentido de colahoracic n pastoral en todos los timbitos segue su
propia vocaci6n; la pastoral no se reduce it culto lino que abarca otras
mochas actividades, algunas nuevas dada la evolucion de la sociedad, v las
Hermanas se van haciendo presentes en todos esos campos.
P. Daniel C'hacOn: La diversidad de of icios y ministcrios de las Hijas
de la Caridad, zsupone algun impedirnento o dificultad para mantener la
unidad?
SorArta DuZan: Entre las Hermanas siempre ha habido una gran diver-
sidad de actividades, v actualmente tamhien; pero esto nunca ha silo obs-
taculo para la unidad. En todas ]as actividades hay siempre on punto comun:
el servicio a los pobres. Y ese es el verdadero lazo vie unidad.
P. Antonio Eldttaven: Se puede trabajar con los pobres de dos mane-
ras: I) Haciendo cosas v asistiendo directamente a las necesidades, y 2) Estu-
diando y buscando soluciones v haciendo que participen otras personas.
ZCual es, en este sentido, el trahajo de las Iermanas'?. i,En que medicfa hay
indicaciones concretas para que [as Hermanas trabajen en los movimien-
tos laicales vicencianos?
P. Lloret: Hay dos niveles: la revisicin de las obras, v la revisicin de las
mentalidades. Lo primero se esta haciendo con gran valor y coraje. Hay
on renacimiento de obras c incluso se han dejado obras c instituciones que
ya no respondian a la propia vocaci6n de las Hermanas; v se ha hecho on
gran esfuerzo para vivir la pobreza. Acerca de todo esto se ha escrito mucho
en "El Eco". En cuanto a la revision de las mentalidades, se ha hecho tam-
bien tin gran esfuerzo para "caminar con los pobres" v "trabajar por Ia
justicia". Entre ]as Hermanas hay un gran valor para esta mudanza y siem-
pre se mantienen en so verdadero carisma de defender v avudar a los pobres.
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Sor Ana Duzan: En todo esto hacemos to que podemos. Pero teniendo
siempre en cuenta que to fundamental es la union con Dios v la vida de
Conrunidad. Dc ahi race el "ver a Dios en los pobres". Para los movimien-
tos vicencianos se esta haciendo un esfuerzo quc va aumentando poco a
poco, pero con sentido dc complementariedad.
Asi terming estc dialogo. El moderador dig las gracias a Sor Ana Duzan
- v en ella a todas las Hijas de la Caridad - v al P. Lloret. Y todos los
asambleistas rubricaron con on aplauso sincero ese agradecimicnto.
("Cronicas AG-86", pp. 50-54)
28 JUIN : Deux visites importantes
Le samedi 28 juin, I'Assemblee a accucilli deux visiteurs de marque: la Supe-
rieure Generale des Filles de la Charite, SceLr Anne DUZAN et le Directeur
General des Filles de la Charite, Ic P. Michel LLORET.
Le Pere General et le P. Latino Palti, le moderateur du jour, firent les
presentations. Et "galanterie obligeant'', c'est la Superieure Generale qui
parla la premiere.
'7e suis on Pen confuse..." Elie nest en charge quc depuis on an. Elie
remercie surtout pour tout le travail accompli en cornnnrn par ces deux
Communautes differentes. Elie donne quclqucs chiffres: 32.000 Filles de
la Charite, alors que quclqucs annees auparavant leur nombre atteignait
46.000. Pour le moment le nombre reste asset stationnaire: it meurt a peu
pres 700 Sours par an (2 par jour) nrais ce chill re correspond plus ou Inoins
a celui des "nouvelles". Et iI v a des noyaux de vocations promctteurs daps
certains pays. Et la Superieure Generale de faire deviant nous on rapide
tour "d'univers" ... l'univers aussi des millions et des millions de pauvres
auxquels consacrent lour vie et nos confreres et les Filler de Monsieur Vin-
cent.
"Des relations d trois rriveaux ". Le P. Lloret prend la releve ct explique
cc qu'il y a de ''singulicr" dans le fait que cc soil Ic Superieur General dc
la Congregation de la Mission qui snit en meme temps Ic Superieur Gene-
ral de la Compagnie des Filles de la Charite. Les relations entrc les dcux
families s'etablissent a trois niveaux:
- au niveau du gouvernenrent proprement dit:
- au niveau spirituel: les Prctres de to Mission, de preference, Ies diri-
gent;
au niveau pastoral; Ies ones et Ies autres collaborent Bans Icurs
(euvres.
Ft commence on dialogue spontanc entre 1'Asscrnblec et nos visiteurs
qui repondent it tour de role, en se completant au hesoin:
• La participation des Filles de la Charite aux Missions Populaires est
Line bonne chose; le Conseil general en a suuvent discutc; mail it tie fact
pas confondre les charismes; les Filles de la Charite tie sont pas bites pour
''precher" mais pour assister et aider materiellement les pauvres? A ('occa-
sion, oui, elles peuvent cider a la catcchese, ntais sans abandonner pour
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autant les "ministeres" traditionnels. Dans ICs Missions "ad Genres" (Mada-
gascar, par exemple), la collaboration est plus ctroite. Dans les Missions
Populaires, it taut plutbt reserver aux Filles de la Charite les visites aux
malades, I'aide aux necessitcux, la catechese aux enfants, car cola corres-
pond parfaitcmenl a Icur vocation. Mats on ne peat pas porter un jugemeni
general; chaque pays presente des situations particulieres.
• Certains Peres sort parfois obliges de vivre seals. II n'en est pas de
rnerne pour ICs Sours. Elles vivent en c(nnnxtnaute oil conservenl Lin con-
tact ctroit avec ells, rentrant toujours daps Icur maison, meme si elles Ira-
vaillent au dehors. Fri cola, la vie des Peres et Celle des Swill's sons de nature
differente.
• A certains moments, les Filles Lie la Charitc out eu tendance a deve-
nir"religieuses", alors que d'apres le Document d'Approbation de lour Conn
pagnie, elles dcvaient meme porter "I'habit scculicr". Mats c'est la Lill phC-
notnene intcricur a la Compagnie, et elles ont surmonte cette (1111iculte et
ont decouvert lets- propre identite, surtout depuis 1"'aggiornamento" de
1968. Et si les S(eurs onl on "uniforme", it ne taut pas s'en etonner. Ste
Louise elle-meme deja rechcrchait pour ses Filles one certaine uniformite
clans IC tissu, la couleur, et cela pour Cviter les abus. Actuellentent I'habit
Cst considere conune on signe de consecration el quand Ic pays on le "ntinis-
tCre" I'exige, elles reverent tout simplement I'habit seculier. C'ctail le cas
de la Superieure Generale clle-meme qui, pendant 12 ans, a etc assistanle
sociale.
• Sans ouhlier pourtanl que Ies Peres CI les Filles de la Charitc consti-
tuent dear Congregations distinctcs, Icur collaboration ntutucllc est non
seulement possible mais reelle, ellective et fructueuse surtout s'il s'agit
d'apostolat aupres de groupes de jcones.
• Mais les Filles de la Charite rte sons pas des "Filles paroissiales"; lour
pastorale ne se reduit pas an col[c, clle est puts ginirale.
Pour aider les Sours a on service des pansies " concrel " parse que
''pense ', it taut rcflcchir sur ce que l'on fait et juger . II v a... 'L'Echo de
la Maison - Mere" qui empeche le traditionalisme , la sclerose et recherche
la "complemcntarite''.
"En tout ce que nous Raisons, nous essayons do conserver cc qui Cst
londamental : ]'union avec Dieu, la vie de communatile el '\-oil- Dieu clans
les pauvres' ".
("Chrcmique' AG-86", edit. franc., pp. 13-14)
- 631 -
MESA REDONDA CON:
DILDE GRANDI (A.I.C.) Y AMIN DE TARAZZI (Soc. S.V.d.P.)
En el orden del dia 1 1 , , por la tarde, estaba anunciada una lesion pie-
naria "especial". Como es costumbre en cast todas las Asamhleas Genera-
tes de la Congregacidn, son invitadas a hahlar a los asambleistas ]as perso-
nas que estan al frente de algun movimiento laico de la Iantilia vicenciana.
Y en esta Asamblea "pastoral", Sn presencia era obligada.
Pot, eso, a las 15,30, el Superior General hacia la presentacidn, ante cl
pleno de la Asamblea, de dos personas importantes: la Sra . Dilde Grandi
I el Sr. Amin de Tarazzi . El esquema era sencillo: una pequena charla de
ambos V una rueda de preguntas por parse de los asambleistas.
La Sra. Dilde Grandi , italiana de Milan, casada v con tres hi_jas, es, desde
hace sidle mcses, la Presidenta do la A.I.C. Rompe el clasico esquema de
la "llama de la caridad" v sabe que no es facil estar al frente de 32 asocia-
ciones nacionales dispersadas por 38 paises v con on nitmero de nias de
200.000 miembros. Esta Iuertcntentc enipchada en la doncientizacicin de
todas Ias mujeres de la A.I.C. para que se Ilegue it una real sohdaridad en
la Iocha contra la pobreza v sus causal, segdn indica cl Documento-Base
do la Asociacion.
Dildc Grandi habld durante veinte mint-nos a los asambleistas. "Veugo
a preseutaros a la A.I.C. que, tai vez, alguuo no cono_.ca a solo teuga toga
li,r;era idea a grancles rasgos", comenzd diciendo la Sra. Dilde. "Y quie ro hater
talc diserlacicin conslrlcelit'a de nttuua colabt rac'icin cu cl respelo do In idell-
tidad tie cada unto v ell tot espir-iiu tomtit , cl de 17uesrra Fuudadar"
La Presidenta Intet'nacional Ii zo un recorrido de la .Asociacioil teniendo
coma teldn dc tondo to que dice cl Docuntento-Base: "Si el ubjelica de in
A.I.C. es hov cooto ell lielllpas de S. Vicente, Ili act i[in Pot v can los pabres,
it la lu: del F.oarrgelio, las sitlutc'iones de nriseria v leis resp[(cslus ylle debcu
[larS1' cam/falf tall',taillerlIellle 1' e.tg ell ( 111[7 mealNaci (ill, 1117a percep('Iall
nimediata de los problettias, on dinanlislno reuoi'ado c low vision de /ulro-o".
Y senald el camino actual con Ias siguicntes pautas:
- El papcl de los laicos, sehalado insistentemente pot- el Concilict
Vaticano II.
- El coraje de la sinceridad v la frangneza en nuestras relaciones.
- Un acuerdo comun Para urea au1e11tica colaboracion.
- La importancia dc la unidad en la diversidad; partiendo de la intui-
c-idn profetica de S. Vicente, que lundo para on misnio ohjetico tres fami-
Iias distintas peso unidas.
Sr. Amin de Tarazzi , hombre dedicado en cuerpo v alma a la Sociedad
de S. Vicente, Ilombrc Iucido 1" pcrspicaz. Crevente comprometido cn Ia
lucha por un mundn ma s huniano ', fraternal. Este Iranco-libancs, que dcsde
hace varios anos esta at frente de 800.000 miembros de la Sociedad, sigue
crevendo que el espiritu profetico de Vicente de Paul v la fuerza de Fede-
rico Ozanam son cada vcz mas actuates v necesarios.
Amin do Tat'azzi tanibien empleo vcinte minutos en dirigirse a los miem-
hros de la Asamblea . Despucs do pre•se ntar' la Sneidad do S. Vicente V sit
heterogeneidad , al mismo tienipo que set esfuci -10 [)or renov : nse, insistin
en las relaciones mutuas entre la Sociedad do S. Vicente de Paul v la Con-
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gregacion tie a ^i\lisi6n. "Estas dos enritladcs, dijo, son comp ramas tie on
mismo arbol vicenciano". Y continuo: "El problema relational debt' set eucm
ratio desde tell triple aspecto: la tutidnd de la Iglesia, sabre todu en leis salons
recomendaciones (lei espiriut conciliar ert la 'Lumen Gentin,n', Apostblicant
Actuosiiatem' v Ad Genies'; in racaci()n ticenciana; clla es, por su rtntura-
leza, la resptcesta del nmor v del apostolado de in earidad en la participa-
tion de in rnision cle la Iglesia. San Vicente es el autor de In idea pro fetica
de recurrir a los laicos Para colaborar eel leis obras eclesiales v Federico Oza-
nam foe el que quiso 'errcerrar al nrundo ernera en rota red de caridad': v
el sert+icia de los pubres flue es el corazart mismo del prohlertta, por-que, ell
dcfinitiva, nuesira razon de set, tame tit altos coma de altos, es rtrostrar el
amor de Jesucristo en el seri'icio a los pubres".
E hizo este resumen: "A'uestras relaciones tic nen c IC alirnernarse de tut
china de adultez v de caridad hellos de en rt f ianza para el se rricio a los pubres".
Preguntando v respondiendo
A continuacion, se produjo un ritno vivo tie preguntas v respuestas
por parte tie los asatnbleistas y tie los ponenles.
He aqui a Iranscripcion resumida tie [as intervenciones mas impor-
tanit•s:
Daniel Chac6n (America Central): Flt nri Prsriucia, atutgne soutos 11111V
rows . 01 erdotes, coluborurnos con esos elos murdntiernas; pert itenta.s ob.ser-
vado tine err ambos bur no tierto rechaza if Ira tar leis ternas v prohlentas
references if in justicia social. i,Se hint planteada ttstedes, ell stcs ret11i,ues,
esic problenur?".
Sra. Crandi . "i.leva poco tiempo ill frertte de: in Asociacicin. No he podido
atilt afrantar tack's leis problentas. i'rameto (life en mi prd-rinta visitu if Cen-
troamerica planteare la ctfestian, pees me parece importante".
Sr. Tarazzi : "Flt estas cuestiartes de in justicia social hav ntenialidades
fray diferenies que responden, a i•eces, a in diversidud de sintaciones de curia
pals"
P. Ballestrero (Turin): " i,La A.LC. coincide can lees '(aridades'que panda
San'i"icernc?. ,Tiene la mismo identidad, especiahnente, ell la tine rt'specta
a sit in.stinicinnalidael frertte a 141 Comt re5aeieat de lei Mi-sihrt?".
Sra. Crandi : "A'unca jarnas hernos dudadu de epic la A.I.C. tenga la rnisuta
identidad que ins Asociaciortes de Caridad fundadas por S. l iceme. Lo que
pasa c s (life las tiempas cambiarl, v lets Asotiacioru-s iarnbierr ran carnbianda
t' ei•olucianandu, esn, e.s necesaito err el corner del tieutpo.
La di ferencia erttre lei A.J.C. v ins Couferencias de Federico Ozartarn esta
en spa propiu arif;ert histarieu".
Sr. Tarazzi : "Es er'idente (file ambits Asuc'iac'iones sun disiintas, n esia
(life IC ill in dee identidades debt' respetar.ce, pero su e.spiritu procede de In
rnisnla fuente irrspirndara elite es in earidad de S. 1lec,ne"
Tonics Gutierrez (Argentina): "^lctrrulntrntc, en to(las leis Asociatiaucs
se Csta dtrtdo tutu rem,l'aciail de sus euadras directives v de sits inienlbras;
per)), a feces, se obserrn ette has jar'enes ran a in action sin 111111 prepar-acion
udecuadn. ^Que salttciart proponen pare esto'?".
Sr. Tarazzi : "Lfeeti'arnente. has. mnehos titre printc'rn acnputt rumvielus
pur.su (1/1111 de avid a if has pubres, v despites se van preucttpanda de sit pro-
pia formacidn. No es facil dar reectas 1111iversales. La calabaracicirr de has
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Padres de la Congregacion es importante err este campo. tatcdes son los
que tienen que Ilevar la hcrencia espiritual de S. Vicente. De today formas,
la action es tambien inspiradora y Cl accrcarse a la realidad de los pobres
pace reflesionar v Neva a Ia oraci6n".
!Miguel Perez Flores (Vicario General): ''La A.I.C., ,no es on ogregado
de las sciroras de la caridad fundadas pop S. Vicente?. i,La A.I.C. asvnrre
Codas las asoc iaciones parroquiales v les hate perde r stt propia atoottorrrta?.
Porque si la A.I.C. es aIgo (list inro tie las 'Caridades', la ftincicin del Superior
General de la C.M. respecto de ella tantbien sera distinta'".
Sra. Grandi : A ecta cuestion debe ria resporuler el propio Superior Gene-
ral de la Congregacion. La autononnit no impide la colaboracicin. En ver-
clad, a pesar de la atuonomia, todos nos necesitarnos v debenros colaborar
en las okras commies. La colahoracion por ambas pastes ha silo siempre
sirtcero ",
John P. Cawley ('Meridional de USA): "Hav orgartizaciooes de caridad
que Iiahajarr nnty Bien, pero sepia convenience emplear rruevas marreras de
formation de lideres segiirr la doctrina social de la Iglesia ".
Sra. Grandi : "La forntacion debe cnglobar-se dertiro de la ctrltto'a pro-
pia de cadet pars v sociedad. Por otra parse, la edtteaciein debt, set gradual
Y continua. Coda tippet hace lo que puede, segun el amhiente err gue sc ertcuen-
tra. La A.LC'. no pttede propouer tow especie dc programer de fonuaciou mull-
dial. Coda cual se forma segun la ctdrura media normal de su Pais"
Sr. Tarazzi : "Es evidence que las nuevas formas de pobreza gue hall apa-
recido v aparecen en lei sociedad ruoderrta nos deben hater estudiar leis cau-
ses tie dicta pobreza; no solo pa Itiendo de la refle.cieirr sabre los lteclws par-
ticulares, lino, sobre todo, analizarrdo las causas 'instit uionales' que pro-
ducen estas formas de pobreza. Fs importante, por ejenrplo, adquirir tow
adecuada formation legal papa combatir esas formas de pobreza de manera
eficiente".
Otto Schnelle IAlemania): "Se esia tratando la canonization de Fede-
rico Ozanam, ipso se poelrio protuover iota accicin papa que fuese proclarnado
tambien 'pciIrOn de Luropa7. ,Sciha tratado algima vez. este asumo?"
Sr. Tarazzi : "Nate algcirt liempo gue se esta tramitando la causa de bea-
ti ficaciorr tit Federico Ozatram. Pero acerca de ese pro recta, ni se ha tratado
in se ha pensado en ello. Europa va time sit patrono - S. Benito - v no
lrav porque ponerotro. Ozanam se podria proponercomo top rnodelo tie laico
comproruetido, esto c's orris cortforme tort sit persoualidad".




Madame Dilde GRAND! (A. 1.C.) et Monsieur Amin de TARAZZI
L'ordre du jour annon4.ait, pour I'apres-midi de cc II juillet tine reu-
nion "speciale". L'Assemblee recevait Madame Dilde GRANDI, Presidente
Internationale des Associations Internationales de Charite (A.I.C.) et Mon-
sieur Amin de Tarazzi, President International des Conferences de Saint-
Vincent de Paul.
Comme toujours, apres les presentations faites par Ic T.H. Pere, c'cst
la "Dame" qui cut lc privilege de parler la premiere. C'est one Italienne,
mere de trois enfants et qui reussit a mener de Iron I sa maison et cette res-
ponsabilite qu'elle assume depuis dcja sept mois. Elle a brise I'image tra-
ditionnelle de la "Dame de la Charite". Cc nest pas facile, quand on est
Is la tete de 32 Associations Nationales, reparties dans 38 pays, et groupant
plus de 200.000 membres, de realiser l'unanimite et In solidarite totals clans
la lutte cons re la pauvrete et ses causes, connne Ic slit Ic Document de Base
de ]'Association. Elie parla pendant environ 20 minutes: "Je veux faire rot
echange constructif, duns one collaboration nuittielle inais on suit respec-
tee l'identite de chuctin. et duns on esprit conmrun, echo de noire Fonda-
ieur
Elie fait tin rapide tour d'horizon. "Si les objectifs de I:A1C soot les
ntemes qu'au temps de S. Vincent, ... les situations de rrtisere et les reponses
qu'on doit leur donner cltangent con.siantrnent et exigent one "incarnation ",
one perception ininiediate, on dvnuntisme renom'ele et la perception de Pave-
flit".
Elie donne les lignes d'action actuelles:
- role des laics, sur lequel insiste Vatican II,
- courage de la sincerite et franchise daps nos relations,
- accord common pour one authentique collaboration,
- importance de I'unite dans la divcrsite (cite insiste mcme tin peu
sur cette "diversite" de I'avis de plus dun confrere), conformement a ('intui-
tion prophetique de noire Fondateur qui a forme trois families distinctes.
Monsieur de Tarazzi prend Ic relai. C'est tin chretien lucide, totalement
"engage" dans cette cruvre des Societes de S. Vincent de Paul, pour un
monde plus humain et fraternel. Il est Franco-libanais. Ses Confreres mohi-
lisent, a Iravers le monde, plus de 800.000 membres. II croit Is ]'esprit pro-
phetique de S. Vincent de Paul et Is la force de Frederic Ozanam, toojours
plus actuels et necessaires.
Lui aussi parla pendant en iron 20 minutes. 11 fit bien ressortir que
les relations entre les Pretres de la Mission el les Conferences soot deux
branches d'un meme arhre. La collaboration doit se fair's a la lurniere des
grander directives de l'Eglise: "Lunen Gentium", "Apostolicam Actuosi-
tatcm" et "Ad Genies". Et it explique en quoi ('esprit sic S. Vincent ctait
prophetique: it recourait aux talcs pour son travail de charite. Et it parle
d'Ozanam qui voulait 'enfermer le monde entier clans tin filet de charite''.
Suivent one serie de questions et de reponses
A one question a propos de I'Amcrique Centrale et a la reniarquc que
les deux orateurs out semble esquiver le probleme de la justice sociale,
Madame Grandi repond : "Je vou.s pr-omets que lots de morn prochain voyage.
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en Amerique Centrale, je poserai la question, pat-cc qu'elle me pat alt impor-
tante". M. de Tarazzi : "Dins ces questions de justice sociale, les reponses
sont differences parce qu'elles correspondent a des rnentalites differcntes".
A une question sur I'identite enure les "charites" fondee par S. Vincent
et lcs Associations de notre temps, Mme Grandi repond : "1-'identite e.st la
mente, ntais les temps changent et tout evolve". Quand aux Con ferertces, elles
sont dif ferentes des A.LC. C'es! Ozanam qui les a fondees ". Et M. de Tarazzi
d'expliguer gtt'il fatit respecter ces differences, ntime si l'esprit qui inspire
les une et attires est le mime.
A cette question: Actucllement des jcunes, de plus en plus nomhreux,
s'engagent clans ces mouvements de charite, mail ils Wont aucune prepa-
ration. Quelle solution proposez-vous? M. de Tarazzi repond : "Oui, actuel-
lement les jeunes sort nombreux a ... Lear formation adequate se fait peu
d peu, at cest ld que vous, Pretres de la Mission, ate: votre rule a jouer: letu-
comneniquer ('heritage spirituel de S. Vincent. C''est pour cela gtt'il taut tine
collaboration fraternelle qui permette, en se rapprochant de la realize des
pauvres, de faire reflechir et den arriver a la priere".
... puis it est question d'autonomie" qui n'empeche pas la "collabora-
tion" ... (la question ctait posee par tin "juriste") ... "noes devons lour col-
laborer a des oeuvres communes, et ceite collaboration a toujours ete sin-
cere des dear cotes". "A one telle question, c'est he Superietir General qui
devrait reportdre hti-meme".
Certaines Associations font du bon travail, rnais it serait convenable
de former ses membres a partir de la nouvelle doctrine sociale de l'F.glise.
"Chaque formation dolt engloher la culture dtc pats, repond Mme Grand!,
et se faire selon l'ambiance que Von v rercontre. On ne pent pas etablir tut
programme 'passe partout ". Et M. de Tarazzi d'ajouter : "/I est evident qu'il
est apparu de nottvelles formes de pauvrete. II taut en lien etudier les cau-
ses, mail pas seulernent les causes "occasiomnelles". 11 fact remonter aux
"institutions"qui produisent ceue pauvrete. Et la formation a dormer Porte
precisentent stir la recherche des movens "legau.r" pour resoudre ces pro-
blemes at supprimer la pauvrete dune facon e f ficace ".
On parle de la canonisation de Frederic Ozanam. Ne pourrait-on pas
demander en meme temps que F. Ozanarn suit declare "Patron de ('Europe"?
M. de Tarazzi repond ,en souriant, que ('Europe. a deja son Patron, Saint
Benoit, dont c'est la fete precisement cc jour-la, I I juillet.
("Chroniques AG-86", edit. franc., pp. 27-30)
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DIALOGO CON EL SUPERIOR GENERAL
Como ya hemos anunciado, cl dia 10, a las doce de la
manana, se hizo un pequeno hueco para quc los grupos Ni las per-
sonas particulares presentasen al Superior General algunas suge-
rencias acerca del trabajo de la Curia, para una mayor eficacia v
una mejor marcha de la Congregacion en general. Fue una sesion
"informal", en Lill clima de fanriliaridad v confianza. Donde los
asambleistas hablaron con carino y sinceridad, v el P. Richard
McCullen escucho con atencion, comprensiiin v sencillez, y hablo
en son de agradecimiento y afecto. Mas de tin asambleista comen-
taba que sesiones corno esta hien merecen una Asamblea.
Prinierarnente, se dirigieron al Superior General los represen-
tantes de los diversos grupos:
El P. Balestrero (grupo italiano), agradeci6 al P. General todo
lo que habia hecho en favor de ]a Congregacii n durante estos seis
anos, e hizo votos para que Dios Ic conccda salud y animo para
seguir corno hasta ahora.
El P. Mahoney (grupo de habia inglesa), ademas de los agrade-
cimientos de rigor, indico la conveniencia de que la Curia General
adquiera y utilice las modernas maquinas e instrumentos de tra-
hajo para realizar sus funciones con mayor rapidez v eficicncia;
"eslas rndquirtas - anadio - pueden ser mane jadas, si as necesa-
rio, por seglares ".
El P. Bellemakers (grupo Lie Europa Central): "Ahora que el
Consejo General se ha quedado sin Asistente polaco, se debe arbi-
trar el modo de que las Provincias del Este europeo sigan terriendo
una comunicacion convenience con la Curia Y con el resto de la C:on-
gregacion"
El P. Elduayen (grupo latinoamericano de habla castellana):
"Nuestro grupo esid contento con la gestiort del Superior General,
y le felicitarnos sinceramente por ello. Le pedirnos qua sus visitas
a las Provincias lean con rnds tiempo v sin prisas. Reconocerrtos que,
en ese senlido, los Visitadores deberiamos organizar mejor las cosas,
para que el P. General tuviese mds liempo de atencion a los Padres
y que no fuera absorbido por las iiijas fie la Caridad. Le pedirnos
tambien que, en las visitas, se de preferencia a las casas que traba-
jan con los mds pobres. Felicitamos al Superior General por sus
cartas-circ ulares, aunque, de vez en cuando, no vemiria mal algrtna
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carta o doctnnento rnas "denso " de esuulio v profundizacion acerca
de la renovacion . Perrsamos que los Asistentes Generales Glebe rian
teller reuniones col: los diversos sectores ntitiisle riales , por areas geo-
grci ficas . Le decimos al Superior General que no teuga miedo en exi-
gir nuis a los Visitadores , sobre todo en el intercambio de personal
para M isiones "ad Genres ", Serrtinarios , etc. Y preguntatnos , ,que
se puede Racer para que documentos tan valiosos comp el de
Bogota-83 to ngan rugs re pe rc usirrt ''
El P. Frenken (grupo de habla portuguesa): "Las visitas del P.
General deben set- rnas largas v mejor disiribuidas, para que ptreda
convivir con los cohermanos v pariicipar en sit vida de trabajo. Y
esto lo decimos porque recunocemas que sus visi as son btrenas v
de macho provecho. Ya que esta Asamblea ha tenido an caracter
pastoral, se podria formar trn grupo de ieblogos v pasioralistas gate
estuviesen al corriente de los movimierttos gue aparecert en la Igle-
sia, para servir de asesores at P. General v a los Asiste Rtes. Se paclrian
reurtir, par ejemplo, calla dos altos, v estudiar los diversos aspec•-
tos pastorales".
El P. Danjou (grupo frances): "Los oficiales de la Curia debe-
rian renovarse de vez err cuando. Pensamos que debe respetarse siem-
pre el principio de subsidiariedad v que el P. General o el Cortseja
tengan en cuenta a los Visitadores. L'n las visitas que pace el P. Gene-
ral a leis diversas Provincias, deberia darse was intportancia al trato
de los Cohermanos con el P. General que a los actor 'oficiales'. Gra-
cias al P. General v a los miembros de la Curia. Estamos muv sati.s-
fechos de sit disponibilidad v seri'icialidad''.
El P. Prado (grupo espabol): "I:xpresarnas nuestro recanoci-
miento gozuso al Superior General par leis i'isitas gue ha llevado a
Cabo en nuestras Proviricias espaitolas v por el estilo tie esas visi-
tas. Sus carias hart sido Wray fructuosas, pero deberia haberalguna
eu la que se tratasea pantos (loci rinales. Deseartarnos que la.s Pro-
vincias sear eras fieles en las in furmaciones que envian al Superior
General; para esto podrta haber algun cuestiunario preparado pot
la Curia; v una i•ez recibida la respuesta, que el P. General conteste
a este inforrrte hacienda alguna irtdicacicin acerca de los pttntos que
juzgue mas conveniences. Tambien pensamos que se debe ertrique-
cer etas la re vista "Vincentiarta", can ma yor munero de «portacio-
nes v colaboraciones de las dit'ersas Pravincias".
Cuando terminaron los representantes de los rupos, se dio
oportunidad a todos los que quisieren hablar en nomhre propio.
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Y curiosamente, fueron tres espat5oles los quc tomaron la pala-
bra:
P. Alberto Roman : ''Agradezco at P. General el esfuerzo que
supone recorrer tantos kilometros pant sits t•isitas. Pienso que estas
son el mejor medio para dittamizar la vida de la Congregaciort de
la Misiott. Cotttinn e asi durante los prbxitttos seis afros. Yo siem-
pre me acuerdo de urea escena de la obra "Ertrigate V" de W. Sha-
kespeare: antes de la batalla, el rev visito a todas leis tropas, v esto
les dio gran dnimo para la batalla".
P. Jose Ignacio Fernandez Hermoso de Mendoza : "Gracias por
la visita que hizo a nuestra casa. Nos dio esperanza v uttidad. Per-
mitame, P. General, hacerle una pregunta: zLa Cortgregacion de la
Mision estd ace ptando de verdad las nuevas Constituciones? ".
P. Superior General : "La Congregacion acepto v cbottple las
Cottstitttciottes, pero quizci todavia no se ha apropiado de las Cons-
tituciones con su ficiertte profundidad. /tai, macho trabajo que pacer.
Y espero que el documento final de esta Asamblea no distraiga
macho a los Coher m nos de su reflexion sobre la Constituciones.
Piettso que, en este .setuido, to que ahora se escriba v se presente debe-
ria pacer referencia a las Constituciones".
P. Julio Suescun : "Quiero hablar comp Director de una Provin-
cia de Hijas de la Caridad. Aqui se ha diclto antes, que el Superior
General, en sus visitas, concede teas tiempo a las Hijcts de la Cari-
dad que a los Padres. No olvidemos el trabajo de leis Hermanas v
comp reciben .siempr-e con gratiutd at P. General, v como se sienten
anunadas con su presencia. Solamente pido que el tiempo de las visi-
tas se reparta, por to metros, equitativamente entre arttbas Comtoni-
dades"
P. Superior General : "Es nuty cierto lo que habeis diclto sobre
mis visitas. Son denmasiado rdpidas. Tengo que dividir el tiempo
entre los Padres v las Ilijas de la Caridad. Y no siempre es fdcil divi-
dir ese tiempo, pees son mochas las obras v las personas que hay
que visitar.
Os day las gracias sinceramente por vuestras sugerencias. Os
prometo que las tendre en cuettta. Gracias".
("Cr6nicas AG-86", pp. 94-97)
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CHAT WITH THE GENERAL
On July tenth, just before lunch, the Assembly had a pleasant
and informal interchange of information and suggestions referr-
ing to the General Curia. The language groups had been advised
of this conversation several days previously and each had come
prepared to offer a few remarks.
The first part of this meeting was given to listening to a
representative of each group ... .
Fr. Balestrero , speaking for the Italian speakers, expressed
gratitude to Father McCullen For all he was doing for the Congre-
gation, and offered promises of prayers by the group for his con-
tinued good health and spirits.
Fr. Mahoney (English speakers), also offering the gratitude of
the large group he represented, suggested that the Curia look into
the possibility of installing modern electronic equipment, such as
computers and word-processors, to expeditite its labors, and that
Elise could he run by lay help in necessary.
Fr. Bellemakers (for Central Europe): ''Now that the General
Cotoicil lacks a Policlr Assistant, meatus should be taken to assure
that the Provinces of Central F.trrope maintain cornnrwrication with
the Curia and the rest of the C.M.''.
Fr. Elduayen (Latin America) voiced the satisfaction of his con-
stituents over Father McCullen's leadership of the Congregation,
and asked that his visits should he longer, if possible, and that the
Visitors should plan his time better when he comes, and make sure
he spends the greater part with our Confreres who work with the
Poor. fie congratulated the General on his circular letters, although
a "deeper" communication on renewal would he appreciated once
in a while. The Assistants should meet occasionally with ministerial
groups, and by geographical areas. And Father General should not
fear to demand more of the Visitors, especially in regard to inter-
change of missioners for Missions "ad Gentes", Seminaries, etc.
Fr. Frenken (Portuguese speakers): "Your visits shoals be longer
and better distributed. We say this because we recognize hoiv
valuable they are for its. And since this Assembly has a pastoral
character, a group of theologians and pastoralists could be set up
to keep its abreast of movements in the Church, and to serve as ad-
visors to You, Fr. General"
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Fr. Danjou (French speaking group): "Curia members should
renew themselves occasionally. We think subsidiarity should be kept
in mind and the Council take the Visitors into account. In the
General's visits to the Provinces he should pay more attention to
the Confreres than to "official" ceremonies. l e thank the General
and the Curia. We are very happy with their availability and spirit
of service".
Fr. Prado (Spain Spanish speakers): "We thank Fr. General for
his visits and for the togay he conducts then. His letters produce much
fruit, although we would appreciate one on a doctrinal subject. We
would like to see the Provinces more faithful in the information they
send to the General, and to this end we think the Curia should
prepare a questionnaire to which the Provinces could reply and thus
give the Superior General material concrete enough to comment
upon when lie visits or writes there. We think Vincentiana could
be enriched by more contributions from different Provinces".
There were two or three confreres who spoke in their own name
to Father McCullen, who then closed this friendly interlude with
simple and sincere thanks to all for their gratitude and suggestions,
promising to take to heart the many good ideas offered.
("Cninicas A G-86 ", edit. engl ., pp. 29-30)
DIALOGUE AVEC LE SUPERIEUR GENERAL (Quelques idees)
Remerciements an Pere pour scs visites. A notre epoque, etant
donne Ics progres de la technologic, it West pas mauvais dc se don-
ner do machines modernes, memc si clles doivent titre manipulees
par des Imes.
Maintenant qu'il n'yv a plus d'Assistant polonais, it ne faudrait
pas negliger les Provinces d'Europc Centrale.
Que Ic Superieur General passe plus de temps dans les mai-
sons des confreres (Amerique Latine), y compris les plus pauvres.
Ses circulaires dcvraicnt contenir plus de "substance", un peu
comme des Encycliques. Et qu'il n'hesitc pas a intervenir et a con-
traindre les Visitcurs a I'echange de personnel.
Les Assistants et un groupe de theologians pourraient se reu-
nir tour les deux ans et reflcchir sur les aspects pastoraux et lour
mouvement.
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11 faudrait accorder plus d'importance aux visites du Superieur
General et des Assistants qu'aux lettres qu'on pout recevoir d'eux.
11 faudrait enrichir davantage le revue "Vincentiana" par tine
participation plus grande des diverses Provinces.
Que le Superieur General continue ses visites aux Provinces
et aux confreres, pourtant si fatigantes. Shakespeare, cut dans son
"Henri V", que le roi, la veille de la Bataille d'Azincourt, avait par-
couru tout son camp et parle a toils ses soldats. Lc lendemain ... it
gagnait la bataille.
La Congregation a accepte, oui, les nouvelles Constitutions,
mais elles ne Ies a pas encore assez approfondies. C'est un travail
de longue haleine. Et le Document Final de cette Assemblee ne devra
pas detourner les Confreres de leur etude continue des Constitu-
tions.
Le Pere doit aussi visiter les Filles de la Charite; elles le meri-
tent, Bien sur. Mais quand it vient noun voir, qu'il cssaie de Bien
partager son temps entre les deux Communautes.
"Ce que vous dites de rues visites est certain. Elles sons trop
rapides. Il /aut que jc partage mon temps entre les pores et
les Scours. Ft ce/a nest pas tonjon s facile, les c:euvres et les
personnel que je dois voir sont si nombreu.ses.
Mais je vous remercie toes pour tonics vos suggestions. Je vous
promets que j'essaierai d'en tenir cornpte.
Merci".
("Chroniques .4G-86". edit. franc., pp. 30.311
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SOBRE UN CENTRO VICENCIANO
En su reflexion, al comienzo de la Asamblea, el Superior Gene-
ral habfa hecho referencia a la creacion de un centro o institute
internacional vicenciano. A lo largo de toda la Asamblea, este terra
ha ido apareciendo intermitentemente. Pero el Superior General
tenia interes en que la Asamblea sc expresara mas explicitamente
sobre el asunto.
En la manana del martes 15, se hizo on espacio para llevar a
cabo la disertacion sobre el referido centro. Y los asambleistas, en
representaci6n grupal o personalmente, fueron puniendo en voz alta
sus opiniones.
P. Almeida : "En nuestro grupo hemos hablado varias veces
sobre el asunto. Parece que hay una sospecha sobre la multiplica-
cion de Institutos. Pero, i,no le falta a la C.M., para su unidad, tan
centro donde los formadores se eduquen en San Vicente y consiruvan
una comunidad vicenciana?. Y no solo en el aspecto estrictamente
vicenciano, lino tie forinacion en toda la doctrina tie la Iglesia. Seria
no tanto una reunion de intelectuales, sino una comunidad de viven-
cia vicenciana".
P. Elduayen : "El grupo latitioamericano tambien ha estudiado
este asunto. A nir.'el de America Latina, nuestra conclusi6ti es: nece-
situmos una forma de educacion vicenciana. Digo una 'forma', no
tnta estructuracion instiiucional. No hemos visto la necesidad de la
creacion de an centro de forinacion vicenciana en general. Nos
parece bastantc cornplicado. Hablaado an poco a titulo personal,
quisiera unos cursos de forinacion vicenciana, pero dentro de la
misma region, inculturados en las coordenadas espacio-temporales
de la misma region".
P. O'Donell : "Tenemos que prornovercentros tie energia vicen-
ciana. Pero empecemos per modestos provectos, humildes experi-
mentos que podamos evaluar, no pone r an gran centro desde el prin-
cipio".
P. Reksosusilo : "Doy en fasis al adjetivo 'vicenciano'. Por eso,
estov a favor de la idea de an ceniro tie formacion vicenciana. Yo
quiero dar a mis cohermanos indonesios una forinacion vicenciana,
pero Zdonde?"
P. Golden : " Lstoy de acuerdo en que hay que empezar con algii-
nas experiencias evaluables. El contenido tie estas experiencias seria
fticil, el mCtodo seria va rnas dificil".
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P. Jose Ignacio Fernandez Hermoso de Mendoza : ".Soria me-
jor institucionalizar perinanenternente an curso de ''erano de dos
nreses cada aho, en lugares distintos cada vez. Se trataria de la
espiritualidad vicenciana dentrv de la espiritualidad cristiana".
P. Cawley : "Quisiera apovar la idea de gtie no institavamos
ahora on centro, Pero podemos apovar a nuestros coherinarros err
sit intents de formar vicencianamente. Necesitamos formar mi-
sioneros mas que expertos".
P. Diederich : "No me parece convenience on instimto para toda
la C.114.. Tal vez, seria mejor algo regional".
P. Magalhaes : "Este centro deheria estar aids en in linen de lets
experiencias. Y podria tener coino panto de pariida la orier,tacion
sobre nuestro fin v nuestra unidad en la C.M. ".
P. Lautissier : "Somas mds partidarios de intensificarel SIEV
v los 'meses vicencianos' ".
Al final, despues de hater escuchado atentamente, el P.
McCullen, tomo la palabra:
"Mis ideas no estdn mar claras al respecto. Por eso he pedido
a la Asamblea quo inc de luz. l)iscutimos en el Consejo y cadet
coal tenia sit opinion. i,Mi opinion personal?: ha surgido de
mi experiencia al encontrarme con machos directores an
varias Provincias, quo me han hablado tie sus di ficultades err
la fortnacion. Me preocupa particularme-nte la forrnaciort
vicenciana. Y aunque se ha avanzado macho eat el estudio
vicenciano en intichas Provincias, tudaria no henros sacado
a la superficie machos tesoros de Vicente de Paid. Nunca pense
en on gran instituto ni en una universidad. Sino en on centro
donde varios Cohermanos e Hijas de in Cariclad pudieran jun-
tarse por tres afros para estudiar el legado vicenciano. No
me figure una inversion grande de Cohernranos de la Conr-
unidad. Y si esto eartpieza, tendril qu ser niodestantente. Pien-
so que eft unas decadas, el centro podria incremerrtar la unidad
de in C.M. Reconozco gue las dificultades son grandes, pero
la idea bdsica nacici de estas dos linens: avudar a los Colrer-
manos a formarse v potenciar- in anidad de la Congregacion".
Adcmas de este intercambio, se produjo, al ilia siguiente, una
votacivn indicativa sobre el terra. En primer lugar, se vote - siem-
pre "indicativamente" - sobre "si se quiere o no se quiere un cen-
tro de formacion vicenciana". Arrojo el siguiente resultado: 76 votos
a favor v 33 en contra. En segundo lugar, si este centro seria "in-
ternacional o no internacionai", y el pronunciamiento foe de 53
votos a favor de "internacionai" v 51 a favor de "no internacional".
("Cronicas AG-86 ", pp. 110-I11)
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ACTA SANCTAE SEDIS
II Santo Padre ha accettato le dimissioni di Sua Beatitudine
Eminentissima it Cardinale Stcphanos I Sidarouss, C.M., d'alI'uf-
ficio di Patriarca di Alessandria dei Copti, presentate per motivi
di eta c di salute.
II Santo Padre ha norninato Amministratore Apostolico "sede
vacante" della sede patriarcale di Alessandria dci Copti Sua Ec-
cellcnza Reverendissima Monsignor Andraos Ghattas, C.I., Vesco
di Luqsor.
(O.R., 29 .5.19861
11 Santo Padre ha concesso la comunione ecclesiastica richiesta-
Gli da Sua Beatitudine Stcphanos II (Andraos) Ghattas, C.M., ca-
nonicamente eletto Patriarca di Alessandria dci Copti nel Sinodo
Copto riunito a Maadi presso it Cairo it 9 giugno 1986.
(O.R., 29.6.1980)
EL NUEVO PATRIARCA COPT()
Andraos Ghattas, c.m., nacio en Tahta, que entonces formaba parte
de la eparquia de Luxor, el 16 de e Hero do 1920. Estudio en el seniinu-
rio San Lebn Magna v luego con los padres jesuiurs; paso despues at
Ponti ficio Colegio Urbano de Propaganda Fide de Roma, donde obtuvo
la licenciatura en filoso fia v teologia. Recibici la ordenac icin sacerdo-
tal en Roma el 25 de marzo de 1944. Al regresur a sit patria enseiui
primero en el seminar-io de Tahta; despues entro en el noviciudo de
la Congregaciort de la Mision /patiles) en Paris, el2 de ocurbre de 1952;
emitio los primeros votos el 17 de octubre de 1954, v los perpetuo.s
el 17 de octubre de 1957. File destinado a Beirut, donde ejcrcio diver-
sas furtciones, entre las cuales la de director del seminario de los padres
patties. Fit 1960 file trasladado a Alejandria de Egipto, v en 1960 file
nombrado superior de aquella Casa. El 10 de mayo de 1967 el Sinodo
copto to eligio obispo de Luxor, v el 9 de jtrnio sucesivo recibio lit colt
sagracicin episcopal. Enseguida se mostro Pastor bueno v celoso. espe-
cialntente atento a los problemas de su c/ero v tie sits fie/es. Designado
secretario del Sinodo patriarcal coplo catolico, sigma de cerca tam-
bien los problernas de todo el Patriarcado, hasia que el 22 de febrero
de 1984 el Santo Padre, considerada la edad v el estado tie .sahrd de
Su Beatitud E-minentisirna el cardenal Stcphanos I Sidarouss, c.m.,
Patriarca de Alejandria de los Coptos, nontbro a coons. ,4ndraos Ghat-
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1as adrninisrrador apostolico "cede plena " del Patriarcado . Al quedar
vacante la .cede patriarcal por la dirision del cardenal Sidarouss, el 18
tic abril de 1986, debido a los citados motivos tie edad v salad , nton.s. Ghat-
tas foe nomhrado por el Santo Padre administrador apostolico "cede
vacante ". De acuerdo con la norma del derecho, el convoco el .Sinodo
pairiarcal para el 9 de junio de 1986 : los obispos coptos catcilicos , reuni-
dos bajo la presidencia del obispo de mayorantigiiedad segtin la consa-
graciont episcopal , procedieron a los escrutinios , de los cuales resulto can6-
nicamente elegido ,Hons. Glrattas. El prelado, en signo de deferencia para
con stn predecesor, ha tornado el rlo,nbre do Steplranos II. EI 10 de junio
tie 1986 el nuevo Patriarca solicito al Santo Padre la conuouenr eclesicis-
tica.
Mensaje del Papa
A Su Beatitud Stcphanos II Ghattas, c.m., Patriarca de Alcjan-
dria de los Coptos (Egipto).
Con enorme gozo he recibido el mensaje, impregnado do pro-
funda confianza en el Senor, con el que comunicais vuestra e1cc-
ci6n.
Al tiempo de dirigir a Vuestra Beatitud mis felicitaciones Ira-
ternas, acojo gustosamente su peticion de comunicm eclesiastica.
Deseo ademas manifestarle que puede realizar dcsde ahora todos
los actor inherentes a sus funciones, en espera de que se le con-
hera el Palio.
Confio en que con nuestros hermanos, los padres sinodales,
Vuestra Beatitud guiara con seguridad a la Iglesia confiada a sus
cuidados por la via ya iniciada de una renovacion fructuosa y pru-
dente.
Mientras pido al Senor v a Maria, la Santisima Madre de
Dios, que Ilenen de gracias y protejan la persona de Vuestra Beati-
tud y su ministerio, le envio, a Vuestra Beatitud y a todos los obis-
pos, sacerdotes, religiosos y seglares coptos, asi como a todos los
catolicos de Egipto, mi afectuosa bendicion apostolica.
Vaticano, 23 de junio de 1986.
Joanoes Paulus IT. I/
(O.R., cdic. cspah., 7.9.1986, p. `M
- 647 -
PATRIARCAT COPTE CATHOLIQUE




Pont de Koubbch, Ic 12 Jilin 1986
Monsieur notre Tres Honore Pere,
La grace et la paix de Notre - Seigneur soicnt toujours avec vous!
A la suite de la demission de noire venere et aime Patriarche-Cardinal
Stcphanos let' Sidarouss de ses functions patriarcales, pour raisons d'age
et do saute, - comme vous avez dit le savoir -, noire Svnodc Patriarcal
a procede, scion les normes du Droit Canoniquc Oriental, aux elections dun
nouveau Patriarchs pour Ic Siege d'Alexandric pour Ies Copies Catholiques.
Helas! le sort tomba sur votre humble serviteur ... Je suis bien cons-
cient de nies limites et de mes faihlesses ... J'ai dti quand meme acquiesser
au desir de mes Confreres membres (lu Ss nodc ct accepter cette Iourdc
uichs. La 'chetive" a encore on nouveau Patriarchs...
Connie vous commencercz bicntot votre Assembles Generale, je vous
prie, mon bier cher Pere General, de me recommander aux prieres des chers
Confreres reunis pour cette Assemhlee. De rnon cote, je puffs vous assurer
de mss pauvres prieres.
Les ceremonies de I'Intronisation out etc deja f ixees au Sarnedi 12 Juillel
prochain. Si vous pouviez, Monsieur le T.I I. Pere, noes honorer en personne
ou par quelques delegues a ces ceremonies, vous Woos fericz un grand hon-
ncur et on tres Of plaisir. Tonic la famille de St Vincent strait ainsi bien
rept'esentee.
J'ai tenu a porter le nom de STF.PHANOS II GH.ATTAS. C.M., pour signi-
fier mon affection et mon attachement a mutt Must re Predecesseur et cher
Confrere en Saint Vincent, et marqucr la continuite de succession sot' le
Siege d'Alexandrie pour les Copies Catholiques.
En attendant la grande joic do vous avoir parmi nous, en Egvptc, je
vous pric de me croire, Mr noire T.H. Pere, Notre aflectueusement devouc
en Saint Vincent.
-- Stephanos ll Ghcutas, ('.M .
Pcttricurche d':llr_rcnrdri
Tres Reverend Pere Richard McCULLEN , C.Af.
Snperieur General des Pretres de la Mission




N. 180.035A Du Vatican , le 18 juillet 1986
Mon Reverend Pere,
Le 30 juin Bernier, au terms de I'audience speciale accordce
a I'Assemblee generate de la Congregation Cie la Mission, vous a\ez
remis a Sa Saintete une genereuse offrandc d'un million de lit-es,
comme participation a scs nomhreuscs cruvres de charitc.
Le Saint-Pere, a son retour de Culomhie, rn'a charge de vuus
exprimer sa cordiale reconnaissance pour ce geste evangelique et
ecclesial, tout a fait digne de volre si admirable fondatcur. Vrai-
ment, vows contr•ibuer a cider le successsur de Pierre Bans I'accnm-
plissement de ses obligations caritatives qui wont croissant.
De nouveau , Ic Pape est heureux d'encourager la tamille des
Lazaristes, qui vuus a renouvele sa cunt lance, a s'engager stir Ies
voies prccisces au long de cette Assembles et evoquees au cours
de la rencontre du 30 juin . Que IC Seigneur, Vous comble, Vous-
meme, vos Conseillers et toes Ies Peres et Freres de la Mission,
d'ahondantes graces de serenite et Cie determination, Cie join et
d'esperance! Tels sont les vumux et Ia pricre du Pasteur universel
de I'Eglise.
Veuillez agreer, mon Reverend Pere, I'assurance de mon res-
pectueux et cordial dCvouement.
Ltgr (,.R. Rr
As+c+.^r(rr
Reverend Pere Richard ,Mc•CULLFN
Sipe rieur General






9 mar. - 15 ,:ot•emb., 1986
/5 Maii
DOMINGO F. Visitator 2/4 Peruana
THOMPSON P. Superior 1/3 Kwinana 5° Australiae
RODRIGUEZ A. Superior.313 ,'Maracaibo 11' Venezuelanac
DELGADO J. Cons. Prov. 1/3 Argentinac
O'DOWD D. DFC Gr . Bretagne 1/6 Hiberniae
MARINO C. DEC Naples 2/6 `eapolitanae
FELLI A. DFC Siena 216 Romana
QUINTANO F. DFC Madrid/S. Luisa 216 Matritensis
TREYER J. DFC Graz 216 Austriae
DECAMP Ch. DFC' A/riyuelNord, +... Parisiensis
REVOREDO R. DFC Chile, +... Chiliensis
VEGA J. De1g.Sup.Gen. DFC Bolivia Caesaraugustanae
ENCHACKAI. Th. Superior 1/.3 Surada 14° indianae
26 4A a it
DE LOS RIOS J. Cons.Prov. 213 Colomhiana
MURCIA J.E. Cons. Pro v. l/? Colomhiana
ARBOLEDA E. Superior 1/.3 Medellin 9° Colomhiana
CAVALLI A. Superior 3/3 Siena 12° Romana
MARTORELLI R. Superior 3!3 Roma 110 Romana
SILVERI G. Superior 213 Grosseto 5° Romana
PETRiNiF. Superior 113 Macerata 60 Romana
ABDELMALEK E. Superior 1/3 Alexandrie 6° Orientis
ROUEL E. Superior V3 Jerusalem 7° Orient is
ABBOUDA. Superior 2/3 Antoura 2° Orient is
SAUERHILR P. Superior 1L3 San Antonio 7° S.A.F. Mcridional.
RiViERE J. Superior 313 Fontanes 40 Tolosana
SYLVESTRE A. Superior 213 Toulouse 90 Tolosana
PiSTER P. Superior /1.3 Vichy 11, Tolosana
QUET L. Superior 2/3 Sto. Domingo de
los Colorados 50 Acyuatoriana
CARGO Th. Superior 213 Patterson 80 S.A.F. Occidentis.
DOLCI R Superior 1/3 Phoenix 9° S.A.F. Occidentis.
GIIEBRF11 \13HER Y Cons.Reg. (E_ryt.) Neapolitana
W.ALDLM \RIAM Z Cons.Reg. (Eryt.) Neapolitana
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DIES-NOMEN OFFICIUM DOMUS PROVINCIA
NUNEZ. C. Superior 1/3 San Agustin 180 114exicana
RODRIGUEZ A. Superior 1/3 Puebla 16° Mexicana
IBANEZ S . Superior 1/3 Ciudad Madero 3° Mexicana
DE DIOS V. Superior 213 Ciudad Granja 2° Mexicana
MARIEZCURRENA A. Superior 213 Veracruz 191 Mexicana
REINTJES G. Cons.Prov. (subs) Ilollandiae
DUNNE M . Superior 1/3 Sheffield 16° Hiberniac
NJOKU T. C'ons.Reg. (Niger.) Hiherniac
McATARSNEY F. Cons.Reg. (Niger.) Hiberniae
CLEARY J . Superior 2/3 C'elbridge 5° Hiherniae
SINNOT Ch. Superior 2/3 Dublin 10° Hiherniae
NJOKU T. Superior 1/3 Oraifite 21° Hiherniae
MOORE B. Superior 213 Ogohia 22° Iliberniae
REARDEN M . Superior 213 Ikot Ekpene 201 Hiherniae
FARAH P . Superior 1/3 Mejdlava 5° Orient is
ABOUJAOUDE G. Superior 1/3 Beyrouth 1 ° Orient is
SFER J . Superior 1/3 Dahr -es-Satvan 31 Orient is
MAALOUF F . Superior 1/3 llamas 8° Orientis
ABDELMALEK E. Sup . Reg. (Bgvp.) Orient is
KIN J. Superior 1/3 Sze-Ilu Sinica
SANCHEZ Mallo J.M. DC 'F Sevilla 1/6 Salmantinac
CURRAN B. Superior 1/3 Natovi 91 Australiae
GRODECKY H. Superior 1/3 Cortez n.d. S.A.F. Occ.Cent.
O'HERN Th . Superior 1/3 Springfield n.d. S.A.F. Occ. Cen t.
JOLY M. Superior 1/3 Draveil n.d. Parisiensis
VERMEULEN K. Superior 213 Bolobo-Yumhi 31 Zairensis
ZWOLINSKI J. Superior 2/3 Bokongo
- Mooro 2° Zai rens is
KOSEK S . Superior 2/3 Bikoro /o Zairensis
DEVEUX P. Superior 1/3 Irebu
-Lukulela 4° Zairensis
BATISTA Martins S . DFC Belo Horizonte I/O Flu ruinensis
24 Junii
OOMS A . Superior 1/3 Dernbidollo .3° Aethiopicac
LUB B . Assist. Prov. Acthiopicae
ZAK C . Superior I /_3 Bvdgoszcv 2° Poloniac
KARUK E. Superior 2/3 Tarnow 15° Poloniae
PANCIERZYNSKI F. Superior 2/3 Pahianice 12° Poloniae
WEC A. Superior 3/3 Wroclaw 181 Poloniac
MISCIA G . Superior 1/3 Firenze 40 Rornana
MENICHELLI G. Superior 213 Roma 1 ° Rornana
SIVERI R. Superior 2/3 Roma 101 Rornana
NICOLAI L. Superior 2/3 Bologna 20 Romana
SCARPITTA G. Superior 113 Lecce 71 Neapolitana
VITELLO A. Superior .3/3 Palermo 13° Neapolitana
McKENNA Th . Cons.Prov. 1/3 S.A.F. Oricntalis
CARROLL M. Superior 1/3 Ozone 14° S.A.P. Or icn;;,h.
LE.VESQUE J. Superior 143 Princeton 18° S.A.F. Oricntali.
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TROTTA L. Superior 1/3 Niagara 11° S.A.F Orientalis
TRUNK V. Superior 1/3 Leotdonvllle 9° S..A.F. Orientalis
CUMMINS J. Superior 1/.3 Puerto Armuelles 24 ° SAL Orientals
CONCAGH Th. Superior 213 Jamaica 8° S.A.F. Oriental is
ROCK R. Superior 2/3 Philadelphia 15° S.A.F. Orientalis
RIOS 'T. Superior 2/3 Concepcion 22° S.A.F. Orientalis
131:I:TRANDO P. DCF Fortaleza 1/6 Taurinensis
20 Septemhris
CAWLF-A' J. Conc.Prot S. A. F.
Met idionalis
LAL'WERIER L. Superior L3 Armen, 3° Pat'isiensis
KIFREN N. Superior 2 3 Conic i° Parisiensis
DkOI TC'OURT A. Superior 4 Thessaloniki 16° Parisiensis
O'M.ALLEY V. Superior /i3 Brooklvu 4° S.A.F. Orientalis
SAI INF.RO F. Superior lr Bodajo- i° Salntantinac
DOMINGL;EZ J. Superior l Sevilla 17° Salmi ttinae
RIVAS E. Superior I La Curuita 9° Salntantinae
PENA Irquierdo S. Superior 13 1, r,•: de la
Fruntera N"' Salmannnac
LOPEZ Maside J.M. Superior 1/3 Salararu a 1 °(Stud.t Salmanunae
RODRIGUEZ_ A. Superior 1/3 Sevilla 10° Salntuntinae
ANELLI A. Superior 1/3 Sassari /0° Taurinensis
INCERTI-TADDEI G. Superior 1/3 Genova 7° Taurinensis
CAL(AGNO I.. Superior P3 Casale .lfonJ. 4 1 I etn liensis
RIZZO M. Superior 2'3 Ticino In° I eti mensis
Al^ Ocu,bris
ALMI=.IDA J. Superior 1/3 Riu tie Jau•iro 15° Fluminensis
ALMEIDA J. Coro. Prop,
et Assisi. Prov. 1/3 Fluminensis
DI:RANTE C. Superior L_3 Oria 12° Nvapulilana
MROW'KA Ch. Superior 2/ 3 Concord 40 S.A F. Not. Angl.
I.ANGARICA J. Superior 2!3 l.a lrrnndsora 9° Mc\luma
ARALJO M. Superior 1/.3 Afartati 2° Putlorrcana
TIRAPL M. Superior 213 Santo Domingo 1-3' Pitrtur,cana
KIZIIARAM J. Superior 11.3 liannapurarn n.d. Indiae
MITTATIIANY L. Superior 1/3 Alwate 3° Indtac
GUEMI3E G. Superior 1/3 Cartagena 6° Cacsaraugustana
LARREA G. Superior 1/3 La Lagunauu7° Cac•saraugustana
FERNANDEZ Riol J Superior /i3 Las Palmas 11' I.acsaraugustana
GALLASTEGLI V Superior 113 Pamplona /4° Caesar augustana
FI.1A V Superior 1/3 San Franetsets 24° Caesaraugustana
MARUL.INA T. Superior 1/.3 Anchijar 3° Mau itensis
RENFS M.A. Superior 1/.3 Granada 6' Mal ritensis
GONZALEZ B. Superior /L3 1.intpiac 8° Malri tensis
ROMON Vita M. .Superior 1/3 Malaga 16° \ltu tends
it NUL'ERA P.F Superior 1/3 Madrid /2° \1, i urnsi,
VFLA1'OS E. Superior 1/3 Madrid /5° \1.u ren,,is
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THOZHUIHUMPA - Superior 1%3 11a</ray rr.d. Incliac
RAMBIL S.
MAY'NADIER L. Superior 113 1,taubul 18' Pill isiensis
PASOUF.REAL A. Superior 13 Iil/coon 120 Parisiensis
CARRACEDO R. Superior- T3 Eet1a 5' Salmantinae
BLANCO Mellado F. Superior L3 Los Milagros 12° Salmantinae
DOMINGUEZ .1. Superior /'3 Sevilla / 8° Salmantinae
BARCLLO J. Superior 1/.3 Barre/arra 1 Barcinoncnsis
GARCIA Federicu Superior 23 (1„/,id I3" Matritensis
PAMPLIEGA J. Superior 23 SIa,irid 10" Matritcmis
28 Octobris
FERNANDEZ H. J.I. Superior 23 Asrrabaelua Erandia Caesaraugustana
3°
VILLARROYA R. Superior 23 Zaragoza 20° Caesaraugustana
UARB O L. Superior 2.3 Lus Angeles 21° Caesaraugustana
MARI INEZ S . J. F. Superior 2.3 Teruel 18 ° Caesaraugustana
SCHNFLLE O. Superior 33 Kola I -' Germaniac
N ITZF.1. G. Superior 3^3 Trier 4° Gcrmaniae
7 Aoverrtbri.s
LEON; M. Cons. Pvot. 13 VencZttclanae
MOLERES F. Superior V3 Maracav 13° Vcnezttelanac
ALONSO F. Superior /13 Valencia 17° Veneiuelanac
IBANEZ Juan Superior 1i'3 Sauure +jnuruureur Vcuciuclanae
LOPEZ L6pee J.M. Superior 23 Sima re 14' Venentelanae
ISON P. Superior 2i3 tlaiqueria l0' Vt'il CZneianae
12 ,Voventbris
NOONAN M. Visitator 16 Hihcrniac
053 -
NECROLOGIUM - 1986
Y star. - 1i tturenth., 1eh56
Na Nuntco Condicio Dies Oh Donna Act. Vuc.
26 OONI\C\ Antoon Saccrdos 14. 5.86 Liodlu,ven 4° 59 18
27 RA( KI Edmund Saccrdos 13. 5.86 Grodk,itt 4° 68 5(I
28 BACFR Bronislau Saccrdos 9. 5.86 Matra S' 71 54
29 NORMAN Cl%de A. Saccrdos 27. 4.86 L,,. Angele s 10 87 65
30 REDLI Isrcan Saccrdos 28. 4.86 llznrgarica 71 49
31 DAL. CASTAGNE
Orestes S.t.erdos 3. 6.86 lopnn 85 no
32 W'IF.DERMANN
Leopold Saccrdos 6. 6.86 lVien 5° 70 51
33 MORENO Luis Saccrdos 16. 6.86 Caraea.s I ° 40 23
34 MACIIIELS Isidore Sacerdos 13. 6.86 Leuven 3o 67 46
35 BON\AFFI= Charles Sacerdos 1. 7.86 flax 3° 79 61
36 GAR(IA Primitico Saccrdos 3. 7.86 lierhanrpur 1° 84 68
37 O'NEILL Maurice Saccrdos 5. 7.86 Castleknock 4° 72 49
38 IICG Clarence Saccrdos 7. 7.86 New Orleans 5° 84 64
39 1'1 1() Iu.m ,lr I., Crui Saccrdos 8. 6.86 Cartago 40 91 71
40 MASZNER Francnc„ Sacerdos 23. 6.86 Orleans Curitiba
2° 76 53
Sacerdos 17. 7.86 Niagara Urniver.
//° 69 47
42 MURPHY Michael Saccrdos 25. 7.86 Dublin 10° 67 47
43 YAGER George L. Sacerdos 8. 8.86 Perrvvclle 9° 77 59
44 MARTINEZ Francisco Saccrdos 11. 8.86 Reus 7° 70 52
45 LEONARD Carey J. Sacerdos 12. 8.86 Northampton
/2° 61 41
46 DE.VISSE Marius Saccrdos 10. 9.86 Paris 1° 87 69
47 GORRIA Francisco Sacerdos 12. 9.86 Ciudad Madero
3"' 49 32
48 MOI.INELI.I Luigi Saccrdos .14. 9.86 Roma 1° 63 47
49 ROLLAND Regis Saccrdos 1.10.86 Da.c 3' 73 55
50 ROSSI Amcdco Sacerdos 8.10.86 P,u(en[a 8° 92 73
51 CANNON Edmund Saccrdos 2.10.86 New Orleans i° 88 69
52 CHACON Juan Gustavo Saccrdos 8.10.86 Guuwtyuil3° 84 65
53 SUI3INAS Zacarias Sacerdos 2.10.86 Manila 1° 91 75
54 SANTAS Benito Saccrdos 10. 9.86 Valencia 16° 74 57
55 FRITZ Joseph Sacerdos 24. 9.86 11ongarica 69 49
56 Van MEENSVOORT
Adam
Saccrdos 27.10.86 Ganon 3° 59 41
57 CLARK John Robert Saccrdos 18.10.86 Denver 5° 75 57
58 DELOBEL Andre Saccrdos 11.11.86 Da.c 3° 85 66




Mrs. Eva McCullen, mother of our Superior General, Father
Richard McCullen, died peacefully on Sunday, August 10th, after
a long illness of nine months. At the time of her death Fr McCullen
was in the United States, where he had gone to speak at the
National Convention of the Society of St. Vincent de Paul held at
the University of Notre Dame from July 31-August 3. He was also
scheduled to speak at the International Plenary Meeting of the same
Society in Montreal on August 12th. After the Notre Dame meeting
Father made his annual retreat at the Provincial House of the
Daughters of Charity in Emmitsburg, Maryland. He had just com-
pleted the retreat on Sunday, August 10th, when a phone call from
his brother- brought the news that their mother had gone home to
the Lord. Fr was able to videotape his scheduled talk for Montreal
before flying to Dublin via London on Monday night to arrive in
time for the funeral.
On Tuesday afternoon, August 12th, at 16,00 hours the body
was brought to the Church of Our Ladv of Lourdes, Drogheda,
where a paraliturgical Service of the Word was held. Mourners
were then able to express their condolences to the family - to Fr
McCullen, his sister, Marv, and his brothers, Oliver and James.
On Wednesday, August 13th, the congregation gathered once
again for the Mass of Christian Burial at 10,00. The church was
filled with laity, Confreres and Daughters of Charity. Among the
Daughters present were Mother Anne Duran, Sr Lucie Roge, former
Mother General, Sr Julia Denton, former and present Visitatrices
from England and Ireland. Fr Sheldon represented the General
Curia. The Daughters of Charity formed a choir to animate the
liturgy. Fr McCullen celebrated the Mass and preached the homi-
ly. He was joined by numerous concelebrants, including Bishop
James Lennon, auxiliary bishop of Armagh and a large number of
Confreres. After the Mass the mourners walked to the nearby
cemetery where Mrs. McCullen was laid to rest.
The homily of Mr McCullen and the comments of those who
knew her well revealed that Eva McCullen was a well-respected,
well-loved person, of a solid and deep spirituality, manifested in
her prayers, her frequent participation in the Mass and her works
of charity on behalf of the poor. While it is always sorrowful to
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lose those dear to us in death, the renumhrances of a full life of
eighty-nine years, well-lived in union with God are a source of deep
consolation. These were the sentiments of marry mourners at the
funeral; they were summed up by the quotation chosen for the font
cover of the hymn leaflet distributed to the participants in the
funeral Mass - "Death is not extinguishing the light. It is putting
out the lump because the Dawn has come".
Many messages of sympathy have come to Fr McCullen from
the Vincentian Family throughout the world, with a promise of
prayers that God will grant eternal rest to Eva McCullen and peace
and comfort to her family.
William SIIFL/ ON C.M.
Suor Genoveffa Gagliardo, FdC
Suor Genoveffa was one of the three Daughters of Charity from
the Naples Province who came to the ne%% General Curia house on
the Via di Bravetta when it opened in 1976. She served in a generous
and dedicated way until the summer of 1985 when illness forced
her to retire to the infirman of the Provincial House in Naples.
There she died on August 16th. Her funeral was held on Saturday,
August 17th at the Provincial House. Father Sheldon, local Superior,
drove the three Daughters from the Curia to participate in the
Funeral Mass. He was the principal concelebrant, joined by Fathers
Beniamino De Palma and Calogero Palmieri. Fr. Carlo Zenca serv-
ed as master of ceremonies. At the Mass Fr. Sheldon spoke these
words:
Parlo come Superiore locale delta Casa delta Curia Generalizia.
Parlo net nonce di Padre Generale, degli altri inentbri del Consiglio
Generale, sia di quelli di oggi come di quelli del passato, anc•lie de-
gli altri menibri della nostra Casa - preti, fratelli e sorellc. Sianto
untii con voi iiel dolore e nella pregliiera in occasione dells morte
di Suor Ge nove f fa. Altri con f ratelli avrebbero voluto essere presen-
ti al funerale, ina two e state possibile per diverse circonstanze.
Siamo riconoscenti per i nove anni di sen'izio generoso e pieno
d'aniore the Suor Genovef /a ha dato alla rostra Casa delta Curia
Generali z ia. Ricordiaino Suor Ge nove f /a come tins sziora the Ita la-
vorato motto in cucina , in porteria , e al tole /ono. E anche come iota
suora the Ila passato rriolte ore davanti a Gesu riel Santissinio Sa-
cramento. Era sempre disposta di fare qualsiasi servizio fosse r•ichie-
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sta. Suor Genovef fa non amava di essere fotografata , mai ha detto
a not la sua eta , e non voleva nessuna celebrazione per it 50 anni-
versario delta sua vocazione . E quando qualcuno cercava tot con-
fratello per telefono , se questo confratello era in Casa, Suor Geno-
veffa certaznente lo trovava - era cone un detective. Noi ricordia-
ntu soltantu gli ultimi 9 anni delta sua vita re/igiosa passati nella
Curia , ma aveva gid molti anni nella vocazione religiosa.
Non dimenfiche retno mai Suor Genove f fa. La ricorderemo nel-
le nostre Messe e preghiere. Imploriamo it nostro Signore the con-
cede a Suor Genove f fa it riposo eterrto delta serva fedele e giusta.
Anticipiamo it giorno quando 1'incontreremo di nuovo, insieme con
it Nostro Signore e la Sua Santissima Madre, per tutta l'eternitd.
Amen.
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